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C’est |*ar le sentiment de la plus vive reconnaissance que nous som- 
mes remplis en de'diant notre travail à un des plus éminents égyptologu&s, 
un des premiers diseiplos do Champollion , l'auteur des Denkmaehler, 
do l’Auswahl , du Kônigsbucb et tant d'autres ouvrages historiques ou 
linguistiques') au Professeur 


tcnarc/ Jz , 


qui a bien voulu accepter la dédieaee des Papyrus de Turin, dont il avait 
publié lui-même , comme notre prédécesseur, les plus intéressants spéci- 
mens. 

F. ROSSI. 

w. Finît. 
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Li rklifi «H belle collection de* monument* Egyptien* do Turin mérite sans doute la re- 
nommé dont «lie a joui, aussi longtemps qu'elle a existé. C'est elle qui a guidé les pas 
d'enfant de la nouvelle science mise au monde par Ckatqpolliou , nourrie et élevée par les 
publications de savants comme Mr. Lepsius. 

Les publications des monuments du musée de Turin vont pas-a-pas avec les récentes dé- 
couvertes, sur le terrain de l'histoire et de la religion des anciens habitants de La vallée 
du an. 

Pour Put» c’est le célèbre Papyrus royal, pour l’autre le Todtenbuch. Ces oeuvres vrai- 
ment classiques pour l'égyptologue seront à même d’éveiller cl de soutenir la reconnaissance 
pour le gouvernement de Sardaigne, qui a élevé les salles magnifiques renfermant les trésors 
découverts par Drovetti. 

Lorsque las monuments égyptiens n’existaient en Europe qu’on très polit nombre, l'Uni- 
versité de Turin possédait dçjit la magnifique oolosse de granit rose de Kamses II et quelques 
autres objets, plus lard transmis au musée actuel. Mais ce fut en 1820 que le Chevalier 
Bernardo Drovetti, natif de Piémont et dans ce temps Consul Général de la France à 
Alexandrie, avait rassemblé après vingt années d'explorations laborieuses dans la vallée du 
Jiil une grande quantité de monuments, et le gouvernement de Piémont s'empressa de s’em- 
parer de cette riche collection pour en doter le pays; collection enviée surtout par les 
hommes de lettre de la Fratioc qui avait refusé d’en faire l'achat. 

Arrivée à Turin en 1820 elle fut provisoirement exposée dans la salle de l’Académie des 
Sciences, plus tard en 1831 les objets furent rangés par le conservateur Ciulio Conlcro di 
San Quintino, dans les salles ou ils se trouvent encore actuellement. 

Les objets du musée do rÇoiversité sont ajoutés a celle collection en 1832, formant 
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ainsi un seul muser sous le nom île Musvo dt AnRchità , cd Egisio. Plus tard encore lu 
oolloction fut augmentée par les inonuuicnts de Sossio. 

Les objets .sont exposés dans deux vastes salles Tune an ren-de-cbau&scc, l'autre au premier 
étage, la salle d’en bas contient les gros monuments en pierre et la salle d’en haut les 
vitrines, les caisses de momies, les stèles funéraires et les papyrus. 

Ce «fui en a été publié est distribué dans des livres divers. Les monuments colossal* 
sont décrits dans le Catalogo Ilfastraio dd Monumenti Egizii dd R. Mu*eo di Torino oom- 
pilato dai profcssorc Fier Cainillo, Orcurti 1852. Ce Catalogue ne contient que 110 objets, 
tnndisque le Catalogue du Professeur Stcfano Borson 1825 en contient 239 et 1050 scarabées. 
\rs petits objets ne sont pas cataloguisés ni décrits, autant que je sache. l'Abbé Cazzcra 
publia une description des monuments en pierre contenant îles légendes royales en 1824. Ce 
livre contient de bonnes planches des statues royaux du musée de Turiu. Cbampollion qui 
visita Turin en 1824 donna une bonne exposition des monuments égyptiens dans ses lettres nu 
duc do Blacas. Les monument» en pierre sont décrits dans la première lettre, las papyrus 
dans la seconde; des facsimilés sont joints à oe travail précieux, qui nous a donné les noms 
de maint roi, pas encore pour le moment même nettement placé dans le cadre historique de 
Manctbès. Après lui Mr. Lepsius publia en 1842 le Todtenbuch, travail dont on ne peut 
assez relever la valeur, le ttandardu'ork de l’égyptologie, en 1842 encore YJuswahi de mo- 
numents dans lequel le Papyrus Royal, le Papyrus Saliryque, celui des mines d’or et un frag- 
ment du troisième papyrus de notre publication sont lithographiés et livrés a la science. 

Le Papyrus des Rois a été publié aussi par Wilkinson. Ce texte est préférable à celui 
de Mr. Lepsius, le verso du papyrus étant publié également. 81 Mr, Lautb, avait fait usage 
de cette publication il se serait gardé probablement d’arranger les fragments du canon 
royal de la manière qu'il l’a fait dans son MoncthO. La carte des mines d’or est publiée en- 
core en couleurs par Mr. Chabas dans ses mines d'or 1862; cette publication le gagne de 
celle de Y Ausicahl. 

Après toutes ocs publications diverses, l'année passée vit paraître le grand texte du Pa- 
pyrus Judiciaire par l’habile main de Mr. DcvériA et les registres de comptabilité ainsi que 
la carte des mines d’or de B^i per lu coopération des égyptologues renommés F. Chabas 
et J. Licblcin et le Papyrus du tombeau do Ramsès IV par Mr. Lepsius. 

Ces monuments publiés ne douneot pas encore tout ce qui est d’intéressant à recueillir 
dans les salles du Musée de Turin. Un examen fugitif pendant l’Été de 1868 m’a persuadé 
qu’une masse de documents précieux était encore entassé dans oe musée. Je proposai a Mr. 
François Rossi, qui s’occupe maintenant de la direction du Musée à cause de la maladie 
de Mr. Orcurti do publier les papyrus et les documents intéressants restes inconnus jusqu'à 
présent. Il accepta la proposition et maintenant nous sommes en état de présenter au pu- 
blic la première livraison de papyrus qui n’ont pas encore été publiés et seulement indiqués 
par Cbampollion. 

Les papyrus proviennent de» explorations de Drovett}, mais nous igorous les lieux et 
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Ica circonstances sous lesquelles les monuments ont été trouvés. Peut-être qu'un jour quel- 
que lumière sera répandue sur ce point encore obscur. Mr. Rossi m’a assuré qu’il n’a pu 
trouver dans les registres du musée des indices concernant la trouvaille. Il parait néan- 
moins, p. e. par le livre de Gazzcra, que l’on avait jadis des indications sur les lieui où les 
objets furent trouves et même sous quelles circonstances. Mous traiterons les divers docu- 
ments en les rangeant dans leur ordre chronologique. 
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Papyrus (lu temps de Tliotmes ffl. 


l*c premier document qui ouvre notre collection est un papyrus du temps de Tliotmes 
III. Cliarn|)olliou l'avait décrit dans ses lettres. Lettre II, page 08 et il en a fiicsirailé quoi- 
que incorrectement la première ligne 

» C’est l’an 6, le mois premier de s\ le jour premier, sous sa majesté llamn^pr, fils de 
Ra Thotmes, que ce jour le scribe du livre divin IJsramün alla nu temple d’Amün en pré- 
sence de la grande Majesté." 

* 

L'explication des mots laisse beaucoup a désirer. Lu première ligne, quoique d'écriture 
lialivc, se lit: Ksinst , fan cinq nu premier thot, donc au jour de ra n de si 
majesté Tliotmes 111, une personne se rendit au temple d'Amün. 


Hau-pn ou Hru-pn peut être lu parfai tentent ; 


; be*. est 

M’ w 


aussi à distinguer, mais 


le titre iVDsramün est douteux. Je le Us s^-ntr-s’a-t, 1 J^, oe qui ne peut être tra- 
duit que par w scribe du livre divin.” De va ni la grande majesté, laisse encore des 
difficultés à dissoudre ; se trouve aussi écrit à la ligne suivante ; j’y Ils 

qne je traduis par le superlatif. — con, P ar|S! nvec k môme groupe de la 

|« ligne, peut être facilement reconnu, mois le signe j derrière doit être réuni 

alors n oc groupe et ne signifie autre chose que le trait qui se rencontre fréquemment dans 
oc mot, ou c'est le signe du dieu assis ou de la hache; dans la dernier nas il faut traduire la 
phrase par * Devant , ou en présence du dieu, la grande majesté” ; — ^ (tour sc trouve 
encore h la troisième ligue. 
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ti«nc 3; • V&'untütt dt'sirait vireimnl «le foire une 

«•ffrande « l'image divine «H vénérable «t’Amiin, 

I>e »/r-jrm , image ou emblème divine d’un dieu, est ordinairement écrit autrement p, e, 
mxi mais je ne crois jws qu'on puisse se méprendre quant «nu vrai sens de notre signe; 
c’est le phallus fr — joint aux jambes. L'origine du signe n’a rien à Taire avec le phallus, 
c'est l'avoir du boucher, a joint h IV, Ij; plus tard remplacé quelquefois par le cou- 
teau et les jambes À ; mais quoiqu'il en soit, tous ces groupes se lisent an et signi- 

fient l’image, l'emblème, taillé en pierre ou bois, d'une divinité quelconque. Le jour de 
l’ani versai re (?) du roi le scribe désirait vivement de faire une offrande au dieu Amûn , et 
cela ne nous étonne pas, car nous lisons à U quatrième ligne: pondant trente années il avait 
été au service du Pharaon, non pas seulement de Tothmes III, mais aussi do ses prédéces- 


‘ttfîfnh Ju-prdi est le titre usuel des rois eu général, flsr- 

awün déclare qu'il a servi le Pharaon pendant trente années. mais le Roi Tiiotmcs III scu- 
Icmont pendant 5 années. Ce groupe de rrnpi-u est difficile h lire; peut-être que doit 

imliqucr qu'elqu'aulre mot. (J sr-amun se trouva dans la partie méridionale do l'Egypte; sa 
visite au temple d’Amun convient donc parfaitement avec ce qui suit: *30 années je fus au 
service du Pharaon, ce seigneur du sud f f -7 ** 1 dans ce temps-la furent 

augmentées les possessions royales Eïi Z!)*£)3Jk,Ÿ 

Ligne 5: *Ou donnait des impôt* nombre lit à ton père sous mon gouvernement ’* (?) 

elMribe 

Ligne 6 : » Il fut trouvé par cet individu nommé , (œ 

norn est douteux) , s t-m-ynuu , ^ , 

Ligne 7: «était son véritable nom. il donnait «le l'or pour des orfèvreries 
O — »•” Peut-être le mot m. kalnu-u-n-nb , signifie ceux qui travaillent on or, le deter- 


7 ccy a. 


Yrffa* 


car je fus prrfrct 


minatif 


doit être prLs .dors pour 


tzez 


cc$ 1 1 cc$ 

Ligne 8 : * Le fahrient en or fut un glaive (?) en or, 


1 ^ 1 — Pl'obableinout cet objet fut donné au roi, car nous lisons a La ligne 9: 

Et le roi (inc) protégea dans sa maison 

(comme) Prince ffiffîm) Et le roi soignait (mon) «‘slninac dans son palais.” — 

Uhr* 35-lRS51+;t- 


Digitized by Google 



ti 

1 ' 1 1 ; 1 1 1 1 1 >o 1 1 i o 1 1 on décrivant le Pnp. en question dit encore nu .sujet des Papyrus du temps 
de Ru-tnn-ypr: 

• D'autres monuments hiératiques, mais d'un ordre différent, m’ont présenté la légende 

royale du k * roi de la XV11I* dynastie, celle du Moeris des auteurs «frocs les Papyrus 

sont dos débris d’actes et de registres publics. Trois de ces fragments d’écritures différentes 
portent le prénom île Moerit-Thoutmoses , mais précède du seul titre cth— hott«, roi divin 
et sans date, ce qui montre que cas pièces n’appartiennent point à l’époque même de son règne, 
et qu'elles ont été écrites postérieurement à l’époque même de oet illustre Pharaon- L’un de 
ocs courts fragments préseute en effet au verso et en très gros caractères les restes d’un pro- 
tocole daté du régne de Ramsès VI ou le grand premier roi de la XIX* dynastie. Mais (et 
ocei est le document que nous Tenons de publier) une portion d’acte remarquable par la teinte 
de vétusté du Papyrus sur lequel elle est écrite remonte bien certainement au temps même 
île Thoulmose* 111, le Moeris des Grecs, puisque cette pièce est expressément datée de l’une 
des premières années de son régne.” 

Pour le moment o’est la seule piéoe du règne de Tbotmes 111 que nous publions. Les 
autres débris dactcs et de registres décrits jwr Chani poil ion page b7 et les trois fragments 
portant le nom de Tbotmes ne sont pas encore arrangés et trouveront une place dons la li- 
vraison suivante de cette publication. 
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Fragments de Papyrus du temps d’Amenophis ni. 


Champollioti «lit page 50 de ses lettres au duc de Blocus: » J'ai recueilli en effet dans 
les débris de Papyrus du Musée de Turin trois autres fragments de doux registres do recet- 
tes publiques, appartenant au règne du Pharaon Amenophis II (III); aucun do ces morceaux 
ne conserve h la vérité le protocole royal tout entier, mais ceux-ci offrent dans plusieurs de 
leurs parties la date de Tannée et du mois, soit les mots m , soit mm 

>fn et tous portent le prénom entier du Pbaraon Amenophis H (111) 

Or, les fragments cités par Champollion ne sont plus à retrouver. Ni les noms 2) *57® 

* \E*\ ne se trouvent au Musée, ni les papyrus aux dates cités par Champol- 

lion, mais nu-lieu de ceux-ci nous offrons au public les deux débris. Planche II, figures A, 
a, b, tirés des fragments de Papyrus par Mr. Rossi dans la collection de Turin. Pour le 
moment nous ne sommes pas a même de publier les débris d'acte* vus par Champollion; 
peut-être qu'un jour ils seront rendus à la science. 
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Fragments de Papyrus du règne d<* Ha-nm-meii, 
XIX" dynastie. 


Champollion «lit dnn* «ji swaindc lettre page 60: «D'autres fragments dont quelques-uns 
sont d’une écriture mon ne et 1 res maigre m’ont paru aussi avoir appartenu à un registre 
de rçoclle tenu par deux scribes, Hor-u* et Jwvmrmoph ; les morceau v de papyrns sont rem- 
plis de chiffres et de calculs; deux d'entre eux ont heureusement conservé toute la partie es- 
sentielle de leur protocole.** Il ne reste plus de fragments autant que nous sachions du re- 
gistre d’Anicnopliis dans la collection de Turin. De celui de llorus nous sommes à même 
de produire la copie. 

la première ligue partiellement en rouge nous indique le chiffre de quelque quantité de 
foin ou de grains ^ 2 commence par un groupe illisible; suivent les 

L'an 2: » Le quatrième mois de s\ jour 15, du roi Ra-men-ma." Il «> pourrait que ce fût 
le prénom du roi Ramsès \III que nous rencontrons sur deux autres papyrus du musée 
de Turin. Toutefois Champollion, qui cite ce fragment et qui a donné un facsimilc de 
notre pièce, a tracé encore quatre traits derrière le prénom royal (voyez PI. X, 10 de ses 
lettres) et il se pourrait que de son temps le fragment était encore muni de ce petit complé- 
ment. Non* croyons donc être en notre doit de rapporter notre fragment au régne de R.v 
ineu-ma ainsi que le second fragment qui se trouve encore dans le musée. La troisième ligne cite 
le nom du divin père (titre de prêtre) llora, 

• produits des champs données par le divin pere tfora.” 

Voilà ce qui nous reste à publier pour le moment des papyrus cites par Champollion, 
lettre II, p. GO. 
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Papyrus du Règne de Ramsès II. 


Cham|>ollion a signalé à la page 67 do sa seconde lettre les divers fragments de oe pa- 
pyrus, qu’il croyait appartenir à divers manuscrits. 

Il appelle notre fragment un palyuipsestc et mime le plus ancien qu’il connaisse. Il 
nous donne par cette simple remorque une preuve de plus de sa perspicacité et de la facilité 
avec laquelle il savait lire déjà eu 1824 les documents d’une écriture aussi difficile à déchif- 
frer que oelle do notre papyrus. 

La première page commence par le texte nouveau, écrit par-dessus une lettre d'un scribe 
royal nommé Amcnetnanti bien connu par les égyptologues et dont plusieurs manuscrits 
sont parvenus à nous. 

ta texte récent paraît appartenir à un antre temps, le nom royal de Ra-n-Ra, ainsi 
que le nom du scribe Amn~htp de la page 7 nous font penser au successeur du grand 
Ramsès, Meneptah. 

Après cette indication on ne s’étonnera pas que je quite la partie récente de la première 
page pour traiter d'abord le texte ancien de Rainses II, à demi effacé, mais dont on a laissé 
assez «Tintant pour constater que le papyrus commençait par cette page, ta nouveau texte 
commence à la première ligne et se termine à la huitième. L’ancien texte commence aussi 
à la première ligne et se termine à la dixième, ta «snziénte était formé par la huitième 
ligne du nouveau texte. 

J’ai indiqué sur une planche (II, c) à part, le texte ancien séparé du texte nouveau. 
Réduit en «set état on voit aisément «se que le doemment a contenu avant qu’on eu a effacé 
une partie. Ce qui reste nous montre que Ton n’en a effacé que les préambules ordinaires 
des lettres si peu intéressantes et dont nous donnerons les variantes dans une étude spéciale 
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paléogrnphique. Sans nous étendre trop sur oe chapitre uous pouvons compléter presque 
toute la partie perdue du texte, excepté la moitié de la première ligne. 

Le recto du papyrus contient quatre pages, la quatrième toutefois n'est qu’un fragment, 
un morceau collé au papyrus peut y appartenir, mais II ne peut suivre immédiatement après 
la colonne ?(•. 4, ainsi que l’indiquent les lignes 2 et 3, .séparées par une espace en blanc. Il 
se peut toutefois que l’on a effacé aussi cette partie du manuscrit. Quoiqu’il eu soit le re- 
vers s’accorde parfaitement avec cet arrangement; nous appellerons pour cette raison celle 
page la cinquième du recto. 

Le recto appartient à ces recueils de lettres que nous avons décrits dans notre étude 
sur Y E pistologra p h ir ègypticnnr, le scribe y a écrit deux lettres. L'une est d* Amenemant 
a une personne quelconque, l'autre de Haunofcr à /fora, page IV, ligne 3. 

Que le scribe Amun-m-ani a écrit la première lettre est prouvé par le simple fait que 
r-tba-i de la première ligne n’est pas suivi de v-sutnsy , mais de sntn-t % , r-ièa-/ a ter- 


miné alors quelque phrase, impossible à compléter pour le montent. 

■ Le scribe Amun-m-<xnl pour plaire à. ou pour satisfaire son maître flifli.” 

Après cette préambule suit la prière aux dieux pour le saint de la personne à qui Pou 
.s’adresse. Ce sont d’abord les Jftr-u kn-u du Bot , que nous devons mettre en rapport avec 
notre scribe, et si je ne me trompe, il faut intercaler la formule suivante: » Le scribe royal 
Amftn-m-anl (pour satisfaire a son maître, un autre dit pour faire savoir à la divine per- 
sonne) nlr-u kau du roi de la haute et basse Egypte; (Batisr-tna-sip-n-ra fils de Ra Ha- 

mcssu-merûAmûn, qu’il vive, qu’il soit soin et fort .-<* en écrivant la 

communication). Je disais à Ba-Uor-m-^u-li (et à d’autres divinités) 

0 7 et je priais (parlais) à tous les dieux et à toutes les déesses (du Temple d'Amdn 

de Ramsès II, pour que le roi vive! qu’il soit sain! qu’il soit fort!) rt 

qu’il Tasse ** Le trait avant anima de la ligne 5 est encore visible ainsi que der- 

rière ari et il me semble que ccttc figure ne peut représenter que le dieu assis, et être employée 
nu lieu du prénom , comme oii trouve maintefoi* £ au lieu de , dans les lettres. 
| *e rencontre aussi pour la figure , comme signe du pronom personnel de la troisième 
personne dans la lettre de Ramscs VIII. que nous traiterons plus tard. Les mots suivants 
sont inutiles; je les lis ; îff;^ - 1 pour le signe du pluriel se rencontre en- 

core V, 10- Mr. Rrugscb traduit le groupe s'ai par procession , I). page 1053, et je crois que 
nous pouvons faire usage de cette signification de tfyiu* dans notre phrase • pour qu’il fasse 
des processions solemnelles en grand nombre.” La phrase suivante qui commence la ligne 6, 
doit être complotée alors par (et pour qu’il célèbre des multitudes de panégyrics pour long- 
temps et) pour toujours” terminé par l’exclamation du scribe iKow le louerons choque jour* — 

1 © 




quoique trés-diffuse est encore assez lisible et s’accorde avec la formule usuelle des epis- 


t olographes. Ici se terminent les préambules. La lacune suivante doit être remplie, ce qui 
n’est pas facile; à pont être ajouté >w, connue IV, 7; c’est alors au scribe Amiln- 
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Il 


m-nnt que ortie charge est mandée. >ous [murons soupçonner que lu lettre ait commence 
par: J’ai accompli In tâche dont m'a chargé mon maître en disant: Prends soin nt-tu h-la 
an-tu que «oient apportés de la-ntr (P) , les barques de Iran sports de^or, 

les onguents suaves las , WW de kflnli , 3 cents rases les 

et les onguents des STasu. Pious rovons ici nommé les produits de divers pays connus déjà 
depuis longtemps. Kefa ou kfl , pays entre Mat nus, Matnus , Mallus et Jtemenen ou Ar- 
ménie , est le nom employé plus tard au lieu de Zabi [mur la région entre le Liban et la 
mer. La Phcnicit est ordinairement appelé ‘ 0,1 * Dans la lettre, 

l'égyptien a donné au nom du pays une forme égyptienne en séparant le mot en kf et loti 
ajoutant a kf le déterminatif £2.- Je crois uéanmoiii* qu’on peut s'assurer que c'est le nom 
du pays de kcfl, le rapport arec le cou loi te nous forçant d'accepter Ici le nom d’un pays. 

La ligne Ô*"'* nous cite d’autres pièces: «les hhs-u de chevaux en nombre de 12 et les 
hhs-u des chars en nombre de 5.” 

Je lis ce passage: 

quoique le mot hbs est détermine par je ne crois pas qu'on puisse se méprendre en tra- 

duisant le mot par vêlement y les couvertures des chevaux et des chars; h Ira quoique mutilé 
est encore à reconnaître ainsi que makarobula ordinairement écrit marokahuta. 

Outre ceci le texte énumère: 

• bâtons de cyprès 100 pièces,*’ 

.300 fouet, ,** 

>20 »*“» de anul" (P) ftëÔSLDl 

Et encore «deux mats de bois de cadre/’ .... 


et l’un d'eux est de 40 mètres et l'autre de 42 mètres, 




i^r 

M- 






des caisses de bois de cèdre (il pièces et d’autres caisses (P) 00 pièces.” 

Après lenumération de oes choses diverses le scribe continue: »J*ai envoyé pour faire 
nnspcc tlon (au) scribe des livres du Pharaon par la main du chef des porteurs do lettres 

æoÎISS’ 

L'auteur veut dire qu’il a apporté tout ce qu’il a énuméré et qu il a fait vérifier coci 
par le .scribe des livrée, ou des écrits du Pharaon, ot qu’il a expédié la lettre [»ar le chef 
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de* ]H>rtcur& de lettres nommé Bananta. Le valc. porle lui bien 
mine le tout. 


ÂH 


£î - 


La seconde lettre commence a la page suivante ligne 3- Elle est écrite par: 

• Le scribe royal, le préposé à la maison, le chef Haunofer , de la Tille.” Celui-ci écrit 
au scribe de la domaine, Horu , de la ville.’’ 

Celte rille est problement Thèbes, tandlaquelVj * r * indique la domaine appartenant à la ville. 
Les compléments phonétiques du signe M l, sont r ■cs^, a. Je crois que nous 

~ “ ' 47, 2; 

Chabas, Mél., 


avons a faire ici avec le» signes /Ta *^3,. , A et que \ , Ducm., Cal., 

Chabas, Pap. Beri., ■ Berl. 111.61.11*6, Q*j^ Chabg 


II, p. 339, indiquant un viUugc , ferme, plaine , renferment le sens du mot ainsi que les 
phonétiques; comparez , *, . Pap. Prisse, 18, 2. 

Le scribe commence par la formule connue. • Cette lettre de communication est appor- 
tée a toi avec la communication, r nti anitt-n-k ty pu a. m. t’t kna /’/. 


• Eli! dirige ton regard sur ce que font les ouvriers 




ccu 


au temple 


□an 


de Hamexsu-meri-amün , aimé comme Anxun , ©r®**?- pour qu'ils ne cessent pas 
le travail (comparez étude sur le Kit-, page 75; Brogacb, Dict, 775) et qu’ils ne laissent 
pas pendre les mains. Regarde de savoir les nombres (multitudes) des hommes.** 

Ces mots sont suivis d'un groupe inexplicable pour moi 11 pourrait être ^ . 

• Les hommes qui font station, qui restent.” Le texte continue: 

Vau, signifie dispenser, abtussen; comparez Brugscb, Dict., p. 246; •faites que soient dis- 
tribués les trois (groupes d’jouvriers aux officiers parmi eux, 600 personnes, pour chacun 
200, et faites que soient traînés les gros blocs de pierre cr 

Les hl-pu , me sont inconnus; je les rapporte au copte gu>Tti, compares, les blocs qui 
relient les colonnes, et qui servent à couvrir l’edifioc. Ces blocs se trouvaient (étaient placés) 
a la porte du temple de Mut." 

I à* scribe ordonne & V , •permet- 


ctr 


' 1^-7 


tez qu’ils entrent un seul jour de fête avec leurs 


-îjS , caisses et avec leurs onguents* 

Je crois que le texte contient cette formule et je ne crois pas qu'on puis» rapporter paisen 
sknn-n et l'autre mot précédé aussi de paisen aux blocs de pierre; si cela devrait être le 
cas il me faut avouer de ne comprendre rien à cette phrase. 


Ligne 9: 

-7 ^ 


a“3n <v S,5î;§65niûia,- 


Digitized by Google 



13 


• Itegardc cru v qui sont a\oc l<*s scribes du trésor ainsi que le** scribes du grenier, puisqu'il* 
août il uarifpicr areo le courant pour expédier les fruits.” 

■ demande leurs ouvriers (de débarquer) en ha#.” 

<v/fnJHfl:Sÿ3f 

• Prend# soin de traîner la pierre sur le aps. n Le signe hiératique déterminatif qui sert or- 
dinairement comme syllabique dan# d’autres mots, et dont la prononciation n'est pas encore 
indiquée, se rencontre dans le nom d’un édifice quelconque tantôt traduit par étable^ tantôt 
par tallc intérieure cTun tombeau etc. Il parait indiquer ici un plan incliné , un échafaud , 
composé de poutre# pour y traîner les blocs vers une hauteur déterminée, 

Anast., 5, 21, 3, mis en rapport aussi avec la construction d’un édifice peut représenter le 
mémo mol. 


Le scribe coutume: *Je vous laisse le chemin et aux hommes les soldats." 


<rn 


suivi de | ^— 7 . Il faut mettre tous les deux en rapport avec 

et alors 01 kffe sont les objets de yjta- Le texte qui suit prouve d’ailleurs la 

justesse \le cette explication: »s*il arrive que quelques-uns reposeut et les autres travaillent, 
prends alors leurs flabelliféres, (c’est-à-dire les flalielllfére# des soldats), les autres feront 
leurs travaux." 

■ Ils auront soin pour les instruments. Prends soin que le bâteau de transport parte pour 
lraus|>orter les pierres et fais que leurs scrgcunls «ont auprès d’eux (les pierres)." 

Les coy so rencontrent avec la même signification encore, Anast., 

I, 12. 5; I, 17, 5; V, 18, 5? comparez le copte goviT, rf«x. 

>Kt si les ustensiles de l'officier s’abîment en érigeant la pierre de mémo les hommes auront 
la «ptrde de ne pas abandonner le hoynu sur le chemin." 

• S'il sc trouve cela ainsi pas il partira, mai# il sera à arriver a toi." 

a Au jour de rembarquement qu’il ne permet pas qu’un seul homme soit paresseux.” 

• ou (?) qu’il soit privé d'instruments. Regarde de savoir les nombres des hommes qui sont 
avec lui. Sépare les hommes et preuds des grands nombre#, fait# que ceux 

qui doivent procurer les onguents saislsseut (îs)l}9. ML12. , la bouche de la cruche 
étant à travailler aux 


du temple de Ilametm-mcri-antüu.*' 
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Mr. Rrugsch donne; dans son didionnaire le mol ^m\ JÊ TfTlT * **<*w**î P»|>. Med. 4, 
3 et le traduit par vin (?). Je crois qu'il ne signifie In non plus autre chose que cruche, 
H2u&r-’8l^4 le cire «le la cruche mjojijov , urccus Jigiinus. Le mot Bans'af-u 


<ist nouveau pour moi, je ne l*ai rencontre ailleurs. Le telle a été continué encore à la 
|iagi; suivante. Voyez la planche VI toutefois seulement dans deux lignes, et nous pouvons 
conjecturer que le reste n'a pas contenu beaucoup d'intéressant, car la formule qui com- 
mence la lettre la termine aussi; autrement il faut traduire le passage «étant h travailler 
aux Bans'af-u™ par «et ceux qui travaillent aux Bans'af-u mais Je no vois pas que cette 
traduction est soutenue par l'arrangement des mots du texte Toute la lettre se lit alors: 

«Le scribe royal, le préposé a la maison le chef Haunofer de la ville, écrit au scribe de 
la domaine llora, de la ville. Cette lettre de communication est apportée h toi avec la 
communication. Eh! dirige ton regard sur ce que font les ouvriers au temple de Bamessu- 
tncri-Amun , aime comme Amün, pour qu’ils ne cessent pas le travail et qu’ils ne laissent 
pas pendre les mains. Regarde de savoir les nombres des hommes qui sont stationnés, Dais 
que soient distribués trois groupes d'ouvriers parmi les officiers, 600 personnes, chaque 
(groupe) de 200 et fais que soient traînés les gros blocs de pierre htp-u , qui gisent à 1 a 
|> orte du temple de Mui Fais les entrer un seul jour de fête avec leurs caisses (d'offran- 
des) et leurs onguents. Regarde ceux qui sont avec les scribes du trésor, ainsi que les scribes 
du grenier, puisqu'ils sont à naviguer avec le courant pour expédier les fruits (pour les gre- 
niers du Pharaon). Demande leurs serviteurs h débarquer et prends soin de traîner la pierre 
sur le Aps. Je vous laisse le chemin et je laisse aux gens les soldats (pour secourir) et s’il 
arrive que quelques-uns doivent se reposer et que les autres travaillent, prends alors leurs 
flabellifèrcs pour faire les travaux avec les autres. Ils auront soin des instruments. Prends 
soin qu'uu bateau de transport parte pour transporter les pierres et laisse les sergeants (des 
soldats) auprès d'eux, et si les ustensile» de l’officier s© gâtent en érigeant la pierre, alors 
les houiincs auront la garde de ne pas laisser le hoyau sur le chemin, et si cela arrive il ne 
partira pas, mais il ira vers toi. Au jour de l'embarquement qn’il ne permette qu’un seul 
homme soit paresseux ou qu'il soit prive d'instruments et prends garde de savoir les nom- 
bres des hommes qui sont avec lui. Distribue les hommes, prends de grands nombres, fais 
que les personnes qui sont avec les onguents saisissent la bouche de la cruche étant à tra- 
vailler aux Bans' a f -u du temple de Batncssu-meri-Amün.'' 

Ix texte est assez clair; il s'agit de la reconstruction d’un temple au de la construction 
du temple d’Amun à Thèltcs. Un employé du gouvernement résidant à Thcbés écrit à un au- 
tre employé et donne des renseignements pour que le travail soit terminé. L'ensemble du con- 
texte n’offre pas de difficultés sérieuses, quoiqu'il se pourrait que quelque mot dût se tra- 
duire autrement. 

Il ne nous reste de la page IV, pl. VI, qu’une partie dont on ne peut construire rien d’in- 
téressant. Ce morceau n contenu un texte historique avant qu'il ait été effacé pour y inscrire 
les reçus et sorties de l'an 7. La troisième ligne commence par ^pru-pul, ceci ttrriva. La 
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ligne suivante contient le mot nsV-k , /« h'ansportes , ligne 5 (K») sarka, surnom d’Ameno- 
phis 111, ligne 0 au-f, il fut. ligne 7 ntr-htp-u , les offrandes diurnes. Ceci noté passons à 
1 a page V. Ce fragment est détaché du papyrus, mais Fespaoo perdue ne peut être grande. 
Le groupe mpi-l de la première li*pie nous fait soupçonner qu’elle a eu la largeur d’un cen- 
timètre. Le texte est daté de l’an 7, ainsi que la page VII, planche VII, que je rapporte 
aux temps de /faenra, à cause du nom de ce Pharaon à la ligne 2; quoiqu’il eu soit , il pout 
être aussi du temps de Ranefrka de la XX 1 *** dynastie comme la page VIII; mais il faut 
tenir compte de ce que le texte de Fan 7 est écrit d’une autre main. La moitié de la page 
V «st perdue, et quoique nous en possédons la [dus grande partie le vrai sens de quelques 
lignes nous est échappé. 

1. (Fan) 7, mois 4 de s* jour 29 jour de réception 

2 65, vases (tbu) 65 tc^u, t'oses. 

3 de sa main (formule ordinaire employé au lieu de la répétition du nom 

propre dérobé à la première ligne) «jour de la réception par la main de ?iN. premier 
mois de pr jour 10, cruches 

4 (P) , bois à briller 600 (pièces). 

5. Fan 7, mois de pr jour 23, jour de réception 

6 sacs 4 1 /*. 

7. jour 25 reçu de sa main. 

b. as 7, fruits de sycomore sacs 2- 

0. (bols) à bn'tler 200 (pièces). 

10. jour 29, jour de réception le bois (P) |. 

11. (bois) ii brûler 1500 (pièces) bois de 

12 socs 2. 


13 ka 500 (pièces). 

14 2800. 


La page suivante VI, planche VI, est encore plus endommagée, mais nous sommes assez 
heureux de pouvoir en évaluer le total. Les chiffres sont conservés qui devaient indiquer les 
quantités de quelques ingrédients reçus h un certain jour. La première ligne doit être aug- 
mentée d’un mot et se lit alors. 


J. ...... fait chacun 2 (monnaies} de bronze utn, 20- 

2 les huli-u . sergeants. de la chambre funéraire de 

3. habiU 4. 

4 16 

5 58, 78. 

6 220 . 

7. (liquide) 16 fait, 10 hin 

8. mata (comp. les ligues 13 et 14) 100 fait, chacun huit pièces de bronze. 
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9 

10 Ütn 00. fait chacun hin (?). 

11 Utn 20. 

12. tnt . . • • . . * fait pour chacun. 

13 mata , 1. fait utn 38. 

14 mata , 1, fait utn 39. 


Le groupe 4 ,,c nous rencontrons ici quelquefois , ainsi quo dans les comptes 

des papyrus Kollin, indique la valeur monétaire de bronze. Comme on soit les monnaies 
do bronze et d’or étaient forgées eu forme de cercle, et le Muséa de Lcidc on possède 
de magnifiques exemplaires. Les mots «/» et sont employés pour indiquer les va- 

leurs monétaires, utn aussi pour indiquer le poids de 4 kt, le mot de kt toutefois n'est pas 
employé pour les monnaies. Mais nous ne connaissons pas encore la valeur <fun utn d'or 
en rapport avec un utn de bronze ni non plus les subdivisions de lWn de bronze. — 
en hiéroglyphe* ,:.it s'etnployc pour indiquer une pioche ou quolqu'autro instrument, 
une espèce de couteau, comme dans le pnp. dX)rbiney, le brome , comme rainerai et le 
bronze, comme valeur monétaire. — détermine le mot naul f Orb., 2, 4, 6, 5; glaive, 
comparez Sali. 1 , 6, 5. Un instrument de fer. Anast. 8. 3, G; Sali. II, 3, 2; Sali. 1,6, 5, 
le bronze s'use, comme nous disons le fer, pour indiquer une èpéc on quel qu’autre arme. — 
J^ détermine pour oette raison tout objet de bronze détermiué en hiéroglyphes par ^ et non 
par |; comparez , Sali. Il, H, 13, IfLE, , Anast. 5, 16, 4, mm 

Anast. 3, 13, 3. K , IiCide, 343, rev. 5, 6. Je pense que les phonétiques de ce 
signe sont tb ; j’en ai deux preuves évidentes de l'ancien empire. — ^ , déterminé |^ f* V 

dans le nom du domaine J H, 21 et encore le mot , 

dans le nom du minerai, Berl. 1, 81. Celle racine tb, tab, s'accorde parfaitement avec les 
siguilications de notre groupe, le copte tc&i, as, obotus , [unit être mis en rapport avec ce 
mol ainsi «pie tot«, retribuere , veudere. Le grou|>e ^ . Sali. 11, 4, 7, 

peut être lu tbtb-u et traduit par »ceux tjui fabrif/uent." Mais le groupe nous place en- 
core devant un autre mot que j'ai traité dans mon chapitre 125 du Rituel, (Mge 134, in- 
diquant le poids. Si je ne me trompe, ce nom du poids tb, tab , dont le déterminatif est 
M et — a aussi quelque rapport avec le nom de mesura en généra), et U se pour- 
rait lré*-bicn que la racine tb, employé pour indiquer le poids et la monnaie fût en rapport 
l'un avec l'autre. Il est très remarquable enfin que comme le pce us et le peiyunia, ainsi tb , 
<x#L ^ , le poids et J les bêles à cornes , représentent et les mêmes phoné- 

tiques et les mêmes déterminatifs. Mous acceptons alors pour le moment la prononciation 
de tb pour JL 

La page III. commence jwir l'indication suivante: 
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1. (Ivan 7), 4'*** mois «Je (pr) jour (?) aooepU* par la main «lu scribe Anjfcf-n* 

2 temple de Ra-ba-mr-amun par le ^ (?) «les ourriers Ura, fils du scribe 

Amn-htp. 

3 ii in 30 i wt fiel (?), 5. Ouvriers ...... hin 40. 

4. hin 2 fait 30 etc. 

Je dois avouer que le vrai «ms des mois m’échappe. Je ne sais comment 11 faut tra- 
duire les deux dernières lignes; le mot W * ' précédé de CJ, n’est pas clair. C'est 

peut-être une combinaison de ^ \ \ alu, graisse, avec le déterminatif ^ et utu (?). 

5. ....... jour 23 de la main du scribe du compte liera , miel un vase; sknn, 

, coen, unguentum , un vase. 

6 l'an 7, mois 4 de ..... . jour jour «le réception par la main 

7. (du scribe du) compte U ara , le chef des Mnt'aïu . %pnsu-mheb ot le scribe Ura. 

8. (pour) les chantres (?) et les hommes de la chambre funéraire nous a donné le Pha- 
raon. 

9 utn 100, habits 97, onguents de boeuTs 10 (vases) et deux matent. 

total 12. 

Le mot ^JoJ, probablement lu nahch , indique l’huile ou la graisse, espèce de baume, 
onguent. On parle dans un «les papyrus «le Turin d’une liste ou série d’onguents nhh , 
de différentes espèces, ici c’cst une espèce de graisse préparée de boeuf ou d'autres animaux 
du troupeau tnntnn. Ifase^ indiquant une autre graisse on espèce de Tasc ne m'est pas 
connu d’ailleurs. 

La lO^®» ligue commence par les noms de quelques individus au nombrode 24(20), suivi 
du groupe untni nahch; il me lhut avouer que je ne comprends pas cette combinaison; peut- 
être faut-il lire unmisa, comme à la ligne 11 hsmisa , au lieu de smhi^sa, les individus qui 
s© trouvent «à droite et à gauche. Un mi et fumi sa trouvent fréquemment, dans les pap. Licblein, 
Mr. Chabas ne pouvait reconnaître alors ces mots qui sont écrits ordinairement très-fugiti- 
vement; notre papyrus résoud le problème; comparez pap. Licblein 


W-ï/jn- 


que Mr. Chabas lit ubuu et thul. Si cela est ainsi ceux à droite reçoivent 116 hin, chacun 
4 hin, les surgeon Is 116 hin. 

11. Chacun 8 hin, ensemble 132 hin. Les personnes a gauebo, au nombre de 32 (33) 
reçoivent chacune 4; ce qui fait 132 hin. Les sergeauts, deux individus, reçoivent 

12. Chacun 8 hin, comme à la ligne 11, ce qui fait 16 hin. I/ensemble «les hin est 
142 (148) et le total entier 274 hin (132 4- 142). 

Voici le contenu de la |>age dont on peut restituer facilement les fautes, qui sont telle- 
ment nombreuses qu’on le croirait le brouillon d’un de ocs scribes de 10 ans, dont parle le 
pap. Anastasi V, 8 et dont l'intelligence réside sur le dos. 

La page VIH contient trois lignes dn môme style que la page précédente; le groupe 
hesn , nous fait voir d’ailleurs que nous avons à faire h la mémo série «le |>ersonnes. 
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/*«-«*. déterminé par £ rt à la fin île la ligue par doit être lu, comme il me semble, 
ca^' c . semblable a MB , voyez les papyrus Rollin. La phrase se traduit alors par: 

J. L’aliment des chanteurs du Pharaon et des hommes de la chapelle funéraire pain, 
6000: 1000: -U , 3000: poiswins 5000; 2-,. 1900; -J7, 3100; 




Comme je l’ai démontré ailleurs, indique une mesure quelconque, qui pour oertaines 
especes de végétaux s’appelait tama ou lamam , sacculut, tuux. Ici le groupe parait se lire 
/'am, l'initial doitt être l-(3 paraît signifier ici quelque chose comme ou 

précédant le nombre des sacs. 

JL, oc groupe m’embarrasse; U parait indiquer quelque ingrédient dont on énu- 
mère d’abord 3100 pièces, et ensuite 12 t'ama. Il est. probablement par abus, répété deux 
fois dans la même phrase nommée avec t£, que je prend» pour MB autre espèce de pain 
alors que ak. Ce même groupe se rencontre, dans les papyrus Rollin, mais il remplace alors 
le mot «a, qu’on ne peut admettre Ici; il se trouve aussi sur la pierre du musée Rrittan- 
nîque (5G35), dans le uom d'une étoile, mot quon ne peut non plus employer ici. — 
-L, avec le complément do reste donc inexpliqué. 

Depuis la ligne 4, jusque la ligne 10, un autre texte do l’an 8, d’un certain Pharaon 
nous doit occuper. Io nom effacé ne peut être que du Pharaon Pa-nfr-ka^stp^n-ra^ Ram- 
sès X. 

4. L’an 8, mois do jour sou» sa Majesté, le roi de la haute et delà 

basse Egypte, le seigneur des deux mondes, fia[nfr-ka) x/p-n-ru , qu’il vive! qu’il soit sain 
cl fort! 

6- A oc jour (le n au-dessous de |CD est .superflu), réception dans la main de i’oifioicr 
ArstamUn du scribe du Pharaon. 

6. Le scribe du compte /fora, le scribe Meratf et le scribe de 

7. Aj’/i, espèce d’oiseau (?), 000 pièces. 

8. Ak) 600 pièces. 

0. Des gâteaux d’offrande 350 {Peru ou prtu* des fruits ou des gAteaux), 

La ligne 10, ooulieul quelques signes qui peuvent être lu» , total 50 

utn de bronze, ou /r-u, couleurs 60 uln, la dernière explication peut être admise «à cause 
de la valeur do poids qui précède le nombre. 

Le teste n’est pas continué aux lignes 11 et 12, qui forment une notice à pari, mais à 
la page IX que nous traiterons premièrement. 
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1. I*agf IX. ligue | t bière. malu 15. 

2. S ai les sables (?) de 600. 

3. Chair de air; Brugsch. Dict. , j>. 128. . 1000. 

4. Oies d'offrande G00. 

5. Onguent rases 231. 

G 12 

7 13. 


8. Pièces de bronze 30. étant celui de la main du scribe Cra bronze 20 uln, 

9. Ensemble utn de bronze 50. 

10. Miel rases 1 pour 


Nous ne «irons pas si tous ces objets étaient donnés aux employés pour faire une of- 
frande funéraire» dans la chapelle du roi. Les noms d’oies d’offrande et fruits d’offrande 
nous autorisent à le croire. Néanmoins il faut excepter les pièces de bronze qui sont pro- 
bablement données aux employés pour leur payer leur trarall. 

Le texte de 2 ligues en bas de la page VIII est encore de l’an huit. Les noms du mois 
et de la saison sont effacés, oc fut le jour de réception par la main du nemu l’interprète 

Taber, il reçoit 33, utn 100. 

Le nom de l’ingrédient se retroure encore pl. III, ligne 4, arec l’addition de km-4 de 
l’Egypte. Un petit texte analogue aussi de denx lignes sc lit page X en haut. 

Les dates sont conservées, c’est l’an 8, 4 ii>ïW mois de s’e, jour 3, jour de réception par 
la main de l'officier, Acsiamün du scribe du Pharaon. La seconde ligne présente les signes 
la-ut' a, comme je suppose | J si ce n’est ta-tab ou na-lab. Ta ut’a signifie le repo- 


.sitorium des offrandes, dans un tombeau, ainsi que le magasin des céréales; comparez mes 
pap. Rollin. Je crois qu’il faut traduire notre phrase par: pour le repositorium de* of- 
frandes ou obole* pour les offrande*, 400; ccst-à-dire 200 à droite, 200 à gauche. Je tra- 
duis — *77*^ I» r ^ au lieu de comme on le trouve 

fréquemment. Le mot nish, le côte gauche, et l'ensemble do 400, ainsi que la manière dont 
on arrangeait les offrandes dans les tombeaux, sont autant de preuves, qui me portent h lire 
la seconde ligue de cette manière. La troisième ligne est d’un contenu analogue: l'an 8, 4 ite * 
mois de s’e, jour 5 de la main de l'officier Jfexbuamn, bronze 20 utn et 2, ensemble utn 6 (?). 

Les deux dernières pages du verso sont écrites en sens oppose, ainsi que la page XI, 
qui parait être écrite après la page XII, pl. X. Commençons par la page XI, les deux pa- 
ges n’étant pas liées si intimement quant au contexte, qu’elles ne pourraient être traitées 
séparément. 


Page X, ligne 1. 

L’an 5, l“ r mois de pr, dernier jour, jour de réception de» blés, . (Com- 

parez pap. Rollin). 



*20 


*2. VMnnu, Auditeur, Ifora, ^ donnait du rln huit, 

pour <& , amtu ou untu i 

3. Et farine dix sac*, on faisait farine 15 sacs l’an â. 

4. Je l’cnlerais de lui l’an 6. 11 donnait les grains (?) et on faisait 20 sacs (?) l'an 6. 

Je l’enlerais do lui l’an 7, 4 ,;iu “ mois de s’e, jour 10. On me donnait un ànon d’une àncsse(7) 
arec son Saket % bât (?). 11 bronze utn 80. 

8. Et H donnait * et il donnait bronze utn 

9. Tu sais, l’an 7 mois 2 dt de s’m, jour ce jour l’ànesse fût transmise 

10. du scribe Zfebamun a l’auditeur liora. 

Une autre notice se Ht pl. X. C’est encore de l’an 7, le troisième mois de pr, jour 15. 


<’« jonr agissent les 


, em porteurs (?)- Comparez Sali. II, 5, 15. 


2. L’auditeur Hora , le scribe Peu tahu du temple d’Amün, (comparez ligne 11) arec le 

3. Scribe du travail Pentaüm de la chapelle funéraire. 
k. L’auditeur Zloty» me donna un âne grand et son luit (?), 

5. et las esclaves qui le gardent ^ en disant qu’ils 

soient au-près lui 

ü. J’apporte un petit (?) d’âne par la main du scribe du compte jéniUnhtpu. 

7. Je leur donnais cela et sa main donnait l’argent et 

On peut comparer avec la ligue 7 la formule de la ligne 10 


On peut comparer avec la ligue 7 la formule de la ligne 10 Zip fâefi- 
8. La ligne 7 parait se terminer en f, et la ligne huit peut commencer avec les mots 
nntna %ntm r. anbu , suivi de dont je ne comprends pas le 

mots. — ^ présentant un mortier en hiératique ^se rencontre comme déterminatif dans 
des mots divers, les phonétiques uc paraissent être d'autres que mit. Un groupe qui 

parait indiquer quelquochose de métal. — 2, 8, 5; Anast. 7, 3, 8, peut être lu 

aussi mn, mais notre mot doit être le groupe hiéroglyphique ^ O , l>uem., Hist. 4, 36. 

X I Duem.. R. II, 80, 7. On voit sur la liste Pl. X Y 1,5633. hiéralic- Inscr. (Brit. Mus.) 
000 * 

nue tab V et 1/ étaient différents. 

A <V 

La ligne 9 commence encore avec ♦ ♦ ♦ Il , et le mot kut'a y capitaine , dont le nom 

propre se cache probablement dans les signes uvu Ce nom est suivi de deux indica- 
tions monétaires «fait utn 8 et utn 10 chacun utn 10 "ce qui parait indiquer que 

dans les lignes 8 et 9 il y n question de deux kat'a. 

10. J’apporte un ànon (?) par la main du scribe Mcratf, y je donnais 

cela à eux en second lieu (?) 


; mot kut'a , capitaine y dont le nom 
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11. L'auditeur üra , le scribe peuta-ha (?) le totem QO, ♦ , scribe du compte 

jémnhlpu ' 

12. Le» ont déposé cbe* le gardien /*««£/, il les a reçu», au~f. tp, sn. 

Enfin nous sommes arrivés à la dernière page de noire papyrus, la première du recto, 
écrite sur la partie raclée dont nous avons parlé plus haut. 


1. L'an bull le 3“*** mois de pr, le troisième jour de la réception des habits pour les 
hommes de la chapelle funéraire, 

2. Pour les sergeants de In chapelle funéraire par In main du scribe ira et le chef de 
l'écurie P atxtsa. 

3. U scribo .Verrut (P) ^ ^ l ](j\ ' W 302 • U,n 201 ’ fnit 30 (H- 

i. de l'Egypte i ÏÏ5 bin. 

5. Le scribe total habits 3fi. 

6. j Vu h cire, utn 28, 58 1 )» utn 13. 

7. Bronze 100 utn utn 60, le scribe du compte ïtra, utn 20. 

8. utn 13 le scribe üra. 

II nie faut reconnaître que la signification de plusieurs signes m'échappe, ainsi que la 
liaison «les petites phrases entre elles; la dernière (toge n'est pas la plus facile à déchiffrer. 
Mais il nous reste encore à résoudre quelques difficultés contenues dans les textes écrits au- 
dessus et au-dessous des page» du roclo. 

PL III, nous lisons la phrase en haut: 

Réception par la main du scribe Posent . apt-u , oies, (PL IV) 100 pièces et les oies de 
la main du préfet pour les constructeurs CCS} , chacun 100 et en- 

suite (PL V) vase ma/a, par la main de ^ontu(mheb) (Pl. VI), fait chacun 2, bronze utn 
20 (PL VII) étant pour la main des habits 8. 

Au-dessous de la page 1, uous lisons la fin d'une phrase commencée à la Planche V. 

L'an 18, 4 i>w mois, jour 6, pour te faire savoir <|ue les 8 cèdres sont dan» la main 
«les songeants et les fleur» pour (PL IV) la «diapclle funéraire. Dca individus, au nombre de 

16 (charpcntent les) cèdres pour les portes (Ar. £M) pour illustrer (k> temple) ...... 

(Pl. III) devant le fil¥ , tombeau du scribe Rentra Il s'agit dans ce texte 

de la construction des battants d'une porte en bois de cé«lre, bois employé ordinairement 
en Egypte pour ces sortes de constructions. Les groupes étant entrecoupés par des ruptu- 
rus dn papyrus, il nous cal impossible de traduire la phrase entière. 

Ici se termine notre traité sur ce texte que je regarde comme un véritable gain pour 
notre science, tout autant pour la connaissance de l’économie de l'ancien empire que j»our 
notre dictionnaire; car plus d'un mot inconnu ou peu connu peut être tiré de ce document. 
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Papyrus du temps de la XIX* dynastie. 


TEXTE H K L M. 1 K t X. 


(’« papyrus u été publié en partie, c’est-à-dire la .seconde page, dans l’Auswabl et 
le Konfgsbuch, pl. AMI de Mr. Lepsius. Cette copie est fort exacte et dans l’état actuel du 
papyrus elle sert à en faciliter la lecture; puisque le temps a dérobé ça et là encore quel- 
ques débris de signes. 

Les quatre pages, dont le* fragments sont conservés, nous citent les surnoms d*Osiris de 
la même manière que le chapitre 142 du Rituel funéraire; toutefois la série est entre-cou- 
pée par le nom de Horus, d'Anubi» et d’une série de reines et de princesses. 

Voici la traduction du document: 


Page 1, ligne I Osiris dieu j à Abvdüs == | 


SLé 


2. f |®J|’ ° siris ’ r r!ncc 'l»” 5 fc champ. 

3. Osiris Ptah, seigneur vivant à ha-plah-ka , Memphis (demeure du seigneur Ptah). 

4. Osiris, seigneur de la force, tt&?L , qui renverse les impies. 

5. Osiris, chef de l’épouvontcment n 

6. Osiris, le taureau des vache» (les grandes noires) hamur-u . a , 

hamur-u. " 

7. Osiris, <hy£îk , Osiris ...... qui juge le nord P 
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H. Osiris. dans tous scs noms, sur tous se» sièges, dan» tout lieu où il demeure, 

yfizM 

9. Horus, qui rend hommage au père , fila d’Osiri» et chair d*Osi- 

10. Honis, fils d'Osiris, qui l’a justifia dans tou» ses noms, sur tous ses 

sièges, en tout lieu où il demenre. 


11. Isis, j^Jl , la déesse dans tous ses noms. 

12. Anubis, , qui réside ndir , dans la 


tente sacrée, dans tous se» 


II, F âge 1, Osiris Roi, fils de Ra Tholmc jr ; Lepsius, Konigsbuch, 

H\ 344. Thotrncs II. 

2. Osiris, le Roi, l ^l fils de Rn Thoimet ; Lepsius, Konigsbuch, N°. 339. 

Thotrncs I. 

3. Osiris, le Roi, H ^ fi), fils de Rn Amünhlp; Lepsius, Konigsbuch, N*. 326. 
Amenophis I. 

4. Osiris, le Roi, , fil» de Rn, . Ahmosis; Lepsius, Konigsbuch, 

R°. 315. 

5. Osiris, le Roi, lus® , fils de Ra, ^ 1 usr-aa; Lepsius 

nom qui peut être comparé au surnom 177, 9, du Konigsbuch, © Feut-èirc 

le même que YUsrtcscn /, de Lepsius, Dynastie XII; compares la planche. Le au- 

dessous du signes j jÇ, m’est inexplicable. 

6. La divine épouse d’Auiun, Ahmcibnfrt-ari. C’est, comme ou peut le voir dans le 

Konigsbuch, un des surnom» de la femme d’Abmosis; Konigsbuch, R*. 316. La finale du 
nom me parait être \m%5i t î , au lieu de 

7- La divine épouse, mère, mm C’est le nom de la femme d’Amenophis III. 
Comparez Konigsbuch, R 4 . 374. Au R°. 389 se rencontre encore une Tü } nom détermine par 
la femme assise avec les doux plumes sur la tête, femme d’Amenophfc IV. Je ne crois pas 
qu’il faut penser ici à TW, mère de Ramsès II, le déterminatif du papyrus manque dans 
le Konigsbuch, mais le papyrus peut présenter aussi bien J* 7 , que «r*»i comparez Kouigs- 
buch, K*. 423. 

8. La reine priucipaie, ^ > y/r-t-ari-meri-n-mt. — ^ au 

lieu de ^ otu ‘h- l’épouse de Ramsès II; comparez Konigsbuch, R°. 421. 

La fille royale, l’épouse fille de Ramsès IL Lepsius, K<5- 

nigsbuch, R*. 453. 
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10. Fille royale, épouse royale, . — C’est le nom d'une des 6lles de Ramsès II. 
Lepsius, Kdnigsbuch , N°. 456. 

11. Fille royale, épouse royale, Baiau-anta, ' ccst noin 

d'une des filles de Ramscs II. Lepsius, Kônigsbucli, ?î°. 452. 

12* La ligne douze contient encore le nom d’une princesse royale, mais ce nom n’est 
plus à déchiffrer. 

Fragment II. 

1. Osiris à Hâtes CûÊ=J \ (?) 

2. Osiris à Tepu © ;i4 CP). 

3. Osiris à Sais . 

4 . Osiris n Per .... s. 

5. Osiris à S'cnnu &) 3 t 

6. Osiris i> Sri (?) 

8. Osiris à S’au (P). 

9. Osiris à Fa-Hor (?). 

10. Osiris à Mali. 


Fragment III. 

1. Osiris dans tous scs lieux où il demeure. 

2. Osiris sur les siégea où U réside. 

3. Osiris dans le ciel. 

4. Osiris sur tous les sièges. 

5. Osiris le petit. 

6. Osiris le grand. 

7. Osiris Seker. 

8. Osiris, prince de rétemilé. 

9. Osiris, seigneur de Hcliopolis. 

10. Osiris JtuH (l'élevé). 


Le quatrième fragment ne donne que le nom d’Osiris quatre fois répété, les noms de 
villes, les épithètes du nom d'Osiris, étant arrachés avec le reste du papyrus. 

Le revers ne peut être écrit longtemps après le recto de notre papyrus. Sur le premier 
fragment on rencontre les préambules d’un nom royal, style de la XIX* ou XX e dynastie, 
divises entre deux colonnes dont la première est restée intacte, la seconde est mutilée. On 
y Ut: 

1. Bonis, 2. Taureau fort, le grand, 3. des forces, celui qui fait rivre les deux terres, 
4. seigneur Jfeben^ seigneur O fi. 
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II. I. Ilorus vivant, Taureau Tort 

2- (Seigneur) du glaive qui terrifie DI (les multitudes) 

3. Comme Totuuen prince de 

Le second fragment ne nous apprend rien; le troisième parait contenir le fragment 
d'une missive dans laquelle on aura traité de la construction d’un des tombeaux ns* 
1 occident de Tliebcs | , probablement celui dun des Rnmses. Compare* la formule 
épis loin ire du fragment ÎV a . 4. 

lei se (leuvent terminer mes éclaircissements du papyrus, que je c l'oyais assez iiitcros- 
sant n publier, a cause des variantes de mots et des figures biéraliques qui ne se rencon- 
trent que rarement ailleurs; aussi la valeur historique de la seconde page de notre texte 
sera mieux appréciée par oe travail. 

Le désir de Chain polllon h publier ce papyrus eu sou entier, exprime dans la seconde 
lettre page 4), est donc accompli. JVspcrc avoir surpasse même ses souhaits, car il navait 
que le premier fragment, celui des deux pages, sous les yeux, lorsqu'il écrivit au duc de 
Blacas en 182C. 


■ Ce papyrus n'est plus qu'un fragment) formant toutefois le haut de deux grandes pages, 
et présentant encore onze lignes entières de chacune d’elles. I**i première page de ce manu- 
scrit, dout je déterminerai la nature dans mu prochaine lettre, où je produirai nussi son texte 
original en entier aooompugnc de sa traduction, ne présente qu’une suite de noms de dieux 
ou de (/wiiei suivis do divers titres; mais ce qui reste de la seconde page contient succes- 
sivement les prénoms et les noms propres de cinq rois et de six reines ou princesses de 
race égyptienne.” 


1 
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Lettre de la XIX' dynastie. 


l-i planche XV J contient la copie d'un papyrus du beau slvle hiératique de la fin de 
la XIX*" dynastie. C’est une lettre qui commence simplement par hna fV, comme autant 
d’autres qui se trouvent dans des recueils divers. Elle fait lire lo nom d’un certain 
nom qui nous rappelle lo dernier roi de la XH**" dynastie, On ne peut recon- 

naître l’auteur de la lettre. C’est un employé qui écrit à un autre employé au sujet des ac- 
tions de Ne^t-Sety qu’il a contrôlé. Il nous assure: 

1. > C’est que j’ai obéi h la charge que tu as mandée en paroles au sujet du Mat'aiu, 

gendarme iïcyt-Sct, Le gendarme Jïe%t-Set fut parmi les haiu. tailleurs de pierre? Il com- 
battît avec le bâton; U fut comme tout ennemi de Ha. imüH , me donna la vie lorsque j’allai 
au sud. Je le rammenai , je me tins debout avec toi , j'inspectai le S'au , le profit qu’il s’était pro- 
cure lorsqu’il agissait. Ceci fut la charge que lu as donne nu sujet de ta mère, en disant: elle 
est morte. Tn as dit: que les chevaux sortent pour elle a ma soeur qui reste veuve pour demeurer 


telle pendant une année. 


Ce qnt est dil par <»i pour J), 


est fait également (et tu as dit) que cela soit (dil) à elle et qu’on la fasse venir. J'inspec- 
tai tout le profit x'au qu’il avait fait, et je (dis) qu'il ferait la communication à elle. 
Ton frère le chef de Pêcuric reste debout dans tn ...... cl donne des ordres à scs servi- 
teurs, et je le fis examiner. La charge que tu m’as mandée est accomplie parfaitement et 
je dis encore je suis en parfait état et les ouvriers sont en bon état. Eli bien! tu m’as 

chargé de tes aux ouvriers, maintenant tu le «ils.” 

Le texte ne présente que peu de chose remarquable. Un employé se décharge devant 
son chef do deux mandats: premièrement d’inspecter ce que le gendarme IfeyJ-Srt a fait 
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parmi les hain , cl cn&uilc d'annoncer à lu soeur du chef la mort de sa mère et de lu fuir* 1 ! 
venir. Celle dernière tache est confiée au gcndarino comme il me semble et celui-ci l’aura 
remplie. Quelques phrases sont difficiles a eipliquer; ligne 6 peut être amplifiée, par J 
r-iai-a-l'l-n-k ; aussi je crois qu’il faut insérer à la ligne 8 après m-iua aussi le mol ft. 
Je traduis « par paroles ou par cfûne, le mol doit représenter alors ♦ &xi 


La fin de la ligne 10 peut être lue: 
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Hymne do la XIX' dynastie. 


Ïjc papy ms que j*ai reproduit sur les planches \ V 11 a XI Y porte sur le recto deux 
fragments de pages appartenant à un hymne mis dans la bouche d’un roi quelconque. Le 
hymne est divise en petits vers indiqués par des points rouges. Ceci est la cause que nous 
pouvons traduire encore plusieurs phrases de* ce document si bien écrit, et dont il est fort a 
regretter que seulement ce petit morceau nous est parvenu. Le revers est couvert de deux 
textes différents. Les cinq premières lignes sont occupées par une lettre, les 5 dernières par 
un document analogue, mais d’une autre main, aussi de bon style. 


La première page commence par le mot i'fau-u^ suivi du verset: 1. uTu fais que je de- 
viens vénérable, ù mon porc , comme roi." 

»Tu me places en chef de l'Egypte comme prince (P) des mondes. 

Je donne des offrandes à ton nom divin 

Je fais tourner dans le coeur l’amour la (3) bienfaisance. 

U nuit est dans ma main comme le jour. 

Pour votre nom est chaque jour. 

Les chants s’élèvent et moi (4) je remplis ton temple du côté du sud et du Nord. 

Ce qui a été auparavant je l’ai multiplié de millions. 

J’ai donne (5) des offrandes aux scribes (?) du livre (saint). 


(Le mot que je traduis par scribe peut être un autre, mais je le lis 


a, 


a 


pareeque 


je ne le saurais expliquer autrement). 

Et des choses utiles pour ceux qui s’occupent des travaux pour ta maison. 

(6) Pas à moi la piété au jour et le malfait pendant la nuit. 

(7) entiers des choses qui sont (?) et des let- 


Je Pesais des rouleaux 

CC4\ 
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1 res de oc qui fut premièrement (?) , pour que le (8) ka-Ci, l'exagé- 

ration ne .sortirait pas (de la bouche) , je tardais. 

Et le coeur ne l’a» tu pas fait; Je suis sa majesté (à la tu» saine et forte) sur la place (9) 
do son oeuvre. 

Les splendeurs de ton commencement c’est l'heure que j'agis avec les prin- 

ces. (10) Le livre saint est inébranlable et pas sont faites des sentences contraires. 

Je suis ta voix pour faire connaître les (II) dessins qui donnent des chants dans les 


C'est mol qui fais cela, qui fais vivre le coeur des illustres et des intelligents 

(il. 2). Je place chaque personne sur son champ, , Ina. Je connais 

en disant, l’amitié de ta mi^jesté c'est la grâce de tes merveilles 

(3). Lorsque mon père régnait il fut doué de ta vaillance pour discuter les plans et 

pour faire examiner ton image (l'oracle) 

(I). Le dominateur des terres. 

Occultes sont les processions dans ta demeure, tu prospères en écoutant. 

Tu fais ma grandeur en disant 


(b). Et cela n’existait pas à voir. 

Ils montaient pour m'atteindre, les et les rois tous . 

(6) - Anima (?) que ton nom agrandisse. 

Moi je suis la splendeur de ta maison, depuis les mains reconnurent 

(7) . Ton élu dans cette terre. 

Amun m'a donné (cela) comme seigneur des (lieux et m'a porté par sa main pour mon- 
ter dans son palais 

(8) . Mui et sont avec lui. 

De qualité excellente sont les bienfaits qu'il pratique, qui répond à celui 

(9) . Je suis à dire, à celui qui réside dans la bibliothèque des millions (?) de livres 

grands ...... des milliards, qui place le fils sur le trône (du père) 

Je te demande, agis dans mon coeur et fais sa majesté de s’élever en avant pour rendre 
grand Tbébes, et de rendre puissant 


Plus d’un mot nouveau se révéle dans ces lignes; il n’est pas besoin de les signaler on 
les reconnaîtra aisément. Le texte étant assez, bien écrit pour ne laisser des doutes. 

Comme on le volt , la première page paraît être à peu près entière et à la seconde man- 
que un fragment dont on ne peut évaluer la grandeur. 


Passons maintenant au revers qui commence par un morceau de lettre. 

1. Le chef (reste d'une page qui u précédé probablement la notre; comparez le trait 
ligne 4). 

Que tu vives, que tu sois fort, que tu accroisses, que soit vu 

s 
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2. (Test que j'ai obéi a la parole. Prends les 8 hommes (rl-u) qui taillent la pierre el 
qui travaillent (hak-u) au palais de (Ramcssu-iiieri-ainiîn). 

3. Hri-ma-l à Memphis et faites les traîner la pierre sur le Aura ittfl , h Mem- 


néjjliço les 1. ordres (?), tu le feras. 


plus, et si l'on bhul y 

Prends les en deux jours 

5. En disant que les 8 hommes , n'ont pas accompli la tâche en 

travaillant au temple nüfü« , dis alors aux ouvriers qui sont la 

de travailler et aucune personne L » ne travaillera sur tes champs 

La ligne 6 commence par le mot «<*a suivi d'un point ronge. Ce mot a la significa- 
t ion d’une exclamation. U lettre qui suit ce mot a un but analogue h la précédente et 
elle est écrite au même temps, quoiqu’elle soit d’une autre main. 

G. Ah! Tu dis, ne vois tu pus tout ce qui est fait par lui cc jour, quelle est la gran- 
deur du stitfu, chaussée à Memphis du s tutu y carrelage dans la demeure do Tbol 

7. El de Jtametm tneriamGn , qu’il ait la vie, la MUité el la force. Uru-tnafu k Mem- 
phis. Devant loi sont tes membre*. Car ne suis je pas Je suis grand! Jo suis 

parmi ceux qui font 8. des offrandes. 

üi'ai-jc pas trouve un des hommes parmi leurs multitudes? 

Ne f ai-je pas livré aux ouvriers du Pharaon qui sont auprès de moi. le bruit fc 
de ma main (?) 9. apporta 

IjCh 8 hommes qui taillent la pierre. Dans (ma) bouche furent des promesses hlin-u et 
des prières, puisque Ka est bon pour la terre entière, et je m'approchai du ciel, depuis que 
cela s’est arrivé 10. tr-it-pa-unu , il y en avait 

Qui s’approchaient des salle» et de la trône ffi* , de la maison divine Un de 

sa Majesté ||| (?) qu’il vive, qu’il soit sain, et fort. Il fut comme la Rnhautu 

11 fut un vivant, il y avait mille tnorls. 


I>e Pharaon dont-il s'agit dans ce texte, c’est un des Pharaons de la XIX''™'" dynastie. 
Mcneptah-(Ju>tp)-Heri-malH y de Mr. Lepsius; ou kri-mat , pourraltétrc un îles surnoms de 
Ramsès IL 

Un employé doit prendre soin que quelques oeuvres soient achevés. Dans la seconde 
lettre il est question d'un employé qui déclare que quelques mandats sont accomplis. 
Peut-être que c'est la réponse à la lettre qui précède el dont une partie parait être perdue. 
La terminaison de la ligne 10. ^r-ar, commence une nouvelle phrase qui n’est pas continuée, 
la page n'étant qu'un fragment d’un document de plus grande largeur. 
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Hymne de la XX e dynastie. 


Le papyrus que nous présentons a nos lecteurs est écrit des deux côtés d'un texte de 
bon style; malheureusement les quatre pages qu'il renferme sont toutes fragmentaires, mais ce 
que nous avons remarqué au sujet du papyrus précédent vaut aussi pour celui-ci. Les versets 
sont Indiqués par des joints rouges et peuvent être traduits séparément. Nous commençons 
nu milieu d’une glorification dirigée probablement an dieu Ptnh. 

1. 1. Le Nil monte à son temps , les êtres naissent dans ta demeure. 


2. . le ....... de la terre Jla-ma~fieb’Mcri-amStn 1 apporte les extrémités du 

monde Ramentsu-ainun-xpps'-nlr-lmk-an 

3 fils d 'Amûn du son ventre. La chair en arrivant a la vie fut une merveille, 

V/ 1 y aAtin, port eut um 


Ou’il soit glorifié! 

4. Tes bâteaux de transport sont chargés pour le rendre joyeux dans ta maison en te 
préparant le chemin des approvisionnements en allant 

5 la déesse est la guide. Alton est ton gardien dos gouvernails. Le ciel' 

l'officier des ustensiles. (Celui qui s’occupe des ustensiles du bâteau). 

Sots glorifié! 

6 qoi Ji* barque à Jpetu Jj[ J— J ül, J Leurs dieux reçoivent leurs 

mnnu en cris du douleurs <?/ en cris de joie. 

7. ^ ^ , un b&t«ttu (P); Brugsch, Dïct., a. v-, p. 740. Très doux est le 
chant, Pa. x°P u - u - ***•• «ô. k- Le mot x,apu.> peut signifier comme le copte oju>n, indu- 
menlum , mais la signification du contexte me reste obscure, aussi le mot kai me laisse des 
doutes , peut-être que c’est le mot %i ou «çoi. 

Sois glorifié! l'amour de Thébes 
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8. avec les antennes et le» voiler {?). 

Le» mu, villes? du Tisagc d ' ÀmUn (Brugsch, Dict-, p. 850) sur le bord de l '-Api, el- 
les sont comme les étoiles 

9- Ils vont pour toi dans le pars et delmrs. 

Sois glorifié! qui va à son père de» nombreuses étant devant lui. 

10 pour lui les année» comme le» heures, les fêtes comme les étoiles. Les 

quatre dieux JNentu (P) portent Tunique sur le bras dans chaque demeure de l’Egypte, 




II. 1. Chaque terre t apporte cas productions, cette demeure te plait. 

2. la barque la gracieuse fait venir le bol» de cèdre. 

3. Qui arrosent pour lui le* plantations (si Ton accepte cette traduction il faut lire. 

Aasst, sont alors les déterminatifs du mot ktu; comparez Brugsch , l)ict., 

p. 1519). La peau divine est à entrer 

4. Sa Majesté de fia est Tocuf sacré d ' Jtum. Qui organise le bétail (mn/uu). 

5. L'être des ^ern »’<■«, choses des diadèmes? tes barques de transport sont dans le 

port mr 

6- Sont apportés les sacs ■“«0* pour les fêtes et leurs sma-u , mf^l- 

7- A -Api* à ton débarquement Ra m ctm-M er» -a tnün-nJ r-hk-a n . 

8 tes deux terres aiment ce que tu ordonnes, Amïm kas (verbe qui signifier 

une action des pieds) ...... 

9 privé de ton habillement divin Grâce à Tètre installé à son 

temps. 

10 la droite. Sur ta gauche le» .sables sont fracturées ...... 

11. Grèce à l'être. Tu es le fils lu es 


III. 1. Les douces odeurs tifmsii-u. A ton visage est l’amour le seul seig- 

neur de Thébcs. Qui rassasie le champ de son amour. 

2. Le roi de la haute et basse Egypte, seigneur de» deux terres Ra-usr-ma-stp-n-rn 

ami <i\Amïîn , qui fait croître les terre» VZfrS Les pierres vraies 

sortent de la montagne, 

3 vraie» et du mutm cosmétique, pour les fabrique». Et elle» sont prépa- 

rées à bon usage, par (la main des ouvriers), étant pour ton gorge. 

4. les objet» élus. Du bronze (tahen) et de» peaux pour les processions sont 

devant toi. Les sont placé». 

5 et les offrandes sont entassées par la main des intendants du palais auguste, 

du lloru» le Taureau fort. 

Grâce u toi! gloire h ton image 
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li. Comme les 9 aoau ceux qui s'élèvent, qui emportent, iV. m, qui nv 

tranchent tes Ames, «lisant dans les coeurs. Nous 

7 L'eau a «loniié la majesté contre eux, il n'entend pis leurs 

paroles, il les fait inonder (?) 

8. Ou dehors. Leur demeure est sur les chemins m. kfa. qu'il a endommagé. Ils ne 
sont pas à reconnaître à cause des obstacles I Iles voix 


9 sont à prier- Béni soit ton nom pour un million «le fois ô Pharaon, main 

«H vine d'Amun, ta majesté invoque le père. 

10 les bénédictions de la nuit. Il est trouvé «lobout «lerriére toi. Il te fait 

l'unique parmi des millions. Il fait «les millions en lui seul. 


IV. I. Qui fait l'heure du jour. Tu as formé les créatures et les quatre coins du ciel..... 
1 Les oeuvras de ton père. 

Ceci a «lit Amün , le père de l'éternité: ■ Il restera sur la chaussée de pierre " 

3. Il porte à mol l’eau pour ma joie. Aux êtres 11 donne l'allégresse. 

4. Le ciel prospère. Les nni-u, pauercsî fabriquants^ font des couronnes ^2LP 

£ Plah qui fait cela par sa parole 

5. de chaque dieu «les milliards de gloires a ton nom Ra-iur-mastp-n-ra 

Meri-mnun, qui rend stable l'Egypte Ramcssu 

6. Qui nourrit ton être intérieur de chants HWÏ- 

Sois glorifié délice %nm-H de tous les dieux, qui sont en paix en 

7. Ce que nous savons. 

Ainsi ils chantent des hymnes au seigneur des deux mondes Ra-usr-ma-stp-n-ra ami 
tT Amün ...... 


8. Fils du soleil Ramesm amun , , ut'a, snb. l'essence divine de Un. 

Les oies et ce qui se rapporte aux libations 

9. ...... nous sommes ailes vers l'Egypte, tout bassin est rempli du Delta. Il fait. 


10. Ra. 

Ils dirigent les faces vers les champs 


«le l'eau do la rivière. 




I *~7 . U 


La plaine état remplie par le bras 


Je ne puis terminer cette pièce sans recommander aui lettrés «le faire la révision de ce 
texte curieux, dont j'ai tenté une traduction, que je cède volontiers pour une mcüléure;c&r 
Je ne me flatte |>ohit «lu tout d’avoir compris toujours le vrai sens du contexte. C’est un 
hymne en honneur d'un roi Rainscs-bk-an , le Ram scs III de Mr. Lepsius, le grand lieras, 
de la XX’*»* dynastie. On remarquera que les noms des fils de ce monarque se rencontrent 
dans notre document. 
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Hymne a Tliot de la XIX* dynastie. 


Ainsi j'appelle le document que Chainpollion a cité dans sa seconde lettre au duc de Bla- 
cas, page 46. 

Le monument n'appartient pas à la classe des hymnes, quoique une grande partie soit 
occupée d’une glorification au dieu Lune-Tbot. Il doit être un de ces papyrus, connus sous 
le nom de papyrus Magiques, comme nous en avons traite un, et dont Mrs. Chabas et Birch , 
ont tradnil des analogues. 

Ces papyrus contiennent ordinairement aussi des hymnes, comme on peut le voir dans 
les documents cites. Dans notre texte le Dieu parle lui-môme, mais c'est l'individu malade 
qui s'est identifié avec ce dieu pour conjurer les malins esprits. 

Le texte commence per énumérer les membres de l’individu qui sont placés sous la pro- 
tection divine, ou plutôt assimilés aux mêmes membres de divers dieux ; comparez mon étude 
sur le pap. Magique. 


I. 1. Son et les meri (comparez Lcpsius, Dcnkm., III, 30, a) de ses entrailles 

sont à jémsta , i lapin , Tauu-mautf 

2 à J si s sa droite, la gauche à Xcbiha, son pied à -S (ai, sa langue (P) de 


3. Tous les maux sont passés, car lui c’est Tliot, l'ancien ; le fils de Ru, d’Isis. de 
Tuin 


4- Qui pacifie leurs malheurs a ha mu ; Brugsch, Dict. , p. 12, et qui fait luire Ra dans 
scs Horisoas (l'individu) 

6. (dont) l’image (est Inconnu). Moi je suis Thot I Q vénérable, 

dans ton nom celui de / 

6- U a organisé la terre, il l’a pris, il le fait arriver au port. 

7. Qui fait discuter les personnages divines, qui juge entre llorus et Set 

8. le trône du monde. 11 fait stable ari-ntn, pas sont liât tus leurs peauv. 
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9. Qui est dans l'oeuf, étant dans le ventre hr-tu-m-%/, Moi je suis Thol. qui sait la 
jurisprudence. 

10. dans ton nom celui de mai ou ms/a 

Fl. XXIV, page II, 1. Le oocur des dieux est dans sa bouche, dans son nom celui de 
Thol. Moi je suis Tbot. 

2. Qui cause la haine mUl-u. Moi je suis Tliot la fraîcheur de la bouche, la sanie de 


la main. 

3 l'eau du roi, du côté des vents de l'est. STu luit. Son occident 

k. Ami urt. Il est Ra, il est Thot, un tel fils d’une telle 

5. Oui fait dans le milieu du ciel. Moi je suis Thol 


0. Il va chaque jour pour enlever a un tel fils d'une telle les choses (qui nuisent). 

La rubrique en rouge contient une prescription comment il faut faire usage de l'amu- 
lette ou de la conjuration précédente. 

7- Un tel fils d'une telle doit à chaque matinée (appliquer) les grandes corroborations 
8 

Chaque jour, et il donnera de l'encens le jour (de la maladie). 

9 les dieux et les déesses au dominateur Lune-Thot pour la première fois...... 

10. Hommage a toi Lune-Thot en ton nom celui de pacificateur #. hfp, Revers. Flan- 
che XXV, page 111. 

1. Hommage à toi Lune-Thot qui détruit la lutte dans le ciel de l'ouest. 

2. Hommage à toi Lune-Thot qui repousse les désastres dans le ciel de l’est. 

3. Hommage à toi Lune Thot qui soi-mème on ne connaît pas son image. 

5. Hommage à toi en ton nom celui de Per-m-hru. 

6- Hommage à toi Lune-Thot qui prend possession des deux terres, qui l’illumine lors- 
qu’il était en ténèbres. 

7. Hommage a toi Lune-Thot qui rend stable (?) l'existence 

8. Hommage a toi Lune-Thot grand victorieux, dans tous les 

9. Hommage à toi Lune-Thot qui répand les bienfaits en tout 

10. Hommage à toi lAine-Thot qui juge les terres? 

Ici se termine le document dont seulement la dernière page est restée intacte. 
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Hymne en l'honneur d’un roi do la XX dynastie. 


Ce Papyrus, dont une copie nie Tut fournie par la bienveillance de Mr. le Professeur 
Lepslus lors «le mon séjour à Berlin, l’été de 1860, ne représente que deux fragments qui 
nous olfrent trois morceaux de trois ]Mtges diverses d'un môme manuscrit. 

Les colonne» I et H ne contiennent que quelques mots sans représenter un sens iulelii- 
ble. Usb* répondre, niai la vérité, nii ban* ce qui est mauvais, an-H retourner, et un mot 
peu lisible | ^ voilà tout cc qu'on en peut tirer; mais la forme des ca- 

ractères et rintcrponction nous autorisent à accepter que le* deux fragments, reproduits 
sur ln planche AA VI. ne forment qu’un seul manuscrit, qui conlient une allocution à un roi 
quelconque. Je vais le démontrer. 

La première phrase de la première ligne sc lit 

ils descendaient dans les gouffre*. I^e mot ^<w/ signifie, comme je l’ai démontre dans le 
Chap. 125 du Rituel, un éiang , un gouffre* dans lequel les poissons nagent, jzÊ<y.f 

en attrapant des masses; com|«un Brugscb. Dictionn, p. 1314. — 

, ils circulent pour remplir les bouches. Le mot 

/bu i I suivi de quelques signes, que je regarde pour le signe et qui se terminent par 

n,<î semble indiquer qu’on apporte les choses prises dans les étangs, pour remplir les 
bouches de quelques personnes, c'cst-a-dire pour nourrir des Individus. 

La seconde ligne commence par une phrase en rapport avec l’action de la marche et se 
termine en kni-u* exploits, la seconde division »e lit: au -A r/a nif-u n pa-nti nraa. 
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ÆnM , om-A 1 yaa pa-ssti un parallélisme qui se traduit par: «tu don- 
nes les .souffles (do In rie) au valeureux, tu abandonnes celui qui est * 

Le mot nraa est très-si ugu lié renient composé, toutefois je ne saurais le lire autrement. 
Un autre parallélisme commence la ligne: » sont dans les bouches; dans les 

# * 2 * t | . ... i. » 

• . Le mot qui indique la grenade se rou- 


mains des grenades. 


contre sous direrses formes toutes en rapport uvec la racine th, ici le mol oon tient un signe 
déterminatif que je n'ui pas rencontré ailleurs et que je ne peux expliquer non plus. 

Une phrase suivante, dans laquelle le point rouge me parait mal placé, se lit: 
s’su n njrnu-u n aat-u 
Wttrt des fort» et des fidèles. 

Jï%mt est aussi rare que aat. Je rapporte le premier à la forme protéger, celui 
qui protège, qui est vaillant, le second aat se retrouve dans un mot en rapport avec l’ouic, 
prêter F oreille , être obéissant , fui de. Le commencement d'une autre cia u suie termine cette 
ligne: mai pkt , vienne la destruction ; comparez Brugsch. sur la racine pk). 

La ligne quatre se lit: 

sr-t sbai-u Tau*k nif-u n fnti-k Ast maki anbu-u 

qui élargit les trônes. Tu donnes les soufflet de ton nez (?). Eh ! tu soignes les remparts 
kaî-u 


Les ni les ^ ne me sont connus. La signi- 

fication de poussière donnée au premier avec d’autres déterminatifs |»ar >lr. Bircli ne peut 
convenir a notre phrase. Les mois peuvent être en rapport avec quelques parties d’une mai- 
son, mais pour le moment je ne saurais les expliquer; xa'XxcX, signifie septum, daustrum , 
Ttg\, vesfite , seXc, cottigere, tous oe* mot» peuvent être comparés avec les anciennes racines, 
un-su t’thu-u nt l^ti-u 

Us ouvrent la prison des champs t 

l.a ligne G 1 '* 1 * présente les débris de krh la nuit, suivis de: 
au-f . - . spr ... as’ pu nb r-l’t an», nf-n au. f 

il arrive (f) à demandes' te Seigneur, disant: Qui a les souffles, qui est 

mh n na nf-u s’ars’-k 
rempli des souffles, hâtes toi. 

7). us'bl-u r^-k m an-u jw» mn^t-ii s^r-u au ari-k 

Les réponses tu sais sont gracieuses, sont bien méditées les plans , tu fais 
pna th r- tt-f ^ 

submerger r obstacle à son cours 

Les traits devant le signe me paraissent indiquer les restes du caractère Cl et 
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pour cette raison je lis le groupe th. Le verbe tt se retrouve Brugscli, Dict. , p. ICI", sous 
la forme ^ L— A, dimittere, aller, ire. 

Enfin la dernière ligne peut être lue: 

manu r-l't j^rau unu hatî-k m nb-t * ari-u ..... 

ce sont des choses lorsqu'il les paroles, est ton coeur en (ouïes les actions ..... 
admirables énonce 

hati-k bes r set-u tnuro aniûn pn 

ton intention s'élève contre les régions, vaillant est Jmün le 

Ici se termine le document qui. quoique fragmentaire, me parait assez intéressant pour 
la publication à cause des variantes de mots et des formes différentes de signes. Le contexte 
est trop interrompu par des lacunes pour apprécier la véritable valeur du contenu. 
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Hymne en l’honneur d’Amenophis et d'Ahmes-nofer-tari. 


Le documeut reproduit sur les Flanches WYll et XXVIII est un Hymne en l'honneur 
d'Auienophis et sa femme la reine Aliroés-nefer-tari. Le premier fragment présente les phra- 
ses su i rantes 


]. m. stnmi-k 

Seigneur de l'éternité, tu reçois les gâteaux tnnu dans les mains 

2. les choses les ustensiles. 

Deux fois pur est sekeru. Par les pains 

3. Axnûnhotep et la divine épouse d'Amttn Ahmcs-nefer-tari , puisse-t-elle vivre, être 

saine et forte, les seigneurs de 

Ils voient les du démina (?)- Osiris nous donne les mains, ils reçoivent .... , 

B. La bouche est remplie (?) Voyant les choses t Q de son père Osiris- 

y 4 -» 

Son père Fa élu x 

6- Les nautoniers de Ka célèbrent des fêtes Chapitre du repos. Tu t'es rendu 

en marche. Le chaut ♦ ♦ ♦ . . 

7. L'oeuf est stable devant toi, deux fois pur est Ptali , deux fois pur est Ptah 

8. Livres du transport des offrandes. Noos venons! nous venons pour apporter les of- 
frandes! 

9. L'arcane du cercle des dieux, lis sont les seigneurs de l'éternité (les deux 

personnes). Tu vires entièrement. 


Il faut observer que le scribe a employé pour déterminatif de /m m nb~n hh les figures 

II 
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|| . Ce dualisme doit dire mis ou rap|K>rt «toc: les personnes royales île laU*'*** ligue, elle 
signe | derrière a»£, ninsi ooinine derrière au-k , ligne 6, ligne 7, doit être re- 

gardé comme un pronom de lu seconde ou troisième personne du singulier; an^-k ou anyçf 
peut être traduit par tu vives ou tftti vit entièrement. 

PI. XXVIII. 1. Devant Paine divine qui engendre les intelligents — f 


2 les seigneurs de ,9/anun. Tu es le grand chef, seigneur de lu victoire, le roi 

3- Coeur élu étaut mit pu oswtt- 

4. Grand justifié, les pauvres âmes pleurent 

5. les joies d’Abydos. O douce odeur d'Abydos et de Nctar^er ..... 

6. Vivent les affaires. dans la terre divine. O oxwUentes sont les affaires dans la terre 


7 ils voient les créatures. Tu reposes, tu reposes 

8. tu manges. O Essence 1 


Le teite du revers ne contient que quatre lignes écrites derrière le fragment de la Plan- 
che XXVII. Ce sont des allocutions à une divinité quelconque prononcées par un Individu 
qui parle dans la première personne. Comparez Planche XXIX. 


1. Sur leur siège, dans ton lieu, grand dieu de Tasar. 

% Pour pacifier Tumu il brille 

3 sa valeur, et sort pour ouvrir; salué par des fêtes dans la barque 

sacrée tiaschem | y/^ ^ [— — \ • 

4 des multitudes d'années. Tu voyages dans la divine barque Sekti. Dans 

la cabine 14-” 2 - ne suis pas repoussé du palais royal 

Cet Hymne, qui est adressé à Osirls et Ptah, parait être composé pour la famille royale en 
énumérant les vertus des personnages divines, qui offrent des choses divines aux dieux nom- 
més. Quoique sans aucune valeur historique, plusieurs variantes de mots nous font appré- 
cier le document, comme un gain pour la science. 
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Papyrus du temps de Ramsès II. 


Planche XXIX. 

Le fragment du Papy rua reproduit sur la Planche X\1X avec son revers , commence par 
une formule qui parait être inachevée ; peut-être que le nom du scribe dut précéder ce qui 
va suivre. 


]. Du Roi (»uln) Jla. usr. ma stp. n. ra an % u/’a. snb , soigneur des diadèmes; compa- 
rez Planche XLIX. 

2. Lan 8. 4* mois de s'm, jour 25, oe jour s*cn ollaieul les menuisiers 
tbtb-u (comparez ci-dcs.su»), 


3. I«lntend.nu^^/^^^ I 
pelle funéraire, le scribe du trésor, /fora. 


huuut-i , les maçons 


d ° 


4. Ij» , fait par le prêtre premier d’Amun ■ ■ j 

5. Le grand de» ouvriers Mnlui (ou njçuu; comparez ligne 7) 

6. Le grand de» ouvrier» /fora ..... 

Le cAte gauche était dans la main du grand des ouvriers 


|„i^ (comparez la phrase Planche XLIX, ligne 6). 
8. ..... 300, fait chacun ^ . .... 7- 


Si l’on compare ce document avec celui reproduit sur les Planches XLIX ot L, on ne 
peut méconnaître un certain rapport et il sc pourrait pour cotte raison, que le prénom de 
Ramsc» II, mis à la tète de notre manuscrit, fût un do ces brouillon» de scribe qui n’ap- 
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partient pas au texte; d'ailleurs le document commence essentiellement a la seconde ligne, 
le* débris du revers sont de peu d’importance. 

1 lia-l*f. 

2 jfraro 1. 7 hommes ..... chaque jour 

3. du capitaine — 1. 6. * 

4 Jfebammn I. Tait — 7. 

5 . 2 - 

6 . 1 . 

7 3. 
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Fragment de lettre de la XIX"”' dynastie. 


Le fragment de lettre, Plaucke MX, était imprime lorsque j’aperçus qu'un petit mor- 
ceau de la ligue 8, dont je n'a rais pua compris le sens, était mal collé au Papyrus, c'est-à- 
dire en sens invers. Nous le Terrons en traduisant notre document. 

1 Des céréales, ch! voyez, je tous ai donné 110 (?) .sacs de blé 

2. Que tes scribes parlent et que tes hommes prennent 

3. Regarde* les ünfi*. a,i » pn X r[~[ H IR 5 <4^ tf 

tes guirlandes de fleurs de la ahapeUe funé raire ' 

h. Avec les 
pcllo funéraire. 

5- Qui sont 


tributs £frs! de la chapelle funéraire qui sont apportés à la cha- 
portés avec eui pour être transportés au sud. 


12 
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Fragment du texte magique de la XX”'"' dynastie. 


Le fragment du telle magique «lu temps île la XX*®* dynastie, à juger par le beau 
type qu’il nous présente, ne peut être traduit que pour la moindre partie, puisque des deux 
pages dont il contient les parties, il ne nous reste que quelques petites phrases. {Néanmoins 
nons potirons être assurés que quelque formule contre une maladie quelconque terminait la 
seconde ligne de la première page, suivie de la prescription d’un médicament et d’nne des- 
cription de quelque amulette. 

1 prononce* au grand dieu son nom. Rt est sa rie. Jugé 

2. c’est son propre nom. Paroles sur une image de T uni- Ha. 

3 de même, sur «les linges élus s/pu, de brssns, Peku, placés sur 

4. lie la bière, du vin, sa bouche ^ u boira. Amün ffl 

6. 11 sera en parfaite condition pour longtemps (an-/) r. tua-/, m. hah-u n. *p. Autre 
chapitre. Moi je suis un dieu. 

6 par ses vertus. Pour faire pour Horus 

7 le crocodile sur le fleure. La main attrappe une morsure. 

8. Pour les anéantir, /'ikas-H f J u * arec les mots efficaces de la bouche, 

9. Ia maladie étant dan» tous les membres d’un tel fils d’une telle. 

10 la dame de la haute et bosse Egy pte leur amène dans l’entourage de Ra 

n. lc ,ieu du ckl ’ li! 

12. Autre chapitre. U maîtresse de l’Egypte, l’illustre femme de Horus 

13 Ra, le seigneur donne l’essence du grand dieu aux ^ f et aux in- 

lelligents 

14. Sont les serpents naja, sont pris les /'aniro-u (espèce de maladie, les lèpres) 
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II. 2. dans ces ténèbres 

3 do voir cola. Lo grand vaillant repousse . . . 

4. sa bouche. Je fois Ra dans sa barque ..... 

5. sur moi. La dame de l’Kfyjpte dit 

6 Tu retranches le reste de Iflorus. 

7. ..... Cette pierre du reste (P). 

b- à clic, ce jour des vers 

9- Bouilli ..... un grand repoussement (rcincde). 

10. un tel fils d'une telle prend soin de 


11. Tous les membres vomissent oe qu'il y a dedans 

12. les choses mauvaises passent a x r ~ H rluu * ut m i oomp. Brtigacb s- v. sTl£5 


13. L'oeil du Horus vivant 
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Revers de la carte des mines d’or de Ra-ma-nicn. 


Lo manuscrit reproduit sur les Planches XXXII et XXXIII ne contient qu'un fragment 
d’une grande jKige en écriture très-diffuse et effacée, du temps de Ramsès IV comme je sup- 
pose. Ce que j’en ai pu lire ne nous révélé pas beaucoup d’intéressant; toutefois la plu» 
grande partie m’en est parfaitement inexplicable. Les deux premières lignes d’une autre date 
que les 19 qui suivent, sont écrites d’une main ferme, et ont contenu la mention de quel- 
que fait mémorable pratiqué par un scribe quelconque dont le nom était 

nom que nous rencontrons waiutefois dans un nuire Papyrus dont nous traiterons tantôt. 

La 3 Ume ligne cite un nom royal en signes emblématiques, que je crois être, le soleil, 
un roi assis, avec les signes ^ et la déesse Ma y un dieu ou une déesse assis à tète de 

serpent 31er, et la ligure du dieu Jnvun. Ces signes forment le nom de Ru-h k-mu- mr- 
amûn, surnom de Ramsès IV de la XV*™ dynastie. 

sa- Ra mri n. nb ul’a snb T*l-nf 

fis de Ra aimé du seigneur y u' il vive toit nain et furt. Il dit 

k smh ntr hk an a. u. s uir-ut ma noa 

à la gauche, le divin régent de MéUofxdis te bien aimé. Comme il ordonne 

£lu aubu nfr n n s'aoabu 

du bois ( TAubu excellent et du bois du Persea 

Il parait que ce» lignes indiquent, que le roi or- 
donne, probablement a un de ses fils, de cons truir e quelque naos en bois précieux . ce qui paraît 


être un renouvellement d’un autre 








cc$ 

Ijcs u va eu s sont neufs à toutes les extrémités de son plafond. 


>;2L 


*-T- 
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NU lirtp m hau ss* inali, mi 

étant au devant du nom br e de 6 coudées deux 

7 in li au G. Ru;i-1 uniiii , ^r-i ma^usa-u 8 a^ri 

du nombre de 6. Son côté droit , a des ornements 8 de peur» 

vox\-y- 
bien faite». 

8. Kua-f abi niau-ut m ha-t n amn ra nb us-t-u 
Son côté gauche est renouvelé ver* la demeure de ytmun-ru Seigneur des trônes 
toti naif tb-ti inanini- 

des deux mondes , je* deux cornes heurtent. 

Le mot est tout à fait nouveau pour moi, mais je crois que 

son signe déterminatif est le taureau couché; en rapport avec les dcui cornes il signifiera 
quelque acte violent. 

9 nttmu ntl hrlp-f ni hau s*' ntiau tu gv rta 

des prêtres f de Tum étant devant lui du nombre de six qui sont à donner 
htp-u ni pa Ra-usr-ma-stp-n-ra pa utr an 
des offrandes dans te palais de Ramies J I, le grand dieu 

10 malt ntiauaru nai at-f-u n sut» Ra hk ma stp u amn (?) 

ainsi comme ont fait les pères du roi Ramsès IF 

La Planche XAXI1I nous fait Lire encore moins, la ligne 3 cite: 


hah-u hbs-u au tu m sutn a. u.s, n km aupai-ftu 

des millions de fête s sont célébrées en du roi r. x.f. de f Egypte et son statue 

fAoHHcwr 

4 aif nlr-htp-u m-to iftakt . . . . 

ses offrandes sont devant sa majesté comme 

5 Pour le roi Ramsès II , le grand dieu unique . sont donnés dans le . ... 

6. atf-a r-rtu utu tt-f, tu-f m hau hr paif rt-u 


moi» père t/ui a donné un ordre de sa mai», c'est comme une loi pmtr ses hommes 
Je hasarde de tirer la conclusion suivante de ces notices éparses. Notre document con- 
tiendra donc l’ordre de Ramsès IV d’ériger ou de renouveler un naos en l’honneur de Ramsès 
II, de rétablir la statue du roi dans ce naos, et le culte en l’honneur du roi ainsi divinisé. 
L’examen attentif de quclqu’uutrc égyptologue retirera peut-être plus des signes qui me sont 
inexplicables pour le moment et justifiera ma supposition. 


ta 
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Liste d'onguents du temps de Ramsès IX. 


Ce petit Papyrus «si encore en condition très-lisible, quoique de petits morceau v man- 
quent nus Tx>uls de quelques lignes. Lo contenu du texte nous révèle: 

]. snni-u n pa s^ann-u tatai pu sub smai-u n suln %l> 

Listes des onguents livrés parle préire des onctions du roi de la haute 

et basse Kgypte 

2. Ha nfr ka stp « lia a. w. s. fils de /ta Itainses couronné i i Thcbes , faïinè (t ,tm un 

- ■ ■ rot um] 

Il se pourrait que pa-sub smi-u O rj'yOI devrait être traduit autrement: mais jr mi 
doit être une espèce d’onguent ou de graisse, traduit par Mr. Brugsch dans son Dict., p. 1227 
par galle, quoique le déterminatif soit douteux. 

La ligne 3'“°* commence par deux cruches d'huile, qui font 92 hin de m ; sur le 
mot ttah/t , lisez Rrugsch, Dict. p. 797 oleum. Le mot est suivi de quelques signes illisible», 
contenant le nom de lliuile, qui se termine par O rfj?f1|iÊ, mais que je ne connais 
pas d’ailleurs. Cotte huile, de quelle espèce qu’elle soit, enfermée en deux cruches, valait 
un total de 92 hin ou vases. 

4. La ligne quatrième commençant encore par nahh-u , suivi de quelques signes inter- 
rompus par une lacune, est nussi mutilée et incompréhensible pour moi, à moins que ce ne 


soit le mina d'eau: » vases d’huile d’une mina d’eau, fait vases d’huile de l’Egypte 49 hin,” 

m jèN 


On le voit, les deux 


vases comptaient chacun 46 , le nôtre 49 hin. Ce vase paraît donc être une espèce de me- 
sure constante d’environ 45 hin. IiC* deux quantités sont énumérées ensemble à la fin de la 
phrase, où l’on doit ajouter alors les signes | ■> 


Digitized by Google 



La ligne 5 sc lit : 

hru n s’hnu 11 un kal-u an liunuti-u n [>a yr m s^l aa 

jour du fHttjp mfini aux ouvrier* par les préire* de la chapelle du us le champ grand 

funéraire 

Le. mot s'bnti est mutilé mais peut être facilement restaure, aussi le mot hu.... déter- 


mine [Kir 


c 


est probablement 


a 

«9 




■u/ 

icy2, 


, {tottr, les persones qui ont la par- 


tie, les prêtres. 

A la ligne 0 on rencontre de nouveau comme dans un autre Papyrus, Planche XXIX , 
le côté droit ce mot est suivi de Ar , chefs, et du nombre 2, 

encore suivi de *cc qui fait 90 hin." A la ligne 10 on trouvera ceux du côté gauche (shmi 
au lieu de smhi) aussi suivi du nombre 2. 

_ !-i ligne 7, énumère 17 ra/-n ou hommes, m-uib. chacun reçoit 2'/» hin, ce qui fait un 
nombre de A hin (42'f,) ; à la ligue 8, il y a des personnes qui reçoivent chacun '/> hin (l 1 /*) 
ce qui fait 12 hin. La ligne O* 1 "* énuméra les sommes de» lignes 6, 7 et 8, oe qui fait hin 
64 (plutôt 65). Les autres lignes ne présentent que des fragment» sans valeur, excepté la 
ligne 10, dont nous a vous parlé tou t-a -l'heure. Ou voit aisément que oc qui nous reste déco 
Papyrus ne peut nullement nous faire apprécier le but du document ni le rapport des nombres 
entre eux, car le rapport des lignes 1 a 5 et 6 à 13 sera bien que Pou a distribué aux gens 
des vases d’huile, mais ni la recette, ni la distribution ne sont concluantes. Au yer ou 
trouve des hunuti-u qui ont reçu l'huile et la distribuent aux gens, probablement moyen- 
nant les chefs de la droite et de la gauche. Les chefs la distribuent à leur tour, lignes 7, 
8, 9 et 11, 12, 13, mai» en cas que les deux personnes, ligne G, reçoivent h distribuer 90 
vases, comme on pourrait le soupçonner, ils n’en donnent que 64, donc 10 sont retenus pro- 
bablement par eux. 



Papyrus du temps de Ramsès DI. 


Ias Papyrus que nous allons Irai 1er est uu des plus intéressants de notre collection; c’est 
un volume qui contient 8 colonnes sur le recto et encore 4 sur le revers, ça et là mutilée! 
écrit d'une écriture parfois très bâtée. 11 est difficile à lire tout le document au premier 
abord, néanmoins une étude approfondie m’a révélé maint fragment de nom peu certain 
mais devenu compréhensible par ce travail. 

Un registre de noms d’employés au yjer du pharaon, le tombeau, ou plutôt la chapelle 
funéraire, est représente par les signes de la première colonne. Cette colonne doit être sé- 
parée, comme il me semble, des deux lignes qu’on lit en haut de la page et qui contiennent 
une notice à part de quelqu’un qui y annonce que l’an 29 , mois second de la saison pr, au 
onzième j 
de la chapelle 

L'import consistait eu 7^| 

- \n 


ie nonce a pari ae qtieiqu un qui y nnnnncc que i an & , mois seoomi tie la saison pr , au 
zicme jour, U y avait des importations Iffa par le scribe Pentauru ^ 

■ la chapelle funéraire. ' 


total 




Sab déterminé par peut être une espèce de pain , mais il se pourrait qu’il faudrait 
lire *tb. Le mot ne se trouve pas dans d'autres textes, autant que je sache ayant cette sig- 
nification, mais comme on peut le voir Brugscb, Die!., p. 1168, il existe avec la signification 
d'o rnemen t , ce qui ne peut convenir ii notre texte; comparez aussi la racine r/ô, Dict., 
p. 1341. I jo registre de noms mentionne à la ligne 

1. les ntl-fa mu n na kt-u n pa yr 

le* porteurs d'eau pour le* outrrier * de la chapelle funérait'e 
A la ligne 8, les nti-fa t^uu, le* porteur * de (?) ; à la ligne 12, les nti-s’at-^t , 
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^ , page II, 13; IV, 2; V, 15; VI, IG: ceux qui coupent ou taillent le bob; à la ligne 
IG le teinturier un , Pentauru ; comparer ligne 11 et ligne 15; ligne 17 ceux qui font 
L , mot que je ne sais traduire. A la ligne 2 ou lit les an-u tf.it min s'a , 
compare* ligue 11; ligne 3 le nom <l 'l/sryruu Paan, radmirublc; 

ligne 5, AtfamUn , le [>cre est Amûtt; ligne G, Pahn, l’esclave; ligne 7, Pathtu , l'obsédé; 

ce dernier nom est suivi du nom de nombre six, précédé d’un trait employé pour exprimer 

•/ 

l’«/«, mais qui |>Ai*ait avoir ici la valeur de ^ ^ . comparez lignes 11 et 15- Le grouj>e 
des six individus so trouve dans les noms propres des ligues 2 il 7; celui de la U**™ ligne 
dans les noms illisibles des lignes 9 et 10 et le Amiins’a de la 11*™"; celui de la l!V injt ligne 
dans les noms illisibles des lignes 13, 14 et le f <(£) de la ligne 15. 


Le 


groupe 


tûX 


,e 

est traduit par teinturier, coinp. Mr. Chabas dans sou Voyage «l'uii 


Egyptien, et il semble signifier quelque chose de pareil, mais la lecture du signe initial 
est dubicusc et je ne crois pas que l’on ait iouIu représenter les deux J. !.»■ titre 
se rencontre H, 17, IV, 9, ou trouve le mot le mieux écrit Fap. Sali. II, p. 8, 1. 2. 
Une autre liste do noms se lit à la seconde colonne. Nous y rencontrons d’abord les por- 
teurs do poissons Ce sont %onsumes.£^^'l^ÿ ü , $'a. m. spr-t , élevé 

au boni ,1e la rhiérc, P*«P«X»t, 

celui qui est du cubinet, et Aman nom illisible pour la dernière fiartic. 

A la ligne G on trouve celui qui outre la citadelle 


n&;3Ea,iîg; 


nommé le grand magistrat , £ j, ~~ ’ Une autre date do Pan 29 est rnenlinnnéc à In 

ligne 8. C’est du mois second de py\ le deuxième, à ce jour avait lieu le fait que voici ; 


Il t Uî Da,-£--f •ESL4îgftâ JI * 

Je dis a l’individu S'amuas en présence du scribe de la chapelle funé rai ro yonsuatf^ re- 
garde le bourg (P) du régent. 

Ligne 10. Au bn tau-a, UA , n an u- tu h un mi , 45t- U A . smhi, m- 

“((0 un- 

N’ai je pas placé 12 porteurs d’eau u la droite, et douze à la gauche, ensemble 24 (per- 
sonnes). 

Ligne 12. au bn lau-a, /I, ua-u un mi, etc., et n’ai je pas placé 10 pécheurs à la 
droite, et 10 à la gauche, ensemble 20 (personnes). 

Ligne 13. au hn tau-a , /^, s'at-^t ttnmi, etc-, et n’ai je pas placé 7 tailleurs de bols 
û la droite, et 7 à la gauche, ensemble 14 personnes. 
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Ligue 14. Tau -a , Z&àL) fKtt , ele- J’ai livré G jardinier* de la droite, 
et 6 de la gauche, ensemble 12 personnes. Voyex Brugscb et Bircti, Dict. s. v. 


Ligne 15. 


un individu hntahu 


ffitî &' 

(mot inconnu) de la droite, un individu de la gauche, ensemble dent individus. 

Ligne 16. » constructeurs, 4 personnes a la droite, 4 ii la gauche, ensemble 

8 individus. 

L. 17. fnidurier», 4 personnes à la droite, 4 personnes a la gauche, ensemble 8 per- 


sonnes. 

Ligne 18- au -a trn-ua nii sn sa % et je trouvais qu'il y avait 2 individus et j'ai 

20 dons sa ntaiu. 


Ces lignes contiennent le récit d’une certaine personne nu scribe %o nsuatef de ce qu’il 
a fait. Le mot placé avant le titre du régent n’est pas clair, on le rencontre encore dans 
notre Papyrus et nous y reviendrons. Il se peut qu’il s’agit d’une visite au bourg, et que 
les personnes sont rangées des deux càtcs pour faire passer le régent, ou que c’est pour quel- 
que travail, auquel sont destinées différentes personnes, venant des deux rives de la rivière. 

La troisième colonne est représentée sur la Flauche 37. C’est encore une pièce d’un 
contenu annloguc. La première ligne toutefois n'appartient pas a notre texte, mais sc rap- 
porte nu revers du Papyrus; je le traduis: 


«L’an 20^ mois second do pr, jour 10, ouverture des anbu. 




twim-' 


ceintes de la chapelle funéraire, par les ouvriers.” La suito de la ligneesttrop mutilée pour 
être traduite, les formules du revers rappèlcnt la nètre et nous fout soupçonner que nous 
n’avons pas beaucoup perdu dans les petits fragment du Papyrus, qui sont déchiras en haut 
de ce document. 

Ligne 2. L’an 29, 3'*** mois de la suison s*, le second : 




a 


■3Ï H Tl - fft 


rfrj 


rff énumé- 
ration." 


de la cha /telle smat - n 

funéraire 

Ligue 3. «par le scribe //or a, 1* scribe J muni u, ^ cl 

grand des ouvriers,” Le nom de Horn se retrouve mainte fois dans le' Papyrus, ainsique 
celui d'^M&tdu, le chef ou le grand des ouvriers est douteux, le mot étant mutilé, mais à 
la dernière page nous le retrouvons très-bien lisible. Au sujet des rmat-u , on peut com- 
parer le Dictionnaire de Mr. Brugsch , tes serviteurs d'un temple consacrés à un dieu , les 


Pht/lacites. 

Ligne 4, se traduit par »«o kat-u r tr st . les ouvriers en entier sont.” 

5. Les porteurs d’eau. 

6. Le chef des importations Penlauru. 

7. Le» Importation» de An 
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8. Les importations de «ir ..... 

9. Les Importations de Punit 

10. Les im porta tiomt do .S'a 

11. Los importations do Pa tut 6 personnes. 

12- Los porteurs de 

13. Le jardinier Payat'u. 

H. Le guerrier Paairo ..... 

15. Le jardinier Pu * 

IG. Le guerrier Am 

17. Le jardinier Pahrnnn- 

18. Le guerrier Ru mu. 

19. Ceux qui apportent les poissons sont: 

20. b chef des pécheurs Seti , ^,|||^ . 

21. Le pécheur yau 

22. Le pécheur IfbmM 

23. Le pécheur S'unnuhu (10 individus). 

Le nom de nombre 10 a rapport aux 3 kriu , aux 3 yrtt-u et aux 4 aa-u. 

Quoique les noms propres sont mutilés ou écrits nonchalemment cl pour ces rai- 
sons illisibles, le contenu du texte est néanmoins clair, et si nous saurons précisément 

le rôle des , nous pourrons être assurés que la ligne 12 sera 

bientôt expliquée. 

La ligne 24 ouvre une petite notice, trois fols répétée sur la même page. Cest encore l'an 29, 
le deuxième mois de pr, le 15**"*^^ jour. «Réception des céréales «(A <£•*»*- 
C’est au grand des ouvriers, comparez lignes 3 cl 11 , qu’on donne ^rs 7’jj et au 
scribe , *\\\> n. 

Selon la ligne 27, H y a 8 individus dont chacun reçoit 6'/> sacs, qui font ensemble 44 
sac ®' “ <,ui <si co,,c|u “ ni 


Les lignes 28 à 30 représentent le même calcul , excepté la première ligne , et à la ligne 
31 nous remarquons probablement la répétition de la ligne 27 et 30. 11 faut observer que 
les petits textes, qui y sont écrits postérieurement, appartiennent chacun à une distribution 
différente de blé. L’indication de la date est postérieure à la date de la 2 W,M ligne et cela 
peut soutenir mon hypothèse. Nous verrons d’ailleurs que cette distribution eut lieuproba- 
blement après un événement mentionne dans les X“ ,n# et XI'** 14 colonnes. A la fin de la 
ligne 11 on Ut 50 sacs; nous parlerons plus tard de ce chiffre. 

La page IV, Planche 38, est une continuation du texte commencé en haut de la page 
précédente. On y reconnaît le palais du Pharaon, peut-être que le nom de quelque bloc 
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de pierre précédait, perlé selon le texte de la page suivante par des individus dont je ne 
peut déchiffrer le titre, 

A 1a seconde ligue, nous revenons aux colonnes siiriueulionnécs.. Ce sont les tailleurs 
de bois; 

Ligne 3. Meuiumnaa y fc ; ligne 4, le moineau 

ligue 5, le veau, ligue 6, encore dos individus, , tiominc 

t?- , ligne 7, Unnfcr et Pentauru ; ligne 8, le portier, Prn/nuru ; ligne 9, 

les teinturier»; ligne 10, Ptahmesu et ligue 11, le constructeur (P) Jamau 

A la ligne 12, nous lisons un autre genre de texte, tel que celui de la page précédente; je la 
compare avec la troisième colonne, il contient le compte du foin ou des herbes employés à 
la chapelle funéraire, 

CYsl â la ligne 13, que nous retrouvons le jardinier Payaro, de 1 a ligne 13 de la Plan* 
cbe XXX VII; ensuite nous y lisons les titres du grand des ouvriers et du scribe des petit» 
textes de la lll 14 ** colonne. Je suppose qu'il faut traduire le passage comme voie»; 

12. compte des herbes de la yjer. 

13. livrés par la main du jardinier Payant. 

14. au grand des ouvriers .... 170 

15. au scribe 65 

16. au . 15 

17. au 350 

18. total tZ 600 sacs. 

Ce qui se trouve it la base de cette colonne appartient a la page précédente, nous pou* 
vont donc continuer par la 2* ligne du >'*»«"• registre. 

Ccst encore Tan 29, mats maintenant lo4 ,4 “ mots des', le trente ^ Q, ^ , qu'il y a 

de» r/ai- w, sortit», au chef de l’étable n!î , ou au grand des ouvrier». Un pas- 
sage écrit de cétc contient *fflf « KhSE , peut-être que le gronpc illisible 

et mutilé contient le mot /n« qui se rencontre plus tard. 

La ligne 4, cite un instrument de bronze |^, qui vaut m-* , quatre u/n. La 

ligne 5, un /na, ■fr=3f^ , de blé du sud, ^ ou ^ transcription hiératique du 

signe hiéroglyphiques ^ ; comparez les Papyrus Roi lin. Ce fena a lu valeur de cinq u/n. 

La ligne six commence par un groupe illisible qui se termine en l'M* , comme 
il me semble, mais je n'en comprends pas le sens : il valait 4 u/n. 

La ligne 7, nomme un s'abui , bàlon , de la valeur d'uu demi u/n. La phrase ligue 8, 
n’est nullement claire, tnnmul m, tp roi 1 sac, fait le quart d’un 
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9. blé du Sud un Tenu, lait 7 11 I 11 . 

10. Mrh , fait deux utu. 

11. Pn 1, mesure 1, fait deux utu. 

12. Rlé du sud un sac et rnnf le quart d'un suc. Ensemble 22 utu. 

C’est l’ensemble des nombres 6, 4, */*» '/»i 7, 2, 2» I'/*, que l’on rencontre sur les lig- 
nes 5 à 12, mais alors le nombre 4 de la ligne 1 est oublié. Est-ce une erreur du scribe 
ou faut-il expliquer autrement le compte? 

La ligne 13 énumère des employés, mais on ne peut rien décider de leur rôle; ce sont 
des titres que nous trouvons ordinairement donnés à des femmes. Ici il se peut qu’ils ont 
rapport à l’élevage du bétail. On y trouve les ^ , MM# </ui nourrit- 

se»/, Mi nia aA/, qui sont dans l’étable, nii amu /mu, qui y sont pour distribuer, et 

ligne 14 , les , ceux qui ont la garde de la nourriture. 

Cette ligne est suivie de la 15**®* les tat-u (?) les bouchers P ligne IG, le» t'a . ... hr (P) 
et les abi tt'? On lit derrière ces noms divers, les chiffres 15, 10 et 2 utu. 

Le dernier passage est trop mutilé pour en essaver la traduction quami même approxi- 
mative, le véritable but de ce texte nous échappe également, la 19*®* ligne n’est que la suite 
de la 20*®* de la page IV, et on remarquera aussi que la 18*®° s’étend encore sur la co- 
lonne suivante sans nous mener à quelque résultat. 

La VI 8 * colonne représentée sur les Planches XL et XI,I est composée de 3 fragments, 
dont l’un est très usé et ne nous apprend pas beaucoup, d’ailleurs une des ligne», celle qui 
renferme les totalités, est tou t-a- fait perdue, néanmoins le reste peut être traduit à peu près. 

La première ligne, faisant suite a celle des pages que nous avons traitées, nous cite le 
palais de Thotmes III, accompagné de groupes qui font croire que le même texte de la page 
IX, ligne 2 et 3, est transcrit sur la nôtre, dam ce cas on peut lire ■■ ; 

assis à rentrer du pu lait de Thotmes iJJ. 

La ligne 2, commence par * Vtr-ha-t dit en présence de ** 

3. Le chef des ouvriers S'ait, le scribe Amüntu de In chapelle funéraire ..... 

Cette ligne écrite plus distinctement sc retrouve colonne X ligne 8?^) j f 

comparez Planche XXXVI, ligue 10. Ce qui reste de cette phrase est illisible 
et il sc pourrait quelle fut continuée dans les fragments indéchiffrables de ln ligne 4. Les 
noms propres des lignes suivantes sont très défectueux. 

6 sacs 27V» 

7. Pa sacs 8*i'« 

8. S*a amun (?) .... sac» 8*/». total 45, y 

9 sacs 8*/* 

L’interprète ^ . . sacs 8*'» 

* et sncs 22 1 ,', , total de l'ensemble fait 40 sacs , ■ ■ r 

10. S a muas sacs 22V», Jiameti sac» 22*/i, sac» 17",, A/rhtpu sacs 8. 

l» 



fitt 


11. S'ont *aci b*/, /in... 

12 «an 22' , 

13 sac» 8*', le Jfemu 


14 sacs 31'/» 

15. Ceux qui donnent aux ^mmn, nii rta n na ynmn. 

1Ü, 17. nti-n. s. s’at-u, | ^—7 . fait 28 K/n. 

Il n’est pas besoin de nous occuper longtemps do ces débris qui ne nous apprennent 
rien de nouveau et dont nous ne pouvons que deviner le sens, probablement analogue au 
contenu des pièces qui précèdent. 

la Tll*** colonne est restée intacte et nous y lisons: 

Ligne I. l’on 2ît le premier mois de s’m, le 15‘** MI jour. 


1 palais do Rn-Usr-ma-stp n-ra, le grand dieu. 


Il y avait un individu que je rencontrais la. 

Il disait aux d aller it la ville —7 ^ , disant: 


allez au prêtre 1 

6. Mais il lie les faisait pas outrer, au fm r/a-n-sn ak, et il, htp ou %rp y faisait une 
offrande à 

7. Ra-ii*r*ma*stp-n-n» , a-u-s, des choses abominables et excellentes ayant dans la main. 


Je ne crois pas que la page ait été continuée dans la TIIl^* colonne; le fragment qui 
nous reste est trop petit pour eu juger, mais nous verrons que cette continuation n’est pu» 
vraisemblable. 

Li ligne suivante cite uu yn , | J ^ . la &*** le mot HMMt, la 4' 4b,# et suivantes le S'*" 10 
cl 4* ,n * mois de la 7*'®*, le premier mois de pr. scion la S*"*" un jour agréable, itfw, 
et enfin la O* 4 "** a contenu la somme de quelques choses enregistrées et comptées ensemble 
imt-m-ua , 


Le document du recto se termine ici. Uue pièce eu est perdue dont nous ne pouvons 
pas évaluer la grandeur; nous devons nous contenter de faire la conclusion sur ce que les pa- 
ges précédentes nous ont Appris, pour fixer le rapport entre celle-ci, et les colonnes de l’au- 
tre oûté. Le Papyrus parait complet au commencement, pour deux raisons: 1° pareeque le 
texte est complet, quelques débris des initiales exceptés; 2° pareeque le revers se termine à 
l’autre côté, laissant une partie en blanc au manuscrit, sur lequel toutefois on a écrit en- 
core un texte d’une date plus reculée. 

Pour ce qui regarde les textes écrits du recto et du revers on aura peine à las com- 
prendre, si nous 11e les pourrions plus remettre dans leur étal primitif; pour cette raison, je 
crois qu’il faut observer que le texte original a contenu, 1° la première colonne saris le texte 
en haut, ensuite la seconde colonne, jusqu'à la ligne 7, puis la troisième colonne excepté 
les petits textes et la notice d’en huul. et enfin les 4 iiBÉ , ft*®* et 7 Wmc colonnes. 

>ous devons éliminer premièrement le texte de la seconde colonne pour deux raisons; 
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1® parcequc la date n'est pas d'accord arec oellc de la 3 ii!te * el 4 iîtoî colonnes et 2° les carac- 
tères des lignes 13 et 18 étant écrites trés-serrées à la fin de la ligne, il faut accepter que 
la troisième colonne avait été déjà écrite, avant que le texte d'en bas de la seconde y fut 
inserre. 

Le premier argument vaut uni pour les petits textes, les textes, d’eu haut, et encore 
|>oiir la Vil*"» colonne. Le texte originul contenait alors: 

l u . Les noms des employés au j-er, colonne 1 et 2. 

2°. Le compte des Smatu, l’an 29, 3* t,M mois do s’rn, jour 2. 

3°. Le compte des herbes du yer* colonne 4. 

4°. Les sorties de l’an 29, 4 iimc mois «le *’m jour dernier, colonne 5 et 6. A la huitième 
colonne il paraît que les comptes sont continués et je croîs pour cela que l'initial de la ligne 
4, ne doit pas être lu mate On voit cluircnicnt que le texte de la ligne 10, 

colonne TI, se prolongeait précisément jusqu’à la 8 ii,flû colonne, laissant vide l'espace qui ser- 
vait plus tard à inscirc le texte de la 7'* nu '. Résumé court: les employés sont énumérés et 
ensuite on indique ce que les chefs ont reçu pour distribuer nux différentes personnes. 
Voilà le contenu du recto do notre document. 

Les dates des différentes pièces se suivent alors de cette manière: 

Colounc II, ligne 8. l’an 29, 2*®* mois de per, jour 2. 

Colonne IX, ligne 1, jour 10* compare* la date en haut des 3 iimo colonne et suivantes. 

Colonne IX, ligne 6, jour 11* comparez le texte en haut des colonnes 1 et 2. 

Colonne IX, ligne 7, jour 12. 

Colonne XII, ligne 23, jour 13. 

Colonuc III, ligne 2, jour 15. 

Colounc X, ligne G, 3* m ® mois de pr, date inconnue de l’an 29. 

Colonne X, ligne 18, jour 28. 

Colonne XI, ligne G, premier mois de s’m, jour 2. 

Colonne XI, lîgno 14, premier mois de s’m , jour 3. 

Colonne AU, ligne ], premier mois de s’m, jour 15. 

Comme on l’aura remarqué, le texte à la base de la dernière colonne était écrit avant 
celui que nous venons de citer et pour celte raison 11 est clair que l'autre texte du premier 
mois de l'm, jour 15, devait être écrit quelque part ailleurs, et c’est l’origine de la 7 lè ** 
colonne. 

Enfin le petit texte en haut de la X^* colonne. 

Ainsi les documents sont placés dans leur ordre chronologique et nous traiterons les 
textes qui ont rapport à ces diverses dates. Le texte de la 2 ltB,l! colonne ouvre la série; nous 
l’avons déjà traité et nous y avons rencontré le réçit de quelqu’un qui avait livré divers 
employés à une tâche quelconque difficile h préciser, mais dont nous traiterons à une autre 
page du manuscrit. 
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Après celle pièce nous lisons ii la ligue ] de la page IX; 
rnpi-t 29 nbt 2 pr hru 10 h ru pn ss’ ta 5 onbu-u il pu £r 

Van 29, mois 2 de per, jour 10 , jour ce ouverture des 5 enceintes de la chapelle 

an n» knt-u funéraire 

par les ouvriers 

C'e texte se rencontre it peu près dans les mêmes mots on haut des pages 3 et 4. 

Les o u rrier n sont employés pour ouvrir les enceintes, peut-être des masses de subie qui 
couvrent la chapelle funéraire. Ils disent qu’ils meurent de faim. 

2. rl’t tu-n-khr-n a(in) bru 18 ak m pu (P) au sa hms 

disant nous mourrons, depuis jours 18 entrés dans le bourg: ils s'asseyaient 

de faim 

U bat Ha mn^pr 
palais de Ramenyj)r. 
pa s£ n pa yex nSaii 


ta pkut n 
Ventrée du 
Ai an 
-AUa donc 




pa aa kat-u su 

le scribe de la chapelle et du et le grand des ouvriers , deux 

funéraire personnes , 

Sf f )\ sn a*’ 11 5,1 ,n 11 


et V interprète deux ils de- disant, 

personnes , mandaient 


V officier 

11 faut signaler que le groupe que je traduis pur bourg est le même groupe que nous 
traiterons plus tard et un peu autrement écrit. 11 parait être comparez PI. XL1II,8. 

Le yen serait scion la traduction de Mr. Devenu le Harem , Mr. Chabas s’y oppose et tra- 
duit le mot par antérieur du palais. 


Le mot 


M 


que je traduis par officier, se lit atnnu ou «/»; comparez Brugsch, Dict. , 

s. les autre* mots n’ont pas besoin d’éclaircissement, et nous apprendrons oe que disaient 
les h personnes. 


mai-n r-^nnu ariu-n an^-u aa-u m bu-tn un m 

Ifous venons au séjour, nous faisons des serments grands aux {dieux), finies/ est dans 
tt-n fl nt aa. pr-ti nrs’u-f m st r st’r m pa ycr 

notre lapa- du pharaon. H passe sur le siège et repose dans le yer. 

main rote le temps 

Ligne 6- L'an 29 mois second de per. jour 11. 

us’tu-u an pchu-t pa sba r l’ru-u res n ta ba-t 
Fut ouverte denou - Ventrée , la porte, vers les U usités meridio - de la demeure 
veau unies 


Ra-usr-ma-stp-n-Ka 
de Ramsès II. 

Ligne 7. L'an 29, mois second de per. jour 12. 
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Pch-ii suta Ka-usr-nia-slp-«.Ka sir m rost ak r pu 

arriva le rail Haïmes J J se r e p oser entra son 

le dieu dans 

£ 61 ) 11)1 st 8- 8£ Pntanru pa lir mat’abu sn 

inférieur le scribe Pentauru , le chef des auxi- deux 

liaires , personnes 


Une petite phrase mutilée et dont le sen s m’est échappé reste inexpliquée, ainsi que lu 
suite que je crois être le groupe j | , les deux bal tans de la porte, si l’on ajoute la 

pré|>osilion 1 r à oe uiot, on pourrait traduire la phrase par, les deux personnes des deux 
bat fans de la parle , c'est-k-dirc du tba, nommé n la ligne 6. 


ns 2X — sa — £55 


Z'* 

pa 

u 

£tm 

pa 

n 

uii*{u) 

chapelle 

funéraire 

(a 

de 

place fermée 

la 

de 

portier(s) 


Probablement que celle phrase était suivie des noms des portiers ou d'un portier; nous 
trouvons en tout cas le nom d'un certain Mcntumesu si la 9 lbB<s ligne. 

Ici se termine le document de la I\ iim « colonne; on peut soupçonner qu’un dialogue en- 
tre lui et Tauteur du Papyrus eut lieu. On assure qu’on apporte la vérité, il parle ou dit 
quelque chose et l’autre répliqué h la ligne 10. Mais tout ceci ne nous révèle rien de non- 
veau. 11 faut donc traiter la X*®* 8 colonne, dont la première ligne rappelle un autro fait, 
mais dont les X lignes suivantes peuvent être regardées connue avant contenu la fin du récit 
qui nous occupe, c’est 


2. «£ nt hsb ht-n^tu na nlr-atf-u n pa pu r stm 

le scribe du compte Hlnyju, les divins pères de ce temple, pour en fendre 
ro st (?) au-u-t’t-n-sn an arî-n pcli-u r-hat hkr rbal ab 

le récit Jlsdisaietit nous avons des arri- en pré- du faim et en de la soif, 

à eux fait vements sence présence 

m-tl-n an hbs-u m-tt-n an s;gnn-u m-tt-n an roul-u (m-tt-n) 
dans nos pas des habits, dans nos pas des onguents, dans nos pas des graines, dans nos 
mains mains mains mains 

au stim-u hab-u-n n aa-pr-ti a. u. s. pa!*n nh a. n. s. tr r-ro 

pas des herbes , nous descendrons au pharaon notre seigneur. Alors à 
sn m-tu-tn ha b n su tu a. u. s. ai hri aritu-n-n U u-an£ 

eux (il vous êtes descendus au roi, ira le chef, soit fait le bras de vivre, 

dit) à vous la force 

au-tu hr-£ii n su spat-u n abt-ua n pr in pa h ru mh-u-a 

fui laissé à eux des graines , le premier mois de pr, à ce jour premier. 

Quoique la construction des mots est difficile à comprendre j’espère de n’avoir pas mé- 


connu le but du conteite. Il y a des gens occupés it travailler aux enceintes, ou clôtures du 

16 
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yer. Il souffrent failli «*1 soif et n'onl pus de quoi vivre, ils sont assis et h 1 ! plaignent de 
leur Mirl à un des palais de Thèbcs, mais il paruit qu'on leur ciitend et même que le roi 
lui-même se mêle de l'affaire et ordonne à leur servir des graines. Après ce récit il faut 
insérer le petit telle de la XII 1 *® - colonne . le texte qui se trouve écrit au dessous en «ms 
In vers, que nous Usons: 

L’an 29, wioij second de per , te 16*** Jour. 

m pa jçtmu u pa ;çcr t’t-na n Mntu-meau ptar 

dam ta place fermée de la chapelle je disais à el Mentumesu , voyez 

funéraire % 

tua tir tU n lu uai(tn) kat-u (?) an s’m r hr m-tu-tn-nui naitn s’au-u 
je dis à vous, vos ouvriers vont au chef, utjUes vos bâtons, 

m-tu-tn-^tm naitn sba-u m-tu-tn-nu naitn hm-u naitn ^rul-u m-lua-s’ui 
fermez vos portes , apportez vos femmes et vos enfants , jirai 

rha-t-lii r-ta ha-t ra-inn-ma a. u. s. m-tua-rta lieins-tu am bru ua 

au devant au palais de Un mamen , je ferai voua asseoir là , jour un. 

de vous , 

Les personnes que nous avons rencontrées clans la première pièce sont nommées ici en- 
core une fois, cl je crois que la conclusion tirée de celte remarque est bientôt faite; l'auteur 
du Papyrus appelle les individus de le suivre, de fermer las portes, et de se mettre eu roule 
au palais de Jïa*ma«nm, Séthos 1 père de Ramsès II, et de s’asseoir sur celte place. Ou 
peut soupçonner que ceci est fait pour lu distribution des graine?, promises, du moins on 
rencontre à la date du 15**®*, une acception île graines; comparez les petits textes de la 
colonne. 

flous nous sommes approchés du troisième mois de Per de l’an 29. 
s’a ua anbu-u an nn kat-u hins hr pa yr s’rn r 

Ouverture des enceintes par les ouvriers assis auprès du yer » Démarche pour 
anlu an pu £int hu-tî-u t*t(a n) rt-u kt-u ms-u 

les imports jmr les trois surveillants. Je disais aux hommes ouvriers qui construisscnt 


pa 

aa-n^t-u 

n 

am un-as 

pa-bk-a-u-s 

pa-nti 

an bai-u-f 

r-in 

m-tu-tu-at'a-a 

le 

grand vie * 

de 

Autonas 

le régent 

qui est 

le grand de 

étant 

Je prends 


lorieux 





ses esprits 

mort. 



Il n b ri 

m 

(Mi bru 

a-ar-F 

str-ll 

au t't nt kat (?) 

u-f ttSU-U 

la main du chef 

dans 

ce jour. 

Il faisait 

me reposa' 

et disait à ses ouvriers vieux (?). 


mtua-tm au ari-nf sbai-u pa akr-f ran nutr aaprti ant 
Je n’agirai pas en ennemi il jurait au nom divin du pharaon là. 

contre lui 

Le but du texte ne m’est pas parfaitement clair; il (Mirait que le» ouvriers d’une des for- 
teresses du Pharaon, appelé Aaneytu , mot bien connu d'autre part , veulent maltraiter notre 
auteur, mais le chef les relient, jurant au nom du pharaon. Planeh. 45, 1. 11. 
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s'm W ua anbu-ii phul r pa tina nu na kat-u nu ari 

Démarche pour des enceintes de Centrée du bourg par tes ouvrier'*. Faisaient 
Couverture 

pa 3 butî-u ^ruu r-ro-u br po ns' n pa tma rta s’m pa nui-u 
tes 3 surveillante la parole à eux du balcon du bourg. Fais marcher tes interprètes 


sii lina pa ........ au S£ amotu n. pa %r yy ay 

deux , avec tes ]*ar le scribe Amüntu de la chapelle , et gîte te scribe 

funéraire 

r aulu ai an nmu ;ri»ti-arif rt’l un ^ft-n Am un 


soit reconduit. Allait alors i inter pi'é te yen (tarif disant à nous , ennemi t C./mîin . 
m-knt-n n t’t per-a hua bai ar bu au*n r-ai ka-k n naik bri 
Dans mon je dis , je sors avec te tailleur et nous n'irons pat! tu appel- à tes chefs 
courage de pierre teras 

au-u ha hr bat n-tia kl-u ar ut’a-a Ja ari-na sV n 

guise tiennent à la tête des ouvriers ; car je suis sain. Eh! fai fait ouvrir aux 
skr-u ima aa ina-n us’bt sa r-l’t-ta si ai ami pa 

pauvres. Un cri fort contre nous répondait un individu , lorsque cela, ai! gui fait te 

fut dit 

uui ni ta ha-t naprtî au-n-su ^r-nr-tu n-sn r stm 

mal dans le palais du phat'aon ils disaient cela et nous parlâmes a gant entendu 
ro-u au-u lir-t’t n-n 1*1 I* m mal 

les mots gue Con nous avait dits , pour dire au chef ta vérité. 

Si je ne nie trompe un fait analogue à celui que nous avons traité ligne C a 10, Planeh. 
XLIU est raconté ici. CV»l l’ouverture des enceintes ou clôtures il’une des entrées do la 


ville ou du bourg par des ouvriers. Trois huti . espèce do surveillants, parlent à eux du 
balcon du bourg; c’est ainsi que je traduis le mot n i uoi i» c j e 

ne l’aie pas rencontré ailleurs. Jo crois que c’est le même mot que celui du Dictionnaire de 
Mr. firogsofe, paj^e ***** c * P 6 *»* 0 que notre auteur vient d’une autre 

place, peut-être du Delta et on fait appeler les interprètes qui le tiennent pour un ennemi 
d'imûu- L’autre répliqué. Ainsi je traduis le* traits comme on peut le voir, notre 

Papyrus écrit P quelquefois de cette manière; comparez lignes 17 et Planeb. 45, 1. 10, 
quoique le est écrit ordinairement mieux lisible qu’ici. Je crois que nous devons ac- 

cepter que l’auteur répond. M-ku-u-a, dans mon courage, ma force; comparez Brugsch, 
Dict., p. 1458: iJe sors avec les tailleurs do pierre ci nous n’irons pas avant que vous ayez ap- 
pelé le chef, car je suis sain.” Ils repondirent encore que l’auteur et les siens font du mal 
au palais, à quoi ceux-ci se rendent nu chef pour dire la vérité, flious ne savons pas à 
quelle date ceci arriva, mais selon le texte suivant il eut lieu avant le 2K du troisième ou 
du quatrième mois de pr. 

L’auteur déclare dans oc dernier texte: 
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£ct au r ta*a liu-f r «l'a »u» ? u nl> 

Descendait la rivière .... à ma terre. Il venait pour prendre 1rs btex du seigneur 
t’ r pa libs-u 

l'intendant, pour tes fêtes. 

Ai an br mal’ai-u n nb inntii m (?) Paiuehasi r-t'l 

Alla alors le chef des auxiliaires au seigneur de Mentu , Nomme Paiuehasi , disant 
n pa £mt huti-u n-na kat-u au-u ha lir pa hr-t n pa 

aux trois surveillants des ouvriers gui se tenaient debout sur le chemin de la 
£cr ;çcr-f rnn-nti l' asiu au ari liiin ai n-ln nkl*u 

chapelle à lui ( U comme f inten- Eh bien ! Je ne fais pas venir à vous des choses, 

funéraire , parlait) s'il était dont. 

bn-an-ari tum ai au ma tt n mn nk-t-u r-an-tu 

et je ne fais nullement venir ce gui nous ap/tar tient, pas des choses seront apportées 
n-ln £r ar pailn t’t am-nhm pain spat-u as auk pa t' tatai 

à vous, fut votre pat'ole n'enlève pas notre blé, i*vÿK, moi f intendant t'a fait 
t nhm 
enlever. 

Bu rla p» au ari panli inakat u ^pru 
pas je permets gu on fasse comme ce gui est arrive 
J’aurai soin qu’on ne fera pas de nouveau or qui cal arrivé. 

au ma-n nn ui-la s’ni-a r lia-u-f 

ce gui nous appartient n'est pas dans mon gt'cnier , /tour se* membres (du voleur). 
au-a rla-n-tn pa-tmn au «ejj hora n pa ^cr hr-l’l-n-sn tata-n-tn 
je vous don- ce que vous Et te scribe I/oru de la chapelle leur disait : je mus 
nerai trouvera. funéraire donnerai 

ml spat-u jj-er-au-tnu-f-n-tn tsf 

la moitié du froment car je le subju * lui-même. 

guei'ai pour vous , 

Le récit que nous venons da traduire est tout simple. Un personnage probablement 
de haut rang descend la rivière et vient prendre le blé d'un autre intendant de ville et c’est 
sur les terres de notre auteur. Le chef des auxiliaires part, et II dit aux surveillants des 
ouvriers qu’ils ne recevront pas du blé, car on Ta enlevé. Le scribe Hora assure alors qu’il 
saura le reprendre. 

Le texte qui suit nous apprend que «L’an 29 premier mois de la saison de s'm, le 
deuxième jour eut lieu la 

llta pa hsb n pa oti n na kat-u ni spat-u u abt I s'm 

Sortie du montant des blés aux ouvriers en graines pour le premier mois de s'm, 
ari an Amuns’au usrlu. Tt an aa n kat-u ^onsuatef n na*... 
fait pat' jémüns'au ctusrtu. Disait le grand des ouvriers yonsua/ef, aux hommes (?) 
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pUr tu» br l’t ii In s’p s|*al-u in-lu-tu-luii r men r-pa-hr-n-^r 

/'oyez, je vota dis it accepter les graines , descendra ait port sur le chemin du yer 
yr aintim t't »u na ^rut*u n pu t* n-i' ^r-ar knnu 

et dites cela aux jeunes soldats de F intendant , fi lui, lorsqu'il cessa le scribe 
Amuntu rta-n-su spat-u au-u rta-u r mra r-mil u-pa-t't-tu-n-su 

Amûntu leur donna les graines , ils les portaient au port ainsi comme fut ordonné à eux. 
yer ur s»'-tu ua anbu au &y amuntu s*m au-f-t't-n-sn ni nr-u 
Alors fut ouvert une clôture , et le scribe Amuntu partit ci disait à eux , ne fais pas 

sa' r niera ai-taua n-ln « oïl ni la uuu lia ^r-ou-tn-s'm 

ouvrir le port , je vous ai donne du froment. Dans cette heure une vous serez parti , 

nu-a rtn at'a-tu mata nb ut i autn-s'en r-tsrn br antu r-hri an 

j ai constaté quêtons le Mata. Tout ce qui fat parti à fut rapporte au chef de 

avez vole nouveau. 

% Ix* Tait nous rappelle l'histoire de Joseph et ses frères. On Tient chercher le blé on l'a 
porte an port, mais on est accusé d'avoir rôle le mata. Ce nom se rencontre encore ail- 
leurs, comme nous lavons ru dons d'autres Papyrus do notre collection. Je n'insiste pas sur la 
prononciation phonétique que je propose, car les signes sont douteux, et ici comme ailleurs, 
le déterminatif manque. Le mol «/'a, ./Si-T. indique ta fraude. 

Un autre récit, analogue au premier de notre Papyrus, écrit sur le revers, commence 
à la ligne 14- 

L 'an 29 premier mois de s'm jour 13. Ouverture des clôtures par les ouvriers. 
r t’t tu-n-hkr-n hms-hr-phiit n-ta-lui-t ra-ba-u mcriamfin an-nas’ 

disant nous souffrons assis ti F entrée de ta demeure de Mencptah Ils demandaient 

second. 

no nu-f-iii-smi nii-f-rta lui n-»n kri sau-nfr 

la ville. Il fut un officier. Il faisait aller deux un jardinier Saunfr 
r-t’l n*sn ptar tau-a-n-tn pai tau-u tain n otl r bru nb 


de faim 
n-pa-ha n i 
au préposé de 
n-pa-mnmn-u 


des frou/teanx, disant à eux , voyez je vents donne ces 50 sacs de blé . pour chaque jour 
anj£ a-ari aa-per-ti ta n tn spat-u t't nf sutn ni usr-ha-l nai-f hhs-u 

de vie. Fait le pharaon donner à vous te blé. Ordonna le toi à f'srhat ses fêtes 

m pa ^er n-na- l'art- a 

dans son bour# dans le yer fuir les /fahetiifrres. 

Le mot ^ ÎT;ê est douteux, mais le texte uc l'est pas. Si je ne uie suis trompé 
dans la traduction, les ouvriers demandent du blé et on le leur donne pour la vie journa- 
lière. Ils reçoivent 50 sac*, c’est le nombre comme il tne semble cité dans la IH*“ co- 
lonne. 

A la vingtième ligne on cite à la date de la quatorzième dn même mois, comme on peut 
le supposer, la parole faite par le scribe Hora. Le texte est trop mutilé pour en conclure 



(il 


<|iieli|iie chose. Il ne complaît «pi* deux ligne*, car la colonne suivante pirti* une date 
nouvelle. 

L’an 29, premier mois de s’m , jour IL 

t’t-n n rt-u kut-u n niiuïnlu an an n kat-u 

Je dis aux hommes ouvriers au scribe Jmünlu un grand des ouvriers 

^oiMualf . . . . nt tn nai-n lir-u yr ni nli lu na wui-u n pa ^er 
yonsuatef, .... n vous , nos chefs , étant vous les gardiens de la chapelle 

funéraire , 

tau aa-pr-ti paia nb su In t’sf tu lir trn rl't bn 

donne {C ordre) le pharaon mon seigneur , le roi lai même, il est à confirmer disant , pas 
stm-n r-l’t-U bn ptrn r t’ai-u rn na-u sl-u ni-u t’t-u tu-r-hapu-f 
on obéit aux ordres, pas on fait al- défauts aux sièges grands et il fut à cacher 
lent ion aux profonds , 

yt kbiu usr-ha-t hna pntaura aunuro hr tbn n pa asi n osiri 
ta vue, découvrent l'sr-hat et Rcntaura la grande sur le front du tombeau (t Osiris 

pierre 


subi ra-usr-ma-stp-n-ra pa ntr aa ^r*an-f un ka au-f abi m 

le roi Ramsès II , le dieu grand, et il apporta un boeuf, et il le brûla sur 

pa abi ni ta bat ro-usr-ina-stp-n-ra an ha m pair aba ^cr-nk-f 
Vau tel dans le palais de Ramsès II, et tl se te- dans sa demeure, il couchait 

naît debout avec 

ymK liim-u nfri-t-u nn^lirî nmati au st ni tt knu 

trois femmes, de belles filles , Anyhri la nourrice fut elle dans la main de h nu , 
an-fchri bn ns st au st m tt stmii nniun 

Anyhri fut clic dans ta main du Soient d* .Imita. 

anyhri ta urt pui au st m tt pntaura 

Jnyhri la principale , celle-là fut dans la main de P entoura, 
yr ptar-tn ta st ba*r l*^b liora liri st an 

Regardes donc le lieu, demeure le flabellifere liora sur te lieu, pour apporter 
anr-u t’t-nn nf tau aa n kt-u pa paia atf rl-u 

les pierres. J'ai dit à lui: donnera le giand des ouvriers .... mon père , des hommes 

r-on anr am st au ...... f m ak yr art su kn 

pour apporter la pierre à elle, et la (placera) selon la règle et fera fai fort 

... .ro m-pa s^r-u ak lir si n-pa asi n-na-sutn mesu asu 

les...., selon le plan ordonné dans le lieu du tombeau des royaux enfants vénérables 

n sutn osiri ra-usr-ina-stp-n-rn a. u. s. pa ntr am tn 

du roi Osiris Ramsès IJ, le dieu parmi vous. 

an ptar pa-ntl au-tn ivar-u n-sii 
? oyez.! ce que vous devez faire à eux. 
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Ce chapitre J'ai dit {écrit) sur les m'dres du Pharaon -mon Seigneur < /tins le palais du roi 
paibri 
Paikri. 

Une visite royale nu ^«r, est la cause de quelques travaux aux tombeaux royaux. Le 
Pharaon donne Tordre de rétablir quelques défauts et le scribe Paikri à écrit ce fait sur 
notre Papyrus. Peut-être que oe scribe est l'auteur de tout notre manuscrit; du moins rien 
ne »y oppose. Il me paraît aussi que l'histoire des trois femmes, toutes nommées Any^hri^ 
doit être expliquée de la manière suivante: le roi s’occupait de l’inspection et il reoevait 
les femmes diverses des personnes nommées après le nom do la femme. Si cela est ainsi, il 
faut traduire le texte par: 

Il avait 3 belles femmes, nommées jinyri^ Tune qui appartenait à An, une autre qui 
appartenait au Sotcm et une troisième qui appartenait h Pen/aura. 

Le texte qui suit à cette notice est écrit sur l’autre côté du Papyrus et comprend la 
Vil**” colonne que nous avons traitée et qui ne nons apprend pas grand’cliosc. 

Enfin on lit en haut de la page X cette phrase: »L’an 29 mois, premier de $'m un kmai % 
&& sort pour dire au scribe jimUnlu. m J’ai cru devoir placer notre Papyrus sous le 
régne de Ramsès III. Rien ne s’y oppose, si ce n’est le chiffre de Pau 29, date qui ne s’est 
pas encore rencontrée pour le montant des années du régne de ce monarque. Mais il faut 
placer le Papyrus apres Jlarnra et encore après les autres princes dont les annéesde règne 
sont connues. Le style du document appartient h la vingtième dynastie et il faut choisir en- 
tre Ramsès III et Ramsès XII, dont les années de régne montent à un chiffre qui peut être 
mis en rapport avec le nôtre. Toutefois il roc semble que l’on aurait cité quelque palais de 
Radiscs III si l’on avait écrit sous le régne de Rainses XII. 



Texte de l'an 11 de Ra-messu-ma-hak-ma Ramsès IV). 


Le Papyrus que nous allons traiter est une espèce de registre. Une partie, quoique très 
petite, manque au côté gauche et à la base; l’espace ride à la base du recto nous fait soup- 
çonner quo le document est complet. Cliampollion a cité les deux premières lignes dans ses 
lettres, tuais il a changé remplacement des signes et des noms du Rot. 

Voici la traduction du document: 

1. rctipM sut abt ^mt s’ bru 28 ^er hn*f sutn j^eb 

Pan second mois 3 de s' jour 28 son* sa majesté roi de la et haute 

basse 

nb ta-ti ra-hk-uia-stp-n atnfm se ra nb s'a-ti 

Seigneur des doux mondes le soleil relent de la fils de Ra Seigneur des 

vérité élu W jémiin 

ra-messu-ma a. u. ». ta-an^ meri amün-ra-suln-iilru mit am ran-u n 

soleil fils de la vérité vivicatcur aimé tf^mun-ra roi des Liste contenant les noms des 
dieux (Jmonrasonter). 

n pa £cr na as-n hat-u n renpi-t-u snb . . . . 

employés de la chapelle la grande des vénérables des millions d’années de santé, 
funéraire , 

t" nfr-hra t* mntu-hr-unmi-f mr bat-prti inutu-nser 

L’intendant Jfoferhra , r intendant Mcnln à sa droite , le préposé au trésor M enfumer, 
maliu hora atnnu am u n matin tm . . . . au-u s-nbniu na-u rat-u 
V officier Hora , t'officier Amùn , tojficicr Temu , ils font se réjouir les hommes 
n-pa-^cr r mh-u 220 sa au t*t aa-pr-ti iiia-t-u ta rna-t 
de Us chapelle étant en tout 220 individus , et parlait te pharaon justice. Le cAté 
funéraire , 


Egypte 



diadèmes 
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. n jmi ;çer 

. de la chapelle funéraire. 


iinini ni jki II ua n kl*u 

droite dan* la main du grand de* ouvrier» 

7. *y amûntu, le scribe Jmiïntu. 

8. atnnu ainûns'n. f officier imuns'a. 

9- nfrhra Jfofrhra 

10. raroeri, ..... Rameri. 

11. ..... ptaruu Ptaruu. 

VL p* hr mutin, te chef de a J mu tu 

L. 1. arl n iui rt-u pa %er an " a rt * u n ,a 4,01 

font le* de* hommes de la chapelle par les maçons de la maison 

funéraire 

nhb n-la ha-t-aa ra usr ma stp-n amdn a. a. ». nm 

aider au palais de Rausrma stp n Amûn t». s.f là. 

Le mot qui commence ce dernier passage est illisible pour moi; mais la phrase est claire. 
Les individus de quelque espèce font aider les hommes de la chapelle funéraire au travail 
du palais royal, moyennant les maçons du palais. Suivent une quantité do nom» do cruches 
ou liqueurs, précédés du groupe et suivi d'un nom propre. Je ne saurais traduire 

oc groupe autre ment que par don ou entrée. 

* rzu?,. rta npi nfrhra an rla atniu mata 

don d'un ijnhflrt . don (FJpi. Jffrhra encore un don, (F une amphore Mata. 

Le mot atniu, indique peut-être une cruche à deux anses, une tunphore; 

comparez la ligne 4, le' mol mata indique quelquefois une espèce de t*a*e, comme nous ver- 
rons à la ligne 6. 

4. rta s.... rta atniu sni s’atep an nmu 

Don de S ... . don (F un atniu , deux pièces , S'atcp encore une cruche. 

5. rta sma lui. ua rta api nfrhra rta painn^ 

Don cFunvase , eFunhin , don iFApi et Jffrhra don de Pamcny (F). 

6. rta s’uu n mata rta gnumesu in likru au t’ yv s y 

Don de s'uni <Funmaia, don de ynumesn t intendant au scribe 

horn mata sn 
Horn , mata ’L 

8. renpi-t 11 abt 2 s* hru 29 hru pn s’p in tt 

L'an 1 1 mois 2 de s' jour 29 jour ccttc réception par la main du scribe. 
Le reste est mutilé et incompréhensible pour moi; mais le document est intéressant. Il 
y a une quantité de noms tout nouveaux dans ce Papyrus et cette raison seule suffit pour 
apprécier la valeur de la publication. L’an 11, comme terme approximatif du régne de 
llamscs IV est d’ailleurs un nouveau gain pour rhistoriographo. 



Papyrus du temps de Rn-hk-ma Ramsès IV . 


Le document que nous avons sous les yeux ci que nous présentons a nos lecteurs est le 
plus grand de toute notre publication. Quoique très-difficile à lire, je crois néanmoins avoir 
réussi à placer les fragments dont il consiste aux endroits qu'ils ont occupés auparavant et 
qui pour le moment sont collés pôle-mèle sur un des cartons du Musée de Turin. Deui 
fragments forment le document essentiel, les autres sans être incompréhensibles ne nous ap* 
prennent pas beaucoup. Il s'agit de la distribution de céréales aux employés du temple de 
£num h Abydos par le roi üa-hk-tna, moyennant des prêtres ou fonctionnaires de haut rang. 
Le document est très mutilé; il y manque une |tartie de la troisième page cl un fragment de 
la première, qui correspond arec la sixième du revers. Des fragments dont la première page 
est composée de petits morceaux sont perdus ça et là, ce qui forme des lacunes qui ne peu- 
vent pins être remplies. Si nous comparons les et 111**®* pages entre elles nous voyons 
que quant aux 5 lignes initiales seulement un signe tout au pins est déchiré avec le frag- 
ment perdu. C'est le signe composé , que je ne puis expliquer, mais qui ne paraît 

pas gêner k traduire le texte. Le seul groupe qui est écrit de la même manière est ^ 
pour krma , mais nous voyons que le mot ketna , chantre , est écrit tout autrement à la 
page Tl, ligne 6 et ailleurs; il ne peut être non plus le mot £pr , que nous rencon- 

trons aussi; reste donc indécis ce que le groupe signifie. Tâchons de traduire le» phrases. 

I.<cs lignes 1 et 2 commencent par pa faut au ar», nous retrouverons tout à l'heure des 
expressions analogues; il signifie la prise fju'ont fait. Le titre ou nom des individus qui ont 
pris ce qui suit est endommagé; ce sont des employés à La barque , du dieu 


f;5# Ml- 

un-' vt mnramln* ttiMinli'fiik 


quantité qu’ils ont prise consiste en 5 haiu 


iff&El- 


mot qui*' sc rencontre maintefois dans notre Papyrus et qni indique une quantité indécise, 
une niasse ou portion. 


Ü9 


C«s haiu «ont énumérés » la ligne suivante avec 10 r/, autre mesure qui n’est pas en- 
core déterminée- 

1. «La prise qu'ont l'ait les, kt-u (P), ouvriers, w ^ , 10 r/, ensemble 16." 

Ces quantités appartiennent à Anknt seigneur de snnu; amu anknt nb snnu 


UtU III 
message au 


*p-u 


L’autre partie de la phrase contient le récit d’un message. 

au *£ lit-pr-li miitu-lira-^psT ntl hr ari ta 

et le scribe du trésor (nomme) Mentuhra-yyps'f est à faire le 
lia il abtu. 

chef tT Abydox. 

■>mau-u au tintu-u tu tt-u 
i<es décrets se trouvaient dans ses mains 

3. (au) tau-sn n ainiin-r^ un P u ubu-u n 

et il les donnait à Amûn-ry^ un des artisans de qui recevaient 

suniiu-u au |wi lin s’p na? ^r-u anui-u au-f £Aa-u 

les payements et te chef rcixvait les choses et les proviands il les laissait 
L’auteur indique que le chef donnait les grains selon l'ordre du trésorier. 

A la ligue quatre on cite une distribution aux tailleurs de pierre et aux maçons. 

4. Pa un au aru (inr) n s'mm-t n pr ^num nu-u 
12 ouverture que fait le préposé au magasin du temple de yjtum . ceux qui sont 
lir ta £t n-na rt-u au-u tau 280 tm ii «nu atn-s. 
à la sculpture , dos maçons, ils prenaient 280 sacs de blé en lui (dans le magasin). 
C'est-à-dire les tailleurs de pierre prenaient 280 sacs, 

À la ligne 5 il s’agit encore de l'ouverture que fait un employé du temple de^num, qui 
contient les rt-u M ^ , et quelque individu dont le nom est effacé les prend dans les 
mains , mais oe qu’il en doit faire n’est pas clair. 

m-tt-u nu-f atl’u-u au. bu. pui.... f. ari. nk-t-u. ^r-u. 
dans les mains U les prenait. 

La phrase ligne 6 se termine par: amu-u au tratu-u in tt-u, s les proviands se trou- 
vaient dans les mains ” précède par quelques mots interrompus par de grandes lacunes. 

Au dessous de la ligne 3 une petite phrase incompréhensible se rencontre. Je n’ai pas eu 
la fortune d’en déchiffrer les traits. C’est aussi le cas pour la plus grande partie de la Plan- 
che suivante, LII, les lignes 7 à 12 de la première colonne. 

La ligne 7 commence par: «le dieu grand” titre do Ra-hk-ma , comme on le verra à la 
page suivante. Ce mot est suivi de, hanuti, ouvriers, suit une lacune se terminant par »700 
sac* de blé.” L'autre fragment cite le nom du dieux £tium et fait mention d'un voyage: 
r hr m kah rs au-tu-m-^ntu-u 
tur le chemin vers le côté du sud en montant la rivière. 

Il se pourrait que les deux fragments devaient être po*é immédiatement Put» a côté de 
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l'au in*. Je les ai dû placer ainsi parccquc a. b. était collé au premier fragment de la Planche 
Ll. Si ma supposition est fondée, les débris des signes du premier fragment se joignent nu 
troisième de notre Planche LU, et le second fragment doit être éliminé. A la S»*®* ligne, 
un noiiToau fait, cependant analogue aux autres, est mentionné «acte qu'ont fait les (nom il- 
lisible) à (nom illisible) ils remplirent du dieu, ils recevaient 700 sacs de blé.* l-i fi- 

nale est do sens obscur u y r ar m t‘a 28." 

Li ligne 9 commence par le titre de: hr uaa , chef de la Imrque sacrée, nom qui se ren- 
contre encore à la page II. Ce chef dit h Jtferwr, chef du trésor du temple de £iiuin : 

(comparez ligne 11) d’emmener les x’hi-u. marchands Le chef nommé ^ numtu lui 

donnait Il n'est pas possible de tirer quelque chose de cette phrase mutilée ni de la 

suivante, qui a contenu peut-être le récit d’un voyage vers le nord et qui fait mention du 
roi Jta-kk-tna'Stp-n-jfmun. II se peut que dans cette ligne Pan premier du pharaon fut 
mentionné, parcoque la seconde colonne commence par lan 2; alors on peut lire le passuge 
île la manière suivante: 

•gt ar m rnpi-t ua n sutn Ra-hk-ma-stp-n-Amun an^ ul'a snb pa 

ce fut en Van premier du roi Jtamses 1? v. #. f le 

nlr aa au-f-ari ukk as’n-u m-na-u snu ^r ar pa br uaa 

dieu grand. Il fait retenir(?) des multitudes des graines , fut le chef de la barque 

Cette phrase est assez claire. Le roi a ramassé une masse de blé qu’il relient. Je 
traduis ukk par conjecture, à d'autres occasions j’ai dû traduire le mot par défaillance , 
décrépitude ^ affaiblir Le mot se rencoutrc encore 2 fois dans notre Papyrus et il semble 
que retenir sans distribution en soit le sens convenable. 

A la ligno suivante est nommé d’abord, le temple de gmun et ensuite Mrur, le chef 
dans le trésor du temple de x,num, et enfin la phrase *au-f ukk m ua sau." Ou rencontre 
encore le mot ukk Planche LIV, 1. 11. 

La petite ligne entre la lO*®* et la ll iiiw , ainsi que celle au-dessous de la 11'*®“ com- 
mençant par s' p 7 réception . sont illisibles. 

La l^’®* enfin a contenu quelque fait ayant rapport à la distribution de céréales à Abr- 
itas, par la main du chef de la barque sacrée. 

abul m tt hr uaa tain 100 t'a 000 

Jbydos par la main du chef de la barrpte sacrée sacs 100 reste 600 

La phrase, comparée a celle de la seconde page, a contenu : 

* L’an premier du Roi* Ra-hk-ma slp-n-Amün v. s. f. le grand dieu, sacs 700, donne 
par le chef d'Abydos dans la main du chef de la barque sacrée 100 sacs, reste 600 sacs. Le 
siguc J' signifie reste , comme je l’ai démontré dans les Papyrus Rollinet comme on le verra 
a la page suivante, qui contient des phrases d'un contenu analogue n celui que nous avons 
traité. 

Planche L1II. 

1. L'an second du roi Ra-hk-ma stp-n-Anüm ▼. s. f. le grand dieu sacs 130, reste (.sacs) 
570; c’est-à-dire il y avait 700 sacs, dont on donnait 130. 
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2. L'an 3 du roi, le «lieu grand, sacs, 700 

bu anu-f nmu r la ha-l f 

pas il rut menai t le proviand « la maison tir lut. 

Cette phrase se lit encore lignes 5 et 0; elle exprime que le roi laissait tout le grain à 
ln distribution. Le pronom pcrsonct f, ne se rapporte pas au sujet, au roi, mais au cher 
d’Abvdos, nommé n 1» page precedente, qui paraît avoir eu la disposition des blcs à Aby- 
dos après des ordre» royaux. 

3. Lan 4 du roi, le dieu grand, sacs 700. 

nru iri pa ha n pa bn ni tt ^tmm pa-n^tu-tau tant 

donne* dan* la maison du prêtre dans la main de rarchifecte Panylutau sacs 
20 l'a 68a 
20, reste «80. 

4. L’an 5 du roi, le dieu grand, nos 700. 

aru r ntr htp-u n un Hn-u £iuun tam 20 t’a «80. 

donnés pour di fines offrandes à les prêtres de ynum sans 20, reste «HO. 

5. L’an 6 du roi Ramsès IV le dieu grand sacs 700 il no le» emmenait pa». 

0. L’an I du pharaon sacs 700; il ne les emmenai l pas. 

7. L’an 2 du pharaon sacs 100. 

nli aru m tt hr usa gnumlu lam 186 t'a tam 514. 

furent donnés dans ta main du chef de ta barque ynumtu, sucs 186, l'este tans 514. 

8. I.’an 3 du pharaon sacs 700. 

aru m tt pa hr ba unn tam 120 t‘a 580. 

donnés dans ta main du chef de la maison de la barque, sacs 120 reste 580. 

PL LIV, 0. tint sau n pa £tium nb abat au aru 

ensemble des blés du temple de y num seigneur d'Jlujdos, qu'a donné 
pai hr uaa knh-ua auiroma na £iium-u ruUu banuti-u 

le chef de ta barque de V un cote ? avec les architectes , les maçons , et les ouvriers 

(10) n pa x niim nu-f ukk (3) ainu au-u ari haî-u m na-u 

du temple de ynum ; il retenait les /yroviands et en faisait des masses avec les 

baiu n tam 5004. 

masses sacs 5004. 

11 parait clairement que l’ensemble noté ici représente le reste de» proviand» du pha- 
raon, ou l’ensemble des possessions du temple de ynum dans des années diverses du régne 
de Ramsès IV. Chaque année le temple parait avoir eu reçu 700 mes do blé, probablement 
du Sud et du Nord, comme pourraient indiquer les phrases de la page precedente. Le reste 
était 5004, mais selon l’addition des chiffres «00 , 570 , 700, GSÛ, «80 , 700 , 700,514,580,1e 
total fut 5724. Je ne saurais expliquer ce total, mais on peut soupçonner que les chiffres 
700 et 20 soûl effacé». 

Une autre distribution est mentionnée il lu ligne 12, c'est pour le palais royal. 

19 
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|>a s'tu pai lu* uan n pa juuiui Iwik-u » faiu tam 50 

Pas' tu h chef de la barque du temple deywsan et le» serviteurs portaient mes 54) 
rt r ptüi mita faiu tam 50 paugt r pn ^nuui m-abul tint 

uh homme à Penania portait sacs 50 PauyJ à f étang fFJbydos ensemble 
su ar-u tam 100 r s’a m ha-l ii ntn ra-hk-ma-stp-n-aniii n 

2 {personnes) oe qui font sacs 100 jusqu'à ta maison du roi Jtamscs IV 

pa ntr an- 
te dieu grand. 

A la ligne 14, on retrouve ce que uou» avons lu en liant de la page: rnpi-t 4 n-aa-pr-li 
nr-n, Fan 4 du pharaon don de sacs 700, au-f-ar haiu-sn, il fait leur montant , nain-f hai- 
ii n ba-t-u-f, ses montants de ses membres , bu an-f ainu r ta lia n j-num , fms il ap/>orfe 
le proviand au temple de ynum. 

Remarque* le fait qu’à oette page se trouvent deux diverses notations chronologiques, 
On fait mention des armées du Suin-fla-hh-ma jusqu'à la sixième et cusuitc on parle de 
l’an 1 à 4 du Pharaon. Que peut-on conclure de celte inconséquence ? Faut -il admettre 
que le roi Ra-hk-ma n été d'ubord roi do la haute Kgyptc et depuis sa sixième année le Pha- 
raon, ou le roi de la haute et basse Egypte intronisé à Tbcbes et admis ou reconnu par 
tout le peuple? Ainsi il r aurait un monarque à côté de lui après le règne dcRainses III , 
avant la disposition de Memphis. Pour le moment les monument» ne nous révèlent pas ccs 
événements ; peut être qu'un uutre égyptologue .se trouve eu état de répondre ii la question 
posée, nous n’avons qu'a continuer h traduire le texte. 

PI. L1V, ligne 15. 

pa t'nfi au aru pai hr uan n pa ^nuin lin ni 
Le holocauste que fait le chef de la barque du temple de ynum le seul dans 

uan n pn £num hna paif y% naiuf au rta 

la barque du temple de ynum avec son mat et ses et il donnait les choses 

au-f n nn rt-u n pa ^nuin au-u tin liab-tu hr-f 

il fut avec les murons du temple de ynum ils ne pas furent charges jtar lui 

yr-i pa hai-u. 
ayant le mon/cm/. 

Ce passage est bien à lire quoique le sens du texte soit obscure; des phrases analogues 
à celles-ci ec lisent à la page 111, dont belns! une grande partie est arrachée avec le reste du 
document. 

PI. LV. 

1. (ta rta a aru liai pa uu u an^iu ta rpa(-l) 

Ijc don qu'a fait Jfai F enfant de Anyiu la princesse 

2. Pa rta a-aru £nuni pan^tutau n na ntr-hn-u n ^num 

Le don qu'a fait F architecte Panytuiau aux prêtres de ynum 
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3. au-f rta yr-u tu-f n-na rl-u au-u (ni lmb lir 

il donnait les chose* il fut avec les mations ils ne furent pas chargés de 

4. pa ^amu » «ru (a Pa-n^tulau pa^num 5. ua hanuli n pn 

j> ... .P qu'a fai/ Panytu/au tarchilecl un (ratai Heur au temple 

£num nl> rt au-f tinau n pa 

de y nu ni . chaque mnoon il applique au 

G. Ps un a-aru unb umnr;g ...... 

Couverture qua fait le prêtre A mü tire y 

Ia ligne 7, planche LVI est incompréhensible pour moi; suit la ligne 8 laquelle sc lit: 

pa hab a aru ntr. lin. thuti-mesu n pa mntu 9. nli 

Le message qu'a fait leprcti'e Thotimes du temple de Jfentu. . . . qui 

ar ua sluinmi n (a htr-n-u nlr-lin n pa £num 

fait les dispositions pour la contribution. JA prêtre du temple de y mon 

10. s’at ni tt au-u n U n ntr alf Thuti-m-hh 

une lettre dans Ut main. Ils furent de ta main du divin père Thotimhebi. 

au-u rta ma-t 

Ils domuiicnt la vérité 

11. rta pru-u rmi-mi-u r lilp-u hr hli-u 

donner des f t'ait* ? qui furent pour des offrandes sur les , 

Ces quatre ligues dernières que nous venons de traduire contiennent l'ensemble d’un ré- 
cit. 11 s’agit d’une charge d’un des prêtres au sujet des hlra-u , des contributions probablc- 
blement pour les offrandes aux dieux. 

Le revers contenait aussi au moins trois pages. Ile la première page seulement deux 
débris de lignes nous sont conservés dont la sccoude se lit » Ils disaient la vérité.” 

La seconde page est restée presque entière , mais difficile à lire car le texte est écrit très 
négligemment. 

Si j’ai bien compris les six premières lignes il s’agit du taurean Mnevis oc sont les rap- 
ports qui existent au sujet do ce dieu. 

1. na sga-u ntl ruu» nab pntaura t’t nf s^n n pa 

Les rttpfiotUs qui sont en possession du prêtre l'eu (aura : dit à lui un sy n du temple 
ynum 
de ytuM. 

2. ta aht k m l nti m tt-f au -s. mes-s bmam 

La vache noire étant dans sa main elle fut à mettre au monde une créature 
mr-tir au-f... ari na hapu ni- la s^t au-f s’at tt-f am-u 

Mr-ur il ... . pour accomplir les rites au champ il tranchai de sa main la nourriture 
au antu-st r-res au-f rta-u na stb n-na-uab-u 
et rapportait au sud et il donnait tes aux purificateurs. 
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3. p« kmam aa u rnrur nti-m-lt-f nu-f s'at tt-f ojhu 

La créature grande de Âferur était dans sa main il coupa de sa main la nourriture 
...... na idmu-u n-iii.it ‘nui n pa n s’ntîmr au-f s’p suit nu 

quelques uns des mai'aiu de la forteresse de s'entimer il recevait le prise 

lu-f ra tt-U 
qui fut dans les mains. 

4. pu s’m a-aru r nu au-f s’p nha-a n s'at-u bu pu 

La marche qu'il fesait à la ville il recevait quelques écrits pas 


pa ra rta ari-f nu n r-nhh au-f s^r-u ,n * to X nu,M 

le soleil fesait faire lui pour Ce terni te il . .... . les plans devant %nurn 

nu-f lum ban hr 

il ne {xts s'approchait de 

Le sexeu fait un voyage à la ville peut-être Abydos, niais le but du voyage est diffici- 
le reconnaître et les mots «oui a peine à déchiffrer, les textes des lignes suivantes toutefois 
le sont encore plus. 

5. pa-nk au arif ....... se-L oa-mt pabu a-s hmî-t n-pa aau 

L'adultère que commet avec AA file de Oamt Pabu elle fut femme du pécheur 
thutimhb r pcntaurii 
Thotimhcbi à Pentaur : (appartenant I). 

6. pa nk a-ar-f basa-mt s’uisn a-s lim-t «....nrv 

L'adultère que commet avec Rataml , fCuisn , elle fut femme de S — wrjç. 


7. pa mnut ain aronui pa t’au-t-s 

Le renouvellement du pavillon avec sa prise. 


8. Ijç mandat qu’accomplit le prêtre Bakcn^onsu. Ainsi sc lit la phrase initiale de la 
ligne 8, mais ce qui se Ht plus loin n'est plus h déchiffrer. On y distingue la phrase au-f Un 
U ouvrit ^ et la finale au ka . . . hr rou, ils criaient de leurs bouches. 

9. pu-oi a-aru bak-u am £nnu n pa £lmu au-u 

Lamarche qu'ont fait les serviteurs dans f intérieur du bourg ils 

n sban mak a-aru ht-pr-ti mutulira^ps'f rtu-sen mat-u 

et faisait te scribe du trésor Mentukra^pps'f qu on leur donnait la vérité. 

10 le prêtre de x.nutn ...... se rendait au du dieu. Cette phra&c 

se rencontre encore une fols à la fin do notre ligne et à la ligne quatorze. Il parait que le 
mot effacé devant le groupe dieu est un substantif déterminé par 2^ ou mais je ne sau- 
rais expliquer lo signes entrelacés. Nous lisons ensuite; 

a ar mr m-au-f bit an sura 

11 faisait un étang pour qu'il soit un marche piedl d boire 

Le passage qui se joint à ootui-ci est illisible et la phrase suivante est déjà traitée; nous 

sommes donc arrivés à bi 11*'"“’ ligne dont la moitié est effacée et qui se termine en quel- 
ques signes incohérents. La ligne 12 nous révéle bieu plus. 
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pa rla a-aru t’t nfrhra uab bakcn^onsu n ntr-hn u £iiutn 

Le don qu'a fait le chef Xoferhru et le prêtre Jlakenyonsu au prêtre de ynum. 
au pa uab rta n uab nb un-f r-bsi n na ki-u uab-u rta-u-sn 

Ae prêtre donna à prêtre chaque. Il fut à monter aux autres prêtres , il les donnait 
£oa pa 

d'abandonner le 

A mon regret je n’ai pu réussir à faire une traduction cohérente des mots suivants; le 
sens de ces dernières lignes me reste doue obscur; les passages frustes et l’écriture hâtive 
seront peut-être lisibles pour un de mes collègues. 

La page VI, plus difficile à déchiffrer que toutes les autres, est d’un contenu tout-â-fait 
analogue. Elle commence par un don fait par le pharaon. Ensuite on distingue les mots 
ht-pr-ti, trésor , apt n-pa-^num, le trône du temple de ynum } et enfin encore une phrase 
qui se termine par: dans le trésor du temple de yitum. 

La seconde ligne parait suivre à la première; clic so termine par: les proviands sont dans 
sa main , il joint les masses aux autres masses. La ligne 3 parle d’une coupure qu'a fait le 
uab, prêtre , nommé Mest r , je ne saurais traduire le reste. La ligne 4 fait mention d’un voyage 
s'm-t , que fait le chef j Yfrhra avec une personne Payaro 

le titre est effacé, et un ts'u, serviteur de ^num, nommé ^onsu, vient l'interroger. Les li- 
gnes suivantes contiennent la fiu du récit dont je crois avoir compris le but; plusieurs mots 
non liés ensemble se font facilement reconnaître. Il y a une personne qui parle h nue autre, 
ligne 5, il semble demander des proviands amu, de laisser des proviands, et de ne pas les 
emporter^ pour qu'ils ne meurent pas de faim. Alors on ordonne ligne 6 à un uab de don- 
ner des grains du Sud, , un asbu y 2 et kamatra 

La ligne 7 semble contenir une exhortation de ne pas abandonner ce que l’on a reçu, 
ce qui monte à 35 liaiu. A la ligne 10, planche LA, une nouvelle division commence, elle 
est prolongée dans la ligne 11. C’est un don que font les hommes employés au temple de 

Tliot, plus loin celui d’un uab , la ligne 13 raconte que celui-ci fut t'at'a-n pt , chef 

de ..... du ciel, et qu’il ne répondait par aux paroles que l’on avait adressées à lai. La 
ligne 14 cite uno *-o/’, transposition, qu'ont fait 20 ouvrier*, et ensuite te prêtre dans le 
palais du roi Ra-hk-ttui-slp-n-dmiin le grand dieu. Ils furent remplis de boeufs. La 
ligne 15 continue oc récit; nous y retrouvons les boeufs dans les mesbu et tilles fait aller { P) 
m-bn-hsu, au séjour des veaux. 

A la ligne 16, il s’agit encore d'un uab de vingt tblb , menuisiers, de trois kimai chan- 
tres, la» prêtres u b%t , tout oc qui est IL se peut toutefois aussi qu’il s’agit du métal. 


tab. 




il H 


du blé du sud, 
pa ntr ar au 


A la dernière ligne nous distinguons la phrase ; 
nti nfr n rt-u 
le dieu qui fait ce qui est bon aux hommes. 

Je crois que le manuscrit que nous venons de traiter est une précieuse contribution à la 
littérature égyptienne. Aos efforts n’ont pas réussi à éclaircir toutes les difficultés. C’est 



7ti 

plusieurs fois qu’âpres avoir relu uu document comme celui-ci. que se rcrèlc une idée tioureuse, 
qui nous fait mieux apprécier tout le reste. Les signes de notre Papyrus sont am bien 
écrite pour faire lire les mots à tout étudiant, lorsque quelqu’un en aura saisi la prononcia- 
tion. Compares par exemple la lecture des noms propres de A/rhra et de jffntuhra%optf 
C’est pourquoi je le croyais utile h publier mes lectures des signes des groupes et des lignes 
éparses, quoique ce qu’on en puisse tirer salon ma traduction, ne soit que bien peu de 
chose. Puisse quelqu'autrc être encouragé à relire quelquefois le document, assuré comme 
je le suis qu'il en pourra tirer enoorc bien des remarques. 
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Liste de Revenus du temps de Ra-usr-ma-mr-Amün. 


Le Papyrus, que j'ai intitule liste de revenus du temps de Ramsès IV, ne nous présente 
qu'un fragment qui contient deux morceau t de deux paj,^ différentes. Quoique très mutilé 
et pour une bien grande partie illisible, je le crois très intéressant 11 faut noter que Ton 
rencontre la date de l'an 18 le 4* mois de s'm le 10“ lu * du mois, comme un des jours où 
l'on reçoit quelque chose pour le palais du roi. 

Les 8 premières lignes peuvent être lues facilement. 

1 lin 1 skno utn 20 au-l'ft m-sa-f 

...... An I, onguent , utn 20, fut brûlé «prêt lui. 

2 20 n ta lia-t sutn ra-usr-ma*rnr*nuiün a. u. s. ta-u nfr-u 

20 , de la maison du roi Ramsès IF p, t,f. pains excellents 

2000 s'bn-sn 

2000 , en leur totalité. 

3. ts kaha-u m pa ha-t-hr hna na rt-u smt-u 

tailler les blocs de pierre pour le temple de Ilaihor arec tes hommes smat-u. 

5. m tai-f utn 28 
pour son expédition 28- 

6. %r an mr-uu-fl ttnfr inr ht-pr-ti ra-mn-ma 

la chapelle, par le bourguemestre Unnofre , préposé au trésor de Hamamen. 

7 u$£-t<aa r ta ba-t- ra-usr-ma-mr-amün a. u. *. ta-u 

la salle grande de la tnaison de Ramsès IF v. s.f , pains 

nfr-u 1000 hk-u 10 ah 1 

excellents 1000, bière cruches 10, boeuf 1. 

8. hk ...... 10 ah 1 auf m tt ka^ba bu rta 

bière cruches 10, boeuf 1 qui fut dans la main de ha %ba pas il faisait 

ai-f 

aller lui. 
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Le mot qui précédé le chiffre îles cruches de bière est déterminé par Q, et il se ren- 
contre aux 1 if pies 7 et 8, il me faut avouer que je ne sais comment lire l e groupe. 

L. 9. L'an 18, 3 li ^ M mois de pr jour 15...... nm«, (H* c *pèc* de 

pains. * 

L. 10. n pait‘ haina-u utu aa-u amunapt au kabu-u un 

de ses hamui Expédition du pêcheur Amunapt avec le* A a bu le portier 
rontu r res rennu 
Ment u vers le sud jxtur amener 

L. 11. am ut’a n-pa-pa spr-n uaa amunapt 

dans le rèpositorium ...... du temple , Arrivée du pécheur Amunapt 

kabuu un mntu utu na rat-u res hr-^nli 

avec les kabu. Le portier Mentu expédia le* hommes vert le sud * pour monter la rivière. 

La ligne 12 sc termine par ». t't f du chef, et à commencer avec la ligne 13 onpcutdè- 
chiffrer la fin qui se lit: 

t’t n sutn u t’a amun 

Le chef du royal magasin ( nommé ) Amun ; 

La ligne H contient le nom d'Amenti l’occident, et se termine en; 

\V* H 

J Amun* au 7 t officier devant, 20. 

La ligue 15 rappelle la ligne 3. 

r. j>a. f r I» kaha-u 

pour sa demeure pour tailler des blocs de pietre et se termine par • hua 

j»a l rt-u snvat-u, avec les 50 hommes d'auxiliaires” La phrase qui lie cas deux sentences 
est difficile h transcrire. De La ligne 17 on distingue le groupe ms et à la ligne 18 on lit 
les mots ts-kahau. 

La page suivante est de contenu tout-à-fait nualogue à la précédente, seulement avec cette 
différence que de celle-ci le commencement des lignes est conservé. Nous trouvons mentionné 
h la première ligne le h*”* mois de pr , à la seconde quelque titre suivi de Ci. Aux lignes 
suivantes nous lisons les dates des 20, 22 , 28 et 29 du premiet' mois de $' m et de utu ou 
expéditions faites à ces jours. A la septième et suivantes les dates des 8, 10 et 10 du mois 
second de s'm. A la onzième, le 16 du 3^“* mois , n oellc date il y avait une réception de quel- 
que chose. A la ÎS* 2 ® 0 ligue nous trouvons fait mention du 26 du S* 2 ** mois de s'm, à quelle 
date une expédition eut lieu, et enfin à la ligne 11 le 20 du k Vtm * mois de s'm de l'an 18 du 
Roi Ramsès IV. 

Nous savons maintenant de quelle espèce de document nous nous occupons; la date de 
l’an dixhuit n’était pas encore connue pour autant que je sache. 
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Traité sur la construction d'un monument du 
temps de Ramsès IV. 


Le texte que nous publions ici est déjà traité par Mr. Chabas dans son Voyage d'uu 
Egyptien. 

Nous .irons sous les veut une de ces pièces sorties de quelque école mixte, soit comme 
épreuve de calligraphie, soit pour conserver un document précieux. L'ostracon Caillaud, 
communique par Mr. Chabas, nous Taisait connaître le duplicata du texte Anastasi 1.8; no- 
tre texte présente celui d’Anastasi 1.12 sa. 

Comme nous Tarons ru par l'exccllcut travail de notre savant collègue, le Papyrus Ana- 
stasi contient divers traités sur des sujets très different». Les planches 12 à 17 traitent de 
la construction de monuments, et il me semble qu'elle se fit d’après Tordre royal par des 
soldats de Tannée sous Tordre d’un scribe. 

Page 47 du Voyage, Mr. Chabas traduit la première phrase par l’allocution suivautc: 
Tu me dis encore: un long passage est devant toi: rentrée en est cachée» 

1. m haro (iro) u kaha an r^-k su 

dans des arbustes qui C obstruent, pas tu connais celle-là. 

Attesta»! contient encore le texte suivant «Ënircs-y devant moi, je te suivrai volontiers; 
si tu n'y pénètres pas je n’y pénétrerai pas.* 

ar tmtu-k in-^nnu-f au-u tu-k sau ta r-rta n-a 

si tu te trouves dans l'intérieur et que je recule , tu auras soin de me donner 
tt s’t-(a) 2. r-bunuro 

la main pour me mettre dehors. 

Anastasi. lu me dis tu n’est pas un scribe de nom authentique, sans base; tu prends 
la palette de travers, tu n’es pas en règle. Moi je déclare oui. Je suis instruit et je dis 
mcorc oui 

SI 


Digitized by Google 



NO 

libbt-Ui-rk yy ma ay m-ki-sp t'si-kua s-at’au-u bu lu-r 

soutenu de toi ainsi à une autre fois. Tu partes des mots trompeurs , pas ils sont à 

stin-u a- t'ai- tu nai-n s’a-t mto anher ul’a-f n-n 3. mat-u 

entendre , seront portées tes écrits devant Anher, il jugera entre nous ta vérité, 
trn-k kntu 
ne sois pas irrité. 

ki t't tnuk nu-ai-k inh-kua m aau-u tu-k r-rta-r^-k 

Autre sujet. Lorsque tu es parti tu ni avais chargé f/c travaux à toi pour te faire 
au-s;gr-u-k connaître 

tes plans. 

A Anastasi manque oc qui suit jusqu'à li;;ue 4. 
nu tbn ha-u-k oh shn... 4. m-hr-t't u-k ank pa *y 

est la caisse de tes possessions placée au-dessus tu as dit moi, je suis le scribe 

sbn mnfi-u 

commandant des soldats. 

rta-tu-nk ua-t rnpi-t s’t-f ai-nk n-a r ntnt pa 

Fut donne o loi une annee à C accomplir. Tu Ces rendu chez moi pour parler des 
spal-u ua rt-u mnfi-u t'tu-k hasbu-sua-u 

graines des hommes cl des militaires tu-comm uniques le compte des graines du sud 
5. £aa-kua aau-u tu-k bai-k tu-k hai-ta hr nhb-t 

tu as laissé à moi les travaux de toi ton châtiment à toi tombera sur ta nuque 
tua-mai t't-a-n-k hou-u lir t’t-a-u-k rta-a 

je m'en vais. Je vous ai dit des choses nombreuses et sur ce que je vous ai dit , je Jais 
un-k banuro uka-la aput-a-n-k G- shn n nb-k a. u. s. 

que tu sois raillé et brisé. Je te dispute le commandement de ton maitre v. s. f. 

ni ntk pai-f sutn masi-kua yri pa ss't r kat-u nbt sbk 

étant tu son royal scribe. Tu me conduis en présence des oeuvres tous , des bois 
tuu-u knu-u m tnnnu uru hr nb tati-u 

des montagnes , des fleuves, pour les statues grandes de Horus seigneur des mondes, 
yy mak m-ntk sy 7> s'sau-u nli r-hati mnfi-u 

car tues un scribe habite étant à la tête des militaires. 
a ru siau u mah 730 us^-t mah 55 

Faites un passage de coudées 730 large de coudées 56. 

120 rokata-u mh-ta m ^as'a-u br sai-u m y\i mah 

120 planchers t'emplis de fascines (joncs) sur des poutres. En élévation de coudées 
) (Ann*!. GO) H. hr t’at'a-f hri-f mah 30 m a-sp n mah 15 lai-f 

1(00) « sa tête. Son milieu de coudées 30, de coudées 15, «on 
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uît -1 n tnali 5 nri niiil nai-f v% tbl m pa rnr 

socle de coudées b, il fai f discuter sur sa connaissance de la base avec le proposé 
mnfiu s^-u tu*u r tr-u nkau 

aux militaires. Les scribes furent installés sur les extrémités sans faire quelque chose 
au-r^-nf su mb-u liati-u 

il connaît eux et les dévoués coeurs. 

in-am-k r-tru-u n-t't m utk spt-u hr pal-a gnnts-u 

jh 'étais lu pas aux extrémités disant; toi qui es élu scribe chez mes çouiomeurs 

ut’au n-n as maki ran-k pri tm-tu m-^nnu Si s-aa 

juge entre nous vite; car ton nom sort , elle se trouve dans C intérieur du siège plus grand 
ki 90 

que d’autres 30. 

m ari rtn t*t-u r-k un nk-t-u tt j;m-f iLVb-n-n 

Mc fais pas que soit dit à vous; sont tes choses passées, et Une sait rien à nous repondre 
hr naif lb-l 

«wr sa connaissance de la hase . 

Plar naiu n^liu mlo k ua-ub m-naif roka-ta-u mab 90 7 

Mois les plaines sont devant toi , chacun avec ses planchers de coudées 30 sur 7. 
mapu bal pa res-k 

Le Mapu tombe le scribe t'éveille. 

Il n’est pas facile n démontrer quel rapport oTistc entre les manuscrits de Turin et du 
Musée Brittanique. Les textes paraissent être transcrits tous les deux d’nn troisième, car 
l'exemplaire d’Anastasi, inséré ça et là des phrases qui manquent à notre manuscrit , taudis- 
que dans ce dernier plusieurs mots et morceaux de phrases se trouvent que Ton ne rencon- 
tre pas dans les sclocti Papjrri. Notre manuscrit parait être complet, les textes du verso 
sont une preuve de plus pour cette supposition. Si je ne me trompe Us nous présentent les 
légendes verticales qui devaient être écrits sur le colosse dont il à été question dans notre 
texte représentant la figure d’un roi debout. Dans ce dernier cas k» doux textes appartien- 
nent l’un à l’antre. I.a plupart des mots, excepté le mot haro de la première ligne, se ren- 
contrent dans le Dictionnaire de Mr. Rrug-sch, les exemples cités prouvent la jnstesse de ses 
traductions. 11 [tarait que stau f rohata, sai et yot représentent de» termes techniques em- 
ployés quand il s'agit de construire un édifice, ou d'ériger un monument , un colosse, ou une 
statue. 


Digitized by Google 



Fragments de textes du règne de Ifcimses I\ r . 


J'ai recueilli sur la Planche 6k quelques fragments de Papyrus contenant le nom du pha- 
raon Rahhma et un morceau de texte qui parait contenir des prescriptions pour des offran- 
des aux dirers dieux pendant les (grandes fêtes. 

1. ni hb-u aa-u us'a 

aux fête* grande» 

2. ulnnu-tu ntr nb-t 

est fait une offrande « dieu tout. 

3. noa-u îlntu-u apt-u sn&b 

de» taureaux des veaux de* volailles sont apportes. 

J|. an pr ntr-u ^ri-f 

pas sortent tes dieux sous sa puissance, 

5. ari-n-se-f nbt tr 

son fils T a fait seigneur universel. 

G. bapi of ka-tu-k 

Le Nil 

7. rt-u mnmn-u m annu-k 
les hommes et le bétail Par tes apports. 

8. bapi ot* ka-tu-k 

Le NU 

3. n ta ha-t sutn^b ra-hk-ma-slp-n-ra 
de la demeure du roi Ramsès IV. 


( 


Texte du temps d(> Ra-xpr-inu. 


C’est bien triste que nous n'ayon*. du texte de Ra-ypr-ma que le fragment mal écrit 
que nous avons reproduit sous a. Planche LW. Comme je le crois il aura contenu quel* 
que remarque au sujet de la place qu’occupait le roi dans la série des régnes de la XX 16 *** 
dynastie. Nous y rencontrons 3 noms de pharaons, le premier le nom de Ra-ypr-ma ^ le 
second de Ra-usr-ma . le 3 Un,e le surnom du premier. Si le second nous représente le Rom- 
scs XII, Miamüm II, H existe un rapport entre les deux princes. L’an du régne sous lequel 
le manuscrit a été écrit est effacé, du moins les débris du aigrie numérique sont illisibles 
pour moi. 

De la première ligne je distinguo les mots: 

1. reupi-t ,..nbt 3 s’m 
L'an . . . mois 3 de s'm. 

2- sutn yb nb loti ra-^pr-ina-stp-n-rn a. u.s. se ra 

lero l de la haute seigneur des deux momies Rayprmastpnra v.s.fi fils du soleil. 

et basse Egypte 

3. ... snn 
. . . liste. 

4. sutn (?) Rii-usr-ma-stp-ii-rn a. u. s. se ra 

le roi Ramsès XII v.s.f. fils du soleil. 

5- u-f au pal -a 

6. sutn-in n aa-pr-ti a. u. s. siro-u (P) 

le goueemement du pharaon v. s.f. paisn (P). 

7. an j;ri-f ha*u ii aa-pr-ti a. u. s. t*t 

8. se ra ra>mss-ami1n-hr-^;i)s'-r 
fils de Ra Ramsès- Jm unhra yops'f. 

s* 




4 

.4 

j 
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U- nb au xiuaum Mikli-u 
(oui, et ntassacrcr tes Scythes. 

10. s . . . f mu An au-u ari-f Is'u 

die... lui avec eux. Us hti faisaient tes frontières 

11. sa-nb ni j-ri-u m la lr>u f nu-u 

Chanta dans tes possessions sur ta terre. Ses extrémités furent 

12. iitr-'U na-ui-u üii nb-u n pa . . 
tes dieux grands tT eux tout, du . ... 

13. ati-u Mira etc. à la ligne 10 on distingue encore le* mol#: 
iis tm raient. 

au-f rta-u iihm-lu na ur-u 

il faisait r/ue se réjouissaient tes grand* et à la ligne 17 le mot itrs’u-aa . grand 

repos. 

Il e*l impossible d'apprécier la valeur de In pièce qui manque au telle. Si les pronom* 
se rapportent au\ snkti on peut accepter que le roi avait à soutenir contre celte populace 
une guerre, dont le résultat fut qu’à chacune des parties les frontières qu'il# avaient a 
respecter furent indiquées. 


Digitized by Goofl le 



Les Papyrus de Ramsès, Mrminiin, 8’amuas, 
Ramenais, Stepnptah. 


Les monuments qui nous sont parreaus do oc roi sont peu nombreux. Je n'en con- 
nais que le» ilessias île Mr. Lqtttos, de Mr. Rrugsch et lias deux Papyrus que j ai l'honneur 
de publier. 

Ces documents sont intéressants à plus d’un titre. 

Le roi hAtit un temple en l'honneur du dieu zpnsn, Deukm., 111, 238, et nous voyous 
sur uno des rcprésciilatioiiK, le roi debout entre les dieux Thot et Horus, recevant une li- 
bation. Am Un de lautrr côte est assis sur un trône. Une légende do quelques lignes ra- 
conte que le monument est dédié h oc dieu par le roi Rnmscs X II I. Lo dieu loue le roi 
pour oette raison en ces tonnes: 

» Discours d'Ainün-Rn, seigneur «les trônes des doux mondes. Mon soleil!.. . . Mon bicn- 
aime! Seigneur des deux mondes! RAitin-ina-sl|»-ii-ptli. Le» monument# sont bien faits que 
vous ave* faits pour moi. Mon coeur s’associe h ta construction, mon temple est renouvelé 
comme l'horizon du ciel.'* 

Nous apprenons par cc texte que le roi avait renouvelé le temple en l'honneur du dieu 
Amun. Dans la même représentation se trouve la déesse imn-f . forme femelle du «lieu A/nttn. 
Sa légende nous apprend qu'elle est la maîtresse «le Tltébes et qu’elle donne au Roi Ramsès 
XI 1 1 la suprématie du sud, du nord, de tous les pays et de toutes le* nations en éternité. 

Une autre légende communiquée par Mr. Lcpsius sous d , nous dit quo le monument est 
érigé encore en l'honneur du père £<>u«u à Tbéhcs, et Mr. Brugsch, Uec. , 11, PI. L1X, 
communique sous le.# numéro'# 3, 4, 5 encore des phrases analogues p. e. »|f dieu virant et 
bon qui fait de s monuments excédents en grand nombre , des merveilles. Tous ses plans 
exécutent ses bras, comme ton père Ptah de Bessebtif (partie de Memphis, Brugsch,Coogr., 
I, p. 235). Il rend T h vîtes splendide fHtr de grandes constructions. Aucun roi n'a fait , 
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c* g ne te roi de fa haute et basse Egypte , Ra-mn-ma- xfpn-p/h , f aimé de yottsu, a fait • 

4. 7/ « fait ce monument de pierre blanche de qualité su/férieure de gt'ês. Noir»* roi 
n construit «Ion* une partie «lu temple «le ^ons h Kanuik. Outre ce monument il reste en- 
core d'autres, construit* à Memphis. Nous lirons cc fait des communication* «leMr. Mariette* 
Reo*îignemeut* sur les Apis 86 »Lea fouilles do 1853 pratiquées sur remplacement de Mem- 
phis ont inis nu jour de» a rehit rares immenses des colonnes monolithes de quarante pieds 
do hauteur qui attestent In puissance «le Ramsès VIII et le ressort qu’avaient encore conservé 
les Kamscs V et X dont ces monuments portent les cartouches." (Le Ramsès X de Mariette 
«îsl le XIII de Lepsius). Dans lo Musée du Louvre enfin, il parait qu’une scarabée a existé 
jadis, ou existe encore, (comparez le Catalogue «lu Musée Charles X par Champollion 1827, 
secoiule division, p. 6-1, >’°. 131) portant la légonde de notre Pharaon. 

Mais ces monuments ne jettent que peu de lumière sur le régne du Roi; ce n’est non 
plus sou tombeau qui existe encore ot dont on trouve un plan dans la description «le l'Egypte, 
A II, 77, 2 et 79, 4 que Mr. Lepsius n Indiqué par le N*. V sur le plan général «leThébes; 
Dcnknt, , I , pi. 73. Je n’ai nullepnrt trouvé quelque renseignement sur ce tombeau et $i l'on 
doit croire feu Mr. von Bunsen il ne contient rien d'historique. Torn. IV, p-243: »Ramscsdes 
I\ (Hek-nlr-pen) Grnb in Bibnn-el-Moluk i*t reich, niclit gauz volendct, ohne aile gcschicht- 
tichc DarsteJlung.** et à In page 394, Tome V, Rainées XIII aurait régné XVII ans, scion 
Mariette »occi doit être rectifié, cnr Mr. Mariette a cite cette année comme la dernière date 
connue d«x monuments. Celte date se trouve dans le Musco de Turin. 


Pour revenir h la construction du tombeau de noire roi, aucun de» i limerai res que j’ai 
consultés, ni La description «ic l'Egypte qui en donne «les dessins, ni les lettres de Mr. Lcp- 
miik «ni parlent. Je no suis pas sûr que le tomlieau ne contienne d'autres choses remarqua- 
bles que la représentation du «lieu sémun-Ra-hurtnucltis n <|ualre tètes de bélier et la déesse 
de l’occident «levant le roi qui est assis dan» un naos: peut-être qu’un examen attentif produi- 
rait encore quelque chose «le plus. En attendant nous voulons constater que le roi s’occu- 
pait durant son régne de la construction d’un tombeau et d'un temple a TIicImîs et «le con- 
structions à Memphis. 

Un des hommes illustres «le cc temps la fut un prêtre de Thébcs, le prêtre eu chef du 
«lieu Amûn nommé 11 fut selon Dcnkm., III, 238, G, un chef de» sol- 

dats et en même temps un commandant un Wontchcr de Ramsès XIII et apporte au dieu 
jronsu un Il est remarquable que déjà alors cette personne est coiffée de l'Uracus 

royal. Dcnkm., 111, 247, C., nous rencontrons le même en costume «1e prêtre arec les mêmes 
titres, mais 247 a nous voyons que le» titres ont plus d’extension. Il est nommé le gardien 
principal des deux terres , le grand semer dans f univers, le premier prêtre cfXmünra- 
sonter , le prépose aux soldats , le grand en Egypte , le commandant flet hor. Ce» titre» de 
font dqjà. pour ainsi dire, le chef de toute l'Egypte, le premier de l’état après le roi, dont 
il fut encore l'architecte selon une autre inscription Dcnkm., III, 248e, le préposé ci la 
construction de tous les monuments de sa majesté. 11 n'est donc pas probable, surtout puis- 
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que nous ne remontrons pas d'autres noms île rois dans celle partie «lu temple de ^wns, con- 
struit pi»r Hrrhor , qu'il y a eu encore un autre rcfjenl de l'Egypte après le flamses T///, 
dans la AX* - " Dynastie. Ilerhor a succède a ce Rntnscs; son fils qui aurait du hériter le 
trône, était Ptnéhas. 

Ce fait inconnu, autant que je sache, nous est relevé dans les Papyrus de Turin, cites 
par Champollion , et que nous allons traiter. L*un de l’an XII, l'autre de l’an XXII du ré^ne 
de co monarque; Us citent tous les deux ce nom obscur. Était-il mort avant son père Ram- 
ses XIII. ou le prêtre llcrhor nctait-il qu'un usurpateur!' 

1. mpi-t 12 abt 3 s* bru 24» gr bn-f sutn-^b nb tati-u 

L'an 12 mois 3 s’e jour 26 sous sa majesté rai de Ut haute seigneur des 

ra-mn-ina-stp-n-plli s»sra et basse Egypte y mondes , 

Ramsès XIII , fils du soleil. 

2. ra-nis» s’a-in-uas mrr-omün ntr hk au a. u.s. ta an*; 

Ramsès STatnuas Meramûn . divin régent de ffèliopolis v. s.f. doué de ta vie 

t*ta r nbh 

étemelle et temporelle. 

3. aut ut s’p sau n ah a.vpr-ti a. u. s. in tt 

Liste de la réception des blés du champ du pharaon v. <./. par Ut main 

ni ntr hn 

du divin prêtre 

- 4151 la- 14+1,4 3flte,£ 

amhi hr su tu ;^u t’ai sutn &g mr 

gauche à du roi /tabeUum porte . , le royal scribe , prépose 

nui fi- u mr s’nti-u 

aux soldats , préposé aux greniers , 

5. sutu sc n ks’ mr st-u rs haut! 

le royal /Us de F Ethiopie , préposé aux terres méridionales , le commandant 
poiuh&st n-uu s’mr-u 

Pinchasi des troupes étrangères. 

6. anuu an sg thutims n pa gr aa n.... n 

Apports par le scribe Tkotmes de la chapelle funéraire grande de ... . des 

h&h-u u renpi-t-u 
millions d'année*. 

7. rtai-u r pa gr aa sau ii ali aa-pr-ll m 

Sorties de ta chapeUe funéraire grande , blés du champ du pharaon par 

tt ntr hn n 

la main du divin prêtre de 

Le document traite est accompli par le texte qui va suivre et qui est reste intact. Il 

23 
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non* aurait été impossible de traduire les phrases mutilées, comme celles que nous Tenons 
de lire, Mtits laide de la lettre précieuse que nous allons expliquer; il faut noter cependant 
que de la liste des céréales qui dut suivre les lignes traduites, ne nous reste Heu du tout, 
quoiqu'il so peut que le texte se caclic dans quelque musée. Pinchas était le chef dn sud 
lors du régne de sou père. Le grand ^er était un dépôt en quelque sorte des revenus do 
blés, et il parait que quelques personnes avaient soin que les revenus fussent introduits dans 
les magasins. La place ou l'événement eut lieu peut être Tbcbcs où le tombeau , ou la cha- 
pelle funéraire, /e ^er, du roi sc trouvait. Le manuscrit suivant parie des mêmes person- 
nages. 
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Lettre de Ramsès XIII. 


Quoique d’une date el d’un contenu loiiUn-fuit différeul* lu document que non# avons 
sous les yeui, reproduit sur les planches L.Wl et et LXV1I, peut remplir les lacunes do 
oelui qui précédé. Cest comme nous le verrons une lettre de Rarnscs XI U à son fils Pine- 
h&si, écrite Tan 17, le quatrième mois do s’e le 25. Certainement on nu peut en être assuré, 
mais je suis bien porté à croire que nous ayons dans ce Papyrus une outographic du pha- 
raon. En tout cas le texte ne fait pas mention tTun autre h qui la lettre serait dictée. Les 
trois lignes initiales contiennent le préambule ordinaire. 

1. liât hafnu-u hr nb ur ph-ti s-bn 

Celui qui résiste aux millions i Ilorus (f or. grand raillant , qui fait que se tiennent 
tnti-u debout 

les terres. 

2. ati a. u. s. hr ma-t s-htp ia-liu sutn ^b 

Prince v. s.f coeur véridique, qui pacifie les terres, Roi de la haute et basse Egypte 

nb tati-u 3. ra-imi-raa stp-n-pth a. u. s. se ra nb s’a-tLu 

seigneur des deux mondes , Ramnma-stpnpth v.s.f fils du soleil, seigneur des deujc 

diadèmes , 

ra-mss s'om-uas mrr-annln ntr hic an a. u. s. k. sutn utu n 

Ram esses S'amuas Mrramun divin régent de ffèüopolix n. s.f Royal ordre au 
sutn se n ks’i sutn s£ n pa mofi-u inr s’uti-u 

royal fils de l’Ethiopie , [au) royal scribe de F armée y [au) préposé des greniers, 
hantl painhasl 5. n-na s‘mr*u aa-pr-li a u. s. r-nti 

(an) commandant P inchas i des troupes étrangères du Pharaon v.s.f. Est 

antu. n. k sutn utu ptn r-t’t ptn r-t't utu-f inu 

apporté à toi royal ordre ce , pour communiquer celui-là, en disant ; a expédié nous 

hn-f 

sa meyesfé. 
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pa aa 0. h pa inati-ii ii aa-pr-ti a. u. s. s-lala hu-f 

Le grand delà demeure det intendants du Pharaon v. $.f faisait aller lui 
m na shnttu n aa-pr-li a. u. a. pai-f nb ului-f r 

avec les dispositions du Pharaon v.s.f son maître ; son expédition fui pour 
a ru ni knh res un pa u;ça n aapr-ti a. u. s. pai-k ub 

des affaires vers le otite méridional. Est la lettre du Pharaon t». s.f ton maître 

spru 8. au-k ari un airoum f r-ta ari-f na shnnu u 

arrivée à toi , tu feras un avec lui pour lui faire faire les dispositions du 

<ut-pr-li a. u.s. pai-f nb utui-f urau-u in-tu-k plr 1a fai-t n Ut nlr-t 

Pharaon v. s.f. Son maitre F a expédié là. Jtcgardc F clendart de ta déesse 

an m-tn-k-arar-s m-tu-k-atp s r lab m-lu-k-rla m-nntu-s 

giande . élève-la , porte la sur la barre de btanze. prends soins quelle soit apportée 

r. Ii.vt-f r pn-iili tutu amu 
devant lui où est la statue placée, 

II. m-tu-k rta an lu brls-u ^ntn-u nnut^ii r nsmuiro-u 

prends soins que soit apporté det hcricsu , des améthystes . des anutc%u , des diamants , 
huroU-ti kalVu huroli-u £sbt-u knnu yr pa-nti tutu am 

des fleurs de kaCa , des fleurs de lapis lasuli . en grand nombre , où est la statue placée , 
r m h U n-na s^ni-u ninu-u m-ari nul 

pour remplir la main des gardiens des tombeaux qui sont là , ne retarde pas 
n-pa-sbni b&i-f r-k ptrn hab-f r mlrtï-k hab pu 

Fcxéeution de F ordre . il descendra vert toi à voir son charge à ton désir. Charge ce 
rU i*jg k r-n-tl sutn a. u.s. sri-s ni rnpi-t 17 abl 4 s* 

fait connaître à toi, c'est le roi v. s.f. qui Fa écrit dan* rannée 17, mois 4, de 
bru 2b 
jour 25. 

La traduction suivie se lit alors: 

1. Celui qui résiste aux millions, le Horus d'or, le grand raillant, qui fait que so tien- 
nent debout les deux terres, le Roi de la haute el basse Egypte, le Seigneur des deux ter- 
res, Ra-mn-ma-stp-n-plh , fils du soleil, Ramsès qui est couronné il Thèbes, l'ami d’Ain un le 
divin dominateur de Héliupolis. 

Ordre Royal nu fils Royal de K us', au scribe Royal des soldats, au préposé aux gre- 
niers, au capitaine Pinebasi des troupes étrangères do Pharaon. Celte lettre Royale est 
apportée à toi, pour communiquer celle-là disant: Sa majesté nous a expédiés. Le grand de 
In demeure des intendants du Pharaon, il l’a fait aller avec les dispositions du Pharaon son 
maître; il Ta expédié pour les affaires dans le sud. C’est lorsque la lottre du Pharaon tou 
inailro le parvient, que tu te rendras à loi pour prendre soin qu'il accomplisse les arrange- 
ments du Pharaon son maitre, qui la expédié par là. Regarde rétendart do la grande 
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déesse, élève le, porte le sur la barre de bronze, et aie soin qu'il soit emmené devant 
lui, là ou la statue se trouve, et aie soin que soient apportés des hertesu, des améthystes, 
des soutenu, des diamants, des fleurs de kat’a et des fleurs de lapis lasuli en grand nombre, 
la aussi où la statue se trouve, pour remplir la main des gardiens des tombeau* qui sont 
là, pour qu'il n’y ait pas de relâche dans l’exécution de l’ordre. Il, le roi, descendra à toi 
pour voir si la charge est à ton désir. Cette missive te fait connaître que c'est le roi qui 
la donne, l’an 17, le quatrième mois de s’e, le 25. 

Nous nous arrêterons à quelques phrases pour y fixer l’attention. Le nom de ^ 

Painehasi était très usité en Egypte, et nous possédons divers monuments de personnes qui 
portent ce nom, par exemple Sharpe, 1, 54; mais le nom est écrit alors 

Rollin, planch. XVII et XVIII nous trouvons aussi un mot avec l’initial I. Je crois que la lec- 
ture du signe suivi du oomplemet fjjj pourrait être wàjï, le nom signifie alors le nègre; 
comparez Zeitschrift, 1866, page 25. 


Le mot u/m 




se trouve aussi dans le Dictionnaire de Mr. Brugsch, p- 291. 


iU me parait être écrit pour , de llougé, Ch res t., p. 30. 


ii nsffii- 


Æ: 


utui-f-iuu-lili-f, ta Majesté nous a ejrpédiè. Arec cette forme on 
peut comparer celle de^ Nlr. Devéria, Pap. Jud., p. 190. 

Le grand de la demeure des intendants du Pharaon. 


Comparez Devéria, p. 172, sous le mot matiu. 

Shn se traduit par administtation , uwaiv, production , dispositions , arrangements , 
ordres , arbeit. Comparez Brugsch, Dict., p. 1278. 

VxP» compare* Brugsch, Dict., p. 271. 

jéu-knxri-aroma-f est une forme bien connue pour indiquer l’idée joindre , se rendre à; 
comparez Brugsdi, Dict., p. 102. 

Sur la forme m-tu-k; ooropares de Rouge, p. 51 et 52, m-tu-k-ai, tu ventes, forme op- 
tative du verbe venir. 

Le fils royal reçoit une charge spéciale pour exercer la contrôle sur un chef qui est 
occupé, comme il me semble, à la construction d’un tombeau. Plusieurs pierres précieuses 
sont nommées , dont le prince doit prendre une grande quantité pour les donner aux s^m-u. 
Je pense que c'est le payement qu’ils reçoivent de leur travail. Le prince doit prendre soin 
que l'oeuvre soit accompli sans rclAchc. 

Le mot huroti est écrit ordinairement Aurore, preuve que la syllabe ti indique la 
réduplication de ^ mot signifie une ftcur , peut-être que les deux ingrédients sont 

des ornements, l’un fait de kaCa l'autre de lapisdasuü. Le» autres mots se trouvent dans 
le Dictionnaire de Brugsch, excepté jénute%n. 

Fai-nda-ntr-t-aa-f , doit être une déesse au-dessus d’un support, emblème employé dans les 

u 
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Halhor-^ 

é, Chrest. , p. te* lien où ~ pa-n- 


proccssions solcinucllcs, La grande doose sera probablement Halhor- 

pa-nti-tutu-am. Celle forme est traitée par Mr.de Rouge, Chrest., p.ü7*’ ou ~ pa-n- 

ti . . . . a tn. Le mot tutu sc rencontre encore plus tard et ne peut signifier qu’une statue d’un 
dieu ou du Roi; les objets doivent être apportée au lieu ou le tutu est, u-i- , c’est la 
seule indication de la place que nous avons dans notre document. 

rr j*} t J ^ ^ . k* i^mr-s plutôt à lire r^wm, puisque ^ n’est autre chose que 
le t 'autour, emploie au lieu du hibou. Le déterminatif de la demeure me fait soupçonner 
que les *y. m * on * «k* fonctionnaire» employés a la construction du tombeau ou dos person- 
ne» qui exercent la fonction de gardiens des tombeaux. Comparez le mot smr du Diction* 
nuire de Mr. Rrugsch, p. 1230 à 1232. 

Le mot amu derrière sym-u Indique que les gens demeuraient) dans le lieu ou la statue 
sc trouvait, dont on a parlé tout à l’heure. 

, ne peut signifier que tarder C arrange- 
ment, rordre, ou proprement le retard dans l’exécution de l’ordre. Comparez mes Étu- 
des Rit., p. 76; Brugsch, Dict- . p. 775- 

La phrase qui terndne le Papyrus embarrasse ; je propose de la transcrire par kai’f-H'k 
ptru hab-f r mtrti-k. Le signe | le dieu assis e»l icd le pronom personel de U première 
personne, moi, le Pharaon, descend sur toi, ou mol, le roi, ira vers toi. Comparez Brugsch , 
DicL sub voce hai. 

Le roi ira pour voir si sa charge convient au fils royal. Je propose nette traduction 
comme très vraisemblable quant h l'arrangement des mots, mais peut-être elle n’est pas ad- 
missible quant au sens du contexte. Une clause finale très ordinaire aux documents épisto- 
lographiques termine le texte: «Cette charge te donne connaissance, suivi de, le roi l'a écrit 
h la date du 25 b’c 4* mois, de l’an 17.** 


~/mér ifWf±,+3 
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Liste de revenus de l’an 7. 


Le tait* que nous avoua reproduit sur 1a plauchc LXM11 contient quelques données très 
intéressantes. Pour le moment noua pouvons constater d'après ce document qu'n une cer- 
taine date ta réception de quelques articles et l'expédition de quelque personne vers une ville 
inconnue avait lieu. 

Ce manuscrit est tout de la même enthégorie que celui de Leide 350, dont Mr. Leemans 
a publie le facaimilé; les mêmes mots cl tournures de phrases s’y rencontrent. Une partie 
est déchirée de la première page; on peut la compléter pour une grande partie moyennant 
la troisième page. 

A la première ligne cet perdue la phrase qui, nrcc les quatre ligues suivantes doit ex- 
pliquer le but du manuscrit sur lequel nous ne pouvons faire que des suppositions approxi- 
matives. Le fragment conservé cite un m/m-m-hm, expédition vers ta ville, expression que 
nous rencontrons à chaque nouvelle date. 

La ligue 6, a contenu la phrase: 

Mlpff. -szZ) 

Ces lignes sont répétées de la même manière eu haut de la deuxième colonne. Je crois 
qu'il faut le* traduire par: iTon 7 accompli est le jour du second mois, le premier Jour 
du voyage à la ville , le premier jonr de la fête de V enveloppement d'unnofre. w 

L’explication du groupe a embarrassé plusieurs de nos collègues. Mr. Brugsch avait 

traduit le groupe par coïncider, dans son calendrier. Mr. Ducmicben , s'y oppose et le traduit 
par anfùUcn Brugsch défend sa thèse do nouveau et par des arguments nouveaux, dans la 
Zeitschrift. Enfin Mr. Goodwin le regarde pour le groupe qui sert à former les ordinaux, 
auxquelles suppositions Mr. Brugsch s'oppose de nouveau dan* le Dictionnaire. Comment s'ex- 
pliquer le fait Je crois que dans le texte de Medinet-habu mh peut exprimer aussi bien coïn- 
cider que le suffixe des ordinaux. En effet n'est-ce par la même chose si je dis le treizième 
janvier est le seizième jour de la fête, ou bleu le treize de janvier ooïncide avec le seizième jour 



94 


de la fête, et puisque je crois qu'il raut mieux se tenir aux signification* connues d'un mot 
lorsqu’elles conviennent parfaitement au sens, que d'en choisir de nouvelles, je me range à 
l'opinion de Mr. Coodwin. L'explication proposée par Mr. Duemichcn ne s'est pas confirmée 
quoiqu'il est certain que mA, dans le sens de retnplir , accomplir, se rencontre aussi dans 
les expressions calendriqueg; mh-nt'a, p.e. signifie la pleine lune; comparez mon Étude sur 
le chapitre 125 du RilueL Cette signification de retnpiir, accomplir, me parait convenir le 
mieux au groupe initial de notre phrase. 

Donc le sens est, l'an 7 de tel ou tel roi aooompli est le jour du mois second. Comme 
on le volt ce premier mot n'est suivi que du groupe mois et celui-ci du mot jour. La date 
du jour diffère, e'est tantôt le premier tantôt le second, le troisième, le quatrième etc. Je 
n'ose affirmer que j'aie bien traduit le nom de la fêle; le groupe mru se rencontre 5 fols 
dans le Papyrus. U est écrit le mieux, page 11, ligne 6. One fête de t enveloppement 
dOsiris est bien admissible, quoique Je ne me rappelle pas pour le moment un texte ou elle 
se trouve mentionnée; comparez Rit 18, 12. Alix lignes 8 à 12 on cite le» 3, 4, fi, G et 
70 a>N jours de est ce aussi une fête en rapport avec la lune, ou bien signifie-t-il qucl- 

qu ‘autre chose? Le déterminatif très différent de jÇ, ^ ou nous permet de croire 

que l'on a voulu écrire le rouleau de Papyrus ^ ou 

Les deux dernières lignes ont contenu quelque notice au sujet d’un apport de quelqu'un 
vers le soir. On trouve des phrases analogues au Papyrus deLeide350 (spr) ari-n . . . . amtin 
r . . . . hr tra n ruba, arrivée fait par le [prêtre ) d .//»«» à ( nom efface) vers le temps du 
soir; comparez Pap. Lelde 350 revers I, 7; 111, 1,9, 32; IV, 19, 31. 

La seconde page commence par les deux lignes semblables à celles de la page première 
ligne 6 et 7; suit la mention d'une recette. 

s'p m annu pa *£ n pa mati u ui-tt a y pa-^t-m-apt 

recette en apports du scribe des intendants dans la main du scribe Pay tmapt 

sa* ru-s'a .... rni-u tm u 3020 

et f esclave Jtus'a .... poisson T tu nu 3020- 

Ce nom de poisson « rencontre aussi Pap. Leide 350, 111, 4, parmi les poissons Baroi 

ouin ,c> poü " 

sons on apporte des vases d'huile. Si l'on compare les groupes avec ceux de la seconde co- 
lonne du revers ligne 4 on est tenté de les lire hsau-mrh , cruche d'huile, toutefois quelque 
nom de personne pourrait se cacher dans les traits initiaux. On apporte 200 vases. Cette 
expression est suivie d'une autre dont je ne comprends pas le sens, si ce n’est; 
au rta st m U . . * . . s'a-aman 

et il donnait cela dans la main du , S^a-amün 
Un autre apport est mentionné n la ligne 8 consistant en blé; 

annu ta*u r smani tarn 8'» 
apports des terres pour abattre sacs 8’j, 

A la ligne 9 est mentionnée une entrée; 
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*|* in aimu mall amfins'a 

réception en apports de T intendant J manu' a 
On croirait trouver la notation «]c quelque* ingrédient» npré* cette préambule, mais la 
phrase qui la doit contenir m'est lout-à-fail obscure; «cuiraient lo total noté à la lin par les 
mots art 262 est lisible et se retrouve encore deux lignes plus tard dans une addition finale. 
La ligue 11 contient l'addition des nombres 55, 55, 01, 41, 54 tmi 266 suivi de hmh 
que nous (louvons traduire par et encore; suivent quelque signes illisible» a la ligne 
-'suivante et le nombre 2G2 auquel le nom du /ua/i, probableiiHMit d'^//AMMx'(V, que nous avons 
rencontre tantôt, est ajoute. 11 parait que les deux masse* de 262 et 266 sont énuinerées en- 
semble, car le nombre 28 précédé de m. tp nous fait présumer que l'espace vide de (aligne 
14 a contenu le nom de nombre 500. La ligne 15 parait commencer par le gronpe 

I G) , quoique l'on peut juger que les signes no >o prêtent pas à celle acception: le jour 
de faire les comptes: comparez colonne III, I et 10. 

De la ligne 15 on distingue la phrase Zwsztin-èiit , les groupes qui corn* 
menoent et terminent cette ligne sont obscures. 

La troisième colonne commence par les groupes Can 7 suivi d’une petite lacune. C'est 
un Jour do transport, ou de la navigation do la grande mère diviuc de Mat la grande. 
Une partie arrachée du document rend incompréhensible ce qui suit. Suivent les notations 
caleudriquc». accompli est le jour du moi* second le I4“ 3t, ° du voyage vers Us ville, le qua- 
trième ou troisième hr tnrh ta b^n /tour oindre ou draper le séjour de quelque Dieu ( Osiris ). 
La 3* M ligne est répétée mot à mot par la 12 ihx ", contenant le nom de Ra-m-hebi qui se 
rencontre aussi sur le revers, mais du reste Je n*y comprends rien do tout cl c'cst lo cas aussi 
quant a la partie de cotte division de la ligne 3 à 6 (comparez la section suivante), rn-pa- 
am un, dans le temple tTJtnün , et a In sixième ligne le mot ru mu , poisson, précédé de tmt 

I I u tu est tout oe que j'en puis déchiffrer pour le moment. A la ligne 7 ou trouve la for» 
roui© connue dans laquelle le 15**®* jour du voyage h la ville coïncide avec le 5*®» Jour 
(tour oindre ou tapisser les chambres du tomple d’Osiris. 

7. rnpl-t 7 mh h ru abt 2 15 n utu tn nu 

fer» 7 accompli est le jour du mois 2 le là' 0 *® du voyage vers la ville 

mb bru 5 
le 5**“ jour 

& hr mr(h)u na b^nnu n pa osiri utu m st-u 

pour oindre les chambres du temple tt Osiris. Sont entres datts les lieux 
tapisser 

9. mat’aiuP hr mr(h)u ta m na b^nnu n pa osiri 

lesmaCaiu à oindre la des chambres du temple cf Osiris. 

tapisser 

10. lira n utu sau amCin-sa nmu pa m pu ...... 

jour du voyage du gardien jàmkn-s'a et du Pa.... vers la maison 

Nous avons parlé des lignes suivantes. Je veux indiquer encore qu*h la 11 9 ** ligne le 

K 
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sixième jour du voyage convient avec le cinquième do Yfïfa. quoiqu'il ae peut que l’on doit 
lire le sixième de l'fJVa, le signe étant inutile. I)c mémo on trouve a la lît*** ligne le 
dixscptièmc du voyage au sixième de Wfa. 

>ou* voyons que les dates du voyage sont: 

la 1'*” qui est le 1 (P) jour de la fête d'rïmiofrc. 

la 3*®* » » » 3“”* de l'KJt'a. 

la 4 ia *® ■ ■ • * » 

la 5*“* t » a &*»• a a 

la a a a G**"* a a 

la 7**®“ a a a 7*** a a 

la 9 1 *** a a a 9**®* de la fêle d'unnofre. 

la II 1 *" a a a 3“" de l'onction des be^ennu d'Osiris. 

la 15**®* a a a 4“®* a a a a a 

la 16“**' b a a S 1 *®* de l’IIt’a. 

la 17*"® a a a G**®* a a 


A la doutième doit donc commencer la fête de VU fa de nouveau; il durait donc très pro- 
bablement 11 jours et l'autre fête d’OWrii ooïncldalt avec celle-ci. 

Au revers U s'agit aussi des apports et sorties. 

La première ligne de la première colonne est effacée, la seconde peut être comparée à la 
septième de la troisième colonne où on lit les mots na-nii-m-pa n-pa-ntr-hn-fp , qui 

sont dans le , du premier praire divin, suit le nom de quelque végétal. 

La transcription do j'»^ ne peut être , me semble , que , et alors le groupe qui parait 


signifier un bâtiment quelconque peut représenter le mot 




, du Pap. 350 de Lci- 


dc, revers, 11, 7, 27 etc.; bi la ligne suivante est nommé le s-%. pa-rts-m-hb et un verbe ac- 
tif qui précède le mot j'o-m, mobilier f Les chiffre* suivants ne présentent rien d'intéressant 
En haut de la page II on rencontre le nom du scribe Ment. La seconde ligne parle des 
travaux ruraux baku fur-u et des apport* de* ouvriers, %nnm u. ixst-u , A/-*», à la main 
du scribe Pa-ra-m-hebi. Ils consistent en 350 hiau-mrh, vases d'huile , 200 sacs, htp (cer- 
taine mesure) de blé du sud , kmai, ou iuai, 3. 

1/08 trois groupes suivants sont des noms de vases, comme il me semble, *;3\ les sig- 
nes qui suivent oe groupe sont combinés du nom *£“ j et qudqu'aulre mot, dont je ne com- 
prends pas le sens. La dernière ligne de cette section cite le mol mer h, f huile. La huitième 
ligne fait mention des apports du mer , le préposé Me tu. Les signes qui suivent peuvent avoir 
contenu le nom d'un temple. Ils sont une répétition des signes illisibles de la troisième co- 
lonne du recto. La page est terminée par deux noms de graines ou quelque chose qui se 


mesurait par *acs, le premier groupe se lit it la colonne suivante ligne 8; on dirait que c'est 
le mot h 11011 ** /«**• 
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Ij» dernière page nous cite des hhtu ou vêtement t qui M>nl dan* le mn , ^ * * f , mai- 
êon de quelqu'un dont le nom est perdu avec un fragment du Pap» rus. \a signe initial des 
ligne* suivante* est ^ ou T kmai , r étoffe , oc signe est suivi de »/>*, foutue ou excri- 


lente. Suivent les noms de* vètemeuts. 


I w<jcî£ 

■ 

»• «mté 
m xlLIc 

Les noms de ces étoffes ne se rencontrent que rarement. Mr. Lccinans a eu la blenveil- 
lanoc de me fournir une oopie d'une stèle de la collection de Belmore, pi. 6, sur lequel ou 
trouve les noms en quostiou. Cette stèle est dediée par un scribe et intendant royal do 
Ra-hk-ma , nommé Uora. Il offre au roi plusieurs objets précieux, par exemple de l'ar- 
gent, diverses vases d'huile, de miel de différente espèce, de plantes et encore des vêtements. 
Les vêtements sont nommés. 


..T** 

..T M- 


flous rencontrons les deux premières étoffes aussi dans notre Papyrus. La première étoffe 
tu peut être semblable à la 4**"* de la stèle Belmore. Outre cette sérié je connais enoore un 
autre Papyrus Leide 352. Celte liste mentionne le* /■-* objets dérobés par l'esclave d'un capi- 
taine nommé Pa^ari , apres cinq espèces de Wrt ou ***iab % il a dérobé trois espè- 

ces d'étoffe «allante. 






Le dernier groupe est semblable au 4 1 * 1- groupe de la série de Turin. 
La sixième ligne énumère les hbt-u ensemble au nombre de 20. 
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Lo groupe initial de 1 a section suivante commence avec ua suivi de DI 1 ou peut lire 
les débris suivants; (es jours, nri-n-3-m-pa- (?),Jont tt'oh dans le magasin t 

Ligne 8. Sorties aux smafu par la main du sct'ibe S'atuamiin , fèves, sacs x. 

Ligne 9. Sortie en présence du prêtre premier aux ouvriers ci aux hommes. 

Ligne 10. travail ensemble (r-ua). 

Ligne 11. Poissons (rra-u) 1000, compare* Pnp. Leule 360 rev., 1, 11, 23, 

borufl 20. -flj 

Ligne 12- Sorties f/ue font fei...... au temple tf Jmun (P) les aut-u de de. 

Ligne 13. Ijc prêtre premia ' dans la main du maii 

Lo document écrit d’un bon type de la vingtième dynastie est intéressant a plus d'un 
rapport comme je crois avoir eu l'avantage de démontrer. Si l'eiplication laisse encore à 
désirer die deviendra possible moyennant la comparaison de documents semblables a ceux 
que nous venons de citer et qui sont loin dï*tre épuisés. 
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Papyrus du temps de Ramsès III, 


Les fragments reproduits sur la Planche L.W sous les lettres a à /, nous présentent 
les débris d'une effigie du grand héros de la XX 54 »* dynastie: le roi y est représenté debout, 
faisant une offrande à un dieu quelconque; malheureusement les parties les plus essentielles 
manquent à la représentation- Sur le rcTcrs du fragment /, on lit le nom du pays de %aro t 
nom qu*on peut comparer avec celui do £or, donné à la t allée entre la mer Morte et la golfe 
Jelanitique. Tout ce que nous savons de ce pays convient le mieux k cette situation. Les 
S'ont habitaient au sud et à l'est, au nord les ge/a, à l'ouest se trouvait le pays de Jup. Ils 
habitaient le nord de l'Isthme, au sud de l'Isthme erraient les Sas». On sait que notre prince 
chassa les Asiatiques de l'Egypte, probablement aidé par son père Seine^rt, apres la seconde 
suprématie des pasteurs de 13 années. Il finit par se fixer de nouveau en Asie et les monu- 
ments de scs victoires donnent témoignage de la vérité de ces faits. Peut-être que notre do- 
cument à contenu une offrande à Araûn avec la citation des expéditions et victoires de notre 
prince. 


16 
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Le revers du Papyrus connu sous le nom do 
plan du tombeau de Ramsès IV. 


Le revers ilu Papyrus de llamscs IV, dont le recto fut publié en 1867 par Mr. Lepsius, 
contient deux textes qui me paraissent aussi assez intéressants pour être publiés. La première 
partie contient des débris de H lignes de textes hiératiques ayant rapport a des dimensions 
differentes d'une construction quelconque, dans le genre de» textes écrits «ur le recto. On 
y rencontre les notations en coudées eu paume» et en doigts. Le maki, coudée égyptienne 
comptait soit six soit sept kp ou paumes , la coudée do sept paumes s'appelait coudée 
royale j l'autre mesure portait le nom de petite coudée . 

Le musée de Turin comme d'autres musées en possède des exemplaires, publiés par Mr. 
Lcpsius avec les autres. La coudée royale comptait donc 7, la petite coudée 6 paumes et les 
notât i mis de notre Papyrus citant une mesure de 6 paumes, doivent être mesurée» avec la 
coudée royale de 7 paume». Si donc la coudée n'aurait compté que 6 paumes grande» ou 

|iclites, comme on le pcusc, on ito peut expliquer ce nombre de ^ , qui ne permet 

d'autre explication que oclle que nous proposons et qui suppose une coudée de plus de® 
paumes. Celte coudée mesurait 0.525 centimètres. 

Chaque paume comptait 4 doigts, et nous retrouvons aussi celte mesure dans le» calculs 
que nous allons traiter. Le uom de la construction est perdu avec la première partie du 

Papyrus, ainsi qu'il ne nous reste que des mesure» de localité» dont ou cite la hauteur ou 

la largeur, ou encore «l'autre» dimensions. 

Traduisons premièrement lignes 1 a 7, nous en pourrons tirer peut-être «{uelque chose. 

L. 2 hauteur de 15 coudées. 

L. 3 Hans' ... I coudée. 2 paumes. 

la largeur £/ 5 coudées, 1 paume, 2 doigts. 

hauteur du Bans' ... 7 coudées. 1 pnuinc. 

Le «/» 6 paumes. 

.10 coud«>c». 

L . 4 . hauteur 7 coudwK 

f/mt du Bans' .... 1 coudée, 2 paumes. 

sa face .2 paumes. 

de la porte. 1 coudée, 2 paume», 1 doigt. 

Le ati 6 paumes. 

La hauteur du Boni 6 coudées, 3 paumes, 2 doigt», 

la largeur 7 coudée», 2 pn urnes, 2 doigt». 
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L 5. 


L. G. 


L. 7. 


la largeur 

- 20 coudée*. 

hauteur . . 

7 coudées. 

(/mt’U-Bans' . ... . 

1 coudée, 3 


2 


I je ati 

6 


$ coudées, 4 

largeur 

8 coudées. 

hauteur . . . 

7 coudées. 

Le ffml du Bans', 

1 coudée, 3 

sa face. ..... 




Le ati 

5 


. 13 coudées, 2 

largeur 

. IG coudées. 

hauteur 

, 7 coudées. 

Unit du Bans ' . , . . 

2 coudée», 2 



Le ati . 

5 


paume*, 

paumes, 

paumes. 

paumes. 

paume*. 


paumes. 

paumes- 

paume. 

(Ultimes. 

(ta u mtr». 


(Ultimes. 

paume. 

paumes. 


doigt. 

doigts. 


doigi«. 


Avant de continuer il faut expliquer 4 mots qui se rencontrent dams les notation et quoi- 
que mutiles peuvent se reconstruire. Ce*l d'abord le mot qui oomntencc la 3 ikn " ligne 
I * 


— I . Hans a ; comparez encore ligna 3, 4 deux foi», B, 6 et 7, le mieux écrit lignes 


6, 7. Ensuite le mot Unit, v — i / /^\ <, qui précède Baus'a une fois avec lit préposition h; 

1 J/l *v , tt ^ 

comparez ligne 4, 5, 6, 7» le mieux écrit ligne 7. Enfin lo mot y//», ■ 

comparez ligne 3, 4, 5, 6, 7, le mieux écrit ligne B. Outre ces mots il y en a encore un 
ligne 4 deux fois, 5, 6, 7, on a ajouté à oc mot celui de iéo, n^L 1 ! , ligne 4. Les 


mots de Bns et Ati se rencontrent aussi dans le Rituel, Chapitre 125. Le défunt entre dans 
la salle de la justice, mais avant d'y entrer il faut connaître et communiquer les noms mysti- 
ques dos diverses parties de la salle. Il entre par la porte et le seuil lui adresse la parole, 
ensuite le poteau droit et le poteau gauche, la clef etc. Nous pouvons donc traduire le mot 
Bans'a par seuil et le mot ati par poteau de la parle. 11 s'agit dans le texte probablement 
des dimensions différentes des portes qui conduisent aux appartements divers du tombeau 
dessine sur le recto; il faut observer que justement les mesures de» portes ne «ont pas indi- 
quées sur le recto, faute de place. Le mot ümt peut-être traduit par ommVia/r cominc Mr. 
Lepsius Pa fait Zeitschrift 1805, p. 106, ou il faut le traduire par muraille , rempart. 

, Outre ce document qui mot le revers en rapport avec le recto, le Papyrus contient en- 
core deux autres textes. Ceux-ci paraissent en rapport immédiat avec le Papyrus de l'an 7 
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public dans le» planches G 8 et GO. I*c contenu est analogue à celui-ci, et l’on » trouve île» 
calculs quoique différents toutefois du même genre. 

La première ligne a contenu le titre. 

/îfa*-w, sortirs , n quelque personne dont le nom et le* litres sont Illisibles. 

La ligne 2 dit que le fait se passa Fan 7 fc mois second de s'm y te jour 6, « ce jour ré- 
ception des choses du scribe jfmüntu £ 

3. et de ses enfants par le scribe ' Uora de la chapelle funéraire avec les an%nn , 
vivres (?) |^|3 Qi' ^ Taüruihbi. (Compare* Rirch, Zeilsch r. , 1868, p- 38, r ha- 
bitant de Ut ville). 

4. sorties des an%nu de Taürmhbi m ps't (?) avec ses habit». 

fi. krnai nhau tnau 1; quelque linge de manteau (Brugsch). 

G. kmai nhau rtu. 7; quelque linge de ceintures. 

7. kmai tai 1; linge de casque/s (Brugsch). 

8. kmai rtui .... 2; linge de ceinture. 

9- Montant des vêlements réunis 11. 

Outre ou» vêtements il y avait encore du bois iiornum %t t'as ou Fai f aip ua. Peut-être 
ce nom atp est il un nom de mesure, un fardeau. Ensuite il y avait des sacs tmamu , 
ly < l ue l < ï u,autrü cbase, et enfin d'autres ingrédients dont les noms sont per- 
dus' avec la moitié inferieure du Papyrus. 

A 1a seconde page nous Usons que deux sorties eurent lieu, l'une de an%nu l'autre de 
AAim, peut-être que oe qui a été cité à U première colonne ligne 4, a été répété à la se- 
conde suivi des chiffre», des rnontauls. 

La ligne 3 cite l’an 2 le 18. Chose étrange, si nous comparons cette date h la précé- 
dente. Peut-être que nous aurons ici quelque chose de semblable aux dates du Papyrus, 
planche LI et suivantes, où Ton mentionne l'an un à six du roi jRahkma et ensuite Tan un 
et suivants du Pharaon , dans oe cas U faut ajouter encore une Année de règne au nombre 
des années connues de ce monarque comme sufn. On donnait a la date mentionnée des» 
spat-u , graines. 

Ligne 4, par le scribe 

A la 21**“* un autre fait est nommé et ainsi de suite. A la ligne 8 on distingue la phra- 
se: Pans la maison royale de Ra-hktna-stp-n-ra, mais les caractères sont très usées et il 
se pourrait qu’on les devrait lire autrement. Quelques débris de lignes derrière les lignes 9, 
10 et 11, nous citent des ingrédients reçus par quelques personnes; «* textes sont écrits 
d'une autre main. On y lit le nom de Taürmhbi suivi dn mot miel, 2 vases. fforu (?) du 
miel 3 vases; suivent 3 noms propres illisibles et ensuite le nom de Penlaüru avec 
w« vase etc. 

I-e document intéressant que nous avons traité ferme pour le moment la série des Papy- 
rus historiques de la AX 1 *®* dynastie. 
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Quelques remarques au sujet des règnes de 
la XX*" dynastie. 


Des troubles véhéments terminaient le gouvernement de la XIX 8 ** dynastie, et il y » di- 
vers historiographes égyptologues qui ont taché de résoudre les problèmes qui résultent des 
diverses données des auteurs grecs et des monunieuts. Africain, Kusebn et aussi Joséphe nous 
ont transmis des extraits du prêtre de Sèbennyte Manethès. Champollion , Roscllini, Mrs. Lee- 
man», Lrpxiu», Mariette, Bunsen, de Bougé, Bnigsch, Lleblein, Dovéria, Chabas, tous ont 
contribué quelque chose à éclaircir Thistoiro de cette période obscure. Champollion a tiré 
ocs notes pour la plupart des manuscrits du Musée de Turin, Rosellini des monuments visites 
en Egypte et Mr. Locmans profitant de ocs prédécesseurs illustres et d'une étude approfondie 
du Musée Britannique et des collections particulières de l'Angleterre, publia scs intéressantes 
notice» dans sa lettre à Salvolini. Mr. Lcpsius avec son oeuvre gigantesque, le Aonigitbuch^ 
précédé par la publication des DcnJcmàklcr et de diverses études historiques sur plusieurs 
dynasties imparfaitement connues, rendait possible un travail comme celui de Mr. de Bougé 
sur une stèle de la bibliothèque. La leUrr de Mr. Leemans, le Kônigsbuch de Lepsiuset la 
stèle de de Bougé voilà les plus remarquables travaux historiques sur la dynastie dont noue 
parlerons, savoir la XX ita *. 

Le 13***” fils do Ramsès H, Meriamûn, succéda à son père; U fut nommé Ba-en-ra Mc- 
riaroun. Après lui régna Ba-tisr-^pr-u Meriaman ou âcti-mencptab , ensuite Ra-usr-s'au Me- 
riamûn ou Setne^t et enfin Ba-usr-ma Merlambn ou Baaises II!. 

Ceci est prouvé par trois processions diverses de rois communiquées dans les Denkni. , 
III, pl. 212 et 213 de Mr. Lcpsius. 

Ces rois sont: 212 Ba-usr-ma Mcriamtfu- 
Ra-usr-s'au • 

Ra-usr-xpru ■ 

Ra-n-Ba ■ 

Ra-usr-ma-stp-n-ra 

8 ? 
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lot 

Ka-iniwiia 

213 ci Ku-usr-ma Meriaimïn. 

Ra-uttr-s'au » 

Rji«usr-raa*fttp-n-ra. 

Kn-n-ra Mertamun. 

213 a W* Ra-usr-mn * 

Rn-usr-»'au » 

Ra -asr-^pr-u » 

Les trois listes m'ont fait voir la succession légitime de la ligne royale de Romses III, 
quoiqu'il paraisse difficile de mettre d'accord les réri la des Grecs arec oetle «crie monumentale. 

Rn-usr-s'nu est le dernier roi de la \IX lrt “ dynastie selon les monuments. Il doit s'ap- 
peler Thuori» selon les listes grecques. Mais il se peut a uns! que oc nom de Thuoris, comme 
quelques savants supposent, soit le noin de la Reine, femme de Siptah^ prédécesseur de Set- 
ncyt. Set-neyt s'empara du tombeau de Siplah et fit couvrir d'uu nouveau stuc les noms 
de oo roi et de la relue Tatuer selon l'opinion des historiographes mentionnés. Rameri Sel- 
nyi s'enfuit en Ethiopie et revint après 13 ans avec sou fils s'emparer du trône, usurpe par 
la seconde invasion des pasteurs, chassa ceux-ci de l’Egypto et rétablit do nouveau la monar- 
chie sur l’Egypte dans les mains des Ramessides. la** monuments ne s'opposent pas a ocs 
assertions, non pins à œllc-ci qui tient le Ramestu-hk-an Ra-usr-I/a-Mcri-jImün , pour 
un fils de /famrri, quoiqu'il n'y ait pas un seul monument qui nous le prouve directement, 
sauf le réoit des pasteurs chassé* jusqu'en Mésopotamie, par le fils du roi retourne de 
l’Ethiopie. L'assertion selon un des Papyrus de Mr. Harris que Ramsès III, soit le fils d’un 
roi, peut donc être acceptée. Ramsès 111 régna longtemps, la stèle d'Api* de l'an 2G, nous 
donne en qnelque sorte lo terme de son régne. 

Sous ne savons pas s’il occupa le trône en même temps que Srtnryt. Nous sommes bien 
inclinés à le croire, car il y a un monument a Mcdincthabn taillé dans les rockers, qui 
nous représente Setneyi faisant une offrande à Jmhn assisté par un prêtre, un dont 

le nom est effacé, tandisque sur le même monument, projeté dans un seul but, car les repré- 
sentations sont sculptées des deux côtés d'une espèce de porte d’entrée, Ram*ts-hk-an fait 
a ne offrande à H arma y i* , assisté par un prêtre de haut rang, appelé //ont. Ce n'est donc 
nullement un prêtre qui reud hommage aux rfrwr rois, mais oe sont dru. r rois différents qui 
rendent hommage a deux dieux différents, assistés par des prêtres probablement aussi diffé- 
rents; comparez de Bougé, Stèle, Brugsch, Histoire. 

Supposé que Setneyt roi de Tbébes partagea le gouvernement avec son fils Ram set 
J II hk-jén régent de la bosse Egypte, nous cotnpreoons pourquoi les deux rois sont repré- 
sentés sur le même tableau, l'un adorant jémün^ l’autre Harmayis , et enfin que tous les 
deux, en haut de In dite représentation, rendent hommage au soleil dans son horizon. 
Comme nous le savons la collection de Turin possède le beau Papyrus Judiciaire du temps 


Digitized by Google 



105 


<le ce monarque et on outre des fragmente d'un Papyrus peu intéressant, que nous avons re- 
produit sur la Planche LXX (comparez au sujet do oe prince les planches des Dcnkin, 207 à 
218). La momie de Rntnse» 111 repose on ne sait où, son sarcophage sc trouve an Louvre, 
le couvercle du sarcophage à Cambridge. 

Ce que nous «avons du tombeau de Ramsès III , se borne au rapport de la visite de Roscllini , 
Monument! Storici, Tom. IV, 101 m. Le premier tombeau qu’il croit inachevé est déblayé 
plus tard par Mr, Lepsius, comparez ses lettres. Mais le second qu’il attribue a Ramset-hk- 
cm, est déjà privé de son ccrceuil, page 107; Sait se serait emparé de oe monument et l’au- 
rait vendu au Musée Charles X du Louvre; le couvercle fut transporté à Cambridge, brisé 
en pièces. Ramsès 111 avait dix fils, plusieurs d’entre eux fureut des régents de l’Egypte 
après sa mort. Les noms et les portraits sont communiqués Dcnkin. 111, 214, dont quel- 
ques uns portent l’iJraeus sur la tête et le cartouche royal autour de leurs noms. 

1. Rames (cartouche). 

2. Ha-raa-iib Meramün (cartouche). 

3. Rurascs-Amtin-hra-^ps’-f-Ntr-hk-An (cartouche). 

4. Ramses-Seti-lira-^ps’-f-Ra-usr-ma-^u-n-Amfin (cartouche). 

b- Pa-ra-hra-unnu-f. 

6. Mntu-ii£l*l. 

7- Ramscs-Mcritüm. 

8. Ramses-SVunua*. 

9. Ramses-Amdn-hra-^ps’-f. 

10. Raniscs- Mcriam ùu . . 

Roscllini nous a communique un intéressant monument qui nous fait voir une usur- 
pation d’un nom royal par deux successeurs de Rnmscs III, Cesi le nom de Ranucs 
III au dessus du quel est écrit celui de Ra-hk-ma et au dessus de tous les deux encore 
celui de Ra-ma-ncb. L'ordre des trois régnes est donc sûr et U s’ensuit aussi que les 
deux antres fils de Kamscs 111, qui ont occupé le tiéne, doivent être placés plus tard que 
ceux-ci. 

Ra-hk-ma-nicri-jémÜH^ fta-usi'-ma-ilp-n-vémün, fit construire des Monuments à Tbé- 
bes, mais pour la plupart il faisait mutiler les constructions de Hora» et d'autres rois pré- 
cédents, comme l'obélisque do Tbotmés. 11 existe à Turin 3 monuments solides, deux Sc%ct 
et une porte en bois de svoomore munis du nom de ce pharaon, mais ce dernier monument 
paraît être encore une mutilation d'une construction de Raniscs II; comparez encore les 
planches 219 à 223 de Lepsius, Dcnkm., lîf. Mais il fit construire aussi un tombeau, et 
comme nous le savons le tombeau existe encore et mémo en plan, sur un des Papyrus du 
Musée de Turin. Les manuscrits de Turin ajoutent quelques données à celles que nous ve- 
nons de citer. 

Nous savons que de l’an 1 jusqu’à l’an 6 ou 7 le roi no fut nommé que Sutn ou roi de 
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la haute Egypte, depuis il fut appelé Pharaon, et nous le trouvons mentionne ainsi jusqu’il 
sa 4»*-* année de r^nc PI. 51—60. Planche Cl on trouve nommé encore un palais royal 
de Ra-usr-ma-m*ri'jémün et l’on 18, le l 1 *™ mois de i'm, le 20, comme une des dates du 
régne. Ce document peut être comparé avec celui de l’an 2, PI. 41, et de l’an II, PI. 50- 
Ainsi que Ramsès IV avait agi des noms de son père, Ramscs V, son frère le fit de ses 
noms, et il inscrivit les sien* au deasus de ceux de son prédécesseur, Ra-manb-meri*jémkn 
Ram tct-Jintin-h ra-y pj'-f-JHr-h k-a h . Ce prince, surtout célèbre par son tombeau, doit 
avoir régné assez longtemps pour le faire construire; quoique nous ne connaissons pas de 
date de son régne, nous savons qu'un Jpis mourut et fut embaumé dans ce temps. Toute- 
fois il ne fut pas le successeur immédiat de Ramscs IV, car scs noms se trouvent écrits au 
dessus d’un autre dans l’inscription d'une porte, Denkm.. 111, 201 qui fut bâtie par Ra- 
utr'tnaszpr-n-Ra. Après le precedent on peut insérer le nom d’un roi , un des fils de Ramsès 
111, dont Monsieur Brugsch a cité un monument dans son H Ut., p. 204, McricnnUn-Mcri- 
iüm. Un autre nom de prince, qui se rencontre parmi les restes des tombeaux de Tbébes, 
cité par Brugsch, Roc., II, pl. 64 ne ine parait représenter que des formes fautives du nom 
de Ramsès III. C’est Ramsès lp ou kbh. Ces signes, deviennent avec une légère différence 

* , et rien s’oppose h accepter ma conjecture. Le nom du troisième fils de Ramscs 111 est 
a-usr-ma^tp-n-ru-rn cri- J ut un , Ramsrs-nir-hk-an . séntïtn-hra-ypx'-f. Nous ne connaissons 
de oc roi que son tombeau décrit par Roscllini, p. 121. dont le sarcophage est violé, mais 
resté sur sa place. 

Du Ramscs, le 4*“* fils de Ramsès III, Rai>tf'sjfn-Mrri-Rn-S< a ti-/ira-ypi'-f t utr-Auiuu , 
yu-n-Ra , existent deux stèles a Berlin, traduiU pur Mr. Brugsch dans son Histoire, 

Parmi les tombeaux d’Apis nous en rencontrons un qui nous fait voir la place qu’occu- 
pait un autre roi de la n iiBI dynastie Siptah-Jferiamün. Lui cl son successeur Ra- 
nfr-ka ou Ramscs I\ de Lcpsius, ornaient le tombeau, tandisquo ce dernier lui même con- 
sacrait un autre tombeau encore plus tard au dieu embaumé. 

Nous connaissons du Règne de Ra-n/r-ka le procès connu sous le titre de Papyrus jéb- 
A©//, traité judicieusement par Mr. Chabas dans se» Mélanges, N". 3. 

Pour le terme du Règne de Rnm»e» IX le Papyrus Abbott est des plus intéressants. On 
y rencontre deux dates qui nous assurent que l’an 19 de Ra-ufr-ka est en même temps Pan 
premier d’un autre monarque. 

L’an 1 le 2 Thoth correspondant à l’an 19 et 
L’an 1 le 24 Paophi correspondant à l’an 19. 

Mr. Chabas, Mélanges, III, p. 150, dit au sujet de ces dates: » Je suis conséquemment 
d'opinion qu’on peut définitivement attribuer à Ramscs IX dixhuit ans de règne comme uni- 
que Pharaon et admettro qu'au oomraenoeinent de su dixueuvicme année il a associé au pou- 
voir souverain son successeur Ramse* X.” Nous possédons le tombeau du prince avec les 
intéressantes notations astronomiques, discutées par Uiot et plus tard par Mrs. le Page Re* 
nouf et Roxnieu. 
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l j& dernier prince dont lit place parait reconnu est Ramsès Meriuinün II. Les stèle* 
des Apis le font suivre aux rois précèdent». Du règne de ce monarque, le XII do Lcpsiu», 
date la stèle de Benlrcx'ts bien connue par les travaux des Mrs. Birch et «le Rongé. Il »e 
pourrait que le Papyrus de la collection do Turin, PI. 35 à 48 appartenait à ce règne. 

11 ne nous reste des autres roLs bien peu de plus que les noms. L'emplaoeineul est bien 
obscure. Toutefois je crois que le Jtamjse*-*/fy-n-pth doit être placé immédiatement avant le 
règne de Nerhor car cVst surtout sous ce prince que le prêtre manifeste son ambition. 

11 faut donc signaler encore la place au Jta-xpr-ma-stp-n-ra dont nous avons publié 
un inorei’sau «le Papyrus. Selon Mr. de Rouge Herhor récut sous ce prince, mais je ne con- 
nais pas de monument qui le prouve. Notre Papyrus parait le mettre en rapport aroo Me- 
riamun II et pour oetle raison je crois que lla-^pr-ma fut le prédécesseur «le l’autre. Sons 
la vingtième dynastie l’Egypte s'étendait jusqu'il la Mésopotamie et en Ethiopc et il n’y a 
pas un seul monument qui nu? prouve qu'il n’y eût pas une alliance intime entre l’Asie et 
l’Egypte. Ccst beaucoup plus tard que la puissance diminua; c'üsI après le règne des grands 
prêtres de Tbébes, un gouv«!rncmcnt qui enfantait l’anarchie supprimée par les Psamtik. Sous 
cette anarchie l’Asie se révoltait et refusait de payer les impôts. 

En tirant notre conclusion des monuments connus et su rmen lion nés , nous présen- 
tons la liste suivante «le* Ramessides de La XX*** dynastie. Il faut remarquer d’abord que 
notre série contient 12 monarques et c’est justement le chiffre noté par les historiographes 
Grecs. Les Grecs n’ont pas eu connaissance, autant que nous savons, des durées des régnes 
divers, c’est seulement le chiffre total de la XX U '** dynastie qui nous est relaté. Selon les uns 
ce serait 178, selon les antres 135 années. Mr. Lepsius, sur des arguments judicieusement 
posés, a choisi le nombre 135 comme le plus vraisemblable; nous le choisissons faute de 
meilleure base. Voici donc 1 m noms des rois selon les considérations que j’ai émises. 


1. 

Rn-usr-nw , 

Meriatnûn, 

Ramsès, 

bk-An, 

régna 26 4- X 

ans. 

2. 

Ra-usr-mn, j 

1 Menant un, j 

( stp-o-Amün, J 

| Ramsès, 

lik-mn. 

• 

18 + X 

• 

3. 

Ra-usr-ma, 

( Menant fin , | 

\ Amun-hr*^ps’-f, J 

| Ramsès, 

s^rpr-n-Rn, 

• 

X 

• 

\ . 

Ra-nb-ma, 

( Mer la ni fin , j 

1 Amun-br-^ps’-f, j 

Ramscs, 

utr-hk-aii, 

■ 

3 4- X 

a 

5. 

Ra-usr-mn, - 

f Mer in enfin, j 

( Arafin-hr-^ps’-f, j 

| Ramsès, 

( stp-n-Ra, 

\ at-ntr-hk- An , 

} ’ 

X 

a 

6. 

Ra-usr-ma, 

f ^u-n-Amûn, j 

1 Amûu-hr-^ps’-f, j 

| Ramsès, 

meri-Seti , 

• 

X 

■ 

7. 

Ra-usr-ma , 

M cri Am fin , 

Ramsès, 

meri-Tum, 

• 

X 

» 

8. 

S-s’a-n-Un, 

Meriamfin, 

llam scs, 

Siptah , 

» 

X 

> 

9. 

Ra-nfr-ka , { 
stp-n-Ra, J 

| Merîamûn, 

Ramscs, 

S’amuas, 

s 

19 4- X 

a 


28 
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10. 

Rn-itpr-ma , 

Amfin*lir’^|»'*f, 

Ramsès. 

slpn-Rn, 

régna 3 + X ans. 

11. 

Ra*usr-mn , 

Mcriamdn , 

Ramsès, 

stp-n-Ra , 

. 33 *f X . 

12. 

Ra-nm*ma, | 

Meriamün , 

Ram scs, 

f ntr-bk-An, 

1 • 17 + X » 


stp-n-Pth , J 

1 


1 S'arnuns , 

f 


total 119 + X ans. 


Par les monuments nouveaux le total des chiffres connus est monté déjà énormément et 
11 ne reste qu'une quinzaine d'années dont on ne sait pas encore à qui des rois les attribuer. 
Mous espérons que bientôt par de nouveaux monuments ce chiffre sera diminué, et que la 
succession des régnes so conformera comme nous Tarons proposée. 
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Papyrus du temps do la XIX“““ dynastie. 


Mr. Rossi a été si heureux de trouver cocorc un fragment de Papyrus dans la collec- 
tion de Turin, contenant la suite du texte que nous avons reproduit sur les Planches XVII. 
à XIX do notre publication. 11 contient la partie manquante à la Planche WHI et nous 
offre encore une pa*je «le texte à peu près complète et deux fragments de textes du revers. 

fiou* pouvons combler ce qui mauque à la traduction page 29 de notre note à ce sujet. 

P. e., ligne 3. Pour taire examiner ton oracle et vos écrits qui agissent do ta vail- 
lance. disant: moi je suis le dominateur des terres. 

4. Tu existes, mon orgueil! disant: c'est lui qui a entrepris les travaux et coci n'était 
pas à voir auparavant. 

5. Ils montaient pour m'ai teindre et les gouvernements depuis le commencement, 

arrangés par les dieux. 

6. Depuis que les mains savaient faire passer les noms à lui (les titres). 

7. Car lu es en vérité, et c'est lui qui dit cela. 

8. Qui répond a celui qui établit cela ....... 

9. Qui place le fils sur le trône de loi. Que ina voix vienne et que soit retournée la 
demande. 

10. Pour agrandir Tbébcs victorieuse, pour établir ma maison ol sa 

III. 1. Planche LXX1II, II, 1. 

1. avec son front vers jiprtv. IV moduler ton image pur ton sacré, pour faire 

célébrer des fêtes par tes temples. Les créatures j'ai mis devant toi ...... . 

2 j’ai porté vite dons tes socs. Les autres avec les provisions , je les ai appor- 

tées sur le champ dan» les salles pour foire des offrandes à tes noms....... 

3. La maison, elle est dans ta main entièrement. Je me trouve avec tout ce qui existe 
et je n’ai rien fait cacher devant toi. Je te fais prospérer en faisant des offrandes 



110 

4. ISVst-il (Mu* bon ce qui est fuit devant ta face? 1^ louantes a sa Face? Vois! j'ai 
éprouve que Sa Majesté v. *. f. dilaté de coeur, le# a goule# (absorbés). 

5. pour te rendre Min. Tu me donnes d’être sur la terre. Tu e# un dieu avec scs fa- 
cultés (P) pour accomplir parfaitement sa tache. 

L'Intelligence est dans ta tête rouille (P) par toi même. Ta volonté 

6. Tu fais que Je me courbe sous mes souffrances. Mes paroles à ton nom d’aujourd’hui 
qu'elles soient nombreuses et qu’elles soient accomplies par ton décret, qu’il n’y ait pas de 
retour sur ton plan. 

7. A la vérité, je ne prononce pas des contradictions. Tes créature* attendent, et c’cst 
toi qui fai# que tu «ois conduit sur le siège de Ion amour. Ce que tu fais existe. 

8. La duree longue tu la donnes h moi en gouvernement long et éternel. Tu préparas 

les couronnes devant moi, ordonnant de faire les chose*} vraies en Ion nom. Moi 

9. de tes paroles. L'imago de ton sortent de La bouche de Sa Majesté r. a. f., 

tous les décrets qui sont devant lui. 

Je sais parfaitement célébrer ton amour. Qui fait la vérité 

10. 11 s'assied mur le trône de Tum, je te fais prospérer en faisant cela. J’enipoigne les 

mensonges. Je mets dehors les péchés. Je fais en outre qu’ils soient expulsé# 

Il peut très bien que tel ou tel mot puisse être mieux traduit par un autre qui repré- 
sente mieux l'idée du poète. Le beau type et les tournure# de phrase# faciles h comprendre 
font de ce document un nouveau et précieux trésor. 

Le revers contient deux fragments de lettres de contenu et d’écriture analogues a celles 
du revers que nous avons traités page 29 et 30. 

Il s'agit d’abord des céréales, cc sont <1*> spa/-u , «(A et de* bti-ui «L- 

A la ligne première on lit ensuite les mots anok-nti-am m-rta-k , et à la ligne 2 et sui- 
vantes m-mpi-( 6 abt J pr hru 19 r-s'a , rpa km. Dans Can 6 fe premier mais de Per le 

jour 29 jus t /u à ce jour t m-fn-k 3 tn-ktfh-rcs vers le sud, in-tu-k r-s-atpi-u, 

fais chercher y na-n, les t hau-u 40, bateaux 40. 4- ....... 40, ari-n (P) 400 (?), m-tu-k 

hab , envoies cela f JTfr-snb-k , r ale! 

l<e document suivant est de forme un peu différent le texte étant divisé en sections 
moyennant des points rouges. La première commence par l’annonce tje marche en joie, ou 
en dansant" et passant immédiatement a la seconde personne on noos assura «ton coeur pal- 
pite, ton estomac s’agite.’* 

La ligne sixième, quoique bien à lire, ne me pré*ente pas une traduction compréhensible, 

c’est encore dans la seconde personne qu'on parle d’une troisième au-k rua-ar f hr 

ou ta p%u m tabb-k- 

Les premiers mots de la ligne 7 sont anbu-u kai-u , des enceintes élevées , suivi de »la 
place ou tu es tu pénètres ." 

Un verbe suivi de an^ntsttk est la seule chose quo je distingue don# la ligne 8 et tu te 
fais gouverner , commençant une phrase à la 9 iit,rt ligne. 
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A In ligne 10 commence un récit qui est continué u la (Mge suivante. Tu ex dan* la 

place «lit le teste m-ar-aru paik ha nfti-u , ne fats /tas faire la for 1ère tic par les 

jeunes gens* tu es de 30 personnes avec un scribe U 

2. or» a mu su w-hafi-k, de faire une © ireumseription de la provision , tfeti dans 

Ion intention, m-riai m-pa-nti-hi-k , we laisse pas ce fui est dans ton coeur 

ou 

3 au-k t’s-tu n 300 tam sau an-k sbnnu-lu in 

. * . . . lu arranges 300 sacs de blé , lu exécutes ... 

4. as‘u nn pr-tu Iit-k r mh ^rni-u 

multipliés sont les fruits ton coeur 

5- «au r pn uutn ban-k r-t’t ari lu-k ni- tu m u-as-t 

teblc sur le sol , tu approches disant d'agir , lues allé dans de f a si 

ntr? 
divin . 


6- ptar arl-nk toi «t ts'l tini-u pa uutn 

vois lu as fait Irouvet' ceux du sol. 

Le reste est incompréhensible exoepté quelques mots comme le mot {%J 



cl 


«l'autre*. la lettre #e termine par la formule ronnuc, r% su sache cela. ou maintenant 
tn le sais. 

Une nouvelle lettre oommcnce par la ligne 10, c'est le chef des gardien* «le livres Tliu* 
limes qui parle. 


hr sjui-u s^-u tliutimsu n pa rnr *'*»ti na*pr*ti 

Le chef des gardiens des livres Thutimesu au prépose du grenier du pharaon 
a. u. ». m niunfr hr nlnt ........ 

v. s.f à Memphis 

hs amûn-ra-suln-utr-u r-nli tua hr 11 n nmüa |ia n» 

louer Jmunrasonter , c'est que je suis à prier à jimîtn et à Ra. 

Il n'est pas bcsoiu do nnu« occuper plus longtemps de oette préambule connue, qui se 
retrouve rnaintefois à la tête des lettre» de Leide ot d'autres collation*. 


*•» 


G 
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Papyrus du temps do la XX"' dynastie, planche LXXVI. 


Un frtgmenl dont le commencement des ligne» e»t arraché, nous fait mention d’une re- 
cette h nue certaine date de 39 ntn de 6ro»ue, dans le palais du Roi liu-usr-ma-slp-n-Ru, 
par la main d’un serviteur nommé Pahr (P). 

La seconde ligne a commencé par le titre de deux individus , auditeurs 

des ordres à la porte du siège éternel du palais du pharaon. Siège éternel est un euphé- 
misme pour indiquer le tombeau; comparez Hrugsch, Rict., p. 798- J’ai joint le mol atnnu 
à hannu dans la traduction de celte phrase, on pourrait remplacer l'expression, auditeurs 
des ordres , par qui observent attentivement radmiuislration. 

La ligne 3 nous apprend que le scribe Scbaktne A de la chapelle funéraire part on ba- 
teau vers la ville au scribe Ttb pour chercher un certain personnage nommé Panofer. 

La ligno suivante commence par ndu pharaon m et cite ensuite 8 y abusa de la droite et 
8 yabuut de la gauche, faisant le total de 16 yabusa et le voyage vers la ville du scribe 
7 " tb au personnage Panofer. Les y abusa sont des lampes. Ce texte parle donc d’une pro- 
cession entre 8 lampes des deux côtés. Remarquez que le signe sert ici de déterminatif 


figuratif au mot 




; comparez Brugsch, l)ict., p. 1031. 


Ligne B. Commission du chef de la ville à Panofer. Tlltau fut à le quitter, à sa 
droite étaient 8 lampes. 

Ligne 6 de la chapelle funéraire. Ils avaient faim et on ne leur donnait pas des 

graine». I«a lame subjugail ceux qui faisaient des prières. 

Ligne 7 de la main du marchand Àmn-hri avec les 29 u/n de bronze du palais 

du Ro» Ra-usr-ma-stp-n-ra v. s. f par la main du serviteur Pahr (?). 

Ligne 8. Aux deux servants ensemble, 1 uin de bronze, aux lampes de la droite 14, 
et de meme 14 pour les lampes de la gauche, cc qui fait 28- 
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Remarquez 411 e ce» trois somme* foraient justement le cliiiïre de 20 m/m «le Ia ligue 7. 
2 -C), signifie quelque chose comme encore, de meme ; il se prononçait probablement mm. 

Ligne 0 le Roi JNamaneb v. s. f le grand dieu pnr la main du prêtre 77m/- 

fiotpu et le scribe du trésor Paamnlu bronze m/m 50. 

Le texte du revers énumère «les hebsu à des «lûtes «liffércntcs. 

1* Mois .... de ... . jour 19. 

2* VilcneaU réunis 71. 

3" Taut-t-n (manteaux) fait, 20 ensemble 91. 

%« Mois 3 de per, jour 13. 

5* Vêtements réunis 100, ensemble 191. 

Ce texte n’offre rien «le curieux si ce n’est qu’il «lémoutre un certain rapport arec le 
Papyrus traité, planche LWII, mais puisque oe texte n’est «juo le revers, il se pourrait qu’il 
ait servi d«î brouillon et n’ait pas «le rapport avec le texte «lu recto. 
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Texte Magique. 


Nous «tous reproduit sur la planche LA WU une moitié de |Mige laquelle étant réunie 
à la planche XXXI forme une page entière. Nous aurons peut-être l'avantage de pouvoir 
publier tout le texte magique dont ce fragment forme une partie; car si je ne me trompe 
la collection de Turin potaido encore le reste de ce Papyrus; en attendant nous traduisons 
pour le moment cette page seule; nos lecteurs bienveillants se donneront la peine de mettre 
la planche XXXI à càté de la mitre, tous lisons alors: 

Ligne 1. L'individu identifié avec un dieu quelconque. Horus p. e. dit: C'est moi qui 
agis. C'est moi qui suis descendu ponr marcher sur la terre, pour emprisonner la force et 
«ligner relèvement (Utesu) du dieu grand, dont le nom est Rn, » vie est empoisonnée. 

Ligne 2. Un tel fils d'une telle vit la mort est empoisonnée là. 

Légende pour Isis, la dame des dieux, celui qui connnit lia est sou propre nom. Pa- 
roles sur un imago de Tum, do lia 

Ligne 3. avec ses noms, do la vénérable Isis, et sur un image de Horus. Écrit pour 
la main de celui qui a attrapé la monture, pour l'individu faire un bandeau, avec du linge 
fin de Ry«o*, hr-step-u-peku placer 

Ligne 4. a son cou ces herbes (stimn), les herbes (aau), une pincée (a t'ai) sur de la 
bière et du vin pour sa bouche. Boire cela par l’individu (an-sa). 

Les T’anuroroi‘M } , .*e retrouvent Rnigsch, Dict. , sub voce 

page 169G et dans lo copte simpi, tordes. 

Ligne 5. Les fattttroi détruisent le venin, et II sera dans le vêtement juste (il «e por- 
tera bien) pour longtemps. 

Autre chapitre. 

Je suis le dieu, moi, 

Ligne G- la directrice de la haute Egypte Les paroles sont bienfaisantes dans 

la demeure des mystères. Le fils divin avec ses facultés les a donné à elle, pour faire une 
arme à Horus, 

Ligne 7. pour infirmer (u^jç), comparez Brugsch, Dict., p. 1037, la bouche de tout 
reptile. 
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11 fnit retourner tous les lions. Il maîtrise les lions sur la mou ta;; ne, lui crocodiles 
dans leurs fleuves, tout reptile qui pique dans leurs asyle*. 

La phrase doit Aire lue précisément comme dan» les deux exemples cité* par Mr. Brugsch, 
üict , p. 674. 

-inijUfc ;i 

Le même telle se lit Pnp. Harris, VI, 7 cl sur la Mett. Stèle. ' S * 

Ligne 8. Je repousse le veniu a son moment. Le feu est a retourner par mes paroles: 
Je donne les souffles nui narines qui eu sont privées, par les faculté» de ma bouche. 

Ligne 9. les vaisseaux de» membres selon la volonté de l'aine sacrée la plus noble de» dieu x. 
Venez dehors! O maladie», qui sont duu» tous le» membre» de quelqu’un fils de quoiqu’une. 

Ligne 10. O venin, monte ver* le ciel, tombe sur la terre! YaliNMl, évacuez ce qui 
est en voua. lai», la grande dame de l’Egypte, dit cela pour donner la vie a ceut qui sont 
avec Ra. 

Ligue 11. Les paroles de la noble Isls écrire sur du linge de qualité supérieure, plaocr 


Probablement le texte a fait suivre quelque mot qui indique une partie du corps humain 
p. ex «placer au cou de l’individu le linge.” Les mots qui terminent cette ligne peuvent se 
lire jfaero ou *'«n«ro ma h ri am sna .... Deux formes de s'aaro se retrouvent dans le 
Dicl., de Brugsch, p. 1426, mais ils n’cxpliqnout pas notre mot, cl puisque le contexte ne 
peut nous aider non plus, je m'abstiens d’en faire des conjectures. On prie que cela ne soit 
pas détourné du malade, qui ligne 12. est en bon clat, se trouve parmi ceux qui servent Selle 
à toute place, la dame de l'Egypte, la femme de Ilorus, le vaillant. 

Ligne 12. Autre chapitre. La dame de l’Egypte, la femme de Horus, l’illustre en quan- 
tité de chose», 

Ligne 13. clic est riche, scs paroles sont bienfaisantes, sa bouche est éloquente. Munie 

de vertus, elle soigne Horus chaque jour. Elle donne l’essence du grand dieu aux 

par sa vertu. 

Ligne 14. Pour clore la bouche à chaque reptile, Ceux qui habitent le ciel, ceux qui 
sont sur la terre, ceux qui sont dans les eaux sont charmés par elle: «a, , com- 

liarcz le mol Brugsch. Dict, p. 240; lorsque les serpents les ont saisis, on que 

les immondes maladie» i'anuriH-u, le» ont pris au renoontre. 

Ici se termine le document analogue à tant d’autres déjà traités, ainsi qu’il n’est pas 
besoin de nous eu occuper d’avantage. Il n’y a aucune scène mythologique à laquelle ou 
fait allusion, qui n’est pas facile à comprendre. Le nom de Sclk comme femme de Horu» est 
intéressant, et nous pouvons attendre de le retrouver comme tel tét ou lard, car l'identifica- 
tion d'Isis et de Sclk est frequente. 
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Texte Magique XX"™ dynastie, planche LXXVIII. 


î!l* 1 ; .r 


Le beau type hiératique, ainsi que le nombre de signes tout a fait nouveaux, font des 
deux fragments dont ce Papyrus est composé pour le moment, un document vraiment pré- 
cieux. Je traduirai du manuscrit toute phraso entière qui ne contiendra |>ourlant pas des 
choses nouvelles quant à la «ofeooe religieuse, La première ligne ne présente que des traits 
de signes, mais la seconde se lit: 

Ligne 2. Prononcer le nom de celui qui est au dessous de lui. Je donne aux intelli- 
gents le corps » 

Ligne 3. I<es habitants du temple de Ptab, de Sc^ct, de Beset, de Ot’i, de Sati. Le 
signe pour «i/i ne m’était pas encore venu sous les yeux, et toute la ligne suivante, ligne 
4, est inexplicable pour moi. Il me faut avouer que je n’en conçois pas un seul groupe, 
quoique tous les signes soient faciles à lire. 

Ligue 5. Le bruit jusqu’à Tanin y L'amulette devait être écrit 

sur %eabet) Lapis, et le texte poursuit par 6 7, xanuro-u avec du persea des mon- 
tagnes. Une vase de 

Le mot %anuro sc rencontre avec d’autres déterminatifs, Brugsch, Dict., p. 1034. 

Ligne 7. Tu la dompteras avec deux chaînes site,»- et lui avec votre oeil, arec le 
rouleau - 

Ligne 8. pour baisser le visage. Si un tel fils d’une telle a attrapé une morsure, pas 
lui 

Ligne 9. le feu d’Abydos. Celui qui est mordu, l’enfant de ..... . 

Ligne 10 des Mat’aiu, la flamme dans le» horizons. Le seigneur des chefs qui 

sont parmi le cycle divin. 

La première ligne du second fragment contient quelques chiffres qui nous démontrent 
que le Papyrus a été employé jadis comme brouillon. La 2 ,kn " ligne appartient nu texte et 
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sc traduit par tu lui donnes des paroles judicieuses. Selon la vertu ...... probable- 
ment du dieu invoqué. La troisième ligne nomme une déesse liorot'a-su d'origine étran- 
gère, comme l'indique lo déterminatif de 11 se peut que la dresse et le ser|>ent soient aussi 
des déterminatifs du nom divin. 

Ligne 4. Il obéit vite, (deux fois) le premier né à son appel. Remarquez le détermi- 
natif de ax. 

Ligne 5. Antre chapitre de la déesse lsis ou Klathor O Ibis divin. 

Ligne 0. habitant d'unnu, porter sur 

Ligne 7. lia en son lueur. O cet esprit 

Ligne 8 les lieux de perdition brûlent le coeur 

Ligne 9. Ln déesse est derrière moi. Je m'approchu de 

Voici lc6 débris des phrases incohérentes en traduction littérale. Le type de récriture 
appartient à celui des beaux textes du Musée do Berlin publiés par M. Lopsius, les hymnes 
pour Hanofrrkn ; c'est pourquoi j'ai cru devoir placer notre manuscrit dan* la XX""* dy- 
nastie. 
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Texte Magique (le la XX”‘ dynastie, 
planche LXXIX à LXXXII. 


Le Papyrus que nous avons reproduit sur les quatre planches surment ion nées consiste 
en 22 fragments, tous oollé> pêle-mêle sur des cartons divers du Musée. Nous avons dù les 
arranger de nouveau et nous avons fait la conclusion qu environ quatre pages entières du 
texte nous sont restées, qui nous rappellent le type des Papyrus Anastasi de la colloction 
Brittanique. 

I-i première page, à laquelle manque un fragment du commencement , nous place au milieu 
d’un discours d'une femme, comme l'indique le pronom |>ersoniiel de la première personne 
féminine ££. (Quelque norn de gens commençait la ligne, suivi de: rs'rs'l, très joyetuc sont 
les jeunes gens en me voyant. 

La 2* ligne fait lire: avec leurs s'uu ustensiles, armes» ils sont jetés par terre en se ren- 
dant vite à moi et non fut donné à boire. 

Ligne 3. Leur possession nllnil dessous Apportant de la bière a tous les pau- 

vres et toute espèce de graines et de gâteaux. 

Ligne I. au jour d'hier et aujourd'hui toute espèce de pâte pour les convives pour 
que je célèbre le jour de fête. 

Le mol traduit par convives se lit: quoiqu’il se put qu'on 

devrait le traduire autrement. Je ne l'ai pas rencontre ailleurs et je présume qu'il ait quel- 
que rapport avec le mot «fc/i, déterminé par le déni; ici le mot est déterminé encore |»ar 
l'homme tenant la main a la bouche. La partie suivante a commencé par une espèce dédale 
et la dame poursuit après llndiquation du jour t'a 3; je suis assise a (» probablement r) 
la tente Le mot s’itbtt est difficile a traduire à cause du déterminatif qui 


peut èt»e |^| ou lu tente. Son frère aîné est it sa droite. 
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Ligne G. Oii lui disait de suivre et il ordonnait a la demeure 411e la bière soit entre* 


mêlée pour abreuver sou bête et le frère d'elle. 

Ligne 7. Sous moi. La soeur avec ses s. uful effets de voyage. Moi j’avais 

enveloppé le ventre pour qu’on ne pût pas dire qu’on voyait Ici se termine la 


première page que j’ai fautivement intitulée un texte magique, car comme on le voit c’est 
une espèce de récit dont il est pourtant très difficile de reconnaître le but et le dévcJopjie* 
ment précis. Il est certain qu’une dame remplit le premier rôle. J’ai pris cette page pour 
la première du monument puisque elle contient 7 lignes, tandlsque les trois autres en 
comptent 8. Les manuscrits comptent muintefoi* le nombre le plus restreint de ligues à la 
première page, tandlsque l’on resâère récriture aux dernières. 

La partie blanche au-dessous de cette page est oocttpée par deux lignes d’un autre style. 
Elles portent la date de l'an 1, 5, ou 50, le 4'' ro ' mois de per y le dernier jour, auquel 
jour on donne la bronze aux travailleurs de l’or (orfèvres); on fait connaître que la bronze 

comptait 50 utn et ensuite au 6 utn, au (3 utn) au 5 utn, ce qui 

fait 14 utn de bronze. 

Le contenu de la ligne 9 n’est point du tout clair. Si je ne me trompe, il signifie rta-n- 

a na tab n-ne%i 4 w tn % on m’a donne le bronze pour le 4 ntn. A la page suivante 

la femme parle de quelque chose qui lui appartient au pluriel; nus avec des lis, des 

fleurs de avec les boutons embaumés 

Ligne 2. devant moi des distingués sont pour tous les pauvres. Elle fait 

que tu fasses un jour de fêle, Ijrs plante* oW sortent du siège du 

3 Voyez lui qui sort en ju*lioe, venez a nous, demandez lui qu’il célèbre le 

jour entièrement, (r*tr-f.) 

Ligne 4- Les sycomores sont l’entourage de sa bouche et son jardin 

11 parait que depuis la cinquième ligne un homme adresse la parole à la femme. 11 
dit: «Moi je suis le serviteur.* 

Ligne 6. rendu captif de ton amour. Et ensuite elle le fait conduire dans mon appar- 


tement de bois de et elle *e plaça auprès de lui. Il buvait nuiis son ventre ne sc 

remplit pas d’eau ..... il fut trouve riant. Elle plaça sur lui son amour et il fut re- 


conduit à elle. Les fragments dont cette page se compose sont placés de manière qu’ils 
peuvent succéder l’un a l'autre, cependant il est bien certain que deux fragments assez lar- 
ges manquent au texte, et c'est la cansc que le contenu précis des idées nous échappe, quoi- 
qu’il paraisse certain qu'il s’agit d’une fête à laquelle ont lieu des fiançailles. 

La seconde rubrique est rédigée avec le pronom |>ersonnel du genre masculin. La per- 
sonne dit: ma semence est comme les dents ..... mon comme sa poitrine. 

Ligne 2. de la chambre de bois je reste près de toi en tout temps ..... la soeur avec 
son frère. 

Ligne 3. Abreuvés de breuvages du vin de miel du palmier et de keniai. 

SI 


1 
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Ligne 4. en parcourant les» sentier* avec moi dnns le jardin 

molt. 

Ligne 5. Je me liens à chercher la fleur. 

Ligne 6. Je lui disais pour la seoondc fois etc. 

Quoiqu'il ne «oit pas impossible de traduire les mots séparé* qui suivent, la signifiation 
toujours n'en est plus claire; il en est de même avec la page suivante, quoiqu'il s’y trouve 
de* mots intéressants, p. e. kmahn^ une espèce de g&tcau, le jaspe rouge, yt 

maunnu, bob de maun, espèce d’arbre que je ne connais pas, *u’m, spalhvert, kbit , 
armoire, caisse et a&mw, mot tout à fait nouvonu pour moi. Mais ccs mots, ne se laissant 
pas lier ensemble, j’espère que quelque jour un assemblage quelconque de petits fragments 
nous fournira les pièces indispensables pour mieux comprendre le manuscrit de si beau style 
et qui est probablement fort intéressant. 
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Deux textes historiques, planche LXXXIII. 


Les deux fragments que j'ai reproduits sur la planche eu question sont sépares probable- 
ment d’une espace de temps d'environ deux siècles. L’un de T ho t mes III et l'autre du règne 
de la XX*"* dynastie» ils traitent tons les deux de differents sujets. Le fragment R» dont 
le recto contient le texte de Rameii/eper est bien petit. Gwipofté de trois lignes, il ne cite 
rien de curieux que les ânes du chef de yr/tr, et sur le revers le surnom de Rnmses II lia-utr- 
tna-tip-n-ru. La seconde ligne te Ht (v) kabubui h nu naisen muiro . . . mots qui ne sont 
pas à traduire pour le moment. Le seconde texte est de l’an 16» le 4" 1 ™ mois de s', le 18, 
et énumère la réception des impôts des hommes de la grande chapelle funéraire, la vénéra* 
ble pour des millions d'années, du pharaon, à l'ouest de Thébcs, pur la main du préposé de 
la ville, le bourguemestre S' u muai. Transmis au premier des ouvriers, (Jsryopr t' de la 
chapelle funéraire, le premier des ouvriers H orme tu et le scribe J/oramûn do la chapelle 
funéraire. On serait tenté de placer le document sou» le règne de Ramsès II, le grand, mais 
quelques autres fragments analogues, que nous allons publier, ainsi que le fragment de la 
première colonne, me font soupçonner que ce texte appartient à la même rubrique de Papy* 
rus, provenus probablement dn tombeau et du règne de Ram scs IV, dont nous avons signalé 
déjà quelques uns. 



Texte Religieux. 


Li page d'un manuscrit de bon style que nous tirons reproduite sur la planche LXXXI V, 
est presque entièrement conservée et d'un contenu assez curieux. C'est un chapitre ro, ou 
livre l'ai, qui contient une allocution du dieu suprême nnx dieux qui sortent de l'orient du 
ciel' La rubrique en rouge contient le commencement du titre, mais Je ne comprends pas 
le mot qui suit les initiales. 

Ligne 1. nun, ce que l’aliyssus embrasse. Cette expression me Tait présumer que 

le texte veut expliquer la valeur de la déesse Amw, l’abyssus. 

Ligne 2. Que l'on glorifie le dieu vénérable, je suis issu de lui. Moi j’ai fait le ciel, 
je l'ai établi. J’ai mis les âmes divines en lut. Je suis avec clics 

Ligne 3. pour toujours je reste avec elles. Je produis leur les vertus. Les 

âmes grandes en lui sont oette amc de «*m et des vents, cette ame de 

Ligne 4 Cette ame des ténèbres et de la unit, celle ame de if a», cette ame 

d’Osiris , l’amc de Tut tu , cette ame 

Ligne 5, de des crocodiles, oette ame divine de tous les reptiles, et l'ame mor- 

tifère d’un tel ..... et l’ame de Ra avec scs vertus. 

Ligne 6. Sur la terre en son entier. 

Une rubrique en rouge énonce, comme il me semble, comment on peut employer le 
texte comme Amulette, mais la lacune nous empêche d'en donner la traduction. On doit le 
prononcer, et œla sera en profit des vertus ou facultés d’un tel, ce sont les facultés pures, 
qui résident en Ra, dans les dieux, les £us, les morts etc-. 

Une nouvelle rubrique est perdue avec la partie Inférieure du Papyrus. 

Le texte du revers contient deux colonnes fragmentaires, partie d’un texte magique. Une 
Allocution à quelques puissances divines ou funestes est la seule chose qu’on eu puisse tirer; 
a la ligne 7 on rencontre un mot commençant par , que je n’ai pas rencontré ni lleurs et que 
je ne puis expliquer non plus. Les | J ^ /m6/ioMéyi<c et 

livre des chants sur TeuM, ont rapport h des livres; le second me parait indiquer un livre 
contenant des formules conjuratrioes, pour excommunier les mauvais esprit* de l'eau, comme 
les crocodiles et d'autres monstres dangereux. Planche II. ligne 2, on rencontre le dieu 
connu des Papyrus de Leiile comme dieu de l’Asie et typhonien, ou en rapport avec le dieu 
Set Pour le moment le manuscrit ne représente plus rien qui puisse 

nous intéresser. 
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Ilynuio en rhoimour de Ramsès at-Amün. 


Nous avons reproduit sur les planches L\\.\ VI et LXWYII les fragments d’un hymne 
en rhonneur du prlnee peu connu do la vingtième dynastie, .41 -4m un . la divine emblème 
cTvétnÜM ; U parait que le fragment planche LXXXVIII, avec son revers LX XXIX, apparllent, 
ai non au même manuscrit, du moins h un manuscrit analogue, que nous pouvons compa- 
rer enfin encore avec celui reproduit sur les planches XX à XXII. 

La première ligne commence par une salutation. 

Ligne I. Hommage à toi, couronné de la couronne blanche, tu navigues dans le ciel, 
salut à toi couronne du 

Ligne 2. Salut a toi, couronné du jfemmejr, tu traverses les humains, sois deux fois loué! 

Ligne 3. (qui possèdes) la casque, couronne divine et première de Ra, pour pratiquer 
«es travaux a son gré. 

Ligne I. La clémence de Ba’Usr-ma-mr-yémûn^ fait voyager la barque 
du roi , Rameuu at-j4mün-ntr-h k- An v. s. f 

Ligne 5. en joies. 

Ligne 6 Seigneur des couronnes, Ra m ettu-al- ^mun-hk-nlr- An (v. s./.) qui il- 

lumine (le monde). 

Ligne 7. à la mqjestc, v. s. f. qui choisit (P) les prêtres, tau, pour l’Administration de 
la tâche des hommes de la chapelle funéraire. 

Colonne 11. 1. tu te lèves, etc. 

Pour le mot mu on peut comparer l’Ktude de Mr. Chabas au sujet d’une des pages de 
notre publication: Zeitschr., 1870, page 112. 

L’hymne est continué sur le revers. Les phrases sont divisées par le signe signi- 

fiant encore ou de même. 

Ligne ). Sols glorifié! Amün parie sur toi. Un parent 

Ligne 2. élu parmi ceux qui existent là, ponr devenir un grand officier de l’Egypte. 
Rot de la haute et bosse Egypte, seigneur des- deux terres, Ra-usr-ma-atp-n-t'a-mr-JmUn- 
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Ligne 3. MmnsesHti^ntt'-jémÜn-ntr-hk-^én t, s. f. Soi* loué gracieux , qui fait la bonne 


loi 


Ligue 4 . la terre, et U arrive que lorsque tu l’as parcourue tu eutres dans ton palais. 
Comparez Brugsch, Dict-, p. 1192 s. r. sbk 9 skbu % ^LL^‘] . Sois salué , essence (en 

rouge au dessus de la ligne J^ l à llcliopolis; qui navigues 

Ligne 5. * .... le soleil. Tu en fûtes nombreuses. Tu es prés do Thébes 

Sois loué! 

Ligne 6 it in du sud (Hermontliis) reçu parmi les dieux, qui font que ton 

dos est inébranlable à Thébes. Le palais do Sa Majesté 

Ligne 7. sois loué! qui pratiques la justice, qui fais que soit détruit le pédié, tu fais 
que la justice existe, et que tout mal fai leur tombe. 

lui section suivante est mutilée, mais la forme hiératique de ta-u-nb-u est intéressante 
\*/ ainsi que le nom de la déesse à la ligne 9, JÜ^< * a 

grande Apl 9 forme d’Lds-Hathor en figure de hippopotame femelle, lui dernière ligne *e 
laisse traduire par • Barisl parle qui reçoit dans les bras l'Ame de /fa.” I<e texte de contenu 
anoloque à ccui de Berlin est fait probablement pour le roi jétanthn défunt, comme l'est 
aussi celui de Berlin pour le roi Jta-noft'e-kasfp-n-ra. Le lieu de trouvaille étant Inconnu 
nous ne pouvons nous étendre davantage sur ce sujet. Le texte suivant parait contenir des 
préparatifs pour lé* offrandes funéraires, ou les fêtes en l'honneur des dieux ou du défunt. 


Le fragment commence par deux mots d’une phrase découpée 


*4 


y 


son eau , suivent les 


frustes ÆilflTîlÇfëS , le jardin porte des plantes vertes . Ils 
voient (les personnes nommées dans une phrase précédente mais perdue) le seigneur v. s. f. 
de l'Egypte. Il assiste a se* Fêle» nombreuses. 

Ligne 2. Nouvelle phrase. Devant lui est la volaille tm (?), des gro&*es, ceux 


Ê) L 


'*—7' 


voyez sur le 


qui naissent chez nous et qui sont capturés par nous et rôtis, 
mot mata, Brngscb, Dict. 

Ligne 3. Les cuisiniers ont arraché les entrailles des oiseaux seri (chacnalopcx) par la 
main des attachés et nous avons quitte nos villages 

Ligne 4. Voyez Àmun de l'Egypte le submerge. Il est affaibli par le puissant. 11 nous 
a donné 

Ligne 5. Elle a engendré vos deux yeux. Pour préparer ses salles à boire, les vases 
rempli* de toutes choses élues de 

Ligne 6- L’oiseau dans le plat et ses vases de blc au nombre de neuf. II faisait que 
sou coeur fut pris et porté vers la ville d'Amûn et de Mût 

Ligne 7- Le* offrandes de l'autel de Ra et l’oiseau ürt de Ptah . La terre à circuler 
pour ses .... . 

Ligue 8. Nous arrivons à notre village à tes sièges. 
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Ligne 9. Ils furent placés sur des feux divers, pour votre pure offrande, au Roi de la 
Haute et Rosse Egypte v. s. f., Rm»ic*tu-s4mün-r-yj>* ‘f-ntr*hk-j4n v. s. f. a capture les oi- 
seaux lui-même. 

Ligue 10. Les bateaux de transport qui sont dans le 

Ligne 11. Les régions de la iner dirigent les occiputs vers leurs dieux non connaissant 

les demeures ni les régions, remplies de • 

Revers. 

Ligne 1. Avec ton nom sacré sur les navires. Ainsi s'accumulent les provisions du roi 
de la Haute et Basse Egypte. Ra-Hxr~ma-mcri-jémun victorieux, le fils de /fa, Hamscs-at- 

jétnun-ntr-hk-Jn dirige les bateaux de transport vers l’Egypte et 

Ligne 3. Ha sc repose sur vous ainsi que yeper. Tes soldats se tiennent fermes. Inspi- 
rant la terreur, la cavalerie est à 

Ligne 4. Jfcben et Oi’i sont les directrices de tes membres. 

Ligne 5. Tu lances les flèches vers in terre de yar. Tu soulèves la Lybie 

Ligne 6. entré dans la terre des ycia tu renverses ses montagnes et tn fais 

La fin de cette page ne me présente pas une ligue dont j’oserais présenter une traduc- 
tion compréhensible. Les lacunes entrecoupent les mots indispensables pour une liaison 
quelconque d’idées, niais le document est pourtant assez bien connu quant à son but, et 
nous espérons que quelque fragment déchiré pour le montent au texte primitif éclaircira un 
jour oe qui reste à expliquer. 
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Planche XC. 


1 


Le fragment Je compte que nous présentons sur celte planche est un autre fragment de 
la XX 1 *®* dynastie. Il cite les recettes des hebetu pour les ouvriers du temple de Ma-t 
par ,c chcf 

Ligne 3. 11 y avait 5 maçons www, tailleurs en pierre. Chacun reçoit un rtu ceinture, 
ce qui fait 5 pièces, et encore 61 hommes dont chacun reçoit aussi un r/u, ce qui fait 61 
pièces. 

Ligue 4. deux individus encore 2 ce qui fait 2 rtu. Ceux qui portent P Hii-ro*/aiK ou 


-j**" 


, 8 rtu et 9 /ow/. 




cordes, 


Ligne 6- ensemble 16 pièces, Uses I" Donné aux serviteurs qui érigent, 4 cordc» et 
un r/*t, ensemble B pièces, «ont données aux p»ta-u (?) des ouvriers 6 corde» et 7 rtu. Les 
chiffres écrits derrière les lignes sont les chiffres cardinaux nommés dans le texto, exceptés 
ceux des lignes 6 et 7. Il s’ensuit, par ce que nous venons de dire, que le mot hebesu . em- 
ployé ici comme collectif de tau et ri , ne peut indiquer que les habits ou quelque chose de 
pareil, employés par les ouvriers d'un temple de mat; le texte est parfaitement clair. Les 
deux dernières lignes se lisent na-u rt-unti , les hommes sont *le grand chef Usr%ps\ le 

scribe t’aiu les untni-u et les thmi-u, les droits et les gauches, les chefs iïofrkra 

et J put , Thotmciu et S'a-m-)^nnu. w 

Le fragment de la page ou de la première colonne du texte avec lequel le Papyrus com- 
mence cite les noms de ifora, .Vm, S” tua ni (in et encore de me tu. 
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Planche X(Ji. 


Le fragment que nous présentons est daté üe il'ari 3, le premier mois de«’e, le jour 22* 
et contient • les comptes faits à ce jour des apports” d'un certain « Pa^aro au scribe Thoth- 
incsu”, car on sera d’accord, comme je le suppose, qu’il faut lire la première ligue hru-pn- 
aru-hbx-u , <z( , a» ihuti-mesu. 

Le seconde ligne commence par: ha-u , ' *l ,iau **^ s aux C ens (<l®*lJté illisible) 

par mois à chacun, tab 5 uhi , c’est-à-dire pièces de bronze à la râleur de 5u/?t,oequi fait 
105 pièces de bronze. Il faut donc acoepter qu'il y avait 21 ouvriers de quelque genre aux- 
quels l’argent fut distribue. A la ligue suivante on distingue deux quantités énumérées en- 
semble et jj 77'jj et 27’i't et le total de 105. Derrière la première quantité 

se lit le mot uài, peut-être pa-tcib-utn , et la seconde se termine en atu. peut-être le groupe 
mnmn. Suivent des noms et des quantités de blé de différentes espèces, dont les nombres des 
mesures sont multipliés par 2- 

o/* un ton fait . . . . 2 . . . (u/m). 
tau un lam fait ... 2 . ... ( ■ ). 
tue jj trois tam fait 6 (?) ( * ). 
of 5'/» /ata fait . . . 10'/, ( » ). 

Les quatre lignes qui suivent ne présentent rien de concis; mais l’autre colonne dit qu’il 
apporta à la fêle [anitu-f-tn-hb») 5 tam de ut' et encore un sac de meni. Il *r pourrait que 
metti indique les gatcaux connus sous ce nom et employés pendant les fêtes. 

Un nuire texte oommetice à la 4 Ua “ ligne et indique une sortie (r/ai) de pn-wt-tati-u 
de f* tam de ot'. Ce nombre de tam est additionné à un autre de 137». 

Ia 5'*“* ligne rite les quantités qui sont données par la main de pa~an et s'a , 

mais les chiffres sont perdus avec un morceau du Papyrus. Les deux lignes qui restent ne 
me présentent pas des phrases lisibles. Comme il me semble oe texte ainsi que les deux sui- 
vants, contiennent des documents analogues à ceux que nous avons déjà traités dans cette 
série de Papyrus. L’an 3, peut-être celui d’un monarque de la XX 1 *** dynastie, le type des 
hiéroglyphes nous autorisant à faire cette assertion. 
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Planche X0I1 et XCIII, 


Le côte dtt Papy ru*, que nous nommons le recto, contient deux fragments de pages qui 
ne laissent distinguer que quelques noms de personnages qui sont charges d'affaires , mais 
dont nous ne pouvons distinguer la Iftclte précise qui fut mandée à chacun d’eux. Voici les 
fragments de lignes en traduction littérale. 

Ligne 1. Pour descendre le fleuve vers le 

Ligne 2. ils racontent des choses miraculeuses mais fausses. 

Ligne 3. entrait la chapelle funéraire, ils restaient la 

Ligne 4. Jnher. S'a/a Pauq/er, ceux qui ne pas . . . , , lui. 

Ligne 5. aux laboureurs disant nons ne donnons jus ces ..... 

Ligne 6. la chapelle funéraire, le chemin hors de la ville. 

Ligne 7. faisant apporter une lettre de transport et elle fut donnée dans sa main. 

Ligne 8. fut à parler ^«wni'a disant a Peniauru bâtissant. 

Ligne 9. Pentauru , l’auditeur Paankcni ii A muni a , 


Ligne 10. Xofcrhoicpu i et Pentmtnt à j4mUns'a pour protéger do la main. 

Ligne 11 nient à Peniauru; les 8 furent h donner, 

Ligne 12. en dehors et II faisait qu’on le leur donnait. 

Ligne 13 20 chefs, 2, fait, 22; le gauche du chef, et encore 20, ensemble 21; 


le scribe (nom illisible) 1 , ensemble 22. 

I*a page suivante est aussi fragmentaire H nous n'en pouvons pas tirer d’avantage. 

La ligne 1 cite les 8 de la page précédente. La 2* ligue, qu’on peut comparer avec la 
10**®* se laisse traduire par pour trouver (rencontrer) le chef de l’or du .... . 

Ligne 3. oc fut dans l'an 17 le 1" mois de per le 14 qu'il faisait aller. 

Ligne 4 . Mais //ora, proposé de la chapelle funéraire, il fut 

Ligne 5. Alors 9 entra dan» le temple de Jmün-ratonter, 

Ligne 6. 11 restait dans la grande salle du temple de Mat et il fut h donner h 

Ligne 7. le grenier de z¥af, il faisait qu'il fut élargi. 
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Ligne 8. Assi * sur le chemin du séjour (1 cm huit. 

Ligne 9. 11 entrait le séjour l’an 17, mois premier de /ter, jour 15. 

Ligne 10. il allait trouver le chef de l’or. 

Ligne 11. I/an 17, mois premier <1e p er, le 16, oeuvres des ouvriers de la chapelle fu- 
néraire ..... 

Ligne 12. l’on 17, moi* premier de prr y le 17, oeuvres des ouvriers de la chapelle fu- 
néraire 

il me aérobic que oe Papyrus est au texte analogue à ceux que nous venons de traiter 
du temps de Hahkma. Peut-être que nous trouverons un jour les fragments qui lient oes 
documents ensemble et qui nous les ferons micuv apprécier. Pour le moment il faut les con- 
server à cause de quelques mots ou noms propres nouveaux. 

Le fragment de la page, que nous avons sous les yeux comme le revers, nous elle les 
noms de quelques Mat'aiu et ceux de leurs chefs, employés à un certain jour pour exercer la 
surveillance. Le nom du premier chef est mutilé et perdu, ainsi que le nom du premier 


mat ai dont la mère, qui le mit au monde, fut 1*1 Ct; mu-t-f ari-f 7*t Ct. 

Ligne 3. Ma ('ai tuar/iîm fils de Patanitlamun ct de sa mérc qui l'enfantait 

jm. 

ligne 4. MaCai Payant fils de Saroi et de sa mère Anta ou Anti. 

Ligne 5. ..... 6. Chef des MaCai-u sur la campagne Baknofr fils de Pa/amtiamun 


et de sa mère qui l’enfantait Nui. 

Ligne 7. Ma t'ai Payant, fut appelé oelui-ci (Cl nfpn) le oellicr, fil» de Uni ct de sa 
mère (nom effaoé). 

Ligne 8. Le Matai Motepui fils de Ban/u et de sa mère Pt ta. 

Ligne 9. Le Matai Vtn fils de yonttimesu et de sa mère Hather. 

Ligne 10. Le Matai Anbu fils de yar o et de sa mère Aakari. 

Ligne II. Le Matai Jferl-tu fils de Hanlu n-syru et de sa mère Fila , le chef. Il 
me parait que le Hantu de la ligne 8 et la ligne il indiquent le même individu, marié à la 
même femme, ainsi que Bcrl-tu et Hotcpui furent frères, de meme que le chef Baknofr 
et suamûn des lignes 3 ct 6. 



Planche XCIV et XCV. 


I«e Papyrus <jue nou.> allons traiter maintenant est de contenu parfaitement analogue an 
précédent» le» mêmes noms s’y rencontrent et encore les mêmes dates, mais II appartient 
pourtant à un document nouveau , car les revers ne s'accordent nullement. 11 se pourrait 
que le» revers sont d’une autre main et que les Papyrus aient servi de brouillon à l’écrivain 
du verso. 

Trois pages contenant «les séries «le noms propres, précédés d’un titre, nous font accep- 
ter la supposition que le document contient les noms d’un certain collège d’employés. Les 
noms sont précédés d'une espèce de chiffre ou — * -y , sa signification ne m’est pas 

claire, aussi moins «fue la liaison entre les noms propre* par la préposition ^ à; compa- 
rez cependant le Papyrus précédent. 

De la première page seulement le second nom des lignes est resté. 


1. 

à Paankeni. 

7. 

h Jfnna. 

2. 

à Nom. 

8. 

a Aameri. 

3. 

à Afrhtpu. 

9. 

à Aameri. 

4. 

a Pcntauru. 

10. 

h Va. 

5- 

à Aat'a. 

11. 

3 fait 90? 

6 . 

à jémüniu. 



La seconde page contient la .série. 

i. 

? 2. yontu à 

jépui. 



3. 

4. 

5 . 
C. 

Page 3. 


«S* ubcytmmt U ytmsu. 
Aoferhra à Apui. 
Utcrhameru a Sarut-f. 
Acni à Homnfcr. 


7. jéimaf » Aatcbli- 

8 . Aattiycruiuf a Jtnun t'aiu. 

9. Le Nentu Juamûn à Jmkns'a. 
10 . jérmtnhoiepu à Ami. 


1 Thutimem a H r s alu. 

2. Chef du scribe Jmûnholepu \ 


jfHtüninJ. 
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3. Le scribe Am un tu a jimUnhotep*. 

4. Le translateur et l'auditeur Amünhoiepu a Pcntauru. 

5. A muni u à H ai. 

6. Kenna k Anherlatu. 

7. Aapa^numu à Paoi'i. 

8. Horanofrr a Ecnna. 

9. Horyrm à Hora. 

10. Eebnofcr à Amünmapi. 

11. Amunhoiep à Aapa^rutynn. 

12. Aoferhoiepu h A muni a. 

Comme U me semble il s'agit dans ccs textes de la distribution do quelques quantités a 
quelques personnes, les signes numériques précodant les noms propres, sont séparés moyen- 
nant un point. Ce point indique qu'il se trouvait h la première ligue un mot que l'on a 
voulu éviter de répéter. Ce que oe mot ait été n'est pas à décider pour le moment , et pour 
cela le reste aussi est inexplicable pour moi. 

L’écrituro du revers est très difficile à lire. Les signes numérique» restés de la première 
colonne ne présentent rien de nouveau. La première ligne sc lit peut-être A/nun pa ur m 
pu Arnûn 10. 

Ligne 2. ■S" ni du m nu 7; les marchands dans la ville 7. Suivent deux lignes défec- 
tueuses; dans la cinquième je distingue les mots: les S'au- rt’*x.‘ Amunmetu , les objets du 
scribe AmUnmem. 

A la fin de la ligne C ou lit les mol» n-ia-ha-t, de la demeure, précédé d'on nom propre. 

Ligne 7 cite l'esclave Urs'am de la demeure à'Amün. 

Ligne 8. Un chef de quelque espèce d’habits, ^ , suit lo nom illisible, et enfin le nom- 
bre 4, ensemble 39. Toutefois l'addition des chiffre» qui précèdent donne 42. 

Le reste de la page est encore moins à déchiffrer; je n’ai pu réussir à découvrir quel- 
ques mots cohérents, les lacunes s'unissent aux traits indécis et rendent le déchiffrement des 
plus difficiles. 

La page dernière commence par la date de Pan 27, le second mois de per, le jour 21, 
suivi du titre fa. Ce titre se rencontre encore à la page précédente, ligne» 3 et 9 , suivi des 
mêmes signes qui se peuvent lire Aru-n-afai, jour de prendre; suivent des valeurs monétaires 

ou en bronze. L'écriture bAtée nous fait distinguer le groupe £,(iiT ja Papyrus de 
Lcide; compare* mon Étude dans la Zeitschrift, 1871, ce groupe que nous traduisons par les 
grains d'un métal de bronze est suivi d'on mot qui parait déterminé par un vase 11 est 
difficile de décider si ces mots indiquent des objets de bronze, ou qoclqu’autre chose dont 
la valeur est Indiquée en memmUab , à cause de l’état dans lequel notre manuscrit se trou- 
ve. 11 faut des documenta analogues pour déchiffrer lea mots cachés dans les traita liAtifs. 

u 
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Planche XCVI et XCVIL 


Lo recto tic ce petit fragment «le Papyrus énumère d«*uv réceptions île sacs île blé tic 
3 rubriques de personnes, c’est le pré Ire* ntrhn, de llathcr % nommé lïcsisuamün qui les 
revoit. Les titres des fonctionnaires est Am, nom tout nouveau pour moi; comparez 

plus tard suivent les nous: 

Ligne 2. De Paknmen sacs &'/»• 

Li;;nr 3. De Matera 1 sacs 3. 

Ligne 4. De Pcntahami sac» 3- 

Ligne 5. De Pakamin a Pauaarnun sacs P 

Ligne G. De Peuthuti sacs '/*- 
Ligne 7. De Aesintamun sacs 3. 

Ligne 8 . De Arii sacs 2'/i. 

Ligne 9. De t r MWûô«» sacs 3. 

Ligne 10. Réception par la main do Pu xaut? 

Le revers semble en rapport immédiat arec le telle traité. Il nomme du moins encore 
les personnages Pakn»%tn\ et A'csiamün. 

l,e fragment de la premier»' ligne parle de* apport^ au village ou à la ville a»i-w-wi- 
itnau. La ville se nomme ^ ^— 7 , Aatur nom nouveau. Ils sont accepté* par 
ic //«, U nu. A la seconde ligne Pakamen apporte a la ville les sacs pour le tré- 
sor an nombre de quatre La troisième ligne parle de la Armai 

(TAmtin nommé Snfnnrt ^ - , en rapport aToolcsi , a< , q-a 

du grenier ou magasin tmm; comparez Brugsch, Dict. . p. 1700. La ligne 4 cite les pains 
aku du i'ai; comparez Rrugsch, Dict. , p. 1363 qui sont sur le tabb. L’ensemble des grains 
ken* est 18V, sais *=./\*ip. (»•= 

la première ligne de la rubrique suivante nous cite une sortie, ou un apport des Vmn-u 
ou lie» droi/s du pharaon en graine*. Ils sont dans les mains du grand scribe A'esiamûn 


Digitized by 


tlu loin phi iVJtnun cl consistent ou 4 sa es, probablement par B personnes; (lu moins le total 
du nombre 20 nous fait soupçonner un autre de cinq individus. 

La ligne 6 imî cite que la phrase sacs 10*/,. 

La ligne 7 commence par le nom Patnnofri- suivi de «avec les graines du hu Jfrii , 20 
“• e, ' ,rCmelé5 

La ligne 8. Los droits du pharaon ôtait dan9 la main du grand scribe NcriamUn du 
temple tYJmttn en ce Jour 8 sacs. 

Ligne 9. Un tel (nom propre) du temple <Y Jmün avec les graines des droits du pha- 
raon dans 1a main du 

Ligne 10. Le prêtre de Thoth (P) sacs 3 

Ici se termine le compte qui nous rappelle des documents analogues déjà traites. 
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Planches XCVIII à CL 




Un texte analogue au précédent noua est conservé dans les planches XCVIII, XCIX, 
C et CI. Il s’agit de l'administration de la chapelle funéraire et de l’approvisionomont des 
magasins du pharaon. 

Page 1, ligne 1 cite le j^er et dons les autres lignes sont énuméré* 1» nombres des sacs, 
à la ligne 8 l'espece de blé spatu , Ces notes furent précédées probablement par 

l'indication de diverses date* comme à La page suivante: 

Ligne I. 3^** mois de per, jour 21 bière trois cruches, datte* 

un u/h. 

Ligne 2. 3 e ** mois de per, jour 22 ^ |— ■ I”, ufa tam, magasin des sacs, cruches 
deux, dattes un utn. Je n’ose soutenir d'avoir bien compris ccs expressions, mais on peut 
comparer à ce sujet ce que j’ai dit dans la danse de mes Papyrus Rollin. On serait tenté 
de tenir l’initial pour le tiège au lieu du signe r , la adonne. 

Ligne 3. Baa, 12; le déterminatif de fait penser à une Ma*** quelconque . 

La ligne 6 se lit ria *t □ *'<*/ *utn, donner le socle ou la pierre pour le canapé 
du roi Jmûnhotep; comparez. Rouge, VI, dyn., pag. 137. 

La ligne 6 nomme encore 4 cruches de bière et les groupe» de la première ligne. 

La ligne 7 cite la S**® 1 * mois de per le 25, le jour de donner le spatu. 

Au 28 on cite encore le groupe bnta-u des lignes 1 et 6 et à la dernière date on trouve 
le* ma fai -u. 


Au revers on rencontre à la preoniéro ligne: le troisième mois de per, le jour 12 et 
l'énumération do diverse» valeurs dont la vraie signification m'échappe. La seconde ligne 
cite des fonctionnaires dont je no sais pas lire le titre, ils s’occupent des chose» en rapport 
avec 1e yrer. Ce sont de* droU* et c le* gauches, jusqu’à Tannée 12. 

Ligne 3. Les droits sous la main du scribe jémuntu ..... 

Ligne 4. 4"®* mois de per jour 13 (P). Les droits sous la main de Plahtnesu sont au 

nombre de 50. 



135 

Ligne 5- Le chef dnn> la inaiti do vonm 630. L'architecte IV, Paku/'a sacs 

Ligne 0. Les gaudic-s dans lu innin du MTibe Mformkeb 1380 sacs. 

Ligne 7. Le chef, l'architecte 1 , Pakat'a sacs 


Ligne 8. Le 4 Si *“ mois de per, jour 11 Le gardien de . 

Ligne 9. Le 4 ihm mois de per, jour 15 Cruches 2, bnia 

Colonne 111. 


Ligne 1. Le 4 , ' a “ mois de pet\ jour 16. 

Ligne 2. a la maison de Jia-usi'-ma . 

Ligne 3. Vers le ciel 

Ligne 4. I«e 4»*“* mois de //er, jour J7. 

Ligne 5. le 4 a “* mois de />«*, Jour 18. 

Ligne 6. Par la main de Plah mhebi. 

Ligne 7. Le 4 ,<ro * mois de per , jour 19. 

La planche C rapporte la recette de l’an douse le 3*'°** mois de *'e t le 10 (?) dans la ville 
Aatur, par le scribe Tkutimesu et les deux portiers. 

Ligne 3. de la main du prêtre de Scbak , Pahani , le scribe Sahunofre et l'auditeur 
Pmuts'u du temple de £fttcm , 

ligne 4. consistant en blé* des terres du Pharaon, sa*» ôl’/i. Le* arnam; Brugsch, 
IHct. . p. 186, du nord par la main du Mataia An % nvunt graines du palmier et semailles 
sacs 80, ensemble sacs 134",. 

Ligne 5. Récette do l’an 12, S 41 ® 1 ® mois de Ce, Jour sur le grenier du magasin 

de blé, par le chef, le grand véitérable de l'occident de la ville, consistant eu blés. 

Ligne 6. Apport du scribe Thulimexu do la chapelle funéraire à la ville Aatur , faisant 
entrer (*- aku) oc qu'il avait au commencement du malin dans le magasin, sacs 103'/, blé, 
après (P) 1 soc, ensemble I0(4) , i» sacs. 

Ligne 8. Recette dan» l'an 12, 3*"" mois de ie Jour P dans la ville de A put 

ou Aeputy par le scribe Thutimcru de la chapelle funéraire et les deux portiers , socs de blé 

33'i’î, S*/,- 

Ligne 10. Expédition du scribe Aeri-suli, ..... la Semai i Y Aman , Han-t-lati , l’an 
12, 3 lhM mois de re, jour 22, 

Ligne 11. sacs de blé 33, 3 et ce qui est des mains des aau, pécheurs, sacs des 

mains des pécheurs 

Ligne 12- Réocttc dnntf la ville Aatur par le scribe Thuti-mcsu et les deux portiers 
de la main. 

Ligne 13. du Jiu Payaro , Tan 12, 3‘ Hnt mois de t'e , jour 28, 10 sacs, entremêlés 163. 

Ligne 14. Expédition du clief, le grand vénérable do l'occident de la ville, l*an 12 le 

mois de s’e, le jour 29, consistant en biè du magasin (P) du Ha Payaro . sacs 10, don 
du laboureur (hanti) Pabaka. 

a& 
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II. I. Recette d«u» la ville l'an 12, V* 1 "* moi* «le x>, jour 12, consistant eu blé, «lu 
temple de JfeMH , ligueur de Thrbet , par le scribe Tkutimetu Ÿ 

ligne 2. par la main «lu scribe «lu oompte Artisoft du temple d'jémün rasonJcr, étant 
de la main du prêtre de Mtentu % Amùnman 6 mu». 

Ligne 3. Au //« Pane/tari % 4 sac* «le l'architecte S'araro 2 sacs, ensemble 0 socs, don de 

Mrxrii't ; 

Ligne 4. Recette l’an 12, 4*“ e mois de «V. jour 13 dans le knau résidence n;fi 

compare» Brugscb, I)ict., p. 1460, du mi Ra-utr-ma-meri- Ainttn v. s. f. par le scribe Thuii- 
tuent. 

Ligue 5. La Reinai de Autnn , Senenx'i/t-nofre , les comptes du grand du résidence //«*» 
wo/re, 30 socs. 

Ligne fi. Recette l'an douze 4*“* mois do s’e, jour 13, par la main du scribe Thudmetu 
de In chapelle funéraire et les deux portiers, de la Eemai tY Amûn , I/anUati , 

Ligne 7- oonsislont en grains pour la résidence du Roi j?a~tufWMa-meW->m«H , auprès 
du grand de la résidence Hrmofit, 30 sacs, faisant entrer. 

Ligne fi. Recette dans ce jour en blés du temple do Meniu seigneur de Thèbe» , par la 
main du Ifu Hatitu, sacs 8 en devant 

Ligne 9. L an 12, è 1 **" mois de iV, jour 28, voyage vers l'occident de la ville par le 
scribe ThtUitttetu «le la chapelle funéraire. 

Ligne 10. Recette de la ville de Ani y l’an 12, 4“" mois «le s’e, jour 20, par le scribe 
Tkutiviesu de In chapelle funéraire. 

Ligne 11. Le temple de seigneur par la main de l'auditeur Paau 

Panchari du temple de 

Ligne 12. Recette à ce jour par la main de l’auditeur Paau et le //an fi , Sahlanofrc 
avec des semailles. 

Ligne 13. I je translateur Hafhu , le laboureur ./ut un et le laboureur Amun 80 

eues, le translateur Aru sacs âO'i'i. 

Ligne 14. Thuti-u» y bi (?). 

Ligne 15. Recette dans les mains ce jour par le scribe Thuti-mcxu , don du pécheur 
hall, sacs 180, ensemble 343’à, font les quantité* sacs 300 du pharaon, sacs 337. 

Ce Papyrus dont il n’est pas possible de préciser la date, paraît apartenir au régne de 
Ra-kk-tna , quoique je n’aie pas de preuves absolument concluante* pour le démontrer. C’est 
seulement par oo qu'il s’aooordc tout a fait avec ks documents analogues de ce régne que 
nous lo soupçonnons. 
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Comptes du tomps de la XX"" Dynastie, 
planches Cil à CXI. 


Le Papyrus est compose de quatre colonnes nu recto et de deux colonnes au verso; au 
commencement et à k fin il y n une partie arrachée; aussi les groupe* initiais de la pre- 
mière colonne du rocto sont tout-h-fnit perdus arec deux colonnes au commencement et a 
la fin du revers. Nous ne saurions dire ce que nous avons perdu avec oe* telles, probable- 
ment quelques Indications comme dans les lignes suivantes. 

Colonne 1 ligne 7 est illisible, ligne seconde .... 23, ligne 3 . . . ligne 1 „ 

MflittW une espèce de vêtement ou de tissu , ligne 5 un objet de broute, ligue 6 
un vase de broute et un couteau, ligne 7 . . . . en elle, ligne 8 «»£ 3, trois habillements do 
fête, Brugscb. Dict. p. 264. Ligne 9, 5 objets de brou»;, ligne 10 deux instruments de jar- 
dinier, keri. Ligne 11,7 objets inconnus. A la ligne 12, planche CI1I, se rencontre une ad- 
dition .... 41 total 119. La ligne 13 cite les 6a£u, serviteurs dans la demeure, ou le tra- 
vail de la demeure; à la ligne 16 on lit le mot t'u/i, les deux plumes; les autres groupes 
ne sont que de peu d'importance. La seconde colonne est complète. Elle commence par une 
date supposée connue, km pen, ce jour. — Ce groupe est suivi du mot nub-hu ou nub-au, 
un objet en bois, dont cinq sont pris, peut-être un marteau. Cf. Brugsch, dict. p. 749 et 
la ligne 3. Suivent deux lignes précédées du groupe £e-/, bois. De chacune des deux espèces 
de bois deux pièces sont prises, l’une sert pour un sanctuaire dont je ne connais pas le nom 
l'autre pour un nub-hu, Brugsch dict. 

page 1168 orner. — La ligne 4 cite le groupe pour scribe, suivi du mot /cru, étoffe fine, le 
bysaus, Brugsch, Dict. p. 1686. Ce mot est suivi de n/i-om-r/, étant en elle. Je ne com- 
prends pas comment oette ligne doit être expliquée dans le contexte. Est-co le scribe qui va 
noter oe qui suit, était il nommé (nu, oiy— (était il le scribe des /en 4 ? Suivent 11 ingré- 
dients, précédés du mot mnnu, 

Quatre fois le mot wnnn est suivi de une fois de //*/, une fois de 1(5 et 5 

fois par d’autres substantifs- La ligne 5 inest parfaitement incompréhensible, Je ne 
œ que le mol neiau signifie. Est-ce peut-être le mot communiqué Krugsch, Dict. sub voce 
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wj* p. 809» ein beslimmter Tbeil autôen an einem Hnu«e. nn d’orb. 10. 9. lo mot ont 
peut être le mémo que communique par Brugsch, DicL p. 19t Le mniw 

pkat ne m’est connu non plus» quoique pkas ou pska est déjà longtemps» expliqué. Le mot 
est employé pour indiquer, la lavure de for- Couip. Brugwli, «lict. p. 235 malt ici 
il paraît être un substaulif, un objet de bronze, ou faut-il prendre mnnu-ia pour un seul 
mot? mais que signifie alors la combinaison avec la fleur? Je ne comprends ni le mnnu- 
ia- m ...» 2, ni le mnjtu-ttti-m ..... Est -or do mntut purifié et de mennu parfait f 

La ligne neuf parle du mnnu-ia pour le Pharaon et pour la rpat (la reine ou la prinoette) 
la ligne 10 du mnnu-ia ....... abu, ligne 11 du munu-ia-aa , grand, le mot annu peut- 

être une table à écrire, mais comment faut-il expliquer la légende, tutu-m-mstu. Tht est 
encore un mot nouveau. A La ligne 13 on rencontre un Ttmnu-kb-xaa. Enfin on rencontre 
a la ligne 15 l’addition de 27, qui peut convenir avec les chiffres notés. Jtfnnu serait le fer 
selon, >lr. Lepsius, die Métal. p. 102, et il se peut que nous avons a faire avec des objets 
on fer ou en acier. Ligne 16 cite le groupe, bois de cèdre pour .... 1, ensuite 2 bois, 

probablement pour son temple, paif-nir-pa , encore d’autres pour son .... (mot illisible) 

et enfin 5 pour son Alt 

Les deux dernières lignes nomment le bois inru. 11 est employé pour des constructions 
diverses, on énuméré des blocs 2, et j’v distingue le mot *6, qui peut indiquer aussi bien le 
bloc ligue 16, ou une espèce de chambre ferméé tb-beyennu, comme à la ligne 21. 

En haut de la page III , planche IV se Ht une légende , laquelle est continuée a 1a page 
IV, mais ça et la des signes manquent. D s'agit dn travail des ubuu, charpentiers, au temple 

/• f ^ 

de la justice, on au siège de la justice ° 


Joc 

t avec les colonnes 111 et IV; la tro 


Je ne sou- 


rais dire si ce texte est en rapport avec les colonnes 111 et IV; la troisième commence 
comme la seoonde par » ce jour” suivent les mots ta ^«ri mr-syl m tna , mot déterminé par 
une branche- Je ne comprends pas cette phrase. Les 5 lignes suivantes commencent par lin 
signe qui peut être aussi bien oedui de l’or que du ciel, 101 ou Le mot suivant parait 

être ai | J Suit Le point qui remplace l'homme assis, ces mots peuvent donc être lus, 

nub-at ou hr-at, ai . demeure, le chef de la demeure, ou Jfubai est un nom propre. Les mots 
tnh. anr peuvent être comparés arec ceux de la ligne 5 mh m-anr, quoique le déterminatif 
de anr est écrit comme un r /?■ je croîs qu’il faut traduire ces groupes par «remplir 
de pierres, tnna .... 4”. Mna déterminé par les deux jambes a eu probablement encore 
on autre déterminatif, on les énumère de 4 et il se peut qu’il indique quelque pierre fon- 
damentale d’une maison; suivent, 4 oau/u, une espèce de colonne en bois, oomp. Brugsch, 
Dict. p. 164. A là ligne 5 on cite 8 objets probablement employés pour les quatre «donnes. 
Le signe de l’uraous, pourrait indiquer quelque ornement d’uraeus qu’on rencontre main- 
te fois en haut des colonnes, un de chaque côté. La ligne 6 parle du Am, le cellier. La 
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ligne 7 énumère r-kai pour le collier, un sirv , objet de linge ou de corde. Ensuite il y a 
question du bois do sycomore, dont on a fabriqué un tnma ou petite chapelle, une caisse 
à contenir quelque divinité. Enfin le texte dit que les 4 fondements et ses quatre 

rdiun» »Dt de U » CT,C 

agit des de ce qui est besoin, pour un wicrse^er, espèoe de construction sacrée. On 

employé 4 piédestaux (P), 4 colonnes, 4 uraeus, un cellier, un siro(P), uue caisse là dessus, 
et 4 fonda ment s et reliures en bronze. 

La ligne 10 commence par la date de l'an 1 le mois 2, de pr. , le 4“S 11 s’agit du 
travail dans l'or-ma*, dont parle la ligue supérieure du Papyrus, comparez aussi la ligne 24. 

, cette phrase parait être suivi d'autres signes encore, que 

je ne saurais expliquer. On employé selon la ligne IJ, 92 flambeaux y abusa. La ligne 12 
dit que les Uru viennent, et les lignes 13 à 16 énumérenl leurs noms. C'est le mien ubu 

yj>ru , le ntr hu ... ,, 14, le mien nemu ou ubu et encore un sut en ubu , Poney- 

tu, 15, le scribe du trésor (P) Mtntu-m-yppe$*~f, le suien ubu .... tu, 16 le mien ubu 
Scbakhotcpu et le ... . Paari. Ligne 17 dit que ccs personnes viennent, «pour faire des 
offrandes”, r-rta htp-u. Ils offrent un travail bien exécuté, d'un mosf, une construction 
en bois, une colonne, ou caisse. Ils offraient, ligne 18, un kala siège, Irène ou caisse do 
bois de sycomore; ils offrent ligne 19 son tm de hrtes , et ils donnaient des ii-u 
Brugsch , dict. s. ▼. 1668 (Wagcuachse). A la ligne 20 on cite encore le kata comme à la 
ligne 21, h la ligne 22 on offre encore quelque objet de bois de sycomore ou renfermé dans 
un objet de sycomore, rla-htpu-m-ta .... u-mriu , et ils prièrent à son côte pour les biens, 
u/ru, et Ils prièrent dans son intérieur, ligne 24, pour . ♦ . . , des membres (?) .... de* 
charpentiers du tribunal. Ligne 26 .... et Tintcndcnt, S'amuas (!*)♦ était avec eux, r-rou, 


^ Ce texte quoique difficile a lire est bien facile à comprendre, il s’agit d'une visite au 
temple de ma-t par les uru que offrent quelques objets h la déesse et prient pour la réussite 
des architectes ou ouvriers. La colonue IV énuméré des objets dont quelques mots m'échap- 
pent. Ligne 3 nomme le krs ou ken, l'albâtre qu'on rencontre ligne 12 et 15^ O • Ligne 
4 nomme le scribe af . . . 1. & un couteau a viande . . . 1. 7, un seku, L 8 quelque espèce 

de bois, 1. 9 du bois de cyprès. 

Un chapitre nouveau commence à la llgon 12 et avec la planche CVII. Les 2 premières 
lignes sont mutilées, on y distingue les mots pn-keri-kabu , un vase quelconque, Bircb, dict. 
è;Lm A la ligne 14 on commence un reçit. «Et le min ubu llnteudeat, eut soin 
►que furent apportés les quatre Ar-w , couvercles, taillés d 'albâtre, avec deux hommes. Ligne 16 
*au-sn-hr-h(emu-r-ycri-pa-s/au, ils observent attentivement portant le stau, comp. ci-dessus, 
►une construction en bois de planche» et poutres employés par les maçons et les tailleurs 
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■4?n pierre. Ligne 17 et le scribe sémuniu allait aux portiers de la chapelle funéraire”. 
Ligne 18 ils étaient couchés sur le <v5 JÔ : j < [, < | sur * c chemin en dehors du, kata- 

n-kvsi , l*ap|>artenient d'albâtre. La Ligne 19 se lit ensuite m m-iai-tei-hr r- 

hl'-tu , les derniers mots signifient, jusqu'au matin. On peut soupçonner quo les autres doivent 
avoir dû contenir quelque chose comme: Us restaient sur oc chemin jusqu'au matin. 

De la ligne 20 je distingue encore les mots: au-$m-hr-krh-ynm-u : ils eurent soin des 
ouvriers (?). La ligne 21 nomme le chiffre de 7, Au/, et la 22**’* le nom de jtèit-omww, le 
Aer ou chef des mafaiu, qui fait des offrandes; enfin la dernière ligne indique une quantité 
rn blé de 12'/t ou 13 sacs. Tout le texte parait se rapporter à quelque travail exécuté, le» 
salaires payé» pour ce travail et la quantité de blé offert ou distribué à cette occasion. 

Le revers ne contient plus que deux colonne» entières. En baut du texte se lit le pas- 
sage: 3**"* mois de »*m jour 24 Félèvemenl du pharaon .... l’an 7, premier moi» de r’e, jour 

8, ce jour O arriva le chef des mat'aiu. xonm-m~heb au clicf de L’an 8 

. ... blé, 359*14 sacs. Ce» chiffres sont un peu douteux. 

Je crois que les phrases sont en rapport avec oe qui suit, mais a cause de la défectuosité 
du texte ce rapport est difficile a reconnaître; l'addition a la ligne 8 indique clairement qu’il 
y a eu quelques lignes sur la page précédente et perdue, appartenant à la section qui nous 


va occuper. 

Il commence avec le ntr-hip, l'offrande consacrée à la déesse Mersc^rr t de 8 «nos. 
Ligne 3 aux prêtres de cc temple 2'J» sacs, aux portiers, deux individus, chacun 1*/* sacs, 
fait 3 sac», aux tmal-u de ce temple J5 sacs, donnés a eux, pour remplir la barque de Ra 
13 sacs, en outre 10 sacs pour les ... . du grenier du temple, ensemble des masses de ce 
temple, 409 sacs. 

11 s’agit dans oc petit texte des approvisionnements d’un temple de Mertcyrt\ les lignes 
9 et suivantes sont datées de Fan 8, comme une autre section h la seconde colonne; c’est 


probablement le second mois de per le 25, le jour qu’on donne les grains aux hommes de 
la chapelle funéraire, ligue 10, moyennant le grand chef des ouvriers, /fora, el le» scribes 
des greniers du Pharaon dans la ville. » Réception par la main du chef de la barque de Ra 
jéinvnt'a”. Ce qui suit «lati» cette ligne se retrouve encore k la planche CX. ligne 8 dons 
laquelle je distingue les mots Ar-re», au sud, précédé de r/ai (P) provenu du sud (?). Planche 
C1X, ligne 12; blé, 148'h sacs, encore 14' i) sacs, fait 163. 

Ligne 13: on y joint les grains aux Jiuti-u , nu nombre de quatre individus, dont chacun 
reçoit 4 sacs, oe qui fait 16 mics. 

Ligne 14 : à des individus au nombre de 69, dont chacun reçoit 2 sacs, ce qui fait 138 
sacs, à 3 ouvrier», chacun un quart de sac, oe qui fait *'» de sac, aux deux portiers chacun 
1 une, cc qui fait 2 sac», à loffrandc sacrée *,'* de sac, aux smatu qui sont dehors, 4 sacs, 
ce qui fait un total de sacs de blé de 16(1) et '/i- Un compte nouveau se lit n la ligne 19. 
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Ces! le froment reni (le la rnnin du clief do la barque de fia, jémÜHs'a, dans coite ville, 
367 sacs,' auxquels sont ajoutés 36V ce qui fait un total do 403V 

Ligue 21. y réuni les grains des Huti-u , 4 individus, chacun 7 sacs, oc qui fait 28 sac», 
et 60 individus, dont chacun reçoit 4% de sacs, ce qui fait 2937, de sacs. 

Ligne 23. 2 Portiers, chacun I sac, fait 2 sacs. 

Ligne 24. 3 ouvrier* chacun '/> «mî. fait 1 **c. 

Planche CX. 3. L'offrande sacrée 1 sac. 

Ligne 4. Smat-u de dehors, 20 sacs. 

Ligne 5. Total de blé 3457* (*,«) sacs, ajouté 35'j sa es de la main dos scribes du pharaon. 

Ligne 6. Total du blé et do froment, 545’, sac». Je ne comprends pas comment les 
chiffres du montant peuvent s'accorder avec le texte et si je ne me trompe, l'auteur a tran- 
scrit par abus le premier total de la ligne 5. 

Ligne 7. Le groupe initial est mutilé mais on y reconnaît facillcmcnt le mot sp % ré- 
ception, l'an 8, le premier mois de «V, le jour 4, par la main du scribe du compte, /fora, 
et le scribe f/ra, de la chapelle funéraire, avec le froment expédié vers le sud, par la main 
du chef de la barque de /fa, J muni a et le scribe yonxumes. Ligne 9, 14907» sac» ajoutés 
1(4)37,, ensemble des sacs 16337,. Je crois que l’addition des signes fractionnaires est fautive. 

Ligne 10. L'an 8, 3**“* mois de per , jour 13, réception par la main du scribe. Ligue 
11, le scribe du compte f/ra, auprès du grenier du tomplo de la déesse ifa-/. Ligne 12, du 
blé 19 ,f , sacs, du froment 80*1*, sacs. 

Les lignes qui suivent sont mutilées. 

Ligne 18. Tan 8, premier mois de prr. jour 6, réception par In main du scribe de la 
table du Pharaon, 

Ligne 19. par la scribe dru . . . Mrsi yonsum?*. 

L. 20. keros'ata-u , 25000. 

L. 21. L’an 8, l w mois de per, jour 23, fut donné à eux par le chef du scribe, et le 
chef de la table du pharaon dans la ville, gâteaux blancs», 100, ajoutés aux kerot'ata-u 200, 
et aux . . . 100, ensemble 400 pièce», — total des kcro*'ata-u 25400 pièces. — Ici se 

termine le texte analogue à ceux que j'ai traités et publics dans les Papyrus Kollin. Il date 
probablement du régne de Ra-nfr-ka , h cause des noms propres et de toute espèce d’ana- 
logie avec les textes du temps de ce monarque. 





Planches (JXII et CXIII. 



{fous avons nprodlit sur les planclH> CMI â CXVIÏ les lettres missives du musée de 
Turin, déjà nous avons public la lettre royale do Itannses XIII. Kilos sont du genre de celles 
publiées dans les collections de Leidc et do Londres. 

Il y a un rapport des plu* remarquables à constater entre celles-ci et les lettres de Lente 
et qui nous pose la question: Comment est-il possible que deux Papyrus d'un même écrivain 
Thu fîmes à un même personnage nomme Butehamun parviennent à deux différentes collec- 
tions? Je crois que le problème peut se résoudre par l'amitié dos deux voyageurs, ministres 
étrangers de l'Italie et de l’Angleterre, Drovetti et d’Anastasi. Probablement Ils-ont partagé 
les trouvailles et pour celle raison on trouve les objets analogues dans les deux musées de 
Turin et de Leidc. La collection de Turin est duc aux opérations de Drovetti, l'autre pour 
une grande partie a celles d'Anastasi. 

La première de nos lettres est très-intéressante à cause du corps de gens qui la dépêchée. 
C'est bien dommage que la personne à qui on 1’adrej.se est inconnue, la |uxrtie du Papyrus 
étant arrachée avec *ou nom. 

Ce sont les f/uti-u de la fccr(P) ou chapelle funéraire qui l'écrivent. 

1. I. ua huti-u n pa yr au-u m £mt 

Les employés de la chapelle funéraire. 1. 2- nous é/ions en trois 
UA-u n kat-u au bu-pul .... 

officier* it ouvrier» ei pas fut .... 

1. 3. rt-u nb apt .... 

hommes fous cjccepfè. .... 

1. 4. tu-n t’t n-na utr-u n aa-pr-tl anima .... ... 

h oh* disons aux dieux du Pharaon , r/ue tu vices , sois sain et fort. 

1. 5. nat-n pa-tmau, notre village, l'article devant fmau pourrait être fautif, le 
pronom possessif précédant déteruiinaul le substantif. Il su knnuy des louanges nom- 

breuses. 

La ligne 6, ne me présente pas de sens compréhensible. 

Ligne 7- commence par hr-hr-H-st au sn devant leurs visages, probablement précédé 


Digitized by Google 



i«3 


par: ils tombent (levant leurs visages, pour porter devant las dieux leur demande f comparez 
la lettre suivante. 

La ligne 9 et suivantes contiennent l'ai locution ou la demande; elle commence par au- 
etc. Cependant la condition du Papyrus ne me permet pas de distinguer de quelle af- 
faire il y a question; c'est le même cas avec le texte qui se rencontre à la page extir. 11 
ne me donne pas un seul mot qui fasse connaître le but de 1a lettre, tuais sam doute elle 
est adrcttçée h une personne, un chef probablement, dont le titre se trouve peut-être ligne S, 
/*e. A/r-mb-k, valc, termine le tout et l'adresse se trouvait écrite au-dessus du petit rouleau 
■ les Muti n de la chapelle funéraire (?) à PfPf . . . ", 
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PI. (JXIV et CXV. 

Lettre du scribe N. N. au scribe Turoï. 


l-i lettre reproduite sur le* planches CXIV et CXV est du scribe Turot de la chapelle 
funéraire surnommée aa-aari »lc grand Ténèrabte’*. 

Ligne 2. la première partie est mutilée, mais elle aura contenu quelque phrase peu in- 
téressante conformément aux antres lettres. La seconde moitié se Ut : 
tua t’t n amun*ra-b r-^uti am-ubn am 
Je dit a sémUn-ra-hr-^uti à ton lever et à 

1. 3. htpum m-ta paut ntr-u nb ntr-t nb 
ton coucher au cycle de dieux tout à déesses toutes 
L 4. nti tua seni hr hr-u anima rta an^ ut'a 

je suis à me prosterner devant leurs visages, qu'ils donnent la vie la tante 
snb ha I. 5. ka ba aa hesu kennu 

et la force. Se d reste en haut le mervetUe grand. Les louanges sont nombreuses 
ml aiiiuu'rarsutu*titr*u hna t’t am-k nb 

devant jémunrasonter avec communication <i toi tout 

I. 5. m-tua-ptar au-a-ai-tu au-a-an^-kua m-tu-a mb ht-a ain-k 

je vois je suis allé je jure je suis rempli d'amitié pour toi 
h ru nb Ima t’t. 

chaque jour communication. 

1. 6. un tai-a s’a-t spru-r-k nu-k-tin rua-r-k hab-na-nk 

Est ma lettre arrivée û toi tu ne pat te sépares de ce que je t'ai mandé 

1. 7. m-rta pa nti ai-in-^t m-tu-k t’t n-araun-ra-sutn-ntru 

montes ta rivière dites à Jmûnrasonter 

au an r *X turoi n pa pa ^er aa aasi n 

et conduis au scribe Turoï de la demeure de la chapelle grande vénérable des 
lih-u rnpi-t-u knt-u n stmu n pntu-s'fit n*jwi ntr-hn-tp amun 
millions d'années, les ouvriers du sotemu à Pentus'afit du prêtre en chef cTjlmUn , 
m nn£ ut'a «il» m lisi amun-ra-sutn-n tr-u 

que tu vîtes sois sain et fort dans la faveur tf Àmünrasonter. 
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tu-a t*l n amun pa-ra-br-^uli ain ubn-f htp-u ntr nb 

je dis à Jmûn le Uarmayis « son lever et à ton coucher à chaque dieu 
ntr-t nb nti-tu-a-sni hr-hr-u amina-on^ 

et dèette chaque, je suis à me prosterner devant leurs visages pour que tu vives , 
ammu-Mib-k a mina un-k ni bsa ntr-u rt-u bru nb 

que tu sois sain , que tu sois dans ta faveur des dienx et des hommes chaque jour, 
sp-ti r-nli hn-t s’rau*tu ha ni *utn 

bis. Cest que la dame jeune se tient avec le roi 

I) in rtal hati-k m sa si mak pa nti ht-a (?) 

ne fxe pas ton coeur sur elle , prends soin de ce qui est de mon coeur, 
ptr-k sim ro-n 

observe <t obéir ma bouche. 

5) un tai-a s*a-t spru-rk t*t n amun-ra-sutn-ntr-u an-ua 

Est ma lettre arrivée à loi eh bien ! dites à jémunrasonler. Je suis venu 

au ha-kua 
et je me tiens . 

6) mtu-k tin-ruaa-k bab-na-r-k 

Jfe f écarte pas de ce que je fai mandé : compara* le texte lignes 6 et 7 rocto. 

7) nfr snb k 
porte toi bien 

8) il turoi n pa %r aa aa*i 

«m scribe Turoi de la chapelle funéraire grande vénérable- 

Cette lettre est du mémo genre que celles qui ont été publiées par Mr. le docteur Leemans, 
et que Mr. Chabas a élucidé d’une notice sommaire. L'écriture en est difficile à déchiffrer 
moyennant les Papyrus 309 et 370 de Leide et le H*. II de Turin, qui se trouve planches 
CXVIetCXVIl, j’ai réussi à déchiffrer le document. La lettre ne contient que deux notices, 
dont Tune est encore moins remarquable que l’autre. Il s’agit de prier à Amun et d’ou- 
vriers conduits à quelque scribe ou prêtre. L'Intérêt du document consiste dans les formules 
cpistolaire* qui *e retrouvent ailleurs, mais ici mieux écrites ou comblantes quelque ligne 
illisible dans les autres textes. 




« 



Planches CXVI, CXVÏÏ. 

Lettre du scribe Tbutimes au scribe Butehamun et la 
kemai d’Amuu S'etumtaut. 


L. I. lliutimcsu n pa %r n liutehamun kemai 

Le scribe Thutimcsu de ta chapelle au scribe B ut chaman cl la ketnui 

n fini un s'etumtaut anima n»£ ut’u snb 

d'dmun S'etumtaut (comp. Ldrie, 370, 1.2) que vous viviez que vous soyez sains et forts 
1. 2. in-lieii amiin-ra-suUi-titr tua 1*1 n-ua-u ntr-u aa u pa ta 
dans la faveur (t jémunrasonter, Je suis à dire aux dieux grands de la terre 
nmma ntutn aii£ ut*a snb 

que vous viviez soyez sains et forts (comp. Lcidc, 370, 1. 3). 

1. 3. ha ka boa aa nfr anima 

Se dresse haut le merveille grand excellent (comp. Ixiilo , 370, 1. 4) que 

nliitn besu sutnnu a mina . . am tn bru nb 

v ou* louez te roi que ..... , . . . avec vous Jour chaque 

1. 4. hua t’t 

vont mu n ica t ion. 

r-nti tu-n spni-r-k r-paia-hr .... au ari tml 1. ô. ... T .... 

c’est que J 1 arrive à loi à mon chef .... .... 

un tsmu r-t*ai-a am-u tmi-n r mt n 1. 6- anbu au*« 

une barque pour que je prisse les choses que je trouvai au milieu de renceinte je le 
pdiu-f r-tmau nbut au-f tWt r-t’l ki sop bn au-k ^au 
rencontrai à la ville <T Jhydos. Il parfait à moi disant une autre fois pas tu m'abandonnes 

1. 7. au n-f n-a au-f rta n-a ak-u bkl m-|>a 

ainsi il disait à moi il donnait à moi des pains et de la bière dans le ..... 
r-nti au t t*t n-a hsu 1. 8. mntu gr tu-n 

c'est qu'il prononçait pour moi un louange à Mentu pareeque nous 
inna-lu r abut %r au t’t au*a rsî r hr 1-9. r 

fumes navigues à Abyilos, après cela U disait je suis monte au chef pour 


Digitized by Google 



147 

pb pa nlr hu r pu-nti-su au-ï £r-f i\% t't-k n 

rencontrai- le divin pré/re à ce qu'il dirait à lui. Eh bien parles à 
amun-ns-ln-ti pni-n-nb 1. 10. au-ua am-a . . . . k 
Jmunnestati tnon seigneur je conduis avec moi Ion salut 

m-tu-k-rta hr-k n-na ut’t-u-s'rau-u s^rnu-su 1. II. m-tu-k skahu-u r-rta 

dirige ion regard aux jeunes gens qui sont malades . , ♦ . 

ainu-st na-u at’tu nti-s^ in tt-u 1. 12. ati-u m-tu-k-rta hr-k 

les jeunes gens qui écrivent avec des mains blessées dirige ion regard 

na al'tu-u bn-MU-rUi-ari-nu 

sur les jeunes gens , fais qu'ils ne relâchent pas 

%r 1.13. m rtai hati(k) m-sa-a ari-n-a pai-a hr ar-ofr-rf 

du reste ne dirige pas ton coeur sur moi* j'ai traité mon chef 

m-tu-k-rta 1. 14. hr-k n un uau-u ha-u m pal .... j^tm bkr-u 

dirige ton regard sur les officiers qui sont dans te 

ki n uau ..... 
un autre des officiers ..... 

Le texte qui suit est bien difficile à comprendre. Je distingue à la première ligne encore 
le nom propre Pnbusa, suivi des mots tm et tnt. K la .seconde ligne je reconnais des 
noms propres se terminant par hr n pa pn «le chef de cette demeure*. 

A la ligne 3 je iis naj£ t’t hr amun na ntru m*ta pa anua 

ch ! dites à Amvn et aux dieux du temple je m'en vais 

au-a-an£-k m pa ki 

je te jure avec Foutre 

A la ligne 4 une autre lettre commence le scribe se nomme Eeniamun. 

S£ kni-amua n &£ butehamun amuupanlr tua t’t n arnun 

Le scribe ATninmun au scribe Butehamun et Àmunpanofre je prie à Jmun 
anima ntutu ao£ ut’a snb h ru nb bna t't a^ t’t n 

que vous soyc% vivants, sains et forts jour chaque communication , eh dites à 
amunpanfr h&b s'a-t n kat-u r-t't mak pa uau al’ai- 

Amunpanofre la lettre missive aux ouvriers disant garde rofficier qui « pris 
st n-f 
cela de lui. 

Quoique je n'aie pas réussi à débrouiller tous les traits divers de notre document, je 
crois néanmoins y parvenir plus tard dans la oontinuaiion de mon étude sur Pépistologrn- 
pble égyptienne. Je tâcherai de prouver la justesse do ma lecture du texte en le comparant 
avec les autres de Lcidc. Quoique le contenu n’offre que bien peu d'intéressant, oes textes 
nous aident pourtant à déchiffrer d’autres en écriture hâtée dont nous possédons encore 
une bien grande quantité. 
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Planches CXV1II et OXIX. 
Papyrus Magique XX ™ Dynastie, 



L'espèce de document» dont le notre fait partie et que j’espère faire suivre par deux 
autres de plus grande étendue, est assez connue pour Ira égyptologues d’après les traductions 
des Papyrus analogues par Mr. Chabas, Mr, Birch et moi-mème. Une partie de la première 
page est arrachée et je doute si le Papyrus soit complète à la fin- Commençons la 
lecture: 

]. I. ro-a au ro-a uab au t’t(a) £U au a-ari-a 

.... tna bouche et tua bouche est pitre, mon discourt est lucide et mon agir 

nb-l iwijç uab-kua hr tt-a t'sa bru pui . 

tout est bienfait , je me /xurifir sur mon corps propre jour ce de 

bauk hr 

f cpervier de Horut 


1. 2. wiu-na 

r nhm 

nui ms 

n 

ran-t 

ina tru 

i nbt 

, p ai pris 

soin 

de sauver 

mi* tel né 

iT une 

telle 

it invection toute 

ns'au-t nb-t 

ma u 

n ntr 

nb ntr-t 

nb-t 

X u 

nb 


et attaque toufe 

de lionnes de dieu 

tout déesse 

toute 

de x» 

tout de 

%u femelle 

nb ^r*u 

nb-t 

bon tu -u 

un 

ro-f 

EU 

t’t 

baa-n 

toute de choses 
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célestes Cèloguence des dieux est en elle 

I. 4. mstV-t-f ai tp-f(?) pui n usm n's inst’r-t-f n j- rat . . . 

son oreille à sa tête c'est d' etectrum est muni (9) son oreille par du cuivre 
au nri-f unmi mli-m tafa(P) au ari-f smlii ni h m insim 

ci son oeil droit est rempli de tafa et son oeil gauche est rempli de xtibinm 
s an y na at-f nh ha-t-f nb-t nti ni hun 

fai vivifié son membre chaque sa fxtrtfa de corps chaque étant dans le cerceui! 
ar at-f nb-t tm ha-t-f snb na-mut-u 

est tout membre à lui parfaitement achevé toute /tarifa du corps à lui est saine les veines 

«mai ari st s’eti-t pui p-t m-tn 

proclame oeuvre cef compte filhunjiqtte ce du ciel sur la terre 
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1. 0. mu ois u n-innt nia-kat bnuu ^pr t’sf lata un 

un ici fil s d'une telle est comme Bennu qui crée toi- même placent le» 

ntr-u ra nia m pa ra 

dieux avec ses amuletle» on temple de Ba 

1. 7. at* hra-k pa-ntî m Laut af ru-f asiri ba 

Salut à toi qui est dans le ciel inférieur hier est son nom. Osiris , Ccsvrit 

ntr sati nm m» n mn-t mu n nii nnbu taut 

divin, arrose un tel fils tt une telle <svec teau qui est de t enceinte du ciel inférieur 

1. 8. ht* ubn m p-t m ta . . . bru n mh 

luit la splendeur dans le ciel et sur la terre le jour de CaocatHpllssemcni 

•la ri tnn m» n mnt m hr u ^ft-u smam su 

de 1* oeuvre d’un tel , ne (T une telle , en face de ses ennemis , il massacre lui 
m^crihru 
journellement. 

1. 9. ai nf nk tbutl nu-a-st’rr ^t-u nb bao-tuu nti 

Il est renu, moi Thot , je dissipe choses toutes et actions ma niaises étant 

ai r bai r ma nhiii nu ra ma 

venu pour tomber sur comme sauve soi Ba de son ennemi. 

1. 10. ma nhm su ^nm ma sbauk nui nlini su hr ma si 

Comme sauve soi %hum de Sebak , comme sauve soi H omis de Set, 

ma nhm su tbuli ma baba 

comme sauve soi Thot de Bains. 

1. 11 . ma nhm su rn-l’sf ma pa aftu ^flu a ari-f m 

Comme sauve soi Ba lui-même de ces quatre ennemis, ce qu'il a fait dans 

liaiirt lma(?) pa ^ft nti mh hru unnu tun-tn ..... 

Haurl et t ennemi qui remplit le jour et Cheut'e écarte i pou* 

1. 12 . an s^in ..... n ntr nb-t ntri-t nb-t am*f rn . . na 

pas prévale . de dieu tout ou déesse toute sur lui, car les 

ha-tu-f nb-t nti m ts ... f m baa-p-t 
membres de lui tous sont de grès son .... de roches eé lestes 
CX IX. 1. I. bab £nm ub abut 

qu’envoie yrnum seigneur djbqdos 

gr ^nni nb ka-turt l't amma antu r paik ut au snl» 

car %num, seigneur de Jiaurt dit, que soit apporté à tes amulette » la force, 

mu£ su r n ran ms n mnt 1. 2. au rtai-f 

bienfait e est celle pour la gorge d'un tel né et une telle et il donnait 

mn^t-u nti-r-f ma ss’nnu n ss-t m msnnn n 

les perfections qui sont à lui, comme Irt protection et Iris * avec ta défence de 

nb>t-ba-t m s^t ..... m uunt n-ptak m ar L 3. n 

Scphthy*. et la mouture ..... avec la peinture de Plah , otw tacte «f 

89 
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rs-I nlri-t rn-gnnu res mu ttik ni l'* ot 

Isis ta renouvelée > dans ta demeure du $ud Ceau du nord, avec t arrangement de Jfcit 
r-ha-t st ha-k r-*gru ta-k nb-t na-mu m-ang a mn 

devant elle. Ton occiput fait tomber ton ennemi tout mourant ou vivant , ah un tel 
insu n-mnt 1. 4. fa kr-k ma rn sdmi nf-u pr m gu-ti 

fils d'une telle , lève ta face , voie Ra , sente les soufflet qui sortent des horizons 

ka hu res-u geri sau-u uni 1. 5. ka ku nk 

om vient la déesse du tttd ayant ses amulettes grandes oui vient 4 loi 

ol'i geri mu uab r-uab-kun am su ma a-ari-sn 

la déesse QCl ayant l'eau pure, je suis purifié par elles, comme elles ront fait 
n-atf su ra-hr- gu-ti br na tuu I. 6. aa-u haa^ geft s'au 

leur père Rahartnayfs sur les montagnes hautes de Boa g lorsque naquit 

pa-nihi-ur nli pa gint il anr n U* tn-kal gpr-f 

le Mehur , fut le trentaine de mains de pierre de grès devant son créateur. 
1. 7* ak pa-ntt in rostA ni usg aa mgrau in na nti 

Ah celui qui est en Rosta dans la salle grande de gr«u avec ceux qui sont 
m ttu m na-nti m abt ntl iu an ntl 

en Taltu , avec ceux qui sont en Ahydos , ceux qui sont dans Héliopolis , qui sont 
m bakaptah nli m 1. 8. unmi nli m bn-ur nli m 

dans Hakapiah t qui sont en Ucrmopolis , qui sont en Haur , qui sont en 

sutnnnse ntl m sgm nti m p-t nli m ta 

Sutennensc, qui sont en Panopolis, qui sont au ciel, et qui sont sur ta terre , 
nti m rs nli m kri-sn nli m ntr-ha-sn 

qui sont dans le sud, qui sont dans leurs sanctuaires , qui sont dans leurs temples, 
L 9. amu hr-tn mn ms n-mnt nhxn su ma kkr ma ab 

avec vos visages est un tel , fils d'une telle, sauve lui de ftsim , de soif , 
ma bal ma a . . . i ma hf n ntr nb 1. 10. nteri-t nb ma ab-u 

de combat , de de serpent, de dieu tout déesse toute, de contrariétés 

nb gui-u nb gui nb «gm nb-t an gpru tVu 

toutes , d'esprits tous , esprits femelles toutes, maladie toute, pas existent paroles 
nb-t mstm-sn r-f mok 1. 11. pa mn ms n-mnt m-aput n 

toutes de leur haine contre lui, oar le tel, fils d'une telle, est le héraut de 

ra ai-n-f br ma* sgt su m-ss’u u pib bu m-apt n 
Ra, il est venu pour setrnr Se^et, lui est esclave de Pt ah , lui est héraut de 
ntr nb ntri nb-l su m t‘t 1. 12. snai n-tbuti mn 

dieu tout, de déesse toute, lui est d parler le discours de Thot, un tel, 

ms n-mnt rg af-tu s’tau pa nli in an au gltn-u 
fils dune telle, connaît Us caisse mystérieuse qui est à Héliopolis cl les choses cachées 
nbl an an-nf stp-u pn 

toutrs de Héliopolis , il a apporté bandeaux élus ces 
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La caisse mystérieuse Oc lléliopolis est connue par le rituel et les Itaudeaiu s(p ou élus 
sont notés dons des papyrus divers. 11 n'y a pas une chose qui facilite la traduction de 
notre texte, mais pour mieux le comprendre nous donnerons la traduction suivie ci-jointe: 
b ..... , ma bouche est pure. Mon discours est Inaide, toute mon action est bien 
•faite, je me purifie moyennant mon propre être, au jour de l'épervier de Bonis. J’ai pris 
•soin de sauver un tel, fils d’une telle, do tonte invection et de toute attaque de lionnes, do 
■tout dieu, de toute déesse, de tout mâle, de toute %u femelle, de toutes choses. Sa 
•bouche est ouverte avec un instrument fabriqué des roches célestes, et l'éloquence des dieux 
■ est en elle. 

Son oreille a sa tète est d^fiefnun, son oreille est muni de cuivre, son oeil droit est 
rempli de (a/a, son oeil (gauche) est rempli de sribinm. 

J’ai vivifié tout membre à lni et toute partie de corps. Dans le cercueil tout membre 

est achevé, toute partie de corps a lui est saine, h* veines sont Cet note proclame 

ce compte litliurgique céleste sur la terre. 

Un tel, fils d’une telle, est ainsi comme Bcuhh qui crée soi-même 

Les dieux le placent avec les amulettes (*nr son corps) dons la demeure de Ra. 

Salut à toi qn! est dans le ciel inférieur, hier est son nom. Osiris l’esprit divin arrose 
un tel, fils d’une telle, avec l’eau qui est de l’enceinte du ciel Inférieur. La splendeur luit 
dans le ciel et sur la terre, le jour de l'accomplissement de l'oeuvre d’un tel, fils d’une telle, 

en face de ses ennemis; il les massacre journellement 

Moi, Thot, je dissipe toutes choses mauvaises, étant venu pour tomber sur ...... 

comme Rn se sauve de son ennemi, comme ^num se sauve de Scbak, comme Horus se sauve 
de Set, comme Thot se sauve de Baba, comme Ra se sauve lui-même de oes quatre ennemis, 
oe qu’il a fait dans Haur, et l’ennemi qui remplit le jour et l’heure. Ecartez vous! 


Pas prévale la de tout dieu ou toute déesse sur lui, car tous les membres de 

lni sont do grés» son de roches célestes qu'envoie £iium, seigneur d’Abydos, car 


£num, seigneur de liaurt dit, que soit apporté sur tes amulettes la force bien faite et cela 
pour la gorge d’un tel, fils d’une telle. Et il donnait les perfections qui sont h lui, oomme 

la protection (?) d’fsis et la défense (?) de FSephthya, la moulure (?) de .’ avec la 

peinture de Ptah, avec l’acte d'Isis, la renouvelée, dans U demeure du sud. et la fleuve du 
>ord , avec l'arrangement de Neith devant elle. 

Ton occiput fait tomber tout ton ennemi, mourant ou vivant. Ah! un tel, fils d’une 
telle, lève ta face, vois Ra; sente les souffles qui sortent des horizons. Oui, la déesse du 
sud vient, ayant ses grandes corroborations. Oui la déesse Ol’i vient ayant de l’eau pure. Je suis 
purifié par elles, comme elles l’ont fait leur père Ra Elarma^is , sur les hautes montagnes de Baa;g 
lorsque naquit le Mehur, la trentaine de mains fut de pierre de grés devant son créateur. 

Ah! celui qui est en Resta, dans la grande salle de ^ran, avec ceux qui sont en Tat, 
avec ceux qui sont en Abydos, ceux qui sont en Héliopolis, qui sont en llakaptah, qui 
sont en Unnu, qui sont en Ilanr. qui sont en Sntenncnse, qui sont en Serein , qui sont 
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au ciel , qui sont sur 1a terra, qui sont dans le sud, qu! sont dans leurs sanctuaires, qui 
sont dans leur» temples, un tel , fils d’une telle, est arec tos visages. 

Sauve lui de faim, de soif, de lutte de tout reptile de dieu ou de déesse, de toutes 

contrariétés, de tout esprit mille, de tout esprit femelle, de toute maladie. Pas eiisteul 
toute» paroles de leur liaine contre lui. 

Car le tel, fils d’une telle, est le Iteniut de Ra, U est Tenu pour servir Se;çct, lui le 
serviteur de Ptah. C’est le héraut de tout dieu et de toute déesse, il prononce la procla- 
mation do Tliot. Un tel, fils d'uno telle, connaît la caisse mystérieuse qui est k Uéliopolis, 
et toute» choses cachées de Uéliopolis. Il a apporté ces bamlcaui élus. 
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Planches CXX à CXXV. 

Texte magique de la XX“" dynastie. 


Le Papyrus contient trois pajjet au recto et trois au verso , la première partie eu est 
perdue et les fi premières lignes écrites en rouge sont totalement illisibles , comme Mr. 
Rossi me Ta communiqué. La ligne & a conservé le commencement d’une phrase; 

su tu uti n osiris-ymti-amut I. 6. ur bapu m pa 

royal ordre Osiris-résideni de V ouest le grand, enveloppé dans la demeure de .... 

hbs r s . . . . m rosta s . . . . ba-k 1. 7. ^nti r S£t 

habillé pour « Rosta ..... ton a me ..... naviguant à la campagne 

aa ru yr tr mu mut y-al-u m 

<T /éaru ..... pour détruire la mort mâle ou fetnelle , les choses ruineuses avec 
mu nb hsbu br-rn-f 1.8. ...nb nlr usiro-u ntr-t aairo-u 

mort foute , évaluée selon son nom . • . tous les asiro des dieux et les asiro des déesses 
m inu ..... m mu tp-f m mu ari-ti*f m 

avec la mort ..... avec la mort de sa fête, avec ta mort de ses deux yeux, avec 

mu n-^t-f m mu n*atu 1. 9 n agu 

la mort de son ventre, avec la mort des maladies pestiférés ...des inflammations, 

mu n ay'ii-u m mu n-*k n-ra m mu 

la mort des inflammations avec la mort de rentrée de Ra, ave e la mort 

n-at m bru m mu n . . . . m mu n manu 

de f heure du jour, avec la mort de ... . avec ta mort des terres élevées ..... 
I. 10. m mu n hfu in mu n bunuroi-u in mu n mau 

avec la mort du serpent, avec la mort des chemins, avec la mort de terre 
nb in mu n-tbu 1.11.... ni mu n £nt-u(P) 

toute, avec la mort de la plaie frappée .... avec la mort des choses ruineuses 


nb m 

mu y^tbu 

m 

tb m 

mu 

n 

krs 
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tru-f m mu 1. 2- ufi mu u au s’m ni mu 

ses orteil*, crue© la mort du poumon , la mort de ne pat marcher , avec la mort 

«Ut mu al m mu nl'ih-u m mu n abhu 

de* fesse s {J), la mort du dot, avec la mort de* mâchoires , avec la mort de* dent * 
1. 3. m mu n asW m mu n a*iro nb m mu u ;çiira nb 
avec la mort et us' as' avec la mort d ctfi’ro fout, avec la mort d'ouvrier tout, 
m mu n bâti m mu n ht m mu n phu-f 

avec la mort de C estomac, avec la mort du coeur , avec la mort de sa partie postérieure , 
1. 4. ni mu n nha-u ni mu n kakaP m mu 

avec la mort des sycomore* , avec la mort de* plante* kaka, avec la ntori 
n • . • u ub in mu n sim-u nb m mu u 1. 5. l'ai a 

de tout, avec la mort de herbes toute*, avec ta mort du mari qui 

ar ni m hm-u t’s m mu n pshu n rt-u 

fait la aux fetmne* et en sen* inverse , avec la mort de Ut morsure <T hommes, 
m mu n-pshu n maau nb 1. 6. in mu n pka nwnu 

avec la mort de la tnoi'surc de lion tout , avec la mort de avec la mort 

D'iui ba-u m mu n ni-ha-u m mu n i^m*a nb 

de* masse s, avec la mort de ce qui surpasse , avec la mort de maladies toutes, 
m mu n hrpu m mu n «bu n apt-u m mu u 
avec la mort du plonger, avec la mort de* groupe* et oies, at*cc la mort des 
I. 7. sb-u n trpu nb m mu n *X.*X, m mu n 
groupes d oie* iurpu toutes, avec la mort de se dépêcher, avec ta mort de 

bakt mu n 1. 8. rt-f m mu n it-f ro mu 

ki tnort de ses pieds, bwc Ut mort de sa main, avec Ut mort de 

nbt m mu n Imu nb m mu n anr nb in mu 
toute, avec la mot'l de coupure toute, avec Ut mort de pierre toute, avec la mort 
1. 9. bai in mu n %t nb m mu n knu-f m 

de tomber, avec la mort de bâton tout, avec Ut mort de son privation , avec 
mu n at'ai mu n bku mu n-bkr-u m 

ta mort de Ut mort de la mort de oeux qui souffrent de faim , avec 

mu 1. 10. n abu-u m mu u t^-u m mu 

la mort de ceux qui souffrent de soif, avec Ut mort des ivre», avec la mort 

ajrru iti mu n ^ddi mu u bai m 1. 11. uur 
du tomber, avec la mot'l de nouricc la mort de tomber comme enceinte, 

mu n nu m mu ms ka-u-f m mu nb 

la mort de défaillance, avec la mort en offrant tes offrandes, avec U» mort toute 
Xpr pu n nti-u rt-u utr-u 

ocootioNMiff/ celle-td les êtres , le* homme*, te» dieux. 

CXXII. 1. 1. soi aru-f sni am-st nk nbt mn ms n mnl 

Passe la forme de lui, passe la fonne d elle, entre tout tel, fl» d'une telle, 
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ar ut’fau trtu jçlt I. 2. pft mu mut £al-u 

s’il tarde est détruit ennemi cet la mort mâle et mort femelle et les choses pernicieuses, 
ka ptî-l p^au-st ka n-ta pua-f m s^m 

oui r ennemi du ciel, il se sépare de cela , oui F ennemi de la terre il émerge avec force, 

I. 3. ka in uaa n lilt-u n rnpi-t-u n au rta-tu 

oui il navigue dans ta barque des millions (f années pas est donné 

mu n nli m tbu au kras-tu nti m abtu an 

tenu à celui qui est dans le coffre, pas est embaumé celui qui est à Jbijdos , pas est 
hapu-tu nti 1. 4. m tlu an aru ajjr-u n nti m 

enveloppé celui qui est à Tatlu, pas on fait les choses nécessaires pour qui est à 

an an rta-tiniu-lu m nai-u ro-u-pa-u an ulnnii-u 

Héliopolis, pas sont données des offrandes dans les temples , pas sont présentées les offrandes 
rgi-n m lib-u-su nbo n-na-u ntr-u nb-u tr £iium-»u 

aux tunes purifiées dans leurs fêtes toutes aux dieux tous, depuis s'est joint 
mu mua yft xjl t'ai t’ai 

une mort màlc ou femelle , m» ennemi mâle ou femelle , un méchant mâle ou femelle 
£Bt-u m at-u pu uin ms n mut m ha-tt-f-pn 

tes choses mineuses à membres ces d'un tel, fis et une telle, A ses parties du corps, 
ro-at-u-f-pn apt-n ^at*u ar su tr-tu f rua-tu-f 

« ses tnctnbrt* sont ces choses ruineuses, si cela est détruit par lui , séparé par lui 
m at-u nb n mu ms n-rnnt un pc-t mn-ta 1. 7. br s^nnu-st 

des membres tous d'un tel, fils d'une telle, est le ciel établi sur ses quatre supports, 

ta-pn mu ha-nf tata-tu mu u nti ni 

cette terre est établie , il se tient debout , est donné Feau à celui qui est dans le 
tbu kras-ta nli m ablu 1. 8. haputu nti m 

coffre, est embaumé celui qui est A jébydos est enveloppé oelui qui est à 

tlu ar-tu a^r-u n nti m an utnnu-u 

Tattu , sont faites les choses à celui qui est d Heliopolis , on prépare des offrandes 
m -nai-u ro-u-pa-u ulnnu-u L 0. r £** u bb-u-so nb-u ntr-u 

dans les temples, on offre aux âmes purifiées dans leurs fêtes toutes, aux dieux 

nb-u m-tr pr mu mtt-t ^ft 

/<>•«, depuis que sont sortis la mort mâle ou femelle , Fennemi mâle ou femelle , 

t'ai t'ai £at-u br ta m at-n pu nb 

le méchant mâle ou femelle les choses ruineuses sur la terre de membres ces tous 
L 10. idd ms n mn*t 

<fa» tel, fils d unnr telle. 

Le texte ne présente par des difficultés sérieuses, il s'agit de l'expulsion des démons 
qui causent le malheur aux mortels. C'est dans les deux premières pages que la mort est 
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pcrsoni fié*? comme démon, avec des noms divers d'après les maladies qui sont la cause que 
l'individu succombe. Kilo est invoquée et appréciée scion son nom; tantôt c’cst la mort qui 
réside dans le» yeux, tantôt la mort qui réside dans le ventre ou qui e*t entrée par le 
coup d'un b&ton ou d'un glaive. L'individu est comparé avec Osiris succombant, et c'est 
moyennant le mythe connu de oo dieu, que tontes les allusions se font aisément comprendre. 
Le mot est nouveau, c'est une réunion do choses mortifères, ou perni- 

cieuses ; on le rencontre apres l'énumération des noms do démons connus qui obsèdent Tin* 
dividu malade. 

La traduction suivie se lit: 

1. 5. Ordre royal d’osiris résidant de l’ouest. 

I. C. le grand enveloppé dans la demeure de habillé pour se rendre à Resta 

; ton Ame 

1. 7. naviguant vers la campagne d 'Âam pour détruire la mort môle ou femelle, 

les choses ruineuses , avec toute espèce de mort, évaluée selon son nom ..... 

1-8. ..... tous les J > wro des dieux et les Asxi'o des déesses avec la mort de 

sa tète, avec la mort de ses yeux, avec la mort de son ventre, aveo la mort de» maladies 
pestiférés, ..... 

1. 9. avec la mort des inflammations, avec la mort de l'entrée de Ka, avec la mort de 
l'heuro du jour, avec la mort des terre» élevées, ..... 


1. 10. avoc la mort du serpent, avec la mort du chemin, , 

la mort de toute terre, avec la mort de la plaie frappée 


.lents 


1. 11. avec la mort de toutes les choses pernicieuses, avec la mort frnpéc avec le bronze, 
avec la mort du dompter, avec la mort du non dompter, avec la mort du tomber de la 
muraille, avec la mort du nager, avec la mort occasionéc par le bAlir, la mort de ses or- 
teils, avec la mort du pouwou [ ^ f ^ ovuxj, pulmo, I oiseau symbole de la 

palpitation), avec la inort du non marcher, arec la mort des fesses la mort 

du dos, avec la mort des mâchoires IA pr (Brugsch, Dict. den/*) % avec la mort des 

dents Lf , avec la mort avec la mort de tout jitiro , avec la mort 

de tout ouvrier, avec la mort de l'estomac, avec la mort du coeur, avec la mort de sa 
partie postérieure, avec la mort des sycomores, avec la mort des plant» kaka y avec la 
mort de toutes espèces de liquides, avec la mort de toutes espèces d'herbes, avec la mort 
du mari qui In fait aux femmes et réciproquement, avoc la mort de la morsure d'homme», 
avec la mort de la morsure de tout lion, avec la mort de peka , avec la mort des grands 
nombres (?), avec la mort de oc qui surpasse (?), avec la mort de tontes maladies, avec la 
mort du plonger, avec la mort des groupe* d'oies, avec la mort de tous les groupes d’oies 
de l'espèce / urpu (^|j~ shu, comp. mon étude sur le chapitre 125 du Rituel funéraire), 
avec la mort de la hâte, avec la mort de bakl, (le déterminatif des 
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membres du corps p manque et la mot est tout nouveau), avec la mort de ses pieds, avec 

la mort de sa main, avec la mort do toute arec la mort da toute coupure, 

arec la mort de toute espèce do pierre, arec la mort du tomber, arec la mort de tout 
bâton , avec la mort de sa privation, avec la mort de al*ai, , la mort de beku 

;aL , la mort do ceux qui meurent de faim, avec la mort de ceux qui meurent de 

soif, avec la mort des ivres, arec la mort du renversement, avec la mort de nourrice, 
arec la mort du tomber oorame enceinte, arec la mort de dêfaillanoe, avec la mort en ap- 
portant scs offrandes, avec toute espèce de mort que les êtres, les hommes, ou les dieux 


Passe les formes de lui, passe les formes il elle. Toute personne, fils d'une telle, cuire, 
s’il tarde cet ennemi est détruit, la mort m&lc et femelle et les choses pernicieuses. 

Oui, de l’ennemi du ciel il se sépare. 

Oui, il émerge l'ennemi de la terre arec force. 

Oui, Ü navigue dans la barque des millions d’aunées. 

L’eau h celui qui est dans le coffre nV*t pas donnée. 

Celui qui est à Abydos n'est pas embaumé, celui qui est à Tattu n'est pas enveloppé, on 
ne fait pas les choses nécessaires pour celui qui est a Héliopolis. Les offrandes dans les 
temples ne sont pas données. Pas sont offerte* les offrandes aux Ames purifiées dans toutes 
leurs fêtes, ni à tous les dieux, depuis s'est joint une mort ranlc, ou femelle, un ennemi 
mAle ou femelle, un méchant mâle ou femelle et les choses pernicieuses à oes membres d'un 
tel, fils d'une telle, à scs parties du oorps. A ses membres sont les choses pernicieuses. Si 
cela c*t détrait par lui et séparé de lui, de tous les membres d'un tel, fils d'une telle, le 
ciel est établi sur ses quatre supports et la terre est établie, elle se tient ferme, l’eau est 
donnée à celui qui est dans le coffre, celui qui est à Abydos est embaumé, celui qui est à 
Tattu est enveloppé et les choses nécessaires sont faite» pour celui qui est à Iféliopolis. Il 
y a des offrandes dans les temples, des offrandes aux Ames purifiées dans toutes leurs fêtes 
et pour tous les dieux, depuis que sont sortis la mort mâle et femelle, l'ennemi mâle et 
femelle, le méchoui mâle et femelle, les choses pernicieuses , sur la terre, de tous ocs 
membres d'un tel, fils d’une telle. 

Le revers du papyrus parait d’une autre main, mais U est de contenu analogue. La 
moitié de la première page est perdue, aussi plus d'une phrase est devenue fragmentaire. Le 
premier groupe a nommé quelque déesse ou serpent, ann-tph-t, dans la caverne nii'hr-pk, 
étant dans la pka . HôUcnthor Brugsch, Dict. , p. 51 fi. 

1. 1. -rtai-f su malin u rnayru atf-sl 

il donne lui La couronne du justifie en présence de son père 

I. 2. nti ni nbu-t ntr-u nti m mu mania mai n-na 

étant en orient. Les dieux qui sont dans teau de Marna venez « vos 

tiriti-u-tn stin-tn i*t 1. 3. £pru usr-f au ar n sb 

places de réunion , entendez ses paroles existe sa richesse, est fuit par Strb 
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n thuti m as-t ni nakh m t't • . . nt sutn pa 
et par Thot, dan s le siège de C éternité par la parole ..... ..... »... 
m r-ro-u 


1. 4. ntr-kr-l n uontr a. u. s. un ron ms n mut a-ot* 

du souterrain divin cT Unnofris v. s. f est un tel* fils <T une telle t transporté 
n aux an ph su s'ai ..... I. 5. ..... rm-hr-gu-li 

à la vie, pas opprocke lui la vulnération ..... ..... Ma Hurma^is 

nrui-u sn-u n inn nis n-innl ni nlf ua ma ta m ntf 

font les amulettes futur un tel, fils (Tune telle. Jist lui un de vous, est lui 

1. 6. bauk far n mah ua am f au-f ma hunau pui sa 

un ê per fier de Horus <T aune une avec lai, il est avec adulte cet fils 
hathr-t au hk s^t ). 7. hr shrau ^uti au-f pri in 

de Hathor et régent de la domaine en effrayant les horizons , il sort avec 

na-u ms*u n nn sa 

les fils de Jfun lui 

1. 8. nn sa-u-f nmu £U-n l«li n sp ntr-u rib-u 

iei amulettes redoublent les protections millions de fbis t les dicujc tous 

lir tp-u br stm sin 

pour des têtes pour entendre t image 

1. 9. ur thuti ar inak at-u n mn msu n rant 

vénérable Thot fait la protection des membres tT un tel, fils cf une telle, 

in nlf sa ua msu m xpru-f 

est lui fils ttn né dans ..... U cause 

1. 10. ntl mh bru m an ak-f mn liri prt-s 

étant remplissant le jour à I/cUopolis il entre le siège supérieur , elle sort 
mn X r * m-ntu-f ma 

du siège inférieur lui est comme 

I. 11. io ntuf ari aa-u m as-i aau uru ami 

est lui le gardien des portes du palais du grand des vénérables à 
an in niuf lai sjç «ri s'u . . . . . 

HcUopolis, est lui iïmage dessine et sculpté du dieu S'u 

I. 12. h'etau-u ui-â’tu ... an r^lu rn-f t'sf un-f am-lala 

secrètes ..... pas est connu son nom de lui même, il est à donner 
lib-u bfnu n rupi-t 

plusieurs centaines de mille tt années 

1. 13 nlf. nb nli an r^lu bu-f am tau n 

lui le seigneur, étant pas connu sa place où il est, le vêtement cf 

mn ms n-mnt nbmu-k su ma ro nb-t psb-t 
mis tel, fils d’une telle, sauve lui de reptile tout mordant. 
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CXXIY. 1. 1. an s^m-tu am-f rn-ntf s;çt an ss'tu-f r-f 

Pas U est vaincu par lui , lui est Strict, pas il est attaque parlai , 
m-ntf ut aa phti a mu znu-t m ari al r 

lui est Set , le grand vaillant. dh! mort mâle ou femelle qui fait aller contre 
ran nu ri-innt m nfi-u rn-sbi-u 1. 2. m-s’mi-u ni ..... In 

«m tel, JUs d'une telle , en souffles mauvais et ardents avec vos 

m-ubt-u sbb-n pr m ro n ara-t m pr m 

avec les étincelles brûlantes , sorties de la bouche de VU meus, avec le feu sorti de 
ro n bit m na nfr-u pr ra ro n an 

la bouche de Beset, avec les étincelles sorties de la bouche de Se%et **' 
!. 3. bu-tn r-f an 8£in-tu nm-f r-lifla r-ubn s'u 

allez, pas contre lui ne prévalez pas sur lui au matin pendant le jour au midi 
r-t’l smaî-f n-ra an pri jjr-u nb ban-luu hr-r-f 

lorsqu'il pmnonce sa demande à Ra, pas sortent choses toutes mauvaises contre lui, 
r-ari ast-u 1. 4. m auf-u n-tnn ms n nm-t ari ba 

pour faire des sièges dans les chairs d'un tel , fils tt Mue telle, U fait urne 

nbt abl X r X r ' u pni*k rnliu s-rt-f tai-k suh ra-ari 

seigneur de Varient les souffles de ton nid, il fait prospérer ton oeuf, faisant 
amu auf-u nbt apu-u 1. 5. n-tnn ms n mn-t 
cacher les chairs tous ces d'un tel, fils d une telle. 

maki ari-f £prau-f ni hr nb n-ta ur 

Car U a fait sa transformation en Horut d'or du sanctuaire. Le grand 
«ma m pa ra m pa ntr a-rta-t’t a-babu-a rua-kua 

offleier dans la demeure de Ba, en le dieu qui parle et qui m'envoie. Je me sépare 
1. 6- hr f s’u sh n sa-a munsma-u auf-u nt-mn ms 

de lui- f absorbe la jointure de mon fils mangeant les chairs d'un tel, fils 
n-mnt a s^m-u nb nti hr cnn ms n mn-t an 

d'une telle. Ah J maladies toutes étant d un tel, JUs cC une telle , pas 
sa-u-k ani-f m ^num-u an 1. 7- hknnui-kua ro at-u-f m 

sont tes amulettes sur lui, en architecte pas je travaille dans scs membres en 
shannu m-ari as-t-k ni am-f ro-pu au-a hr rta (?) ka-k 

travaillant de faire ton siège là où il est, ou bien je suis d donner ta forme 
bna samu-k m-tr t't-kua 1. 8. tim-roti^-kun hr pa tbb n aali 
avec ton image. Depuis fai dit, je suis bienfait, plus le . . . . . de la lune, 

un-f knt au-a hr roh un-f ht] tu au-a hr st% 

U est irrité et moi je suis à remplir, il se repose et moi je suis d délier t 
au-k ak r-ta-pe-t 1. 9. au-k hr amu sau-u nb-t nti Akb au-k hr 
tu entres le ciel tu es d manger les étoiles toutes qui brillent , tu es ri 

hms-tu r pa autn au-k ha-u rt-u nti am-f 

être assis sur le sol, tu projettes les membres des hommes qui sont sur lui. 
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au-k hr j^ri-tt r ta *t am-k 1. 10. jçtbu tp n aau-u 

tu es à mettre ta main sur la contrée, par toi est abattu ta tête du bétail 

nbl ntt rnn st au-lu oh-k br spr pa iurua au-k hr rta 
tout qui est sur elle, tu t’es placé sur te bord de ta mer, tu es à donner 
mu rmu-nb nli ain-f ka tatii-k n-ta 1. 11. s’ini-u 

ta mort à tous tes poissons qui sont en elle , oui tu donnes de la chaleur 

u pa-ra hrj^ull ntt hr u&’a pa-tp u aau-u ni ra-t ar 

du soleil Harmayis qui est à avaler ta tête du bétail pendant te jour, si 
hu-k r-thau-tu-f r-ari-r» 1. 12. Ip u krh r-^l 

tu marches pour qu*il soit vexe , soit veillant au commencement de la nuit , soit au 
abu n mtr au-lu-hht-k ntr-^r m-tutu u^a^ pai-k a&î-u 

contraire au midi . Etant à rechercher le ciel inférieur, (u visites ton tombeau, 
nli lu-k ni-^nnu-f 1. 13. ni-lutu-tm-rla £t-k m-tulu-tm-rla 

quand tu es dans son intérieur ne p te pares peu ton navire, ne donnes pas 

»'abln*k nf-u ui-lulu-rta a a h r-k ni ta-pe-t au tl r-k ni 

ton mat de vent, places la lune pour toi dans le ciel et Set futur toi sur 

sl-u nmk 1. 14. nui ni» n nm-t abl pui ami ha 

les roches, car un tel, fils d'une telle, csl le poisson abl, celui à la proue 

uaa ra x r m 1,1 ^ B'ntnat n tlin-t-u uo-f r-jça n-ab 

de la barque de Ra, car est lui le nain de Tahen, il est du ventre de Seb, 
nt hr-tn r-f 
JVcith fi peur de lui. 

CXXV. 1. 1. ntf £prr pui ami aft n-tnhu ba-f pu ba 

Lui est le scarabée celui avec 4 ailes , son âme cet est tante 

n os-irl pa nb Uu ba-f pn ba ra m-nlf br tfi-u 

tFOsiris, le seigneur de Taitu, son âme cet esttâme de Ra, lui est chef des 

ntf pa aft bauk n-nb 1. 2- ami n bn-t uaa n ra br 

lui est te 4 doper tiers dor, étant au devant de ta barque de Ra, pour 

a ri maki-ta-f as' r-pc-i ka us’b-sn n-f a»’*f r-lan-t 

faire qu'il soit soigne, U crie vers le siel, oui, ils répondent à lui, il crie vers C enfer, 
la us’bt-tn-n-f omsta luipu tau-mulf 1. 3. kbh-snnu-f ka tata-lu 

oui ils répondent à lui, Jmesta, Hapu, Taumutf Aetthusennuf, oui, est placé 

ba-f r-p*t r-tau-t au ma mûri sa nun 

son âme dans le ciel , son corps dans r enfer, il est comme Otiris fis de Jïun, 
tilr»n m p-t mh-t ntr-u n pe*t ab-t inai il tnn m» 

les dieux du ciel du nord, les dieux du ciel de l’orient, viennent à un tel, fils 
n inn-t I. 4. nt an ul’a n br n-f ;çrl il 

d une telle pour apporter le salut de Noms à lui , les choses de Set 

n-f a-rta iitr-u an );u-u r-ast-sn aku m-htp-u 

ùlui , leplaceut les dieux duns leurs kl^K dans leurs tombes , il entre en paix r 
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pri m Ltp-u an ;gr*f U 1. 5. an nlr nb ntr-t nb 

il tort en paix , pat lui et l tenu le bras par dieu tout, ou déeue toute , 

t’ni nb l'ai-1 nb mak au uiiu at-u nb n nui ms 

méchant font , méchante toute , car pat sont les membres tous tf un tel , fils 

n iun>t s'u-m ntr tp-f m ru msl'r-f 

tf une telle , sans la ressemblance divine , sa tète est comme de Ha , son oreille (comme) 

bu nb Uu ari-t-f muni m nbn-l K 6. nri-f 

de rùine seigneur de Tattu , sort oeil droit comme de Jfeben t ton oeil 

abi ni ol*i sp-f m-br nrau-u spt-f /ri 

gauche comme tf Ot'î , sa tecre supérieure comme des Ara h, sa lèvre inférieure 

m tirl nbb-t-f in urlikati pai-f £p«* unrni m 

comme de la deesse ürt, son cou comme de Urhckau , «a cuisse droite comme de 

hr pni-f smhi 1. 7. m-st nlî-f iha nui tu tr-u-f 

//or ut , su gauche comme de Set, son échine comme de JHentu, ses orteils (?) 

hr-unmi s’il pni-f tmu obi m pçnau Atuin-f ma 

droits comme de S’a, scs orteils gauches comme de /onsu , son crâne comme de 
s x i p^rrof m bonu p^pr l’sf kabu-f ni 

Se/ et , son comme de Kennu qui «liée soi même , sa coude comme 

1. 8- mm m*-u utr-u fnl-f m Ihut! hali-f m 

de A un qui enfante les dieux , son ne* commode Thot , son estomac comme de 

xpra fthW-f fip^m n kmai-u ta rpat-n n alî-f 

y opéra , joi» gosier (f) comme de Se /cm de ..... les vertèbres de son échine 
m sati anktii tf m asîri 

comme de Sali et jinuke, comme tf 0 si rit, 

1. 9. Abb-f m ap-hr pai-f , . . . u m paut nlr-u 

son dent comme de Jphcr'u, son comme du cercle des dieux 

au pai-f ki ..... m paut ntr-u ntV-u /i-( m 

grands , ton autre ..... comme du cercle des dieux petits , son ventre comme de 

nt nbt «ni an s'in . . . f mu U'ut-f 1. 10. m £t-f 

Keith, dame de Sais. Pas dans son ventre, 

m mst hapti tanrautf kbhsonuf ph-ti-tu-f kb bannu-f 

comme tf Jmsct , Na pu , Taumutef , Kebhtennuf, sa vaillance est Aeb, son phallus 
m pmm ka mu-t-f tai-f ran-f unmi 

est comme de X l num * fécondateur de sa mère, sa Jambe supérieure de droite 

ni as-t tai-f 1. Il- mnu «rahi ni ha-t-hr pthau-f 

est comme <ï/sis , sa jambe supérieure gauche comme de N ai h or , ...... 

m . . . . I nt’hn-f m nfrtmu kakapu n rt-ti-f 

comme de sa mâchoire comme de Kofretum, la plante de ses deux pieds 

ni sb atf ntr-u an /tn su gr-u 1. 12. nbt ban-tuu 

comme de Seb, père des dieux , pas maîtrisent lui choses toutes mauvaises 

42 
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an liai »£tn nb-t br-r-f in ntf ba ur sa ra hr as-t 

pas tombe Maladie foute sur lui , est lui f à me vénérable fils de Ba sur le siège 
1m un-f m pc-l hua ra ol-n-f taui n unnfr 

de Tntn , il est dans le ciel avec Jta , il anxtnge le ciel injcricur pour Unnofcr , 
a u « 1. 13. r-rla mlii-u ortu-ht s-l»tp ht n 

v. s. f t donnant des vents du nord au coeur tranquille , pacifiant le coeur par 
nbm-ii arî-f nbn s'il in £iiti nbli nt p-t hlp-u 

des chants , il fait luire ST u entre les hot i ions de Carient du ciel , il (le) fait reposer 
in £ii ti unini nt p-i 1. 14. r-rla auh m p-t rs 

dans les horizons occidentaux du ciel , plaçant la lune dans le ciel du sud % 
nn r Z lu smu-f 
pas est connu son image. 

k-t tliutî IiaIiu uni rn-f pn n liabu nri 

Une autre. Thuti , qui envoie les vénérables, est son nom, celui de Cibis , qui fait 

as-t n ta ntri r pni-st 

le siège pour la déesse sur sa . . , , . 

Voici la t nul uct ion suivie avec le commentaire des mot» nouveaux ou renia rquables. 

• Il lui donne la couronne du justifié en présence de son père étant on l’orient'*. La 
couronne de la justice fut méritée après le Jugement. On la trouve parfois sur la léte des 
momies p. e. sur trois exemplaires de momies du musée de Leide; la vignette du chapitre J9 
du Rituel nous la montre, et et; chapitre sc rapporte à celte couronne. » Dieux qui sont 

• dans l’eau de Mania (q ^*^ t!,an S sacré de Memphis) , venez a vos places de réunion 

entendez scs paroles, sa richesse existe, elle est faite par Scb et par Tliot 

• dans le siege de réternité par la parole " suivent de» signes illisible» pour moi. «Du 

i souterrain divin d’Unophris, v. s. f., un tel, fils d'une telle, est transporté a la vie, la vtil- 

• ncrnlion ne l'atteint pas. 

et Rn Harma^is font les amulette» pour un tel, fils d’une telle 1 '. 

parez mon étude sur un rouleau magique; ce sont les corroborations de toute 

• Il est un des vôtres. Il est .... lcpcrvior de Horus d’une aune (de bailleur) est 

• avec lui, il est avec ce fils adulte de liatlior et régent de la domaine ) cnof- 

• frayant les Horizons. Il sort avec le» fils de Sun. Lui sus amulettes redoublent 

ale» forces protectrices des millions de foi». Tou» le» dieux pour entendre l’image 

t vénérable. Tliot prend soiu des membres d’un tel, fils d’une telle. Lui est un 

• fils ne dans Il cause ..... remplissant le jonr à Héliopolis, il entre le séjour 

• supérieur et elle sort du séjour inférieur. Il est comme Lui est le gardien dis# 

• portes du palais du grand des vénérables a Hcliopolis. Lui est l’image dessiné et sculpté 



espece. 


.a» tous-o 


le» mystère». Son propre nom n’est pas connu. 

•11 donne des millions de centaines de mille d’années ..... Tas est connu le lieu où il ré- 


•side, le vétomemcnl ( 


Comp 


. Birclt et Brugsch, Dict., p. 1G0C clothes, weiter 
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• Manlcl) d'un lel, fils d’une (elle. Sauve le de tout reptile mordant. Pas il prévale sur lui, 

• car il est Se^et, pas il est attaqué par lui, il est Set, le grand vaillant. Ali! mort mâle et 
«femelle, ne fais pas aller contre un tel, fil* d’une telle, des souffles funestes ( 

• ardent* ( kW f=1 ) on tous armant (?) d’étincclles ^ Brugsch, Dlct. , p. 251 

■ consumer) brûlantes ( 41m ml i sorties de la bouclic de l’ilracus, avec le feu sorti do In 

«bouche de Bcsct , avec les étincelles Brugsch, p. 760) sorties de la bouche de 

>$e^et. >e marchez pas contre lui, ne prévalez pus sur lui, au matin, au clair du jour {nu midi) 
«prononçant s* demande a Bn. Pas tombent toute* chose* mauvaises sur lui pour faire sièges 
«dan* le« clinjrs d’un tel, fils d’une telle. L’âme seigneur de l’orient produit des vents déli- 
«cieitx ( ^ j|j ^ >^> ) sur ton nid, il fait prospérer ton oeuf. Il fait cacher tous ces chairs 
«d’un tel, fils d'une telle, car il fait la transformation de l’épervier d’or de l’adytum, le 
«grand officier de la demeure de Ra et du diou qui parle et qui m'envoie. Je me 
«sépare de lui, j’nbsorbo la jointure de mon fils, mangeant les chairs d’un tel, fils d’une 
«telle. Ah! Maladies toutes- étant sur un tel, fils d’une telle, pas sont tes amulettes sur lui, 

• pas je travaille en scs membres en architecte ), en travaillant de faire ton siège 

«la où il est. Ou bien, je donne la forme et ton Image. Depuis j’ai dit, je suis bienfait plus 

■ que le Ibb de la lune. 11 est irrité, moi je remplis, il se repose, moi jo délie. 

«Tu cuire» le ciel, tu manges toutes les étoiles brillante», tu t'assieds sur le sol, tu projette* 
«Ira membres des homme* qui sont sur lui, tu mets la main sur la contrée, par toi la têtu 
«de tout le bétail en elle est abattue, tu l’es placé sur le bord de la mer, et tu fais la 
«mort à tou* les poisson» qui sont en elle, oui, lu donne* des chaleur* du soleil Hnrinn^is, 
«qui avale la tète du bétail pendant le jonr, si tu marches pour qu’il «oit voté, veillant 
«ou commencement de la nuit, ou nu contraire sur le midi. Etant a rechercher le ciel 

■ inférieur, tu cherches ton tomhenu, étant dans son intérieur, tu n’arrangeras pas ton navire, 

■ tu n'.irrnngcras pns ton mal, tu arrangeras la lune pour toi dans le ciel, et 8et pour loi 

• sur les roches; car un lel, fil* d’une telle, est le poisson obi qui est h la proue de la barque 
«de lia, car lui c'est le nain de Tulicn, 11 est du veutre de Sch, >cith a peur de lui. 

«Lui, c'e*l le scarabée avec le* quatre aile», son âme c’est lame d’Osiris , Pâme seigneur 

«de Tatlu, son Ame c’est l’Ame do lia. Lut, c’est le chef lui est le nombre des quatre 

«éperviers d’or a la proue de la barque de Rn pour le soigner. Il crie vers le ciel, oui, ils le 
«répondent, il crie vers le ciel inférieur, oui. 11* le répondent , A nus ta celui qui 

«imagine) llnpu. Tnutmilf (qui adore sa mère), Khlins? miiif (qui nibrnicliil le* nobles de 

• sa race), oui, son Ame est placé dans lo ciel et son corj« dans le ciel inferieur. Il est comme 
«Osiri* le fils de flun. Le» dieux du ciel du nord et les dieu», du ciel de l’orient viennent 


«à un lel, fils d’une telle, apportant le salut de llorus à lui, et les choses do Set à lui, h 1 * 
«dieux le placent dans leurs (sanctuaires), le* £U>s dans leur» tombeaux, il entre en paix, il 
«sort en paix, pas est retenu sa main par un dieu ou une déesse, un méchant on «ne méchante, 


Digitized by Google 



104 


► car tous les membres d’un tel, fils d'une telle, ne sont pas sans la ressemblance divine. Sa 

• tête e»t comme de Ko, son oreille (comme) de l'Ame seigneur do Tattu, son oeil droite comme 
»dc>cbcn, son oeil gauche comme d'Oli, sa lèvre supérieure comme des fferau (Ae/tf, Brugsch) 

■ sa lèvre Inférieure comme de la déesse Vrt, sa nuque comme de Urbckau, sa cuisse droite 

■ comme de llorus. sa gauche comme de Sel , son échine comme de Mentu, ses orteils droits comme 

■ de S’u, ses orteils gauches comme de £oti»u, son crâne comme de Se^et, son .... comme de Heniiu 

■ qui crée soi même, sa coude comme de >un, qui enfante les dieux, son ne* comme de Thot, sou 

• estomac comme de fccper. son gosicrfP) comme de Sc^cm de keruni les vertèbres 

► de -oii échine comme de Sali et (r.4nuke, -Son .... comme d'Osiris, sa dent comme d’Aphcru , 

a comme du cercle des dieux grands, son autre comme du cercle des dieux 

» petits, son ventre comme deNeith, dame dcSaï*. Pas dans son ventre comme d'Aiii- 

aset, llapu, Taumutcf, Kcblisonnuf. 5a vaillance est (comme de) Keb, son phallus est comme 
a de £iium, fécondateur de sa mère. Sa jambe supérieure de droite est comme d'Isis, sa 

■jambe supérieure de gauche comme de llathor sa mâchoire comme do IN'o fret uni, 

a sa plante de pied connue de Scb, père des dieux. Pas maîtrisent lui toutes choses mauvaise* 
a {«s tombe toute maladie sur lui. Lui est l’Ame vénérable, fil* de Ha, sur le siège de Tuin; 
ail est dans le ciel arcc Ha, il arrange le ciel inferieur jmur Unnofer, t. s. f. donnant des 

■ vents du nord au coeur tranquille, pacifiant le coeur par des cbaDts. 11 fait luire S'u cuire 
aies horizons de l'orient du ciel, il le fait reposer dans les horizous occidentaux, pinçant In 
«lune dans le ciel du sud, pas e>t counu son image. L’oe autre. Tliot, qui envoie les véné- 

■ râbles, est son nom, le nom de l’ibis, qui fait le siège pour la déesse sur sa ” 

«le n'al rien à ajouter a cette formule magique, que l'on rencontre plus ou moins étcudue 
dans divers documents. Elle est surtout intéressante dans 1a série des partie* du corps 
humain, qui est augmentée dans notre document de quelques noms nouveaux. Il s* y trouve 
des noms dont la lecture est douteuse, d’autres quoique faciles à lire sont pourtant diffici- 
les à expliquer, tel que a* a*' kakapn. etc. D’autres textes doivent nous prêter leur secours 
pour y parvenir. 
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Planche CXXVI et XXVII. 

Lettre du préposé aux soldats du Pharaon au scribe Taroaai. 


La lettre que nous publions contient 6 lignes au recto et 4 au verso «l'un contenu point 
du tout intéressant; elle nous fait voir neanmoins que les capitaines de l'armce employaient 
les mêmes formules que celles usitées chez les autres citoyens: 
pa mr mnfi-u aa-pr-li n sg t'a roa&i n pa %r 

Le prépose aux soldats du pharaon au scribe Paroaai de la chapelle funéraire , 
hua t't 

cumni h nient iou . Suivent quelques signes ÜUglbles qui doivent contenir le préambule finissant 
Imb-k u-n pa hab au ari-k rit 

par la charge: que tu m'as mandée , la charge que tu as mandée , ordonnant , 
spru hno-a na-n s'a-t-u m-to pa ntr aa ul’a snt-f 

envoya à moi les livres en présence du dieu grand, pour juger leur esprit 
m ul’a nfr-u su m nn-u pa hab an ari-k un 

en les jugeant bons , c'est en 6on état, et la charge que tuas mandée, c'est quand 
sa' ’t spru-r-k ar-k-ari ua aromau pnta-ha-t-hr-t pa 
la lettre arrive à toi fai s un avec Pcnlahaihrt et le scribe nom effacé, ainsi 

na-nti au u t’t n ki 

que la moitié de la première ligne du verso pl. C.XXVll. qui disent d un autre 

ari su m tu-k-fa (mots effacés) m-^unu hab au-ari-k t't 

de le faire . Emporte les dedans , la charge que tu as mandée disant, 

amma rta-tu hnnu n-pa-kt etc. 

que soient donnés les instruments à Couvrier .... 

aa-prti u sj£ t'aroaai n pa 

L'adresse contient: le préposé aux Soldats du pharaon au scribe T'aroaai de la 


X r 

chapelle funéraire. 

La lettre est adressée par un capitaine des soldats au scribe Taroaai. Il me parait que 
le nom T'aroaai peut être lu aussi raroameni, le signe étant écrit pour ^ 4 , donc 
le nom se lit tfSj fl*lé Après les mots hua- t't on s'attendrait à rencontrer 
la formule usuelle «nx ut* a tnb , mais au contraire on y lit une phrase que je ne sais en- 
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cor* expliquer. Le mandat est de chercher les lettre* ou les livre* qui «ont en présence 
de quelque divinité, le dieu grand , pour être jugé*» examinés J 7 * J. Ce qui 

doit être examiné est leur et on espère que le résultat de cet examen soit satis- 

faisant. Un autre mandat est d’aller k des personnages divers pour qu’ils fassent emporter 
quelques choses; enfin une troisième charge, de même iiietpicable pour moi, traite de la 
distribution des outils à un ouvrier. 
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Planche CXXViïL 
lettre au sujet d’un âne. 


Le commencement du manuscrit est perdu, et avec le commencement le» noms de 
l'écrivain et de celui a qui il est adresse. — Le premier mot gu a du appartenir a une 
phrase qui contenait l'assertion que la personne prie les dieux pour le salut de la personne 
a qui U s'adresse. 

1 . 1 . in-hsi amon-ra-sutn-ntr-u 1 . 2 . tua hr t’t n ba-ti amo 

dan j la faveur d Amonrason ter, je suit d dire a ter deux esprits Amün 

1 . 3- gnsu amma enb-k amtna an^-k anima rta 1 . 4. plar-k anima ari-k 

et goitsu, que tu sois sain , que tu vives , 911 e tu voies, que tu fasses 

bau kau 1 . 5. aau aa r-s’a luihh nfri 

une duree de vie élevée , une vieillesse grande, dès le temps déterminé jusqu'à 
fia hru-nb 1 . 6 . hua t't 

F éternité et tout le jour. Communication, 

rnti utu na uru n nu L 7. as’ su au-u mhu ta-aa 
C’est un mandat des anciens de la ville , esclaves deux possédaient ranesse 

agita 1 . 8 . bu-a ugt r«ro-u au nhm-s 1 . 9. om au rta antu-s 

agilet fai vaincu sur eux et enlevé elle là et je fais quelle soit conduite 
n-k m t't sg ur-amn 1 . 10 . gr ptr ptr-a ua I. 11 . au amu 

à toi » par la main du scribe Uramun eh ! vois. Je voyais un dnc avec 


uau ptr pa 1. 12. nfr intu-k-s’p iir-f 1. 13. r-aau 

F intendant vois qu'il est beau , prends ..... de sa faoe .... 

mtu-k-Un-ugg LU. tntu gr au ar*k r-a l’t-na r-k 


ne cherche pas louange f car pour ce que tu as fait pour moi j'ai dit à toi , 

L 15 stp pa verso 1. nfr a ri nfr ptr au ari 1. 2. rta ao-n-k 

élu le bien, qui fait bien, vois je fais faire conduire à toi 

lir-k aa m mpi-t as* 1. 3. abt gmt pr-t bru faut tau gr 
devant toi F âne en Fan six , mois troisième de pr , jour vingt cinq , et 

au aru-a 1. 4. rta-antu-n-k pa Un n sou auiromau 1. 5. na ktgu-u nli-u ha-k 
je fais que soit porté d toi le sac de grain avec les autres choses. Tiens toi 
hr 1 . 6 . anlu-u nfr snb-k 

près des apports. Bonne soit ta santé. 
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Pour bien comprendre le contenu du texte, il faut constater d'avance qu'il est complet 
quant à sa largeur. Mais octtc question est facile à résoudre. Si l'on prend les lignes 2 et 3 
du verso on ne hésitera pas de tirer la conclusion que la 3*** ligne suit sans intervalle la 
2*®* ; rien ne manque à la phrase *Can 6, 3 iinH moi m de pr, jour 25*. Ainsi donc nous 
pouvons traduire le texte en mettant chaque ligne en rapport immédiat avec la ligne sui- 
vante. La signification du double signe qui précédé les noms J ut un et x°nsu n'est pas 
claire. Le signe rappelle l'épervier hoquant, ou les deux crocodiles dont la tète est coiffée 
de quelque figure symbolique. L'expression rt'a . . . nfri est bien comme, toutefois le mot 
m/W, est écrit si hâtivement, qu'on y pourrait voir une antre forme. 

Le mot uru ligne 6 est mutilé mais facile ù restaurer. Les vénérables ou anciens de 
la ville, ont expédié ou donné un mandat, deux esclaves ayant pris une Anessc, au-u mft-u 
ta aa, s ils avalent maîtrisé l’àncsso". Je ne crois pas que le sens peut être un autre: les 
esclaves avaient pris une Anesse, m h, dans le sens de mailriter ou plutôt d'occuper tout à 
fait , se retrouve dans le copte A*Agi vi capere , occuper*, pottederc, On remarquera plus 
tard par le pronom possessif féminin que l'on a en vue une àneste et non p&s un âne. 

Le mot a% kn ou atken, déterminé par les jambes marchantes, est proba- 

blement un épitheton exprimant quelque qualité de l’Anessc; je le traduis par agile. 

La personne vainquît les esclaves, enlevait l'Anes&e et la fit conduire :t une autre personue. 
Ensuite la personne dit qu'il a vu l'ànc avec l'intemlant et qu'il est excellent, il ordonne de 
prendre quelque chose de sa face et enfin de ne pas chercher tntn. Peut être le scribe veut 
dire, ne veuillez pas me louer, car vous l’aviez mérité. Cette phrase est bien obscure; les 
mots suivants ne préseutent plus de difficulté; Us signifient que la commission est faite avec 
plaisir et reconnaissance ; 

«dans la faveur d'Amunrasontcr, je prie les esprits divins d'Amun et ^oitsn que lu sois sain, 

• que tu vives, que tu voies, que tu fasses une longue durée de vie, une grande vieillesse, 

• dès le temps déterminé, jusqu'à l'éternité, et tout le jour. 

• Communication : 

• C'est un mandat des anciens de la ville: deux esclaves ayant pris possession d’une ânesse 

• agile (P) Je les ai vaincu et j'ai enlevé (l'Anesse) sur la place, et je pris soin qu'elle te fut 

• oonduite à toi, par la main du scribe l'rnmtfn. Eh vois! j'aperçus un Ane avec llntendcnt. 

• Vois qu’il est beau Ne cherche pas de louanges car (pour) ce que lu as fait pour 

• moi je te nomme un éln parfait qui agis bien. Vois, je t'al fait faire conduire 

• l'Ane, l'an six, troisième mois de per, le vingt cinq. Et jai eu soin quo le sac de grain 

• te soit porté avec les autres choses. Tiens toi ferme prés des apports. Ta santé soit 

• bonne". 
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Planche CXXIX et CXXX. 

Lettre du scribe Thutimes au schribe Butehamun. 


Il manque une ([mide partie a l'extrémité gnuebe du papyrus; aussi les tins des lignes 
I à 6 sont perdues pour un tiers. Heureusement il ne s'agit au commencement (le notre 
document, comme c’est toujours le ca* dans les écrits analogues, que dos préambules 
ordinaires, plus ou moins développes, 11 nous reste assez du teite, et la partie existante de 
la première ligne suffit pour décider que c'est une lettre du scribe Thutimes de la chapelle 
funéraire, et qu'elle est adressée au scribe Butehamun, nom dont seulement les débris sont 
visibles. De quoi la lettre s'agit elle? 

1. 2. a u s m lisi amun-ra-sutu-ntr-u hri abtu 1. 3. n na-u tu-u 

v. «. f dans la faveur d* J r nuit raconter d Jbydos , de let montagne* 
nti-tua m-gn 1.4. m tua mh knau am(k) au-a-nn^-k 1. 5. m abt nfl 
ètani moi dan* étant rempli mon sein de toi. Je te jure au mois quah'e 
pr bru faut aft aroma-a pai-a hr 

de pr jour vingt quatre avec moi mon chef. 

Le texte ne présente que peu de roots cohérent*. A la ligne 8 on parle d’une jeune 
fille, dont la ligne 1 de la page C\X.\ parait traiter aussi. La variante de hni-s'rau-t est 
ici écrite ^ J , peut-être la jeune princesse. D verbe^^ ou al- 

ler , est connu d'autre part. Dans les lignes suivantes on parle, ligne 9, des scribes, noms 
qui semblent avoir des déterminatif* féminin*, Æamcni et S'elusumut. Ces noms propres sont 
suivis du nom de la classe dos ouvriers uaa-u, serviteurs , intendents. Il parait qu'une grande 
partie est arrachée au côté gauche du papyrus, car il n'y a pas une seule ligue qui se laisse 
lier à la Kuivanto, ainsi le contexte et la cohérence de l'entier restent énigmatiques; on peut 
traduire et lire les mots mais ils ne présentent aucun sens. L'ccriture du verso est aussi 
bien fruste; de sorte que je n'al pu réussir à comprendre le document, analogue probable- 
ment à celui que nous avons copié et publié sur les planche* précédentes. 

La ligne 14 planche CXXX donne l'adresse du scribe Caroi n pagr t au scribe 

Xous pouvons comparer oetto adresse fautive à celles d'autre» lettre» analogues p. c. de Leide. 

La lettre précédente était de T'aroi ou T'aroani du %r t peut-être que le même a expé- 
dié la lettre de Thutimes a Bufehatnun. 
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l’ap. Magique PI. CXXXI à CXXXVÜL 


INous sommes enfin à même à publier le reste du papyrus magique, que nous avions 
commencé sur la planche XXXI et continué sur la planche LXXYII; maintcnent il est terminé. 
Je dis terminé, mais pourtant U manque une grande partie au papyrus, car la première 
ligne continue une phrase, ainsi du moins une page est arrachée; la fin du papyrus est com- 
plète. Le haut du papyrus est mutilé mais ça et là quelque mot se fait reconnaître, m-ari 
tt hr hr St; faisant un tat de korus pour elle ou sur cela .... nhm ma fai, elle sauve 
du méchant. 

A la fin de la ligne une formule conjura tri ce commence en oes termes: 

1. 1. s’n-ta hr bbn-tu-f 1. 2. pkas-tu-f an rsi r-hr 

est conjuré Horus , il est retranché , il est évacué , pas on monte en haut , 

ptpl £ri £ann an n^t ..... a an ^rau-t s’pu 

o» tombe en bas, on est faible pas vainqueur, pas on combat , aveuglé 

an mau-t s^r-l an fa L 3. lira-t s-^t^t-t an tm-t hr-t 

pas on voit , prosterné pas on lève sa face , reculé pas on trouve son chemin , 

nkrau an unf-t mut-t an .... mut an un hra-t 

affligé pas de joie on crie , on meurt pas on vit , o» recule pas on montre la face , 
.... hr mn;gt hkau-u L 4. ta mt unu haa-ta nkmn-st 

mon/re Jlorus bienfaisant les capacités , f instillation est élevée elle afflige 

bt n as’a-u smam su hr m hkaî unu nkmu 

le coeur des multitudes retranche cela II or us moyennant sa vertu , sont les afflictions 
hr rs’rs'u ha-ar-k panti 1. 5. nmmat utu-tu hr n ong ai 

changées en joies. Lève toi qui est couché est rentré Horus en vie, il marche 
m uaauha pr t’sf s^r hr p&hlu-f aru nb trrihu 

ew s'élevant, il sort lui même , anéantit Horus ses morsures, oeuvre tout voit 
ra taau ntr 1. 6. se asiri an ta bta-u 

Ha, ta glorification du dieu le fis (TOstris, sont retournés les serpents venimeux, 
s’tu-u mut-k nti m-nt-u nb n-mn ms n-mnt 

les paroles , ton venin, étant dans les membres tous, d'un tel fils cfune telle. 
maki n^t hkau-u hr r-t s’pu-t mut hr ta 

Car vainquent les vertus de Horus sur elle, on évacue le temti ntr la terre. 
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1. 7. t'tu br bauk nlr-t s’ai! hr tp-f nri ni asu 

Paroles sur un èpervicr divin , deux plumes étant sur sa tête, fait <t a*u 
n^u m-ktn ta 1, 8. r-^ft-hr n ^rl sft n ro-u nb 

écrit en ktn, place sur le front tic celui qui a la piqûre de reptile quelque , 
m-t’tn-L ra-ha-t phi ^sf mut n st 

étant récité par toi devant et arriére, est repoussé le venin par elle. , 

Voilà donc la formule conjuratrice contre la piqûre d'un reptile quelconque, qui a 
instillé le venin dans le corps de quelque individu. Pour guérir la blessure et pour faire 
cesser l'activité du venin, l'individu se compare avec Horus, assailli par un des aides de 
Sot et mordu par quoique serpent venimeux, représentant d’un malin démou, mais comme 
Horus, l'individu se rétablit; il vainct l'ennemi et fait sortir l’esprit qui l'entrave. 

• Est charmé Horus, il est retranché et il est évacué” (le malin esprit venimeux). La 
condition du blesse est décrite, «pas on monte en haut, on tombe en bas, affaibli pas ren- 
■ forcé, ..... pas on combat, aveuglé pas oii voit, prosterné pas on lève la face, reculé 

• pas on trouve son chemin, affligé pas ou crie de joie, mourant pas on vît, reculé pas on 

• montre sa face. Le bienfaisant Horus montre les vertus, le venin s'étant élevé, il afflige 

• le coeur des multitudes, Horus l'anihilc à force de ses vertus. Les tourments sont cban* 

• gés en joies. Lève toi celui qui es couché! Horus est retourné à la vie, il marche eu se 

• levant, il sort lui-même, llorus abat les morsures. Ha observe tout l’oeuvre, la glorification 

• du fils d'Osiris. Sont retournés les maux et paroles, ton venin, étant dans les membres 

• d’un tel fils d’une telle. Car les vertus de Horus vainquent sur lui, ou évacue le venin 

• sur la terre. Paroles sur un épervier divin ayant les deux plumes sur la tête, fait de la 

• plante Asu et écrit avec katu placé sur la face de celui qui a la piqûre de quelque 

• reptile. Prononcé par toi en devant et en arriére, le venin est repoussé par oela.” 

11 faut signaler quelques mots nouveaux, qui se rencontrent dans cette formule, mais 
d'abord je dois remarquer qu’il paraît que la même conjuration se trouve sur la stèle 
Metternich. Je ne me rappelle pas que oo document ait été publié. Mr. Brng&ch le cite main- 
tefoLs dans son dictionnaire, mais c’est tout ce que je sais du inonumeut. Néanmoins les 
phrases citées par Mr. Brugsch sous le root Kkm, contiennent les mêmes roots ou leurs 
variantes. 


Le mot bhn % détermine par le glaire et l'homme assis avant la main à la bouche, 
est nouveau et parait en rapjiorl aveo les actions de la bouche; U doit signi- 
fier quelque action violente par laquelle est émis le démou. 

Le pronom après les autres verbes est ou £. Mr. Brugsch lo traduit par une allo- 
cution daus la seconde personne, mais je ne crois pas que ce soit possible dans cette for- 
mule-ci et qu’il faut le traduire par le pronom impersonnel on. 11 cite un passage analogue 


dans son dictionnaire p. 262 sous le mot un-Ai; et ce texte est probablement tiré aussi 
de la stèle Metternich ^ -A • du triitst zuruck , nicht zeigst du 

die h”, les m remplacent Ayy dans notre texte et le mot Ann est mutilé dans le papyrus. 
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Suit le mot nkm que jurai* traduit dans mon papyrus magique, page 82, par violence. 
C’était par oonjecture, mais je crois qu'on ne peut accepter la traduction de Mr. Brugsch 
de vengeance. 

1*. le mot est employé comme l’opposé de cri de joie, U signifie donc 

douleur, souffrance , tristesse. 

2». le coeur des hommes est nkm par le renin qui fait souffrir ou attriste le coeur, 
enfin le texte dit que l'action du venin étant terminée, le nkm, la douleur, la souffrance, 
la tristresse est changée en Joie. 

Au lieu de nkm du stèle Metternich, notre texto lit ligne 5 nmmat . couché, par suite 
de maladie on de quelque vexation, affliction , affliger me parait la meilleure traduction. 

signifie quelque chose comme s'élever, quoique le mot est nouveau 
pour moi. On peut le comparer à fan** ou L— qui pourrait signifier quel- 
que chose d'analogue, Comp., p. 545 Bnigsch DicL La préposition r*%fl-hr, est connue et 


Un autre chapitre paraît commencer K la ligne 9; 11 s'agit encore des amulettes contre 
le venin. 

1, 8. t’s mru s'na mt mru mru anbu 


Apprêter le bandeau qui repousse le venin, bander le bandeau qui absorbe 
1. 9. mt ts’ t’s s’na mt £sf-su hr m 

le venin, apprêter le ruban qui repousse le venin, repousse cela H or us , par 
hkai-f s'pu mt mai hr-ta an VX.PZ ni 

sa vertu est ét*oeué le venin, et descend sur la terre , pas il circule dans 

nt-u nb n-mn msu n-nint 1. 10. maki ^ br m sa-u 


les membres tous d'un tel fis d'une telle , protège Ifortts avec des corroborations 

hn-f n-an^ t’t-u-f mn^ trau am-a 

de son occiput la vie, ses paroles sont bienfaisantes elles travaillent en moi. 
mut-u n hat-u-a un ro-u tn s’p-tn 1. 11. rtuu 

Peines de mes membres , ouvre bouches vos vous ave% reçu les liquides putrides 
rta thr-u pr m ro n-^rui hr mut mai 

çui causent les frayeurs sortis de la bouche de C ennemi de Uorus, venin descend 
hr ta s'pu aa-n Ul-tu ro pn -çft t’s 

sur la terre , évacue les choses détaxées. Est dit ce chapitre lorsque l'on apprête 
mru na-n 1. 12. s’na mt m sp tp £pm rro 

les bandelettes qui repoussent le venin, pour la fois première il existe contre 
st r£*u m-ktnamu-u st usr ntr ami jçpr sn (stP) 

lui, cettx qui savent faire cela, puissant est le dieu qui y réside, il cause cela 
am-f l’t-u an srk 


en lui , les paroles de Sclk. 
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La traduction se Ut: 

• Chapitre pour apprêter le bandeau qui repousse le venin. Bander le bandeau qui 

• absorbe le venin, apprêter le ruban qui repousse le venin. Uorus le repousse par sa 

• vertu. Le venin évacué descend sur la terre. Il ne circule pas dans les membres d'un 

• tel, fils d'une telle. Uorus protège avec les corroborations de son occiput la vie, scs pa- 
> rôles bienfaisantes ont agi en moi. Veines de mes membres, ouvres vos bouches! Vous 

• avez reçu des liquides putrides qui causent des frayeurs, sorti de la bouche d’un ennemi 

• de Uorus. Venin descend sur la terre! évacue les choses délaiées. Ce chapitre est prononcé 

• quand on apprête les bandelettes qui repoussent le venin pour la première fois, elles eiis- 
> tent contre lui, ceux qui le savent faire, le dieu qui y réside est puissant, il le cause en lui.” 

Un seul rappel sur la force de Horus qui vainquit le dieu Set, doit suffire pour guérir 
l’individu assiégé par un malin esprit eu forme d’une instillation venimeuse. 

L .12. ro n ntr ntr-t 1. 13. £,pr in t’sf an p-t 

Chapitre du dieu impérissable , né de toi même, qui fait le ciel 
ta mu nf-u n an£ nlr-u rt-u oat-u 

et la terre y Veau , les souffles de vie , le feu, les dieux , les hommes, les animaux , 
mnniD'U t’tli-u ap-t-u nn-u sutn-u rt-u ntr-u 

le bétail, les reptiles, les oiseaux , les poissons, les rois , les hommes , les dieux 
m-£r-u-ua 1. 14. lui nu -u r rtipi-u os’a-u rn-u an r^-a 

ensemble , et les périodes pour les années , aux nombreux noms , pas je connais 
pii an r^-a pfà ntr-u astu as-t m si sarut-s 

le chemin . pas je oonnais le chemin des dieux, foi là J ris en femme , elle lie , 
£fik-s r hnh-u m rt-u IL 1. 1. step-s hah-u m nlr-u 

elle se défend plus que des milliers (T hommes, elle choisit les milliers de dieux , 

apt-st hnh-u m %u-u an ^m-st m pt ta 

elle cnuincrc les milliers tV esprits , pas elle est inconnue du ciel ni de Us terre , 
m ra ari %ri ta ntr-t ka-.st m 

comme le soleil , elle fait ce qui est de la terre divine, elle se nommait dans 

ht-st r-;çr II. 1. 2. rn n s'ps 

son coeur selon sa volonté du nom de vénérable déesse . 

osk ak-n ra hru-nb rn-hat ktt-u smnta hr 

F’oilà entre Ra chaque jour au devant des ouvriers divins, établi sur 

ns-tl £U-ti 

les deux trônes des deux horizons . 

auut ntri nu-nf ro-f 1. 3. sati-f nbau-u-nf r ta 

Le vénérable impérissable agissait sa bouche, il rayonnait les flammes sur la terre , 
pkas su s^r hr st-u sk-ns ast m tt-st hna 

il vomissait cela, le faisant tomber sur les sables , Va pris Iris de sa tnain avec 
ta unti-u hr st kat-n-s st m t’tli-u 1. 4. s’pai aru-st 

la terre , et les êtres sur elle, elle formait cela en un reptile sacré, elle le faisait 
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m kaa htl-u an nomma-» an^tu r-^flbr-st 

dans la figure de* gorges [lance*) pas elle C éloignait , vivant devant sa face 

£U-st hamu r-hr app ntr-an hr-st r-abb 

elle C abandonnait penché sur te chemin. Se rendait te dieu grand ver* elle, bondit 
ht-f m£t 1. 5. tali-f ntr s’p»i »'an-f r-ba 

son coeur auprès de ses deux terres, le dieu vénérable s’élevant dans C embuscade 
nlr-u m aapr-li a. u. s. m^t-f s-ftft-f tna 

les dieux du pharaon {cour) v. s. f. furent auprès lui , il rampait comme 

hru-nb un^u st in t’tfi s' psi yi an^t pr-tu am-f 

chaque jour, mordait lui comme serpent vénètxtble, le feu vivant sorti de lui 
1. 6. l’sf Ir-ns ami na ns’-u ntr ntri-t ul-f ro-f 

même, détruisait dans les bocages. Le dieu impérissable mouvait sa bouche , 

;çru hn-f a. u. g. ph-nf r pt *r nlr-u tu-f lir ma-pu-u 

la voix de sa majesté v. s. f arrivait au ciel, chez les dieux , il fut sur les...., 

ntr-u tu-hr-ptr-nt I. 7. an-tm-f r-us’b-hr-f ar-ti-f 

les dieux voyaient , pas il trouvait quelque chose à répondre , ses mâchoires 

br-ktkt at-uf nb astiti-u mut tli-ns ni aufi-r 

claque taie ni , ses membres tous tremblaient , le venin envahissait dans ses chairs 
ma tti bapi 
comme envahit le nil derrière soi. 

1. 8. Str aa smn-n-f ht-f ....f r-ami-^l-f niai-n-n-a £pr-u 

Le dieu grand rétablissait son coeur , il criait à sa suite, venez à moi créés 
m-hn-u-a ntr-u pr-u m-a rta-r^-tn ^pra-st 

de mes membres , dieux sortis de moi , je vous ferai connaître cette transformation. 
1. 9. tmu-n-ua ^r-u s^m-u r £ st ht-a an >naa su 

Je trancherai les choses malades , sait cela mon coeur, pas ont vu cela 

ari-ti-u an ari s tt-a an r^; st m-nr-na nb an 

mes yeux, pas a fait cela ma main , pas sait cela faisant à moi aucun , pas 
tpu-na mnt intt st an agm-u 1. 10. r-s ank 

fai goutté de peine comme celle-là , pas de maladies plus que celle-ci. Je suis 
ur sa-aau mu £pru ank ur sa ur 

le vénérable fils de Caneton, C essence du créateur, je suis le grand fis du grand , 
ma n-atf rn ank as’a-u ranu as'a-u I. U. ^pra-u 
la pensée du père est le nom. Je suis aux nombreux noms, aux nombreuses transformations, 
au £pra-a unu m ntr nb nastu toiu hr bknnu-n 

c/ ma transformation est en dieu tout. Sont salués Tum , Horus , les adorables, 
au-t’t n-a atf-a mut rn-a amn-et m-^t 

et ils disent à moi , père de la mère est mon nom , elle fut cachée dans le ventre 
r-ms-a I. 12. n-mri tm rta £pru phti bkau-a 

lorsque je fus né de r amour , pas prit naissance ta valeur de ma vertu , 
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n-hkai-r-a pru-k r-ba r-iuau ar-ti-n stutu 

de la vertu à elle. Sors de P embuscade pour voir ce qui est fait à moi, voyageant 
in tati 1. 13. kmamu-na m ftm yr-u an r% 

dans les mondes de mes créatures, pour trancher les choses , ne pas sachant 
su an aspu an mu a»pu bt-a £ri tau 

cela , pas du feu voilà , pas de Peau voilà, mon coeur porte la flamme , 
ha-t-u-a astîti-u at-u nb-t yri ms-u 1. 14. bsi-u 

mes membres tressaillent, toutes les parties du corps portent les fils des souffles funeste* , 
au-rta antu n-a ins-u nlr-u ^ui-u ft-u 

et faites que soient apportés à moi les fils des dieux :, les vertus , les paroles, 
r^l r-ro-sn sarl-sn pb-sn hr hu-rf 

la connaissance qui est deux, ils s' unissaient , et ils atteignent le ciel, viennent à lui 
tnsu ntr sa-nh nm ^ri akbu-f hu-n III. 1.1. Id5 %ri p^u-st 
les fils du dieu, chacun était là avec sa tristesse, venait Isîs apportant sa vertu , 
as*t ro ni nf-u d-aq^ fs-st hr-tr mn-t-u 

la place de sa bouche avec les souffles de vie , son éloquence pour détruire les maladies, 
ft«at I. 2. s-nnx ka-u hti-u t’t-st ma-pu atf ntr 

sa parole qui rend la vie aux souffrantes gorges, elle dit, eh bien père divin, 
ptr ft-fi-u tn immu arn k ua ms-u-k fa-tp-f 

vois les reptiles pratiquent les maladies en toi, un de tes enfants lève sa tête 
rk ka s-^r-at m 1. 3. bkaî-u mn^t-u ta-a 

contre toi. Oui elle sera anéanti par des forces bienfaisantes. Je fais le retourner 
r ma sati-k ntr sr apu-n-f ro-f ank pu-s’ini 

pour voir ta sptcrulcur. Le dieu sacré ouvrit sa bouche, moi Je me rendais 
hr-br-t stutu m tati st-a abb n 1. 4. ht-a r-maa 

e» chemin, voyageant dans les terres de mon monde, joyeux de coeur voyant 
kinarnu n-a £un-ua m-t’tfi-u an maa st an 

les créations de moi. Je suis piqué par des reptiles , je ne voyais pas elle, pas 
£t as-pu an mu as-pu kbb-kua r-mu s’inm-kua 

de feu , eh bien, pas de Peau, eh bien, je suis raffroidi par Peau, je suis brûle 
r-X l 1* S* ba-t-u-a nb-t ft-u tu-a astiti ar-t-a 

par du feu, mes membres tous portent la liquide , je tressaille , mon oeil 

an-smn au tmbu-a hr bu mu br hr-a m tra 

n'est plus ferme, pas je regarde le ciel, monte Peau à ma tête, dans la saison 
n s’m-u 
de la chaleur. 

1. 6. l'l an as n-ra a-ft-na rn-k atf ntr ang sa 

Disait donc J sis à Ha: dis moi ton nom, père divin, la vie de Cindividu 
s’t-tu br ro-f 
est provoqué en son nom. 
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nnk a ri hr ta t’s tuu kmamu unti-u 

Moi je fait le ciel, rl la terre % f arrange les montagnes , les créatures elles êtres 
hr-f 1. 7. nk ari mu ^pn mh-ur ari ka u-mut 

sur elle, moi je fais l'eau je crée le grand bassin , je fais le tuureau de la mère, 
£pru nt*iiint‘rni*u nk ari hr ss'lau-u ^niî 

je crée les affections amoureuses. Moi je fais le ciel , tes mystères des horizons, 
rUi-na ba n ntr-u 1. 8. in^umi-nt ank un arl-li XP ru 

J ai donné Pâme aux dictuc dans son intérieur. Moi j'ouvre les yeux, et je crée 

ht'tut-u n^nti sri-ti £P ru kk-tii hu mu 

tes rayons de lumière. J'aveugle les yeux, et je cause les ténèbres, monte Peau 
hapi yll ot'(?)f an 1. 9. ryn ntr-u rn-f nk ari un-u 

du ntl, jusqu'à sa place, jms connaissent les dieux son nom. Moi je fais les heures , 
£pru h ru -u nk apu lib-u rnpi-t kmamu-u alur-u nk 

je crée les jours. Moi j'ouvre les fêles de l'année, les créatures des fleuves. Moi 
ari £t an^t r-s;gpr*u 1. 10. ka-t-u ba*u nk 

je fais le feu vivant en faisant naître les oeuvres des stations du soleil. Moi 
£pru in tlau ra m-hai-f luin ami as’ru an j^sf mut 

je suis ^eper au malin, Ba vu plein midi. Tutti au soir, pas je repousse le venin, 
ra-ft'm st -an nt'm ntr sa 1.11. t’t an as*t n ra an 

lorsque coule cela, pas est bien te dieu grand. Parole d* / sis à Ba. Pas 
rn-k aku m na t't k n-n a-t’t-k-st nwi pri ta-mut 

ton nom est perdu, sur ce que tu as dit à moi, dites cela à moi, sortira le venin , 
aD£-sa Imutu m rn mut I. 12. ttmu-al m t’tmu 

la vie de r individu est tranchée par ion nom, le venin brûle cela avec du feu, 

s^tn-ns r nbau-u r £t 

il a maîtrisé avec les étincelles, avec la flamme. 

t't an -ntr n ra rta-n-a lili ut rat as-t pr ni rn-k 

J)it le dieu à Ba: fais moi chercher la mère /sis, sorti en ton nom 
m-^t-t r jrt*« 1. 13. a ni n -n su ntri m-ntr-u 

de son ventre. Dans son ventre fut caché lui C impérissable parmi les dieux, large 
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se manifestant comme dieu , For étincelant de sa bouche. 
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uk arî-a uk hab r*mai lir la r-mut 

Moi f agis Moi je pars pour aller sur la terre, pour emjmssonner la force } 

maki uts u ntr aa rn-f ra nn^-f mut-ta 

pour soigner C élèvement du dieu grand , est son nom Ha, sa vie est empoisonnée, 
1. 2. mn msu n-rnn-t an y mut mut am 

un tel JUs d'une telle vif, le venin meurt , là. 

t’t an as-t ur hnt ntr*u ra rn-f t’sf 

Paroles d J sis , la grande dame des dieux , science de II a est son propre nom. 
t’t-u hr lu n tm ra hknmi rpit as-t tu 

Paroles sur un tmo#? de Tum , Ra, les adorables , la jeune /«», et l'image 
n lir 
de Noms. 

Vignette représentant Tum, Kaharma^is , Isis et HaiDcerii». 

J’ai indiqué dans l'étude sur la pi. LWVIl p. 114, ce que contiennent les lignes rouge» 
en rapport avec la préparation du médicament- Voici donc notre teste traduit entièrement. 
Nous en donnerons la traduction suivie, qui nous présentera l’oooasîon de faire quelques 
remarques. Le teste agit du dieu impérissable ntr, der tlnvergasujliche • Né de soi même, 

• qui fait le ciel et la terre, l'eau, les souffles de la vie, le feu, les dieux, les hommes, les 
«animaux, le bétail, les reptiles, les oiseaux, les poissons, les rois, les hommes, les dieux 
•ensemble, les périodes pour les années, (le dieu) a noms multiples." 

■ Je ne connais pas (son) chemin et je ne connais pas le chemin de» dieux. 

• Voilà Isis en (forme de) femme, elle embrasse plus que des milliers d’hommes, elle 

• choisit des milliers de dieux. Elle juge les milliers d’esprits, elle n’est ni inconnue dans le 

• ciel ni sur la terre, comme le soleil. Elle fait ce qui est sur la terre divine, elle se nom* 

• mai! dans son coeur, solon sa volonté, du nom de déesse vénérable. Voilà Ra qui entre 

• chaque jour au devant des ouvriers divins, établi sur les deux trônes des deux horizon». 

■ Le vénérable impérissable agissait sa bouche, il rayonnait scs flammes sur la terre, il 

• les vomissait en les faisant tomber sur les sable». Isis l’a pris de sa main avec la terre, 

■ et les êtres sur elle, elle eu formait un reptile sacré, elle le Taisait dans la figure des 

• gorges. Pas elle l'éloignait (le reptile) vivaut devant sa face, elle le quittait étendu sur le 

■ chemin. Le dieu grand se rendait a lui (au reptile) son coeur bondit auprès de ses deux 

• terre. 

• Le dieu vénérable se montrait dans l’embuscade, les dieux du pharaon v. s. f. furent 

■ auprès de lui et II marchait comme chaque jour. Le serpent sacré mordait. Le feu vivant 

■ sorti de lui-même détruisait dans les bocages. Le diau impérissable mouvait sa bouche, 
•la voix de sa majesté ▼. s. f. arrivait au ciel chez les dieux;' il fut sur . . « , les dieux 

• voyaient, pas il trouvait quelque chose à répondre. Ses mâchoires claquetaient , tous ses 

• membres tremblaient, le venin envahissait ses chairs, comme le Nil envahit ce qui est 

• derrière lui. 
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• ta dieu rétablit mm coeur, il criait » sa suite. Tenez a moi! créés de mes membres, 
i dieux sortis de moi. Je tous ferai connaître cette transformai ion. Je trancherai les choses 
«malades, cela sait mon intention, mes yeux n'ont pus tu cela, ma main u'a pas fait oela. 
«J'ignore qu’aucun me l'ai fait. Je n'ai pas éprouvé de peine comme oel)e-ci , pas de 
» maladies plus que celle-ci. 

» Je suis le vénérable fils de l’ancien , l’esaeDce du créateur. Je suis le grand fils du 

• grand, la pensée du père est le nom. Je suis (le dieu) aux noms multiples aux transforma- 
tions nombreuses. Ma transformation est en tout dieu. Sont invoqués Tum et Horus, les 

• adorables, et ils me parlent. Père de la mère est mon nom. Elle fut cachée dans le ventre, 

■ lorsque moi je fus né de l’amour, pas prit naissance la valeur de ma vertu à la rertu 

• d’elle. Sons vers l'embuscade pour voir ce «pii est fait à moi, voyageant dans les mondes 
«de mes créature* [tour trancher les choses. Je ne les couuais pas, ce n’est pas du feu, 
»oe n’est pas de l'eau, mon coeur porte la flamme, mes membres tressaillent, toutes les 
••parties du corps portent les fils des vents funestes. 

«Faites que soient apportés a moi les fils des dieux; les vertus, les paroles, la connais- 
< sancc est avec eux. Ils s’unissaient et ils atteignent Je ciel. 

a Les fils des dieux viennent à lui, chacun était la. plein de sa plainte. Isis avec sa 
«vertu, la place de sa bouche avec les souilles de vie, son éloquence pour détruire les ma- 

• ladies, sa parole qui rend la vie aux gorges souffrantes et elle dit: Ah! ah! père divin, 

• vois les reptiles pratiquent les maladies en toi. un de tes enfants 1ère sa tète contre toi. 
«Oui, il tombe par des forces bienfaisantes. Je le ferai retourner pour voir ta splendeur. 

• l.e dieu sacré ouvrit sa bouche, moi je me rendais on chemin, voyageant dans les terres 

• de mon monde. Joyeux de coeur, voyant les créatures de moi. Je fus mordu par des 

■ reptiles. Je ne le voyais pas; n’était oo pas du feu, n'était ce pas de l’eau. Je fus refroidi 

■ par l’eau, je fus brûlé par du fou, tous mes membres portaient le liquide véiiimenx , je 

• tressaillis. Mou oeil ne fut plus ferme, je ne regardai* plus le ciel, l'eau montuit a ma 

• tète au lemps de la chaleur. Alors lsis dit a Ra: dis moi ton nom, père divin, la vie de 

■ l’individu est provoquée en son nom (propre). Moi je fais le ciel et la terre, j 'arrange les 
«montagnes. les créatures et les êtres sur elle. Moi je fais l’eau, je crée le grand bassin, 
•Je fais le taureau de la mère, je crée les affections amoureuses. Moi je fais le ciel et les 

• mystères des horizons. J'ai donné l'Ame aux dieux daos son intérieur. Moi j’ouvre les 
» yeux et je crée les rayons de lumière, j’aveugle les yeux et Je cause les ténèbres. Je lève 
«l’eau du Nil jusqu'à sa place. Le* dieux ne connaissent pas son nom. Moi je fais les 

• heures, je crée les jours. J’éuuniére les fêtes de l’année, les créatures des fleuves. Moi je 

• fais le feu vivant, en faisant naître les oeuvres des stations du soleil. Moi je suis ^eper 

■ au matin, Ra au plein midi. Tum nu soir. Je ne repousse pas le venin lorsque cela coule, 

■ le dieu grand ne se porte pas bien. 

«lsis dit alors a Ru: ton nom n’csl pas perdu, sur ce que tu as dit a moi, dis (encore) 
«oela à mol et le venin sortira. ta vie de l’individu est tranchée par son nom, le venin 
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• bru lu avec «lu leu, elle a maîtrise avec les étincelle*, avec la Hnuuue. 

• Le dieu dit alors a Ka: fais moi rendre visite à la mère Isis, sorti en tou nom de 

• ton ventre, dans son ventre. L'impérissable le cachait parmi les dieu*, la place dans la 

• barque dus millions est large. Ainsi naquit le temps de sortir du coeur. Elle disait au 

•fils Horus, qu'il fut lié d'un serment de dieu. Le dieu donnait ses deux yeux. Le grand 

• dieu l'élevait en son nom divin de I*i» - m - urheko . au (Isis avec ses grandes vertus). Le* 

• vomations delaiées sortirent de Ka. 

• L’oeil de Horus se manifestait comme dieu, l’or étincelait de sa bouche. Moi j t agis, 
» tnoi je pars pour aller sur la terre, pour empoisonner la force, pour soigner relèvement 

• du dieu grand, dont le nom est lia. Sa vie est cuif raisonnée, mais un tel, fils d'une telle 

• vit, le dieu meurt la. Paroles d’Isis la grande dame des dieux, science de Ka est son 

• nom propre. Paroles sur un image de Tuin et de Ru, les adorables, la jeune Isis et 

• l’image de Horus. 

la formule agit du dieu impérissable, d’abord il est décrit comme le créateur uni- 
versel tout-puissant. Suit une description d’Isis et sa puissance est affichée. Cette intro- 
duction ouvre un récit. Le graud dieu soleil sort et fait une voyage sur la terre. Isis 
s'empare «les rayons tombés sur la terre et en forme un reptile. Lorsque Ka fait sa tournée 
journalière, le reptile cache dans un bocage mord le dieu. L«.* venin coule dans les 
veines divines, et le dieu en est paralysé, sentant tantôt du froid tantôt une chaleur brû- 
lante. Le dieu crie a sa suite, moi le grand puissant je suis mordu, je no saîs comment, 
par un reptile, cherchez moi les dieux avec leur science. Isis vient le consoler et lui dit 
qu'il est mordu par un de ses propres fils, et que le venin sortira moyennant ses formules 
conjuratrioes. Il doit dire son nom, et la venin sort. 

La chose la plus remarquable «le oette légende nve parait être la formation du dieu 
serpent moyennant le feu céleste et de la terre par l«w mains d’Isis. Le feu vivant est pris 
avec ce qui existe sur la terre Arta ta un/i-u hrsf Cette épisode fut inconnue autant que 
je sache. Outre ceci je fixe l’attention sur qimhpies mots qui compléteront le dictionnaire 


ou nent-ctre III CXXXI 14. Compares Krugsch dict. 

C\,V\I. 14. Comp. CXXXII. 14. Mot déterminé par le lien signifie 
quelque chose comme tmir, lier, tujp collecta. 

flUëUT CXXXI. 14 ooui[». Ata, Miccîngere, ^hk, cingi, ;6ok, A*jh. 


forme redoublé «le nl*m. 


55 

forme intensive de Ia forme redoublée ft. 

QidÈz Probablement identique il pl. CV WIII 4 mordre, piquer. 


Brugfcch, Dict. 
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CW \ll. I. 6, (WYMII. I. 2, partie double du corps humain peut-être , 


lrx fesses. 

cotte forme est mal reproduite sur la copie, le facsimilé fait par Mr. Rossi 
nous présenté mieux les traits du premier 1. 7. 

7 

2 tj' fj^, 1* 7 même mol que le plus usité stut ou s//, la peur ctu»t, tremere. 

1 r . Le troisième signe est écrit en hiéroglyphes tantôt tantôt 

Mr. L ha nas ainsi que Mr. Brugsch semblent voir quelqu'autre signe dans oette ligure 
hiératique. Je l'ai reconnu dans le mot mau, splendeur et dans le uom de pierre Br., 
IMct. s. v. vins, selon Champ, le granit rose, Cr. p. 100 Maj y s ; comp. le mot décret 
de Knnope I. 9. r;sir»fmi(. (/"est un ornement qu’on pendait au cou, probablement la vase 
1 § , avec deux cordes. Je crois que c'est le phonétique syllabique aa et non pas un déter- 
minatif, peut-être le signe avait encore la valeur de ma. 

1. 13 combinaison dons et pu, voilà ce, est probablement l'interrogatif est ce} 

I. 13. trancher les choses nuisibles. 

13. te feu ou la flamme dévorante. 


4ï)2.a 


5;îpfMil I. 14, les souffles funestes. 

pl. CXXXIII. 1. 2, pra/iquer. 

me parait être la forme ka-n-maut, mari de la mère, surnom 
de Ra — Hama^is ou Amon et autre forme d'AmÜn, ainsi appelés pour indiquer qu'ils 
ont fécondés leur propre mère pour paraître au inonde par suite de cette fécoïKlatiou. Moyen- 
nant cette formule, ainsi que par l'expression père de la mère , ils veulent indiquer que le 
dieu suprême n'est pas créé, et qu'il existe par sa propre volonté, de soi même. 

1. 11, parait être la forme mutilée du mot qui semble sig- 
nifier le ''même que f comp. Br. , Dict. ' 

1. 12. est une forme analogue a traitée plus haut, qui sig- 

nifie trancher, couper, séparer violemment: ici il ne peut signifier que brûler, action du 
venin qui cause une douleur tranchante, 

probablement forme dépendante de snhu , mot oonnu qui signifie 

lier, fit tacher. 

le revers commence par une page tronquée dont environ deux centimètres sont perdus, 
comme on peut le voir aux lignes 8 et 13, auxquelles manquent quelques signes, à la ligne 8 
et h la ligne 13 
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FL CX1XIY. Le commencement 
qui suit est compréhensible. nk 
Moi 


de la ligne 1 est fruste, il terminait une phrase duut ce 
hr slu-lu sa-u hr 

Jiot us suis agité, les cot'robomiions tic Horus 


&AU 


sont des corroborations. 

Une antre formule commence à la lacune dont le premier mot est perdu, qui devait 
être lu deux fols. 

. . . pr-tu m hr 1 . 2. mut F pr-tu in snn-ti ast .... 

. . . sorti du ciel, le venin est sorti sur le fondement, voilà le feu brûle (?) 
»t r una rta gt r ta . . nu ha-na am-k 

cela avec . . . met le feu sur Ut ... . je me suis tenu près de toi 

1. 3. nu r thuti t’thu-tu m*ii hr r-a 

regarde sur Thuti sont emprisonnés les corroborations de J/orus pour moi. 

La formule se lit: . deux fois, sorti du ciel, le venin est sorti sur le sol, voila 

• le feu qui brûle avec met le feu sur la Je me tiens prés de toi . . . 

• regarde sur Thot, sont emprisonnées les corroborations de Horus pour moi.” 


kt 

ha sp-li na 

nli 


t»’ 

m 

ati 

m-br 

Une autt'e 

tiens, deux fois , il 

y a 

sept 

ee> Zèbres 

dans 

le dos, 

Horus 

r-l’s-sn 1. 

4. mn^t-u-sn na-nti 

an^-u 

in 

tlro-u 

au 

as br 

ari 

les arrange , 

ils sont bienfaits, ils 

vivent 

des 

souffles , 

est 

J sis à 

faire 


sa-u-a an pshu-a rn-ro-n ank ra 1. 5. pa-mut r-a 

mes corroborations, pas je mords de ma bouche. Moi je suis Ha, le venin est 


sa-u-a an pshu-a m-ro-a ank ra 1. 5. pa-mut r-a 

mes corroborations, pas je mords de ma bouche. Moi je suis Ha, le venin est 

...... as’a-u l’anuroi-u oh hr tt-f hr a an 

et plusieurs choses mauvaises , place H oms sa main sur mon pas 

r£-a s-ha-f 1. 6. Una hr apt ganuro-nf at-u-r-a 

je sais qu'il érige un bourg sur le sommet, il a spolié les membres à moi. 

• Un autre. Tiens, deux fois, Il y a sept vertèbres dans le dos, Horus les arrange, Us 


• sont bienfaits, ils vivent des souffles. Isis est a faire mes corroborations, pas je mords de 

■ ma bouche. Moi je suis Ra , le Yenin est et plusieurs choses mauvaises. Horus 

• place sa main sur mon pas je sais qu'il érige un bourg sur le sommet, 

» il a spolié les membres à moi-” 

kt hr t'ai ni pai-f uaa hr pai*f so hiut-f 

ünettulre. Horus navigue dans sa barque dans le ciel, son frère est avec, lui, 

L 7 tu-f ar mai n-n hr tu-r-pshu-k at't-n-a 

il est mordu (|) crie le viens à moi , Horus , cm fa mordu , dis moi 

rn-k s’tutu-nk s’tulu n sa hr rn-f n 

ton nom, sera fait à toi ce qui est fait à F individu en son nom de 
1. 8. ntr aa r-aunnu-u-f ank sf ank pa-bru ank 

dieu grand avec sa peau. Moi je mis hier, moi je suis aujouixfkui, moi je suis 
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tinu nui ni in-ba m b«a b n m-utk sf 1. 9. bn m-ntk 

demain en allant avant , c'est merveilleux . Pu* tu es hier, pas tu es 

pa hru bn-ra-ntk tinu mai m-ha a-t't u-a rn-k s'tutu-nk 

aujourd'hui, pas tu es demain , allant avant. Dis à mai ton nam, sera fait à toi 
s’tutu m sa hr rn-f n ntr aa r-aunnu-f 
ce qui est fait à Cintüvidu m son nom de dieu grand avec sa peau. 

L. 10. Quoique le passade 1. 10 revient deux fois comme les autres qui vont suivre, 
je ne sais en expliquer le sens, les mots qui doivent donner les variantes sont mutilés ou 
frustes. 

I. 11 a-ii-a m*k s’tutu-n-k s’tutu-n-k n-«a hr 

Dis mai ton nom , sera fait à toi cequi est fait au personnage en 

rn-f n ntr an r nunnu-f 
son nom de dieu grand avec sa peau . 

1. 12. sa n hali-u mil an r> tu r aunnu-f in-baa 

l’individu de milliers d'aunes, pas il est reconnu avec sa peau c’est une merveille. 
bn m-ntk sa n hah-u rnh an r^tu r aunnu-f 

Pas lu es C individu au millier d'aunes, qui n’est pas reconnu avec sa peau. 

a-n-a-m-k s’tijtu-n-k a’lutu n sa hr rn-f ntr 

Dis ton nom à moi et sera fait à toi , ce qui est fait à C individu en «m nom de dieu 
aa auunu-f ank n^ti trau ma tb-u II. 1. 1. bu 

grand avec sa peau. Moi je suis le domaine qui Messe comme le bronze, pas 

hai ai» ahu sl-htn-t in baa-t bn m-ntk n^ti Iran 

tombe dans le champ une femme ; c'est une merveille. Pas lu es le domaine qui blesse 
ma tb bu hai am ahu st-hm-t a-t’t-n-a rn-k 

comme le bronze, pas tombe dans le champ la femme. Dis moi ton nom, 

L 2. s’tutu-n-k s tu tu n-sa br rn-f ntr aa aunnu-f 

sera fait d toi ce qui est fait à C individu en son nom de dieu gi'and avec sa peau. 

ank mahannu n arti hari m mnnu-bt n-ba-t m baa-t 

.Ifoi je suis la cruche de lait , presse de ta manne blanche de Hast, c’est une merveille. 

I. 3. bn m-ntk mabanuu n-urti hri m mnnu-bt n bst 

Pas tu es la cruche de lait presse de la manne blanche de Bast. 

a-t't-n-a rn-k s’tulu-n-k s’tutu n-sa hr rn-f 

Dis à moi ton nom, sera fait à toi ce qui est fait à F individu , en son nom 
ntr I. k. aa r aunnu-f ank sa n hah-u mh hau 

de dieu grand avec sa peau. Moi je suis l’individu de milliers d’aunes, jour 
snb rn-f ar hru n msu n aaur msi-s 

de santé est son nom , c’est le jour du mettre au monde d’une enceinte de son fils , 
bu ari nha-u 1. 5. kabu-u ha pa nti pshu snb 

pas font les sycomore* des figues , se tient celui qui est mordu sain 
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i»ul-r as-t krh 


lia hr Kii h . . imil-r ns-t krh n p*hu-f 

en cr jour, comme te Html Horus tain par ta mère /ris , la nuit de sa blessure. 

tu ni hr 1- 6. *4iu 

Les corroborations de I/ortts sont des corroborations . 

Ligne 6 commence une autre formule <lonl plu* d‘un passade reste obscur, mais dont 
ou peut oomplcter et traduire la majeure partie, elle se lit: * Horus navigue dans sa bar- 
aque, dans le ciel, son frère est auprès de lui, il est appelé (?) Crie le Tiens à moi 

■ Horus! on t’a mordu, dis moi ton nom, sera fuit à toi, ce qui est fait à l’individu en son 

• nom de dieu grand, avec sa |>eau. Moi je suis hier, moi je suis aujourd’hui, moi je suis 

• demain, en allant en avant (?) c’est une merveille. Pas lu es hier, pas tu es aujourd’hui, 

■ pas tu es demain, en allant en avant (?). Dis moi ton nom, sera fait à toi ce qui est fait 

• à l’individu en son nom de dieu grand avec sa peau 

■ Dis moi ton nom, sera fait à toi ce qui est fait a l’Individu en son nom de dieu grand 

• avec sa peau. L'individu au milliers d’aunes, dont la peau n'est pas connue. C’est une 

• merveille. Pas tu es l’individu au milliers d'uunes, dont la peau n’est pas connue. DU moi 

• ton nom, sera fait à toi ce qui est fait à l’individu en son nom de dieu grand arec sa peau. 


«Moi je suis le domaine, qui blesse comme le bronze ( ^ Jp P u tombe 

• dans le champ ou #;ïf «otiM/j la femme I , j c<!9i ^ une merve ^- 

■ Pas ta es le domaine qui blesse comme le bronze, pas tombe la femme dans le champ. 

• Dis moi ton nom, sera fait à toi ce qui est fait à l’individu en son nom do dieu 
» grand avec sa peau. Moi je suis la cruche de lait pressé de 1 a manne blanche de Bast. 

• (Aforo ou kart Comp. Brugsch, Dict. p. 057 et mnnu-ht p. 655) c’est une merveille. Pas 

• tu es la cruche de lait pressé de la manne blanche de Bast. 

• Dis moi ton nom, sera fait à toi ce qui est fait à l’individu en son nom de dieu grand 

• avec sa peau. Moi je suis i ndividu de milliers d’aunes, jour de santé est son nom, c’est 

• le jour de mettre au monde le fils d’une enceinte. Les sycomores ne portent pas des 

(u*)UW cl celui qui est mordu se tient sain en ce jour, comme Horus 

■ se tient sain par sa mère Isis, la nuit de sa blessure, lies corroborations de Horus sont 
des corroborations. 


kt p$hu hr psliu hr pa n^tau pshu 

Une autre , blessure de Horus . blessure de Horus, le vainqueur, blessure 
hr pshu hr m hr mh 1. 7. nf-u n-a 

de Horus, blessure de Horus dans le ciel i/ remplit les souffles de mot, 

nf-u n-a pa njdau nf-u n-a n^tau pri 

les souffles de moi, qui s'empare des souffles à moi, qui s'empare de la sortie 
sbh-t na-u mu s^m nli ^anuro m hat-u-f 1. 8. . . u 

de f imprécation , les liquides du malade qui ravagent dans ses metnbres, agite 



1*1 


tai-k It iinmi 
ta main droite, 
r-hat ta mut 
devant le venin , 
ba-t-u-f an 
«*» membres . pas 
mri-u 


li DA lai-k tt smlii nilu-k-hr-ari tVu ui-luk-^aa-u 

avec ta main gauche. fais sept rubans mets les 
ar-»' I. 0. mut lir sf^ tVt-u ari u br in 
est évacué le venin par les 7 rubans, faits par Horus pour 
lia tibn s’u st-t-u nn rta bu ha-pi hr 
it fait luire Su les terres, /mis il fait monter le nil sur 

I 10 nu-a £oa yt r ttu au-a tafl aairi 


les terres inondables. Moi je laisse le feu à ta ttu. Moi je 

• Itln&Mire de Horus. blessure «le Horus le vainqueur. 0 Le niot H)\ôL 


brûle Osiris. 

me parait 

se lire n^/eri», étant une variante de { / ? La tradufition de vainqueur est aussi 

v raiscmblahlc. 

• Blessure de Horus, blessure de Monts, dans le ciel 11 remplit les souffles 

• à moi, le» souffles a moi; il s'empare des souffles pour moi, il s’empare de la sortie de 

• l'imprécation , les liquide» du malade ravageant ses membres. Agite ta main droite et ta 

• main gauche, fais sept rubans place les devant le venin, le venin est évacué par 

• les sept rubans laits par Horus pour scs membres; il fait q ue S’i l ne luit plus sur le sol, 
» que le Ml ne monte plus sur les terres inondables rn^ws) moi je laisse le 

• feu à Tattu et moi je brûle ( V ^ j Osiris”. 

kt smai xp-ti la t’anuroi-u pr j^ri-n s’nt-u au 

Une autre. Parole, deux fois , la Tunuroi sort, portant une acacia , est 

1. II. paist abu r-lia ta-pshu pii notait r-u^aut au sl’ru 

son adversaire debout, elle blesse [î) le vainqueur au soir, quand U est couché, 
bu s'tu-n-f s’In-n-f 1. 12. n>-l»a Uni hr likt-u ma ^rau nh knt 

pas il agissait , il prit après une cruche à bière, ainsi le combat tout fut furieux, 

ta »f£ jrft-u u ni ha br ari akmu ari-sn 

le nombre des 7 enfants du soleil, ils sont debout à faire des cris furieux , ils font 
nfy t's-u m palan I. 13 sf^ slni-u lm-sn br n pa patni-u ha-f 
7 bandelettes de leurs sept habits , ils lèvent la tête du blessé, il se tient 
Htih br st ma lia hr snb in-*t-f kriii n-pshu-f 

sain sur son sol, comme se tient Horus sain sur son sol, la nuit de sa blessure. 

sa-u hr saii 

Les corroborations de Horus sont des renforts. 


• Parole! dent fois. La Mouillée sort, ayant une acacia, ‘son adversaire est debout. 

• Elle mord le vainqueur au soir, quand il se couche, pas il agissait; il prit après une 

• cruche a bière, ainsi tout le combat devient furieux, les sept enfants de Ra sont debout 

• a énoncer des cris furieux. Ils font sept bandelettes de leurs sept habits, il» lèvent la tète 

• du blessé, il se tient sain sur le sol, comme se tient Horus sain sur son sol, la nuit de sa 
■ blessure. \a» corroborations d«* Horus sont des renforls”. 
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18 Ô 


Je tciix clin* linéiques mois sur la forme 




mot qui se retrouve 3 fois 


dans le papyrus magique de Leidc 348, que j’ai traité et commenté. Je disais page 4: «les 

■ trois signes suivantes a, km , in, dont le déterminatif est perdu, embarrassent. Je suppose 

■ que le déterminatif a été un homme tenant la main it la bouche, suivi du signe du pluriel, 

• comme à la page XII, 1. 5. Ce sont des cria de douleur, le copte ok«* etc. trisiilia peut 

• être rapporte à ce mot**. Pages 124 et 128 j'ai traduit le mot bien lisible dans le texte par: 
cria de douleur , et dans le vocabulaire page 190 j'ai indiqué la page 129 du dictionnaire 
de Mr. Urugscb, qui traite du mol eu oes termes: akemu in folg. Stelle [étud. cg. p. 4], 
von II. Pleyte übertragen: » autre chapitre des paroles des cris contre le» fureurs de Pacht. 

• lias enlsprocheudc kopt. Wort isl Indess nicht oma trislem esse, wie H. Pleyte glnuben 

• inochte, sondern kx* alloqui , coUocutio , disputa tiu , so dass es sicli in diesem Beispiel 

■ vlelniehr uni > • alloculiones contra etc. M ” handelt". 

Mr. Chabas dans sa réponse a la critique, Paris 1868, croit que lo mot est fautivement 
restauré et que Mr. Brugsch n'avait pas le droit de le mèmorer dans son dictionnaire. Il 
dit p. 31: «tous les Egyptologues connaissent le mot | bouclier (déterminé par un 

• bouclier). Le déterminatif qui représente l'objet lui-mémo ne permet ni hésitation, ni 

■ erreur. Or, dans un passage du Papyrus magique I. 348 de I^eide, ou trouve au milieu 


• d'une phrase criblée de lacune* , le groupe incomplet Il paraîtrait natu- 

• rel de restituer ici, au moins conjecturAlemeiit , le groupe connu bouclier, d'autant mieux 

• qu’il fournit un sens très satisfaisant pour la phrase Avant d'en régistrer cette 

■ nouvelle déoouverte .... attendons que les textes nous aient réellement livré le moi et 

• le im*. Mr. Brugsch parait être convaincu pur Mr. Chabas, car dans sou dictionnaire 

page 1718 U dit: »S. 129, li g. 9 moglicherweise zu lesen ■ Schild" statt 


M-t- 


Je n’étais point du tont persuadé par ces motifs d'avoir mal restauré la 
place. Lo mot so rencontrait enoore deux fois dans le même papyrus a des endroits differents 
comme je les ai notes plus haut. Premièrement je croyais devoir placer le bouclier derrière 
le mot et comme on peut le voir enoore sur la planche jointe a cette livraison de mes études, 
la planche première, j’avais fait imprimer le bouclier, que j’ai fait rayer plus tard; en tenant 
le papier contre le jour on pourra se convaincre sur oc point. 

Mai» avant de communiquer mes idées, je voudrais avoir un nouveau texte, maintenant 
l'avant trouve, je crois que Mr. Brugsch et Mr. Chabas seront convaincus que j’ai eu raison 
de restaurer la place de ma manière, de rapporter le mol a ont*., tristetn esse, et de le 
traduire par cri de douleur , ou furieux. 

iw se retrouve plus tard encore, mais je ne l’ai pas rencontré ailleurs. 

1. 1. kt s’rau ti snt n hfu ta'nuroi snt n-upp 

Une autt'e. La Jeune bis soeur du ver, la souillée soeur tCjipophis, 
1. 2. nas-tu hr niatnmi ps* hr »*nnnu n ai u^aut 

est appelée sur le chemin séparée , pour la faire retourner lorsque vient le soir. 
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ai u^aut pa-nli hu t*kns-l 1. 3. hr sa-f ma tb nti 

vient le Mtr, celui qui marche il marche derriète lui , comme le bronze sont 
rt-ti-f m Imbu -u si rt-tl-f pa sf^ bauk nli 

ses pie ds, ils labourent le sol de ses pieds. Le nombre de 7 eperviers qui sont 
in-bat uba n ra afnou lit 1. 4. l’anuroi-u t’ai-tu-ar-k 

devant la barque de Ra, arrachent le coeur de la souillée , que soit pris par toi 
hr a-aru-f m thuti lin Uni 

I/orus ce qui est fait par Thot. Je rai trouvé. 

■ Une autre. La jeune bis, soeur du ver, la souillée, la soeur d'Apopbis, est appelée 

■ sur le chemin de séparation, pour la retourner lorsque vient le soir. Lorsque le soir rient, 
Moelui qui marche, Il marche derrière lui. Les pieds sont comme le bronze, ils labourent 
• le sol de scs pieds. 

• Les 7 eperviers, qui «ont derrière la barque de Ra, arrachent le coeur de la souillée, 

■ que soit pris par toi llorus, ce qui est Huit par Thot. Je l'ai trouvé". 

kt 

Une autre. 

abh ah au-r» br sau mut m*tr 1. 5. l*t ra rn st 

Le dent , le dent „ Ra est « garder le venin , jusqu’à dit Ra te nom (f elle. 
au ast hinsta au nbtha ha- ta ii-f ua hkau-u tintmi-u 

Est J sis assise , est Eebtha debout, près de lui les vertueuses. Les bassins d'eau ft) 
rla-u r r na s'nnn an 1.6. t't ntr na ntr-u 

sont placés sur le feu, avec les arbres grands. DU le dieu grand . les dieux 

asmiila au rla-ua tt n au rtau pa ntr 11 u-f au 

s’étant établis y je donnais la main à lui et donnait le dieu la main à lui , et 
ntr-hlp-u m nsi-k nia lion su mos-u ]. 7. stii-u 

les offrandes pour ta langue. Ainsi apportait lui des armes de bois des bâtons. 

ma pa skabu-u ar-n hr bna st ^rhi pai hr knnu 

Ainsi les cris de douleur énonçaient Horus avec Set, nuit cette du combat furieux 
nui u an n ra mnau 1. 8. thuti balbrt sb a-n-f-su 

dans la barque de Ra. Arrive en bateau Thot, Hathor et Seb, ils lui disent 
ha ha sp-tl an nnk a-t’l su on ank nm su au srk 

ha ha, bis , ce n’est pas moi qui dis cela , pas moi qui répète cela , c'est SHk 
a-t't su ni-nti st 1. 9. au nm si 

qui dit cela , c'est elle qui répète cela. 

■ Une autre". 

• Le dent, le dent de Ra est à garder le venin jusqu'à oe que Ra dit son nom. Isls est 
«assise et ?ibtha est debout auprès de lui, les vertueuses. Ils plaçaient les bassins P d'eau 
• sur le feu avec de grands arbres. Le grand dieu dît, les dieux s'étant établis. Je donnais 

■ la main a loi et le dieu donnait la main à lui et les offrandes pour la langue. De même 
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» il apportait des armes do bois, des bâtons, do mémo Set et tlorus énonçaient des cris, 

• cette nuit du combat furieux dans la barque de lia. Arrivent en bâteau Tliot, Hatlior et 
■ Scb ot ils disent à lui cela: baba, baba. Ce n’est pas moi qui dit cela, ce n'est pas moî 

• qui répète cela, c'est Selk qui dit oela, et c’est elle qui répète cela.” 


1. 9. kt pshu bn psbu un ntf.. ftft m bai 

Une autre de ta morsure. Pas la morsure sépare Rampe en descendant 

aarar ta ^ft tbnt 1. 10. sa sau annu st br s’tau-u 

Cura eu s, f ennemie. JJ élevé, fils de la truie , peau de Set, chef des mystères, 

msi Ibuli insu sb alf ntr-u hms br stm-u na-u 

né de Tkot , nè de Seb , père des dieux, il s'assied sur les matelas , les . , . , 
I. 11. a-t't Thn sa sau pa nti ha n pa mu an-f 

disent , Elevé , fis de la truie , celui fut est debout dans Peau navigant 
mjrt m tu-f m rta na mhi-u au st m-£iiti 


contre le courant , il sera à donner les vetits du noi*d et elle naviguera avec le courant , 

ubn 1. 12. s’il ul'aii-ar-k ast-u ru-f mat 

luit S'a. Sois intact. Poilà son nom est la double vérité. 

• Une autre de la morsure". 

• La morsure ne sépare pas Hampe l'uraeus en descendant, l'ennemie. L'élevé, 

• fils de la truie, le peau de Set, le chef des mystères, lié de Tbot, né de Seb, père des 

• diex, s’assied sur les matelas, les disent. Elevé fils de la truie? Celui qui eut 

• debout dans l'eau navigant contre le courant, il sera à douncr les vents du nord et elle 

• naviguera avec le courant et S’u luit. Sois intact! voilà son nom est la double vérité. 

Je ne veux pas prétendre que j'aie bien lu tous les mots; ftft est assez lisible, Thn-l 

sa sau est douteux. Comparez la ligne suivante. 

Je ne connais ni le dieu thn , ni le rapport de cet être avec le sau, probablement une com- 
binaison mystique, comme on en rencontre aussi ailleurs. 

1- 12. kl 

Une autre. 

nbmu gain» karo snn-tu br r-a atp-ta 1. 13- bnuk 

Cris de joie, chants et exclamations passeront sur moi, est apporté Péper trier 

s'tau ■ spru m ntr-u st hr unmi-a br hr smbu-a 
mystérieux , j*arrive aux dieux , Set est à ma droite , Horus est à ma gauche, 
nbtha in knau ulr-u ari-u . ..n-a un Pl.CXXX VII. 1. 1. ank ua 
Ifeblha est à mon sein, tes dieux feront fuir le mal. Moi je suis un 

am-tn ank apti n-thuti ai r s-sins sau 

avec vous. Moi je suis le héraut de Thot. Je viens pour faire apporter les corroborations , 
•gr skn hm-t n hr pa-nti m tt-a ar kra 

pour rétablir la femme de Horus. ce qui est dans ma main est le coffre. 
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mri-u 


isa 


pshu-tu la lim-t il lir an rta lin hpi hr 
Ksi morrfwf* la femme de //or»«, juis die fait monter le JY H aux terre» inondable» , 
an rta ubn su hr sl-u an rta £pr pri-u au rta 
pas elle fait luire S'a, sur le sol, jms elle fait naître le» fruit*, pas elle fuit 
ari-tu I. 3. bn an rla at^u-ta ts-u n ta 

que soit faite ta nourriture , pas elle fait que soient versées les crue h es de les 
305 n ntr nti st’r hkr urs’u-u likr-tu krbu 

365 de dieux , qui sont trouehè* de faim , passant le temps affamés , la nuit 

]. 4- krstu asîri sa-u hr sn-u-a 

de fembeaumemen/ tTOsiris , les corroborations de Horus sont mes corroborations. 

• Une autre. 

«Cris de joie, chants et exclamation* passeront sur mot Est apporté l’épervier myslé- 
» rieux. J'arrive aux dieux. Set est u ma droite , llorus est a ma gauche, >ebtha est a 

• mon sein, les dieux feront fuir(?) le mal de moi. Je suis un parmi tous. Moi je suis 

• le héraut de Thuti, je Tiens pour faire apporter les corroboration*, pour rétablir la femme 

• de Horus, ce qui est daus ma main est le coffre. Est mordue la femme de Horus, pas 

• elle fait monter le IN'il aux terres inondables, pas elle fait luire S*u sur le sol, pas elle fait 
■ nnitrr les fruits, pas elle fait que soit préparée la nourriture, pas elle lait que soicul 

• Tentées les cruches au nombre des 366 dieux, qui sont couchés de faim, passant le temps 

• affamés pendant la nuit de l’crn beau moment d 'Os iris. Lw corroborations de llorus sont 

• mes corroborations. 


1-es mots ^criro cl haro sont des formes nourclles, des combinaisons de £<* et ka avec 
ro comme ce. me semble, le premier signifie alors chanter , l’autre lever ta bouche. Le mot 
traduit par fuir tsk un verbe de mouvement, déterminé par ** terminant et» - f 


et commençant eu f — Ha parait être le même mot que «a||^ ou 
natif C est employé aussi pour transcrire le signe mm le gâteau. 


le détenni- 




revient encore dans le papyrus médical de Berlin. Mr. Brugsch le tra- 


duit par durvhseihen , Dict. p. 227. C’est dans une formule qui permet aussi le sens de 
verser; Ici II me parait mieux de choisir la dernière forme, quoiqu’elle ne soit non plus 
prouvée. — Les 365 dieux sont probablement les éponymes ou les dieux des jours de l’année. 


L 4. lia 

ha 

t’anuroi pr 

hri ta son . . . . 


Z ri r 

rta 

Debout debout, la souillée sort 

, sur le sol .... 

par 

dessous, pour 

mettre 

Z* r 

1.5. ta 

s’nt pa-ntî 

hms pa-ra 

Z ri 

st ar 

s 

i 

le feu dans 

r 

arbre, lorsque est assis le soleil 

sous 

elle, il est 

mordu. 

ank (r) 

asiri 

ar-antu-a 

ank br 


ank . . . . 

pr 

A foi je suis 

Osiris, 

je suis reconduit . 

moi je suis Horus, 

moi 

je suis le dieu sot'ti 
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ni I. 6. au pa-^fl ar t’anuiro pa-^ft tu n tb 

de Héliopolis. L'ennemi est la touillée , C ennemi de la montagne de Itronie, 

pa-nti an r^-a ss’tu-f sa-u hr 

ce ffui est , . ♦ . . Pas je sais qu'il est évacué , les corroborations de Horus , 
sa-u 


sont des corroborations. 
a Une autre. 

a Debout, debout, 1 a souillée sort sur le sol, ..... par dessous pour mettre le feu 
a à l’arbre, lorsque le soleil est assis sous lui. Elle mord. Moi je suis Osiris et je suis 

a reconduit. Moi je suis Horus et je suis le dieu sorti de lléliopolis, l'ennemi est 

a la souillée, l’ennemi de la montagne de bronze, qui est Je ne sais pas qu'O est 

a évacué. Les corroborations de Horus sont des corroborations. 


kt h 7. ro n ha n ta-mt r tmu rtn as’ st 

Jutre chapitre du sc tenir debout , du venin pour ne pas faire évacuer cela, 
tmu rta t’anuroî nb hr-ari ta mt ha-u in at-u 

de ne pas faire la touillée, tout ce que fait le venin , se tenant dans les membres 
n 1. 8. an ms n mnt ai r-hn n-ta-mt au 

«P un tel fis «T une telle , qui vient lorsque se tient debout le venin. Je suis 

♦ . . k-a m*hr bntu-kua ni as-l ma hr 

par Horus , je suis enveloppe par Isis ..... comme Horus, 

1. 9. m habu thuti h . . . n-ro-a ma ari anpu ha-ut 

par rjbis de Thuti ..... de ma bouche , comme fait Jnubis étant debout, 
ta mt a’su hr au-n...k . . . m-ro n pshu 

le venin brûle Horus. Je te mords . . . par la bouche de celui qui mord. 
1. 10. au-a-snhu-k nu-a-rla-tu-k mn ... ma ba ha pa-;çft P* 

Je te lie, je te fais donner du feu , comme Ba se tient debout , r ennemi, le 
. . . . . ar £âa ta 1. Il.mt r mn ms n-mnt . .. i*k ro pkas-s 

..... et laisse le venin à un tel fis d'une telle. Ouvre la bouche , vomit elle 


st st hr tt hr phul n-pa ..... Ls’ni-tu 

cela , Sel est sur la main , et sur le derrière de celui qui et qui est saisi 


n . . 1. 12 ntr-u tmtu ta 7 hathr-u na-u nb-U yl 

des dieu j.', sont trouvés le nombre des 7 Hather , les dames du feu, 

pr m gnnu pr-a au -a ub-ua au-a mh-ua au-a nn-u-a 

qui sort des intérieurs. Je sors , je suis purifié, je suis rempli, je suis agissant 
ni ro n aa ni ro n nt's m ro n s'rau 

delà bouche du vieillard, de la bouche du jeune homme, de la bouche de T enfant. 

au-a-snhu ta mut bn .... su m At-u ? pa sim n-nnla, 

Je lie le venin , pas agit 9 cela dans les membres $ appliqué est le linge de J nia, 

M 
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ltna |m» n-pa lu n-anta au-r ... pa bku > au-f 

avec le P du ..... de Ànta le serviteur il eut 

r-rta ha-f 

à faire qu'il se tient debout. 

• Autre chapitre üe rester debout du veuin, pour ne pas faire évacuer cela, de ne pas 

• permettre h la .souillée, tout ce que fait le venin, se tenant dans les membres d’un tel fils 

• d’une telle, qui vient lorsque le venin sc tient debout. Je suis par Horus, je suis 

• lié par Isis comme Horus, par l'Ibis de Tbot, à ma bouche comme 

• fait Anubis, étant le venin debout, et Horus le brûle. Je te mords P par la bouche de 

• celui qui mord, je te lie, je le livre le feu comme Ba quand l'ennemi se tient 

• debout le et laisse le venin à un tel fils d’une telle. Ouvre la bouche, elle vomit 

• cela. Set est sur la main et sur le derrière de celui qui et qui est saisi des 

• dieux. Sont trouvés les sept Hatber, les dames du feu qui sort des intérieurs. Je sors, 
•je suis purifié, je suis plein, j’agis avec la bouche du vieillard, de la bouche du jeune 

• homme, de la bouche du petit enfant. Je lie le venin, pas il envahit les membres, ap- 
pliqué est le linge d’Anta, avec le du d’Ania Un autre dieu est 

nommé »et il faut qu'il se tienne debout”' 

La formule est finie à la page suivante page V ligne 4. Les premières lignes sont mu- 
tilées et un fragment de tout le long do la page est arraché. 

A la fin de la troisième ligne on lit: (Cu ba n Ba qui se traduisent par »œ sont les 
«paroles de l'âme de Ra”. 1 æ reste est perdu et la conjuration se termine par: 
s X r n-bos’a hr hr u-sa 

(lorsque) tombe la pierre sur la face de Cindividu. 

La formule mutilée se fai t bie n comprendre, on y trouve quelques mots que j’ai dn 
restaurer ou insérer p. c. Aipl , qu’on retrouve Brugsch, I)ict., p. 402. 

Le mot \ i est traite par Mr. Chabas, Mal., III, p. 178 «I Calendrier Salier, IV, 

p. 46 entasser. Je ne connais pas encore la prononciation du mot, ni ce qu’il signifie dans 
notre phrase. 

est nouveau, mais ne peut signifier que brûler ou flamme. 

^ se rencontre peut être dans le mot ts*4 f pap. Mag. de Leidc 348, comp. 

mon étude p. 121, avec la signification de saisir . Les sept Hatber sont connues ainsi que 
la déesse J nia. 

<£J^m avec le déterminatif * • / / , vojrcx Brugsch, Dict. p. 907. 


Bas'û peut être comparé avec ■ 




, Brugsch, Dict., p. 422. 


Une autre formule commence ainsi: 

1. 4. ha ti ta mut au-a r t’t 
Debout 2 fois y le venin. Je suis d dire 
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1. 5. ha r sim t't-t-u au-a r hu pa tu n 

il se tient à entendre les paroles. Je suis à soulever la montagne de 

ainn-li hr pa abti 

l'occident à V orient 

1.6. au-a rta hu s’rau hr mt-»t au-a rla hm 

je suis à faire monter le jeune enfant à ta mère. Je suis à faire ai seoir 

L 7 rta ainu hrsTau abninl au-a rta aku anpu‘ m 

je suis à faire mander Hers'Jau afin i ni. Je suis à faite entrer Anpu dans 
^nnu 

Tintèrieur. 

1, $. Ligne en rouge fruste. 

■ Debout! deux fois, le venin. Je dis il se tient à entendre les paroles. Je sou- 

■ lève la montagne de l'occident à l'orient Je fais soulever le jeune enfant à sa mère. 

■ Je fais asseoir. ..... Je fais manger llcrs'af l'oiseau Jbnini: je fais entrer Anubta dans 

■ l'intérieur". 

Je fixe l'attention sur le mot A’ 7 ! 7 '? Lï que je rencontre ici pour la première 
fois. La formule suivante devait être prononcée sept fois ^ ainsi que 1a suivante, qui 
porte le titre de Kit-ro , autre chapitre. La dernière formule fut faite pour Horus, par sa 
mère Isis, et devait être prononcée aussi. La fin du livre est indiquée par la formule usitée 

<SJ ■ c'est fini et excellent pour le repos". 




Digitized by Google 



Planche CXXXIX et OXL 


Les six coloones dont les lignes soûl numérotées 1 à 103 forment un seul papyrus d'un 
métré de longueur. L’écriture est difficile à lire, mais les formules rc Tenant maintefois, 
nous fout apprécier les raccourcissements des traits hâtifs. Le document commence avec 
une énumération de quelques noms de dieux. 

“ tr0UTe <• 2 - *• 4 ' *■ 6: Je ««i» qu'il «ignifie fl* paroles , | pour ^ pour 

^ est connu , toutefois il se pourrait que j signifie ici le mémo que Les groupes sui- 
vants, à la fin desquels ou remarque nh-us'r, dame tfjs’era nous font présumer qu’ils 
cachent le nom de la déesse Mut ordinairement appelée, mut ur~t ntbi as'r. 

Les lignes suivantes nomment aussi los dieux yonsu et jéntun y preuve de plus que nous 
avons à faire dans la première ligne avec Mut , la troisième personne de la triade Thcbaine, 
Comp. lignes 3 et 4. ^ 

Les derniers signes comparés avec la ligne 7, paraissent signifier ait 1;f 

elle est la. la ligue 2 commence par N/ri-/, suivi de aa-u ur s'aa uu-u. Les mots t’onr- 
hn-m se rencontrent encore ligne 4 et 6. Il se pourrait qn’iin autre nom se cachait dans les 
traits, p. c. rw«« u mais ntn est facile a reconnaître dans le papyrus les trots phrases pa- 
nilelles «c lisent alors: 

1 1. t’tu mut urt nb a* Va au-s la 1.2. ntr aa-ur 

Parole s de Mut , la grande maîtresse <T jis'r , elfe est ta déeste très grande , 
s’aa un-u 

le commcncetnent des existences. 

t’t-u 1. 3. /nsu m tl> nfrhtp l 4. s’aa un-u 

Paroles de yontu à Thèbes le bon pacifique , le commencement des existences. 

t’t-n nmn-ns-tali-u 1. 5. us’b s’aa un-u 

Paroles tf j4munnstati-u qui répond à ... . le commencement des existences. 
\# groupe Kjf doit être séparé en «u, et 'j Comp. p. c. I. 26 et 27 à la fin. 
f do» être le signe du pluriel, ainsi ^ ou (Jj ne peut être que on ccy, et nous 

transcrivons pour cela le groupe par au-na-u , ou au-n. Ce groupe revient plus de qua- 
rante fois dans le i»apyrus, commençant autant de phrases. La première de ces phrases 
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ligue 6 est la plus illisible do tous, si «m-n est la Traie lecture comme on le dirait ligne 
13, 31, surtout 4) 'j doit être regardé comme un signe surabondant du pluriel. 

1. 6- au-n yri hu n sprui st mt m pa-n 

Nous portons la force en arrivant elle la mère dans nos démettre* 

1. 7. m-t’t ta nb 1.8. ah pa aau atf st (phrase mutilée) 

dit la dame Jh le vénérable est père son. 


Le vénérable est écrit 


c 


mâle. 

1. 




Comp. 1. 21 , 23 il paraît avoir le sens d homme. 


au-n sunnii au na-u 1. 10. saro m paist . . . . m paist 1. Il 

Les deux mots illisibles sont détermines par le déterminatif des parties du corps 
dans le papyrus; je ne comprends pas celte phrase, 
au-n yui-ut st 
JT ou* pt'oletjeons elle, 

I. 12. au-n rnaki-ul st 
Nous soignons elle 

au-n ari 1. 13. uut-st uut s^m nb 

Nous faisons sa séparation , ta séparation de maladie toute. 

Le mot signifie, séparer, diviser . 


au-n rta n-s 1. 14. st ka-ro n 1. 15. nfri 

Nous donnons à elle cela ..... de parler à haute voix du bien. 


i n-s 1. 1 

ms à elle 

Saro est écrit hV , Comp. 1. 28, , 1. 30, L 36, jo 

crois pouvoir le mieux traduire le mot, comme ka-ro , par Hiver ta bouche , parler haut , 
I. 15. au-n hb ha-u-st nbt 1. 16. at-tu-st nbt s’au n 

Nous .ton membre toute sa partie du cotps toute commençant d 

tp-s r 1. 17. tbti nb ut st 

sa tête , jusqu'à les sandales tous qui sont à elle. 

Une phrase, analogue h la dernière partie, se retrouve Chabas, pap. Harris p. 78. 

Suivent trois phrases qui commencent avec au-n* nrî nb. Nous faisons 

toutes les oeuvres . L. 18. fait suivre: an-f s'n-u si m nfri-u, 1. 19. nb nti, 1. 19. an-u s'a-u 
..... in nfri-u; 1.20. nb an-f s’n-u nti m nfri-u. Cette dernière phrase est pararelle à une 
phrase suivante UJK s'a-u, se rencontre ailleurs avec la même signification comme 


pr, sortir apparaître, apparition , et avec celle de procession , 

peut-être qu’on a en 

vue les 

manifestations ou processions solcinncllcs de la déesse. 

1. 20 1 au-n ari kat-u nb ar-f s’a-u n-s st 1.20. 

j aau 

nb 

stim-l 

nb 

1. 23 ) • n ■ b • nti ari 1.23. 

1 • 

• 

B 

• 

Nous faisons oeuvres tous 

mâle 

tout 

femelle 

so 

toute , 
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h ru 

nb 

krs 

nb 

» 

8 

• 

• 

Jour 

chaque, 

enveloppement 

tout 

st 

m nfri-u 



» 

■ • 




n pa mstr’ 


cela est excellent. 

g me P° r0 ^ une oontraction pour individu femelle. Les phrases sont iden- 

tiques cl probablement deux fois écrites par abus. 

1. 2G. au n t'l-u nfri-u nnu am-u au ii 1. 27. rta 

Et nous parlons des bénédictions parfaites sur eux et nous, donnons 
nfri n sa akr nb-t ml ntr-u nb 

des bénédictions d Cindividu savant chaque, devant les dieux chaque Jour. 

1. 28. aii-n u.sfi-u naiu kn-ro n bon ntî amu-u 

i\ous faisons cesser ceux qui élèvent la voix pour le mal qui sont parmi eux. 

1. 20. a u -n ari-n n*s 1. 30. st ka-ro n nfr au-n usfi 

,Vuiu faisons d elle cela d'élever la voix pour le bien , 
nai-u 1. 31. . . . ban nli amu-u 
ceux qui parlent mal, qui sont parmi eux. 

I. 32. au-n ari-u n-s si nfr 

Jfous faisons pour elle cela, une parole bonne. 

I. 33. au-u n-s st nfri n raut nb 

Nous pour elle cela le bonheur de côté tout. 

1. 34. au-n sau st ka-ro n nb ban 

Nous gardons elle de C élèvement de la voix de tout mal. 

us st ka-ro n 

pour elle cela relèvement de la voix de 
spui-u 


nous tardons 


nb 

tout 


nfr 

bon 


et 


1. 35. au-n ari 
Nous faisons 
unn-u rta-u 

les défauts sont changés en vertus. 

1. 37. au-n un ro r tr ami r aura 

Nous ouvrons la bouche au temps du manger et du boire. 

1. 38. au-n rta abb bat! st r 1. 39. ami r sura 
Nous donnons la Joie de coeur son au manger et au boire. 

I. 39. au-u rta I. 40. s’p hati st . . , . . nb ..... 1.41. nb spi 

Nous faisons recevoir Cestomac son ..... tout, tout, poisson 

nb nti-au-sl-amu-u 
tout, quand elle les mange. 


1. 42. au-n rta 
Nous faisons 
nt-au si surn-u 
quand elle les boit. 


accepter 


hati 

estomac 


st 

son , 


hkt 

bière 


nb 

toute , 


mu 

liquide 


nb 

toute. 
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I. 44. nu-u rta nai st tp-u I. 45. »'pu 1. 46. fcri-u 

Aous faisons ses des têtes , qui reçoivent tes portant 

ut’* au au-f-uri-u 1. 47. . ♦ . ut’s u an^-u 

ta sublime pensée et il fait accepter la sublime pensée des vivants. 
au-n rta 1. 48. ami an an^-i-u 

Aous faisons manger eux tes choses vivantes [les bêtes). 
au-n rta sur* 1. 49. . . in . . 

Joui faisons boire . . 

au-n . . . * . st sau-nb m au£ nfr 
Aous . . 

au-n 1. 51- rta nu nri st stnii an^-li*sl y un pli tî rn 

Aous faisons voir oeil son, fouie à ses oreilles . laissant la vaillance à 


nt-st n b 

sa partie du corps toute. 

I, 53. au-n .sait si m-tt-u lir 1. 54. mna ari 

Aous gardons elle des mains des /tour voir de faire 

kat-u-.st in M-ut-Q n pa ra nfri am-u htpu lir 1. 56. muni 
ses travaux aux demeures du soleil, V excellent dans les repos, à la droite 
smlù n . . , mu rtapr I. 57. s’a-t r mli ro an^ 

et gauche des .... qui fait sortir le livre pour remplir la bouche de vie. 

au-n san-st 1. 58. ni U pa nuiu-u bsi-u bst pa 1. 59. ... 

Aous gardons elle de la main du lion à face terrible de Basl le .... 


aa nu s . . I. 60. au-n sau st m tt pa nti rta ktkt 

grand qui nous gardons elle de la main, de celui qui fait iourbWer 

1 01. pi autn st-u m-tu nfr mnmn rf 

la poussière des terres est excellent le marchet' sur elle. 

au-n sau st r ba-u nb n ainn 1. 63. mut £nsu ..... pth 

Aous gardons lui des âmes tous d Jtnun Mut yonsu Pt ah 

aslri 1.64. hr as-t 1.65. au ua rta st m tt-u-u 

Osiris II or us ytn Isis elle des mains. 

au-n I. 66- sbri-u ut ns st m rn n ut nb-u 

J)'ous tranquillisons lorsqu'elle ordonne cela dans le nom de ordre des seigneurs , 
1. 67. au-n sau st sbh r kamnnu 1. 68. r-ari at-i n 

nous gardons elle des prières des aveugles faisant les deux parties de 

bau st nb-l nny 1.69 n st ntr nb ntri-t 1.70. nb-t n tai-st 

durée sa toute de vie elle dieu chaque déesse toute de sa 

mt ntr nb ntri-t nb 1. 71. pai-st atf 
mère de dieu tout de déesse toute de son père 
uu-n sau st r 1. 72. s^r ka-u 

Aous gardons elle de l’intention des maris . 
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au-n sau si r 1. 73. [^tiu-u n ntshi-u r * pshu 1. 74. u bfu 
Aous gardons elle des morsures des crocodiles des Morsures des serpents 
ktu r pshu-u )• 75- l’ifiu nb ht-u nb 1. 76. roi-u nb pshu 
petits , des morsures des reptiles tous, des . . . tons, de vipères toutes mordantes , 
a-tmi rta ntnnu. 1. 77. m at-u st nb 

pour ne pas donner de la peine à membre sa toute. 

ao-n sau-st 1. 78. m-ttu ntr-u nti npt-u 

Aous gardons elle des mains des dieux qui sont à travailler le champ , 
I. 79. apt-n £lbu-f n pa tmaï 

qui pratiquent la ruine de la ville. 

I. 80. au-n sau st m tt-u ntr-u 1. 80. nti api n 

Aon s gendons elle des mains des dieux qui sont à travailler dans 
pa alii-t-u 1. 82. apt n s^t m 

les terres labourables ti'availlant au champ de Ha. 

nu-n sau st ni 1. 83. U-u ntr-u nti apul-u n-tpa 
Août guidons elle des mains des dieux qui travaillent du goût. 

1. 84. au-n sau st m tt-u ntr-u nti apt n . . * . . 

Ao us gardons elle des mains des dieux qui travaillent de 

I. 85- an-n sau st in tt-u 1. 86. ntr-u nti m knkn 

Aous gardons elle des mains des dieux qui sont à battre. 
au-n san st 1.87. m tt-u ntr-u ntl apt rn r rn 

Aous gardons elle des mains des dieux qui expliquent le nom par le nom. 
1. 88. an-n sau st m tt-u ntr-u nti apt 1.89. r tbn-u 

Aous gardons elle des mains des dieux qui sont travaillant aux coffres. 
au-n rta kra 1.90. mropu krta m-s’bn r-tbu-u 1.91. st 

Aous donnons la serrure ou bien la serrure pour fermer à coffre sa 

nu bn au-n rla-tu st s-s’bn I. 92. r-tbu-u 

et pas nous donnons die pour faire fermer les coffres. 

au-n sau st r ari 1. 93. ban-t r kntnni nri bnn-t 

A'ous gardons elle pour l'oeil mauvais pour retenir? toril mauvais. 

1. 94. au-n sau-st m hkai-u nb n 1. 95. khai-u mut bkai-u 

Aous gardons elle de charmes toutes, des charmes du venin, des charmes 
1. 96. n sthm-t au bn au-n rta tmi-lu 1. 97. amu . . . 

de la femme et pus nous donnons qu'elles soient trouvées dedans. 

nu-n sau st r hau 1.98. n anbu tu-kapu 1. 99. n 

Aous gardons elle du tomber de la muraille qui est bouleversée de 

an-n sau si m 1. 100 st 

Aous gardons elle de .... . elle. 

au-n san st I. 101. ra tt pa .... nti sapu 1. 102. . . . u-nti-sapu 1,103.... 

A'ons gardons clic de la main du .... 
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La traduction suivie se lit; 

a Paroles de Mut , la grande maîtresse dWï'wj, elle est la déesse lies grande, le com- 

amencement des existences. Paroles de x onsu * Thèbes, le bon pacifique, le coin- 

•mencement des existences. Paroles d7m«» des trônes des momies qui répond le 

•commencement des existences. Nous apportons la force lorsque arrive la mcre(?) à nos 

• demeures. La dame dit: Ah le vénérable 

■ Nous la protégeons, nous la soignons. Nous faisons sa séparation, la séparation do toute 

• maladie. Nous lui donnons cela ..... de parler à haute voix du bien. Nous 

• chaque membre d'elle et chaque partie de son corps, commençant à sa tète jusqu’à clia* 

• cuite de ses sandales. Nous faisons tous les travaux pour que ses manifestations soient cicnl- 
ideutcs. Nous faisons tous les travaux pour que ce qui est avec les processions soit excellent. 

• Nous faisons tous les travaux à la procession, de chaque mule, chaque femelle, chaque jour, 

• tout enveloppement de l’oreille est excellent Nous faisons tous les oeuvres que fait chaque 

• mâle et chaque femelle chaque jour, chaque enveloppement de l’oreille, lorsqu'elle se ma* 

■ nifeste excellente. Nous [tarions des bénédictions parfaites sur eux, et nous donnons des 

• bénédictions à l'individu savant devant les dieux chaque jour. Nous faisons cesser ceux 

• qui êlévent la voix pour le mal, étant parmi eux. Nous faisons pour elle qu'on éléve 1 a 

• voix pour le bien. Nous faisons cesser ceux qui parlent mal, étant |>armi eux. Nous fai- 

» sons pour die cela, uno bonne parole. Nous pour elle cela le bonheur de tout 

• côté. Nous la gardons de relèvement de toîx de tout innlin. Nous faisons pour elle cela, 

■ relèvement de voix de tout bon et les défauts sont changés en vertus. Nous ouvrons la 

• bouche au temps du manger et du boire. Nous donnons sa joie de coeur au manger et au 

• boire. Nous faisons recevoir son estomac tout poisson lorsqu'elle les mange. Nous 

■ faisons recevoir son estomac toute sorte do bière, toute sorte de liquide lorsqu'elle 

• les boit. Nous faisons ses ..... aux tètes qui reçoivent les portant la sublime 

• pensée et de faire accepter la sublime pensée des vivants. Nous Taisons manger 

• die des bêtes. Nous faisons boire Nous donnons la vue a son oeil, l'ouie à scs 

• oreilles, laissant la vaillance à chaque partie de son corps. Nous la gardons des mains 

• du pour voir de faire ses travaux aux demeures du soleil, l’excellent dans 

• les repos, à la droite et à la gaucho qui fait sortir le livre pour remplir la 

» bouche de vie. Nous la gardons de la main du lion à face tcrriblo de Bast , le .... . 
•grand qui Nous la gardons de la main de celui qui fait tourbüler la poussière 

• des terres, est excellent le marcher sur elle. Nous la gardons pour tous les esprits 

■ d’Amuti, Mut, £onsu Ptah, Osiris, Horus, %ctn, Lis, ..... Nous donnons la 

• tranquillité, lorsqu’elle a ordonné cela dans le nom d'ordre des seigneurs. Nous gardons 

• elle des prières des aveugles faisant les deux parties de toute la durée de sa vie, 

• chaque dieu et chaque déesse de sa mère, chaque dieu et chaque déesse de son père. Nous 

• gardons clic de l'intention des maris. Nous gardons elle des morsures des crocodiles, des 

• morsures des petits serpents, des morsures de tous les reptiles, de tous les de tous 

si 
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■ les vipères, tous mordantes, pour ne pas donner do la peine à aucune partie de sou corps. 

■ Nous la gardons des mains des dieux qui sont a travailler le cliamp, qui pratiquent La 

■ ruine de la ville. Nous la gardons des mains des dieux qui sont à travailler les terres la- 

• hou râbles travaillant le champ de Ra. Nous la gardons dos mains des dieux qui travaillent 

• au goût. Nous la gardons des moins des dieux qui sont à battre. Nous la gardons des 

• mains des dieux qui expliquent le nom par le nom. Nous la gardons des moins des dieux 

• qui travaillent aux coffres. Nous donnons ln serrure, ou bien la serrure pour fermer, h 

• son coffre et pas nous faisons qu'elle fait fermer les coffres. Nous la gardons du mauvais 

• oeil pour retenir le mauvais oeil. Nous la gardons de toutes charmes, des charmes du 

■ venin, des charmes de la femme et pas nous faisons qu'elles soient trouvées en elle. Nous 

• la gardons du tomber sous la muraille lorsque celle-ci est bouleversée. Nous etc. 

Les deux dernières phrases sont trop mutilées pour en entreprendre la traduction ap- 
proximative, un autre réussira peut-être. Quelques signes comme ^ et pour et 
embarassent la lecture du papyrus, et en outre les ligatures de groupes très serrées. 

Les signes cités appartiennent au démotiqne, ce sont pourtant les seuls que notre manuscrit 
présente. Je citerai les mois suivants comme dignes d’être remarqués. 


$ i im, >■ «• 


. 28, 30 rester oisif, cesser le travail. 


Sura , 1. 37, 39. 


I. 46, I. 47. 


1 60 

jngi 1 - 

- 2'<;cïî.d'-* 

(P) l 86. 

«cfyLP 


^ >• M. 1. «. 

, - 51 - 
i. 6i. 
i. 67. 

fjZlpKj 76. 

n))Lït '■ 89 ’ 30 ' s 
1 90 

L 90. L 91. 


O®* L'omp. Br., Dict. kal'amt'am p. 1485 DOm, hist. inscr. 21, 4. 

1. 98. Comp. Br., Dict. p. 1511, mettre le desxus dessous , bou- 
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Planche CXLI et CXLIL 
Prière. 


Le coart papyrus reproduit sur les pages citées, est probablement une espèce de papy- 
rus funéraire. 11 est écrit pour une certaine daine ffathr-t , fille de Pctamunemapt. Selon 
le style des signes hiératiques il appartient au temps des Ftolcmées. 11 se Ht: 

1. 1. bai ha-t-hr-t ta ms-t ptamnmapl ma^ru 1. 2. ms n la mst 

Eh! Hathar la fille de Pctamunemapt , dite juste, née de la fille 

amnmapt ma-^ru ms nn^t 1. 3. m pt yr ra 

c PJmuncmapl , la dite juste t née vivante dans le ciel, près de Ma, 

ntr-i ka*u ^nti ntr-i X u ’ u 1* *ahu-u m-^nti 

la divine existence, résidant parmi les divins illustres. Momie résidant parmi 

£U-u oh-u £at-u 1. 5. m tau-t yr ka anin-ti 

les illustres , qui place le corps dans Cenfet' près du taureau de P occident. 

nb nt lallu m ta yv sb kau 1. 6. nfr yri 

Seigneur de Tattu , sur la ferre près de Seb. Existence excellente possédant 
un hn-t-u pai pai ba am hr L 7. m-tbu(P) £nnu-u 

("être des daines. S'envole P âme au ciel, dans le coffre sont arrangées 
krs-u hr £&t-u an msu-u hin-t-u 1. 8. ari-sn sam-ta aa 

les enveloppes sur les corps et les enfants des femmes font un enterrement très 

akr nfri mn^-t shtp-sn 1. 9. bn-u hr amuti (nt) tb 

net, beau et bien fait. Ils font des offrandes les dames à l occident (de) Thèbes , 
m-sati yv as-t-u hn-t nu-t-u kbh-sn 1. 10. nt-mu 

regardant vers les sièges de la dame des villes , ils font une libation avec de Peau 

sftsft liu*u n-ka npr ha-t 

faisant cuire les gateaux de C existence de la terre labourable du domaine. 

ma npr amu-f 1. il. an sk msti-u m-^nti-f an 

Est établi le grain IA, pas se perdent les enfants là dedans , pas tombe 

asu 1. 12. an ptpt uti-u an nirh-u t’t t*ta 

le tombeau, pas sont rejetées les bandelettes, pas la baume du corps éternellement . 

pr 1. 13* r-uti maa-s ^r-u n-pa bru nhas ba-u 

Elle sort et elle voit les choses de la demeure , le jour du reveii des âmes 

asu-f n aras srk-uf aliti ma p^onsu s’u 

du tombeau des signes de dignité, il a ouvert la gorge comme yonsu et S*u 
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uru ni th s'p kbh 

les grands à Thèbes % il reçoit la filiation 

nmnmapt ba-u hb sutnii-u 


br lp 
sur la tête y 
t*ta 


sont donnés à 
hanti 


dmumnapt les durées de vie du temps déterminé, les règnes de l'éternité et des périodes 
s’u(?)m sk 
sans douleur. 

• Eh! Hnlbor, la fille de Pctumunemapt, dite juste, née de lu fille d’ Amunemapt, la 

• dite juste, née Tirante, Ame dans le ciel prés de Ha, dirine existence résidant parmi les 

• illustres, qui place le corps dans l'enfer prés du taureau de l'ouest. Seigneur de Taltu, 

• sur la terre près de Seb. Existence excellente possédant l'être des dames. L'ùnie s’enrôle 

• an ciel; dans le coffre (P) sont arrangées les envelopfies , sur le cadavre. Les enfants des 
» femmes font renterrement très net, beau et bien fait. Les dames font des offrandes a l’oc- 

• cident de Tbébcs regardant vers les sièges de la dame dos villes. Ils font une libation avec 

■ de l'eau faisant cuire les gateanx pour l'existence de la terre labourable du do- 

» mal ne. Est établi le grain là, les enfants ne se perdent pas la dedans. Pas tombe le toro- 

• benu, pas sont rejetées les bandelettes, pns la baume du corps éternellement. 11 sort, et 

• regarde les choses de la demeure, le jour de la résurection des âmes du tombeau, les 

• signes de diguité. Il a ouvert la gorge comme ^onsu et 8*u, les grands de Tbèbes. Il 

■ reçoit une libation (sur) la tète, (sont données à (P)) Amuncmapt une duree de vie du temps 

• détermine, des règnes en éternité et des périodes sans douleur". 

Le» signes sont très singulièrement écrits et nous voyons que nous avons à faire à un 
document dont Tbiératique rappelle le démotique, p. e. ligne 1. Hatkrt , mn, ma, 1> 2. ms 
Comp. 1. 7. Ba Comp. 1. 6. Le groupe npr 1. 10 parait être écrit comme dans l’exemple 
de Brngsch, Dict. p. 753. 


AtR- inMÿ- 


traduit par •von den Àckerboden au f 
dem ausgetrokneten iMnde. Je crois qu'on peut employer cette traduction dans notre texte. 
Les mots il, ms, astt, ligne II sont faciles à restaurer, ainsi que ptpt ligne 12. Le mot ams 
pour sceptre, ou toute sorte de signes de dignité, est connu, mais comment il se lie au mot 
asu 11 n'est pas parfaitement clair. Srk-aJiti est une expression très usitée. Pour la dernière 
expression nous avons aussi une place parallèle dans le dict. do Mr. Brugsch p. 973 






111 * 11 ; 


Su 


> Setne f^ebensdauer isi die der Plancton". 

Quoiqu’il soit très probale que notre texte dut être écrit de la même manière, il n’est 
pourtant pas permis de le traduire ainsi; en lisant les signes et groupes comme ils sont écrits 
ils représentent le sens que je leur ai donné, quoique la forme S“u peut être pu reste dubicusc. 
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Planche CXLIU. 


Un papyrus du ménte temps et du même style que le précédent nous est conservé dans 
l'amulette que je rais traduire. 

1. I. ^rf-t n as-iri p-sa-anphti ma-yru .... ..... la-sa p-sa-mntu 

Parole <t Os iris Psaaaphti le justifié , fils de fille de Psameniu 

jna-^ru nk ra rn s'a-f nk atm in htp-f 

le justifié. Moi, je suis Ra dans ton lever. Moi je suis Atum dans son coucher. 

nk asiri ^ntl nnrnti L 3. ..... abli n-na sau-u nb-u 

Moi je suis Osiris résidant de touest test aux gardiens tous , 

n-na sau-u 1. 4. ta-taut n-na sau-u hannu m-s’p-u pn nfr 

aux gardiens de t enfer, aux gardiens de la barque recevant cet excellent, 

mua sau-u nti m usjr-t ma-tî-u p-sau ba-u ntl 

aux gardiens étant dans la salle de* justices, au gardien des âmes qui sont 

taut a nup mau anp nbt anp nbt tahtt' 

dans t enfer. Oh Anubis de Anubis, Seigneur Anubis , Seigneur 

»'p kbh n U amnapt pû bru nbt oa ta-rs 

reçois la libation de la main cPAmunemapt ce, jour chaque, grand de la terre du sud, 
tr-k an tt ^nti au abti s’p mu au htp-u 

lu combats à Taltu, tu navigues vers torient, reçois teau et les offrandes, 
rsî taut 
montes F enfer. 

In traduction suivie. 

• Paroles dOsins Psaaapbti, justifié, fils de ..... fille de Psamentu justifié. Moi je 
tsuis Ra à sou lever, moi je suis Atum à son coucher. Moi je suis Osiris résidant de l'oc- 

(cideni allant à l'ouest (je prie) tous les gardiens, tous les gardiens de l'enfer, tous 

(les gardiens de la barque qui reçoivent cet eiocllcnt, tous les gardiens qui sont daus la 

.salle des justices, le gardien des Âmes dans l’enfer. Oh, Anubis de Anubis, Seigneur 

(de reçois la libation de la main de cet Amunemapt chaque jour, grand de la terre 

( du sud, lu combats à Tattu, tu navigues vers l'orient, reçois l'eau et les offrandes, élèves l'enfer*. 

Le papyrus quoique représentant ça et là des ruptures se fait lire facilement. Ce sont les 
titres d'Anubis que je ne comprends pas, m'échappent 

On peut restaurer aisément les passages fracturés d’après rua lecture. 

51 
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Planche CXLIV. 


I/* trois fragments do l'hymne reproduits sur celle planche me paraissent remarqua- 
bles, comme Us nous présentent sur le premier fragment quelques signes hiératiques dont 
l'explication est donnée dans la ligne qui y est jointe, et en second lieu par son écriture 
qui est extraordinairement belle. Si une copie comme la nôtre ne peut exprimer la fermeté 
des caractères elle la laisse du moins deviner et pour cela nous l’avons fait imprimer. 

L. ]. nfr ubn , L 2. Un dieu assis avec la tête de bélier, à côté est écrit pa 6a, 1. 3. 
une figure accroupie, à côté pa ur y 1. 4. l'étoile dans un oercle de pointes, à côté pa ntr 
tout, L S. une momie, à côté pa feras, 1. 6. un dieu à quatre yeux symboliques, 1. 7, une 
figure enveloppée dans un manteau, etc. Le dernier fragment est employé pour y inscrire 
un compte de graines et ensuite un compte de quelques objets en or. 
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Planche CXLV. 

Partie du Papyrus Erotique. 


Un des documents du plus grand Intérêt pour faire connaître l'esprit égyptien est cer- 
tainement le papyrus érotique. Les dessins lascifs dont U est couvert sont les uniques 
exemples qui nous sont restés parmi les restes nombreux de la riche antiquité des habitants 
de la vallée du Ml; ils nous démontrent qu'eux aussi représentaient parfois des scènes 
lubriques. Il n'y a presque aucune oollocliou, quelquc-pcu signifiante, qui ne noos les fasse 
observer parmi les objets Romains ou G rocs et aussi parmi les objets ethnologiques des 
temps plus modernes. L'Egypte nous reproduit le membre viril, le scrotum et le dieu 
Ityphallique y tn , mais jamais la partie sexuelle féminine, et c'est seulement un exemple 
de l’ancien empire qui nous représente le cotVux comme signe hiéroglyphique, autant que je 
sache. — Tout un papyrus avec douze scènes érotiques est donc une véritable révélation sur 
ce chapitre. Et pour donner une idée des représentations nous avons copié une partie du 
document sur la planche CXLV. J'ai raye du tableau les traits choquants. Mr. Rossi ni 
moi ne jugeaient utile de reproduire le document entier, quoique je sois prêt à publier 
toute la pièce dans son ensemble si les maîtres de notre science le trouvent instructif. Je 
ne m'y mettrai pas avant qu'ils ne m’aient invité à le faire. Le dessin du papyrus est 
excellent ; le portrait do l’homme est dessiné toujours de la même manière d’une znain habile; 
c’est une créature chauve y un peu barbue, portant un phallus monstrueux, comme ceux des 
images phalliques publiées dans la collection de Leide par Mr. le Dr. Leemans; la femme 
n’a rien do singulier; elle n’a pour vêtement qu'une ceinture telle que portent les dames 
dans le tableau connu de Ramsès III, tableau que Mr. Lepsius a rapporté à la seconde 
partie de notre papyrus, dans sa publication de VJuswahl % ce qui a fait tirer la conclusion 
à Devéria que notre papyrus avait en vue la vie lubrique du premier monarque de la 
XX*®* dynastie. 11 faut avouer que les scènes s'accordent excellemment aux sculptures du 
palais de Ramsès, mais la concordance ne doit pas nous séduire à passer les points de diver- 
gence, nas figures ne présentant nullement des rois ni des reines, il faut envisager la con- 
jecture avec quelque scrupule. 

Mr. Chabas dit au sujet de ce papyrus Mel., III, p. 21. »Je voudrais aussi voir laver 



204 


• Ramsès 111 de l'accusation de lubricité qu’on fait peser sur lui en reconnaissant ce pharaon 

■ dans les soêncs révoltantes ou grotesques du Papyrus Pratique de Turin. Un Egyptologue 

■ ne doit point juger oe curieux document d’après ce qu’en a pu dire un écrivain bumoris- 

■ tique mais par l’interprétation des légendes qui accompagnent lu plupart des tableaux dont 

• il est rempli”. — Certes rien do plus juste que déjuger un manuscrit d’après son contenu, 
mais dans le cas où le nôtre sc trouve, ayant malheureusement le» légende» explicatives criblées 
de lacune», c'est une chose excessivement difficile, et Dcvéria qui est le seul, autant que je sache, 
qui s'est prononcé sur ce manuscrit, vit dans le texte la confirmation du récit de Mancthon 
au sujet de Ramsès III , à cause de la portée satyrique qui convient si bien aux représentations 
de» palais de oc prince. Mr. Clmhas cite un écrivain humoristique que je n’ai pas l'honneur 
de connaître, mais l’étude de Devéria est cachée dan» un livre net et instructif de Mr. 
ChauipUeury * Histoire de la caricature Antique” p. 8 a 13. Pari» 1865. E. Dcntu. Mr. 
Champfleury dit page 6: • quelques uns (de ce» papyrus) ne sont pas seulement satyrique» 

• mais lubriques, et d’une telle lubricité que Mr. Lepsius, malgré leur intérêt, a reculé a 

• l'idée d’en donner une copie. — Je respecte cette lacune en la regrettant, car si les divaga- 

■ lions de l’amour charnel peuvent être montrées et décrites sans danger, n’est oe pas dan» 

■ de savantes publications tirées à petit nombre, destinées seulement aux érudits, et qui ne 

• peuvent compromettre la morale publique? Les calques que j’ai pu voir se rattachent, 

• par ocrlains cotés à la carricaturc. La lubricité n'est-elle pas la oarricature de l’amour P 

• De même que le dessinateur comique eiagérc les traits saillants du visage de son modèle, 

• de même l’artiste sans pudeur, qui ravale son crayon à ces obscénités, outre les attributs 

■ de la génération et les présente comme des monstruosités digne d’orner un cahier de figu- 

■ res de tératologie”. 

J’ignore pourquoi Mr. Lepsius n'a pas publié le papyrus érotique et je puis croire qu’il 
a communiqué son opinion à ce sujet à Mr. Champfleury, toutefois je ne l'ai pas trouvée 
imprimée et l’on se peut imaginer mille raisons qui ont fait résoudre Mr. Lepsius de ne pas 
publier le document, dont une peut ètro celle-ci: qu’il n’y n pas pensé. Quoiqu’il en soit, 
je suis d’accord avec Mr. Champfleury qu’il ne faut pas publier ce manuscrit comme un 
travail à part, facile à sc procurer, mais qu’il doit occuper une place dans un travail comme 
le nôtre, tiré ù peu d’exemplaires. Pour moi j’en ai une excellente copie, Mr. Champfleury 
en avait vu une autre et peut-être que d’autres en possèdent encore aussi. Je puis l’étu- 
dier et juger ce qu’on en a dit, et j’en ai publié, à la manière des puritain», une partie 
qui est accompagnée de la légende la mieux conservée et la plus étendue; on verra que c’est 
bien difficile de résoudre lu question sur le but du document moyennant ces légendes. 

On ne sait pas où le papyrus commence; pour oette raison je l'cnlatnc a la première 
représentation a gauche; il y en a douze. La première nous fait voir une femme étendue 
sur un plan incliné, une des jambes posée sur l’épaule de l'homme, qui se trouve au dessus 
d’elle. Sous le plan incliné d’où descend le bras de la femme, un enfant en forme diminutirc 
de l'homme décrit et deux petites chaises sans dosiers dont une renversée: sans légende. 
Seconde représentation: la femme debout sur un des pieds, le vi»age tourné en arriére, 
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sa main droite sur une lyre, la jambe gauche étant sur l’épaule de l’homme qui est au- 
devant d’elle lui tenant par les cheveui. La légende mutilée commence par An, louange 
ou louer. 

3* scène. La femme couchée sur un matelas incliné, les jambes posées sur les épaules de 
l'bornum qui sc trouve au dessus. Lu légendo est prononcée par l'homme. 

4* scène. La femme couchée se soutenant des deux bras, tourne la tète vers l'homme derrière 
elle, qui la tient par le» cheveux. La légende nu dessus consiste en quatre lignes, dont le 
moi ank moi, alp porter, et han phallus sont lisibles, mais deux ruptures sont la cause 
que je ne saurais la traduire. 

5 e scène, sans légende, l'homme gisant sur le dos, la femme se courbant au dessus do lui. 

6* scène, avec légende fracturée. La femme tenant dans ses bras l’homme évanoui; 
et deux jeunes filles, dont l’iine soutenant le phallus de l'homme pcnduut, l'autre portant ses 
jambes sur ses épaules. 

7* scène, représentant une chambre h coucher, un lit avec des rideaux au dessus du- 
quel un matelas. La femme y est posée et se courbe en avant pour tenir la tête de l’homme, 
qui se trouve étendu au dessous ou ail devaul du lit- Deux cannelles se trouvent auprès et 
une légende fracturée contenait les noms des cruches et de ce qu'elles contenaient. Au dessus de 
la représentation deux lignes en écriture hiératique très frustes. J’y distingue les mots 

, probablement ohambre à coucher. 

8* scène, l'homme debout, la femme ayant les Jambes sur les épaules de l'homme, et 
les bras autour de son cou; légende illisible et fracturée. 

9* scène, Celubcî fait partie de notre publication. La femme faisant sa toilette, se co- 
loriant les sourcils, regardant dans un miroir; elle est assise les jambes séparées, devant elle 
l'homme à genoux tenant dans scs main» un pot renversé avec deux anses. Je ne puis ex- 
pliquer la légende qui se trouve entre cette représentation et la 10 lte *. La femme assise 
sur une chaise, au dessous de laquelle un sistre et un tcorbe; elle fait la mine de mettre 
scs jambes sur les épaules de l'homme qui en a peur et recule, mais elle le retient par le 
pliallus. Au dessus de la représentation on lit une légende fracturée. 

1. I. smli ank au ua-st au tai-st U at’ai pai-a hn 

mot Je .... * et elle est seule et sa main prend mon phallus 

1. 2. pa-hru hh-nk r-ktkt au-a s-nt'm baku 

le jour que je fai cherchée à abattre je me repose du travail 

1. 3 etc. (ati-k) arl sntu au-a-ari s^r-k pa-hru n-au-a 

(Ih me) fais peut\ je ferai ton intention ce jour que je suis 

pa strn u pa^aro nfr pui mal m-sa-u 

Le Sotem Pa%aro bon ce, qui va derrière moi. 

Au dessus de la main du la femme on lit: tai mri ..... an-hni-k. Ce qui 

signifie probablement- «Ma main a pris ce que j’aime, ton phallus. 

ss 
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La 11“** scène nous montre l'homme ayant le sistre pendu au bras et la téorbc dans la 
main droite. Il est placé derrière la femme lui tenant par les cheveux. La femme est 
montée sur un char à deux roues tiré par deux jeunes filles; elle se penche vers les filles et 
tourne la tète vers l'homme. Entre les roues et les filles une petite personne ilyphallique 
comme dans la première scène. Le texte de la légende est mutilé et inexplicable, il n'en 
reste que ma /huit, «comme Tboth”, et un mot incomplet. 

La dernière scène nous offre la femme sc tenant courbée les mains et les pieds sur le 
sol, et derrière elle l'homme. La légende est mutilée, il n’en reste que de petits fragments 
de mots; suivent les représentations des animaux publiées par Mr. Lepsius et expliquées 
pour une partie par Devéria. 

Je ne crois pas que le manuscrit recevra quelque lumière des légendes qui accompagnent 
les scènes lascives et je m'abstiens d'en donner une explication. Le temps, dans lequel le 
manuscrit est composé, est facile à déterminer: c’est celui des Ramessides, XIX lia “ ou XX*"* 
dynasties. 
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Planche CXLVI et CXLVn. 
Fragment d’un hymne. 


La partie de l'hymne publiée sur les planches est de contenu analogue aux autres que 
nous avons traduit au commencement de notre publication , seulement quelques phrases sont 
entières. 

1. 1. kn £i*i nru nb-f ar oauu-ut ant 

Le serviteur qui a la force de son seigneur, est après l'impétuosité le malheur, 

1. 2. ta-ti m aku ^;ri mnt tli n kahabu-u 

les mondes sont perdus portant la maladie , est entraîné par des coups 
s*u-tt 

le faible ( celui qui n'a pas de bras). 

1. 3. tt jçrl-u ma-t-ii an^-ti-u atn an 

pour faire détruire qui possèdent les vérités , les oreilles s'étourdissent , plus 
stmlu ari-tiu s'airo 

ils écoutent , les yeux 

1. 4. an t tu arî-a as’ tu an kt-u nt mnfi-u 

pas des paroles. Je fais t invocation pas des oeuvres des soldats , 

1. 5. u ii-u nbt buta-u m sp ua m-abu-u pai t't rn-k 
existences toutes sont abîmées en fois une, est contrarié celui qui dit ton nom. 

1. 6. s’ps pr-m ba;ç ra nb bai tm ba-f 

Le vénérable sorti de Jta% , Ra Seigneur de la durée du temps, Atum son âme 

dans Phorinont. 

1. 7. tr nb ta-u maa-a s’tau-uf m-hann 

Seigneur universel , Seigneur des foires. Je vois ses mystères dans le coffre 

n kab 
de P Ibis. 

1. 8. ari-u ta r s-kapu l't-u-f a^i ta pt n ba-f 

Qui fais la terre pour faire cachet' ses corps, qui élève le ciel pour son âme, 
ms-u mt-f 

qui a engendré sa mère. 
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L 9. bahu-nf nui-u rnnk-f nti-u nb 

Il a inondé (par) les fleuves, il a achevé les êtres tous. 

L 10- 9urul £l i»-<ui^-t ar innku n-k ^pra-u-f 

Il fait croître l'arbre de vie, sont achevées pour toi ses transformations , 

1. 12. tstu sutn m ami-apt-tu-f r-ari n-^b 

est élevé le roi de la haute Egypte à «m sommet , pour faire au roi delà basse Egypte 
htp-tu-f au-f s’a -u m lirai 

son lieu de repos. Il sc manifeste dans la barque, 

1. 13. utf ami ha-t-aa sn uaf-lu mns’ m m-f 

Il est habitant de palais leur est tordu le cartouche autour de son nom. 
Traduction suivie: 

* La serviteur n la force de son seigneur. Après l’impétuosité est le malheur ..... 
ries mondes sont perdus portant la maladie. Le faible est entraîne par des coups 

• qui fait détruire ceux qui possèdent les vérités, les oreilles s’assourdissent, plus ils n’éoou- 

• tcot, les yeux pas des paroles, je fais une invocation, pas des actes de soldats. .... 

• Toutes existences sont en horreur en une seule fois, est contrarie celui qui dit ton nom. 

Après cette description de l'iufluenco du mal sur la terre suit celle de la puissance du 
dieu soleil, Ra. » Le vénérable sorti de Ba^ (l’orient) Ka, Seigneur de la durée du temps, 

« Aluni dont l’àme est à l’horizon, Seigneur universel, Seigneur des terres, je vois 

■ ses mystères duns le coffre de Tlbis Qui fait la terre pour faire cacher ses corps, 

• qui élève le ciel pour son àmc, qui a engendré sa propre mère, qui a inondé par 

• les fleuves, qui n achevé tous les êtres qui fait croître l'arbre de vie Est 

• achevé par toi s es transformations Est élevé le roi de 1a haute Egypte sur son 

• sommet pour faire au roi de la basse Egypte son lieu de repos; il sc manifeste dans la 

• barque divine. .... H est habitant de laur palais, le cartouche royal est tordu autour 

• de son nom”. 

Les deux fragments de pages du revers ne présentent que quelques mots incohérents. 
C’est une femme qui parle. 

1. ]. au -a hr ami hr-a 1.2. an-aua m kl-u mal 

Je suis à manger , ma tête pas je suis des serviteurs de la déesse Ma, 

1. 3. tmtu-a bna na uns’u-u 1. 4. hati-a alp m 

je me trouve avec les loups ..... mon coeur est accablé de 

1. 5. rnut-pu n hr rn pu 

c'est la mèrt j de H or us, ton nom c'est 

A la ligne 8 se rencontre une expression nouvelle * 

page II l/UÏÏ^ZS Cornp. Br., Dicl. p. 919, guerrier,* dispute. A la 
ligne 7 on lit mstt s-ka yru-u, «qui hait la blaguerie”. Et a la ligne 12 mati n, hr , hnnu, 
sn, ries laboureurs sont stables auprès de leurs instruments”. 
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PL CXLVm et CXLIX. 
Hymne. 


Noos avons reproduit une inscription sur pierre calcaire qui contient un hymne au 
soleil en beau style do hiéroglyphes. Ces planches ainsi que la suivante font donc une ex- 
ception sur le titre que qous avons donné à notre travail qui ne parle que de papyrus. 
Toutefois les textes sur pierre ne different en aucun point de ceux des papyrus, comme Tout 
démontré déjà des tablettes diverses, qui ont leur doubles dans des textes sur papyrus 
publiés de Londres. 

1. I. uhs-k nfr ht-k £ri rs’i-u tu-u nb 

Tu t'éveilles, bon est ton coeur , portant les joies et les maux tous. 

1. 2. oai-r-k rs-nt m-an^ rnpi-la bru nb 

Part) éveillé à la eie, rajeuni jour chaque. 

1. 3. snb-ta ra kah-u n sp-u sfr nfr nlr-u lir 

Sain pour millions de fois , qui se couche le bon , les dieux sont ù 
^u-tu-k 1. ♦. sa-u ha-k ra nb an ab-u 

te soigner , les corroborations de ton occiput , jour chaque pas de choses contraires 

£amu r-k 

s’opposent contre toi. 

I. 5. aru*tu app bhn m bnk-k apt I. G. ta ur 

Est fait qtCApap est retranché par ion offre (1) Jpt la grande y 


a ri makut-k m an^ tt vas 

qui accomplit tes besoins , dans une vie stable et riche. 


1. 

7. slil’tu bru 

n 

krli 

1. 8. lifta-nk 


X nt 


Est illuminé le jour 

(et la) 

nuit 

, tu illumines la terre 


marchent 

rt-k bru 1 9- 

nb-t 

nfr 

us’lu-tu rgl-U 



tes pieds sur les chemins 

tous 

bons , 

sont amenés les intelligents . . 


verso 

]. ari-u su yx 

au-f 

m n£ bu 

ari 

stm ua 


(/ni font cela . . . 




ils font 

obéir les 


. vs. 2 m pth r-fl 

bu 

rta-nu rta-tu 

X» 


. . . . 

. à Ptah disant 

pas 

nous 

donnons que soit donné 

la pierre de taille 

hr 

ta s'nnu . « , . . 

. . . nu-tu-k 

kabu-ta ni-ma-a^ u ta 


I» 

pour 

le grenier 

tu es . . . 

triste ainsi , pour la 


le 
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hnnu r tnnu apt tu-k ss'snu-u m 8£ an ^m-k tui-k 
tes vases, pour chaque mesure , lu es habile comme scribe f pas lu ignores ton 
s'tt s^r-tt-tu rta sim st kabu-ta hui pai-k l't 

livre qui est bien composé pour faire obéir elle , attristé par ton bâton , 

kb-«t m X u * u la-u-k a’bu-u na »^-u 

elle rafraîchit par les choses élevées , tu donnes la nourriture (?) aux scribes , 
m-nk-sn bta-k r^-tu ^ri-ha-t-k r bu nfr 

ils annihilent ton abomination, la connaissance est devant toi à place excellente , 

tm-k-ptr si r-t’l na ba . . . urs'u tmamu-ta brli 

ite regardes pas cela disant les passant le temps sur 

pa-k m s’a-t rnn-t sau 

dans le livre mauvais 

Traduction suivie: 

• Tu t'éveilles, ton coeur est excellent qui possède toutes les joies el tous les maux. 

• Pars, éveillé à la vie, rajeuni chaque jour, sain pour longtemps, qui se couche excellent. 

• Les dieux te soignent avec les corroborations de ton occiput, chaque jour. Pas de choses 

• contraires s'opposent contre toi. Il est Tait qu’Apap est retranché par la puissance. Apet, 

• 1a grande déesse accomplit tes besoins, dans la vie stable et riche. Est illuminé le Jour et 

• la nuit, tu illumines la terre tes pieds marchant sur tous les bons chemins, les 

• intelligents sont amenés qui font cela pas ils font obéir les à 

» Ptah , disant pas nous foisons que soit donnée la pierre de taille au grenier, ainsi 

• par la ..... les vases, pour chaque mesure. Tu es un scribe habile, pas tu ignores 

• Ion livre, qui est bien composé pour lui foire obéir. Attristé par ton bâton, elle rafrai- 
*chit, par les choses élevées. Tu donnes 1 a nourriture aux scribes et ils annihilent ton abo- 

• initiation, la science est devant toi sur une bonne place. Ne regardes pas cela, disant 

r les de passer le temps avec un livre mauvais 

Je croîs que notre tablette contient premièrement un hymne et ensuite un texte analo- 
gue à ceux de Sellier II, Anasla&i I et d'autres, dont on trouve les doubles sur d’autres 
pierres ou tablettes ou dans des manuscrits divers. Je ne me rappelle pas que j’aie rencontré 
aussi notre texte; mais il mo peut être échappé. 

La lecture de quelques mots est difficile au premier abord, mais j’espère qu’on n’a pas 
à remarquer contre mes restitutions ni contre la lecture du texte dont la traduction n’est 
pas difficile. Toutefois il en reste assez d’inexpliqué. 
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Planche CL 
Compte. 


1. I. rnpi-t 28 abt 2 pr bru 15 bak-u 

L’an 28 mois 2 de pr, jour 15 travail, 

I. 2. m ut’a nui-u nt »’nt 60 

dans le magasin. Les travailleurs à Cabat/oir 00 
1. 3. nuhu 6 u lu umi hr pa 4 kat-u 
Sycomores 6 vertes qui sont pour les 4 ouvriers 
l. 4. ha 1 hau 2 tu . . . ss't nuhu 6 

Individus 1 , masses 2 pour faire couper les sycomores 6 

1. 5. aru hau n . ... hntiu 3 sa-nb mh 160 ar-n mah 480 

Fait une masse de .... officiers 3, chacun aunes 160, fait ownej 480. 

L 6. «a 40 »a*nb mah 80 ar-n malt 3200 
Individus 40, chacun aunes 80, fait aunes 3200. 

1. 7. tmt hau nb mah 3680 

Ensemble de la tnasse toute d’aunes 3680. 

I. 8- ari n-j^t n nuhu 36 sa-nb mah 30 

Fait du bois de sycomore 36, chacun d’aunes 30 

1. 9. ari (10)80 
(fait) (10)80. 
revers: 


1. 1. rnpi-t 29 abt 1 pr bru 26 unmi-u . . . 




L'an 

29 mots 1 , 

de pr jour 

26, les droites(1) 



1. 

2. 

.s’t-u 

X> 600 








coupe de bois 600 






1. 

3. 

bru 27 

baku h ru 28 rta 

hkt 

ts 2 





jour 27 

travail , jour 

28 sortie de 

la bière cruches 2, 



1. 

4. 

h ru 29 

nt’a 

h ru r 

ss’t 

x} r 

baku 

600 



jour 29 

le magasin , 

jour pour faire couper 

le bois par 

les serviteurs 

600 

L 

5. 

pa-kat 

pa-kat’a 

Z nmu 






C architecte ..... le charpentier 
1. 6. pa-kat’a abt 2 pr bru etc. 

Le reste du texte est très difficile à lire et je n’en comprends pas une seule phrase 
entière; ça et là quoique groupe se fait déchiffrer. D'ailleurs une partie de la pierre est 
cassée et l’écriture est effacée. 

a 
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Compte du temps de la XX““' dynastie. 
Planche CLI. 


Ce fragment de texte contient l'énumération de divers objets avec leur valeur en kat et 
u (en d'argent. Les 3 première» lignes indiquent des quantités de poissons de diverses’ espè- 
ces; les 8 suivantes, des arbres nuAu, des sycomores, pour servir de mats pour les barques 
royales; les 8 dernières des poutres de cèdre, encore pour les barques. Il ne m'étonnerait 
pas que oe fragment ait appartenu à une liste d'équipement d’une flottille et que les poissons, 
probablement séché» , fussent emportés pour serrir d alimentation à l'équipage. 

Ligne 1. Poisson ariu 500 argent 1 kat 

>2. » • 800 * 1 • 

>3. » » 100 t 1 » 

u tu- u nuhu-u aa-u tt-ti n na suln uaa-u 

de, i arbres verts sycomores grands deux mais pour le* royales bart/ues. 

Ligne 7 des arbres verts, sycomores, de 500 coudées fait argent 5 kat, 

» 8 des arbres verts, sycomores, de .... coudées barm-u 1 fait .... 

• 9 des arbres verts, sycomores, de 500 coudées fait argent 1 kat. 

i» 12 — 13 arktu tt-ti r 61 a ni ht-nb utn . . 

du cèdre Jrktu deux mats à 51 fait argent utn .... 

Lignes 14 à 16. les mats sont de 45 et lignes 17 et 18, à 41 coudées probablement. 

Les traductions de utu proposées par mes devanciers par couronne, guirlande, ne oon vien- 
nent nullement au conte ïte <-0 arktu, aussi l 


sont des mots inconnus. Raroiu se retrouve encore quelquefois, mais avec d'autres déter- 
minatifs , comme par exemple un poisson et aussi une barque. Je présente ces trois substan- 
tifs k expliquer à rues confrères. 
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Planche CLII et GLIII. 


Les planches citées présentent deux moitiés d'un texte très endommagé de l'an XIII 
et XIV , d’un roi quelconque de la XX*®* dynastie. Les dates sont remarquables, cor clics 
nous mentionnent les & jours épagoinéues, que l'on rencontre si rarement sur les monuments. 

La ligne nous parait contenir une espèce de titre, l’an X . . . jours audessus de l'année 
o*»-«-Ari, apport du kri, nommé (nom effacé). 

Les deux lignes suivantes sont mutilées, mais clics ont contenu les noms de divers fonc- 


tionnaires, hommes ou ouvriers, rt-u , peut-être occupés à la construction du tombeau royal. — 
n ||^ Le signe «à la fin, peut être expliqué par 80, probablement le 
nombre des ouvriers. 


La ligue 4 mutilée au commencement a contenu 
rnpi-t 13 hru liri rnpit msu osiri 

l'an 13 jour audetnu de f année, naissance tTOriris. 

Au jour do la naissance d'Osiris, une tache quelconque est achevée par les ouvriers et 
le chef de la ville ^ ^ —; 4)| Emun*® quelques jours de mois sont énumérés, et après 

une addition, qui donne la somme de 85; avec ce chiffre et d’autres est formé le revenu ou 
quelque chose de pareil do 700, et quelques dizaines de sacs, probablement de graines ou 
d’autres productions agricoles. 

Ligne 6, mentionne le jour de la naissance de Horus et ce jour (ligne 7) la com- 
mandant de la navigation va, donnant ses hannuii, ses ustensiles, pour ramoner le divin 
prêtre du second ordre d ’imun A la ligne 8 on lit: le jour de naissance de Set, suivie 
d’une phrase qui cite une cathégorie d'employés répétée ma in te fois dans ce fragment, 
mais que je no sais lire. On rencontre ces groupes ligne 2- 6 8. 9. 10. doux fois et à la 


planche suivante aux ligues 4 . fi. 6 et 7. La (orme la plus complète paraît être de la ligue 
6 et 8 pl. CL1II suivi de la forme ^ * * a 1*8°® ***“• des 

deux pages. Lue même initiale parait commencer les phrases 4 - 8. CL111 14. 16 et 17. mais 


je n'ose l’affermir. 
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La ligne 9 indique le jour «le la naissance d'ïsis (comparez la plirnsc à la ligne 5, 
10 et 7 de la planche suivante). 

La lijjnc 10 nomme le jour de la naissance de Ncphlhys, probablenient , car le nom de la 
dresse est effacé. Ce jour, comme l'indique la ligne première de la planche suivante, un 
fonctionnaire quelconque allait aux ouvriers de La chapelle funéraire. Le sens de la phrase, 
dans laquelle sc rencontrent les pronoms personnels du pluriel « et *n m'échappe. Un scribe 
nomme f 1 ttbam , y figura aussi. 

La 12 iTO ligne est aussi mutilée; les restes des sens font présumer qu’il est encore 
question d’un jour cpngornénc; toutefois h» ligne 14 contient la date du second. Nous pou- 
vons lire le «commencement; l’an 14 jour (jour de l’an) naissance de Ruhurmayis le pharaon 

flrïhî = ^f®4£0lih 


7 » 

IG le 3*“'* fr&T | , la ligne 17, le 4 ltM * ^|(Di h* ligne 18, le 5*®* 

gne 20** m * a contenu encore une date que nous regrettons ne pas pouvoir lire, si le 


Il s’agit d'une visite au /’«* ou bourguenicstre par un employé. Celui-ci porte quelque 

objet ou cadeau, ütt-yri-pa h Selon la ligne 13^°“ celui-ci est accompagné d’un autre 

personnage, un *y»i , pincé a la tète de qnclques inférieurs du Ca. Le reste est indéchif- 
frable pour moi. 

La ligue 14 indique le second Jour du premier mois de s*e de l’an 14 

la ligne IG 1 

La ligne ! 

texte était moins mutilé, nous pourrions peut-être en tirer des conclusions non sans intérêt 
pour les moeurs égyptiennes. 

Le jour de la naissance de Raharmayit le pharaon, me parait être incontestablement 
prouve par ce texte, comme ooïucidant avec lo jour de l’an; mais les doutes, que l'état 
mutilé «le notre texte justifie, ne seront pas irréYo<|nableflient dissous, car pas une seule 
ligne mentionne l'an quutorzc: comp. 2, 4, G, 8, 10, une lacune ayant enlevé une grande 
partie du texte. Même à la ligne 8 on pourrait soutenir que le texte a contenu l’an 13, 
mais je persiste pourtant à croire «pie ma lecture est la seule vraie et que l’on a collé en- 
semble deux fragment» entre lesquels une espace devrait être laissée vide. 

Il parait suivre par notre texte que l'on avait la coutume de faire le compte aux jours 
épagoménes et que l’on rendait visite uux fonctionnaires le jour do l’an; peut-être qu’aussi on 
donnait alors quelque ét renne. 


Digitized by Google 



Planches CL1V. 
Fragments de Hymnes. 


J'ai réuni sur celle planche deux fragments de deux papyrus différents, ayant contenu 
des hymnes. Peut-être que eus fragments du textes complètent ceux d’autres collections. 
Seulement quelques courts versets nous sont resté». Le fragment a commence par les grou- 
pe» ym-any-*, pas connaissant les êtres vivants, suivi de tpn>-u ici signifiant des chants. 

Ligne 3 Surf-hati-u , il (dieu) regarde lus intérieurs: à savoir des hommes. Le verset 
suivant commence par Jfutr dieu, le dieu par excellence. Ligne 6. Les dieux ni les êtres 
n’existeraient (sans le dieu suprême) etc. 

Le fragment 6, est de contenu analogue. La ligne 2 nous indique que le dieu est le 
seul dieu et a la ligne 4 il est question de l'inlcntiou du coeur. La ligue 7 dit: j’ouvre à 
lui dan» mes prison». 

Ligne 8. Il répond à mon désir (mon coear). A la ligne 9 on rencontre le groupe 


très rare , comparez pour oe mot ce que j’ai dit à la page 180. 


M 
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Ligne 8, Recette à ce jour en blé pour le temple de Jfentu, le seigneur de Tbébes, par 
la main du IIu, üsrti-nytu 8 sacs, et d'avance du 4 ito * mois, 8 sacs , ensemble 14 sacs. 

Ligne », L'an douze, 4 1 *»* mois de S’e, jour 16, expédition vers l'occident de La ville, par 
le aeribe Thutimesu , de la chapelle funéraire avec le ... . dn ynumu Thutiut'bi . .... 

Ligne 10, Kcoeltc dans la ville cTAnij l'an douze. Je 4“*** mois de S’e, le vingt, par le 
scribe Thutimesu de la chapelle funéraire et les deux portiers, ensemble de sacs 402, l'en- 
semble des blés 

Ligne II, du temple de jjnwm, seigneur de la plaoe, moyenant l’auditeur Paaaaa et 
le scribe du pètre Panehasi dans le magasin du temple de ynum ïC *5 ncur & -/ni, casemble 
de sncs 337 entremêlés. 

Ligne 12, llêcette à ce jour, par la main de l’auditeur Paaaaa et le Hanutl, Sahta- 
nofi'c , avec ses semailles 120 sacs. 

Ligne 13. — Délivré au kanuti amùn et au hanuti Am un , 80 sacs. Encore 67* 

sacs encore 13'/» sac», ensemble 220 sacs. 

Placé dons la barque du ^numu, Thutius'bi, 

Ligne 16, Recette dans les mains a ce jour par le scribe Tkutimesuy placée dans lu 
barque du pécheur h'uti , 08'/» et 24'/» ensemble 123 sac*. 

Ligue 16. Ensemble de sacs 343. Sortie de la masse de sacs, 6, reste pour le grenier du 
pharaon , 337 sucs .... et 65 sacs ensemble 302 (402). 

Planche CL VI ligne I. Recette l'an douze, le quatrième jour de S’e, le 21, par le chef 
Paaaaa du côté droit de la ville, consistant eu blés, apportés par la main du scribe 
Thutimesu de lu chapelle funéraire et les deux portiers. 

Ligne 2, dans la barque du ynumu Thutius’bu et la barque du pécheur Eatt , dans 
la ville <T A ni , sacs 3(3)7 ensemble. Apport du chef. 

Ligne 3, consistant en blés du pécheur Katt llO'f» sacs, placés arec les blés de (Sahuiu) 
no/re 1 sac, eusemble de sacs 11 . 2 sacs, le .... sacs VU. 

Ligne 4, Jïcsisuamun du yn . sacs '/«, Satl, sacs '/*. 

Ligne S. Apport du chef du côté droit de la villo, consistant en blés du ynumu, 
Thutius'biu sacs 203'/«, placés a toc la masse du ynumu 20 sacs, ensemble 225 (3) sacs. 

Ligue 6. Recette l’an 12, K lim * mois de Pr, jour 6, par la main du scribe des comptes 
Jfcsituatnun du temple tTAmun, pur la main du scribe Thuiimctu de la chapelle funéraire 
et le portier Thutimem, dons la maison au blé, 87» socs, blé 27», ensemble. 

Ligne 7. Entrée du scribe Thutimhbi , 7 (•/*> sacs le.... Payant */» de sac, ensemble 87»- 
L 'auditeur Atur l 1 /» sac et le ... . yonsumesv *U de sac, ensemble 27 t . Entrée de graines 
10*,' » sacs. 

Ligne 8. Apport de la Semai de Amun hnttati , nu jour de par le scribe 

Thutimem 10 1 /» de sac. 

Ligne 9. Recette à ce jour dans la ville .... per la main du ... . Panehasi , 4 sacs, et le 
chef des Afai'aiu , Nesiamun 1 sac, et le ynumu Payant 1 sac. 
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Ligne 1 0 et le pécheur et le sac. 

Ligne 11. Recette dans la Tille de Atur > par la main du scribe des comptes Acriamun 
du gymnase, par les mains du Hu Aaunu, 12 sacs, et dea mains du Hu Pampre l 1 /» sacs, 
ensemble de blés 1(3'/») sacs. 

Planche CLYI1. Ligne 1, comparez la planche XCVI1. — Recette l’an 12, l' œi4f mois de 
-S*m, Jour 9, tn.pa a?ec le (P) sacs 12, froment, apporté dans la Tille de Aiur par l'archi- 
tecte ( hoati ) et le Am Aaunu. 

Ligne 2, et arec (les sacs) du Hu Pa%aro */« de sac, ensemble, graines 13V L'auditeur 
Panehart et le dans la Tille pour le trésor, 4 sacs. 

Ligne 3. Le chef des J/a/aiu, Aesiamun 1 sac, l'ensemble des sacs 5. Réception ce 

jour de la Kemai A'Amun Hnttati. Le chef du grenier faisait entrer les semailles 

12 sacs et 6'/» sacs. Il faisait entrer au grenier, étant chef du grenier, les graines sacs 18V*. 

Ligne 6. Recette de l'an 12, t®** mois de pr y jour il, par la main des deux portiers, 
étant des blés du iSé^e/» du pharaon, étant donnes par le scribe des comptes Aesiamun ... 
sacs 4. ... 

Ligne 6 emscmble des céréales 22 sacs, des blés 2 1 */* , encore des graines 10V 

Ligne 7. Recette l*an 12, 4 ik ®* mois de Pr, jour 13, par la main du scribe Saklanofre, 
consistant en blés du Hu Arii, 20 sacs, entremêlés en une seule masse. 

Ligne 8, des blés pour le temple de Sebak, seigneur de Alur, 10 1 ., sacs. Des blés pour 
le 5e^em du pharaon, étant l'entrée du scribe du compte Arsiamun du temple d'Amunra- 
sohter 8 sacs. 

Ligne 9, — étant l'entrée ..... sacs l l /i ensemble de sacs 20. 

Ligne 10. Recette..... par la main du scribe du compte Aesiamun du temple d'Amun. 
consistant en blés par le Se%cm du pharaon par la main de .... (?) 

Ligne 11 Amun du temple du prêtre 4 sacs 

Le texte est analogue à une quantité d’autres que nous avous déjà traités. Il est très 
vraisemblable que l'ensemble de tous fournira dos données intéressantes [>our l'administration 
des subalternes des anciens pharaons. 
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Planche CLVIIT. 
Liste d’ouvriers. 


La première ligne du petit manuscrit, probablement une page complète, nous a conservé 
une note administrative. Ce telle contient: Pa a put n pa mn n na San , l'énumération du 
rançon journalier de froment, probablement pour les ouvriers qui suivent et qui sont occu- 
pés, selon la ligne 2, m tenta dans la ville, le nom de la ville est mutilé | Cd^j2^; aussi le 
reste de cette ligne est frosle, on y lit à la fin encore: na uinuu-tt-yn, les offrandes do %n. 
Les 9 lignes suivantes commencent toutes par Mpû ktau, probablement, un 

maçon ou tailleur de pierres. — Su i veut une série de noms propres. Le premier nom se 
lit encore ligne 10, Paasi. Le second peut être lu aussi à la ligne 4 , 

Puai £ V *' 




jTai 


puai. 


Ligne 4 . Pa-aayt et Jfaipuai ligue 5 S'nnu pa sn n pa aa CaCa; S'ennu le frère 
du grand chef. Ligna 6, Jahuuietu, du temple de aahu (la lune). 

La ligne 7 est mutilée et pour la ligne 8, comparez la ligne 11, qui donne le nom Aru 
suivi de Satx n pa pri , jtru le chasseur de catte maison. 

Ligne 9. Jfenttuunun pa-tp-ah^ chef de rélahle. 

Ligne 10. jirit et Mrapu. Ligne 11 encore Jtru. 

Avec ce document la sérié de textes que nous nous proposions de publier est à son terme. 
Puisse’! -il arriver, qu'un autre se trouvait inspiré à entamer le reste! Il y a encore beaucoup 
de monuments intéressants & Tnrin, pouvant remplir plusieurs tomes do notre édition. 
Ceux qui se mettront au travail peuvent être sur* de trouver un bon accueil. Nos confrères 
ont déjà apprécié notre publication et pour en faciliter l'étude, nous avons jugé que les 
index qui vont suivre sont indispensables. Les traductions de Mr. Chabas y sont ajou- 
tées, elles sont de la plus haute importance pour apprécier la valeur de ces textes. 
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Traductions de Mr. Chabas. 


Planches 43. SS. Mélanges Egyplologiques IIP®* série page 45. 

kL’an 29 du mois de pochons le jour. A parlé le Scribe Pentaour au scribe 

•Amennakhtou." 

•Le scribe de la comptabilité Hat-nakhtou et les pères divins de oette demeure ont écouté 
•ce qui sc dit chez les manouvriers. Ou leur a dit: oh! Ton nous fait arriver en face de 
«la faim, en face do la soif. Noos sommes sans vêtements; nous sommes sans breuvage; nous 
•sommes sans poissons; nous sommes sans fourage. A vaut envoyé vers le pharaon, notre 
•seigneur, pour tout oela, nous enverrons vers le gouverneur, notre supérieur. Qu’il nous 
•soit donne les moyens de vivre! On leur a laissé des vivres le l» de Tobi pour la journée.** 

Flanche 43. ligne 6 a 10. 

»L'an 29, de Pbamenot le 1 er .” 

•Ouverture des enceintes par les ouvriers établis à la nécropole, emmenés aux provl- 
i .sions par les trois sergents. Lemanouvrier Mësou, fils d'Aanakh tou , a dît: Sainteté d'Ammon! 
•Prospérité du souverain, vie-santé-force, dont la grandeur des esprits tue! 

•J’ai déjà porté l'affaire au supérieur aujourd'hui même, parce quH (le tnanouvrier 
tMésou) s’est livré au repos et que scs anciens (?) compagnons me Tout dit. Mais ce n’est 
•pas moi qui le ferai châtier pour son jurement par le nom du pharaon." 

Comparez le deuxième volume des T rama ci ions de la Société d’archéologie biblique 
de Londres. 

Transactions of tbe Society of Biblical Archaeology ?oL 1 Part 2, 1872 page 173. 
Ilébraeo-Aegyptiaca Par F. Chabas, § 111, page 177 SS. voici la traduction littérale du rapport 
daté du 3 de pbamenot: Les ouvriers installés au Kher ont ouvert les barrières. Les trois 
Hutou (sergents, surveillants) sont partis pour les approvisionnements. L’ouvrier Mésou 
fils d’Aanekhtou, a dit: l'Auguste! Celui qu’ Amman dilate! Le souverain Royal! Celui dont 
les volontés sont plus fortes que la mort! Je perle aujourdhui l'affaire devant le supérieur 

qu'il se soit couché, je l'ai dit à ses compagnons mais 11 ne m'appartient pas de le 

faire châtier pour son jurement par ie nom du Pharaon." 

Mélanges Egyptologiques , page 49. 

Planche XUV. 11 à 17. «Sont partis pour ouvrir l'enceinte pour parvenir jusqu'à la 
ville, les manouvriers. Les trois sergents m'en ont entretenu sur le portail de la ville. 
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Fait partir les deux rapporteurs avec le par le scribe Amormaklilou de la nécropole ; 

i.i L s deux ouvriers pour les ramener. Venue du rapporteur Khentirif pour nous dire: Kheft- 

amon aven Ketma, fi U de , (et) Tal avec Maoui et Méri, ont dit: >ous ne reviendrons 

pas. I)is-(lc) à tes supérieurs. Ils se tiennent avec leurs compagnons. Oui, esl<c que l'ou- 
vertu rc de la faim ne s'approche pas? Grande rumeur. <le donne une réponse plus grave 
qu’on ne saurait le dire. Ali! honorerait on les prévarications dans le palais du pharaon? 
Ainsi disant- ils. 

Or, nous sommes allés pour entendre leurs bouches, et ils nous ont dit la parole du coeur 
en vérité. 

PI. XL1V, h 17, a pi- XLV, 1. 5. Page 51. *L’an 29 de (Phamcnoth) le 28. Le nommé 
•Kaïto est parti, parce qu’il va pour coudulre les dieux du midi aux panégyrios. 

»Le supérieur des Madjaiou, Nohcniphra, fils de Nchasi, est venu pour dire aux trois 
•sergents des ouvriers qui président a la clôture de la nécropole (e/ sont posté*) prés d'cllc, 
■d’après la parole du gouverneur: 

■Que j’aie fait que vous ne soyez point allé aux provisions, ce n'e>t pas moi qui vous 
■ai fait ne point y aller. Je n’ai aucune chose a vous apporter. Mais vous dites: fTcnléve 
•pas nos vivres. Suis je donc le gouverneur investi du droit d’enlever? Ce n’est pas moi qui 
•ai placé celui qui a fait tout ce qui est arrivé. Ouvrez qiiciques-uus des greniers sous son 
■autorité. Je vous donne ce que vous y trouverez. 

■ Le scribe Hora de la nécropole leur dit: 11 vous est donné la moitié des vivres; je vais 
■moi-même vous faire le partage.” 

Pl. XLV, 1. 6 à FL XL VI, I. 13. »L'an 29, de pu&hons le 2. Donné les deux mesures 
•de blé aux ouvriers pour la nourriture du l* r postions, par Amonshaou et Ousorbanakbtou. 
■Le chef ouvrier Kiions a dit aux manouvriers: Voyez! Je vous ai dit: Prenez dos vivres; 
■vous descendrez au port, dans le donjon, que les jcuues gens du gouverneur le lui disent. 

•Pub le scribe Aroonnakhtou s’occupa de leur faire donner des vivres qui étaient déposés 
■au port, ainsi qu’on le leur avait dit. 

■Puis l’une des enceintes ayant été ouverte, le scribe Amonnakhtou alla et leur dit: 
■Pourquoi avoir force l’entrée du port? Je vous ai donné (moi-méme) des grains sur l'heure. 
■ Donc, partez (ou) je vous tiendrai coupables pour tout objet pour lequel il y aura eu 
■déplacement.'* 

•Je les ai ramenés de nouveau nu supérieur." 

Pl. XLVI, L 14 h 18, page 55. L’an 29, de Positons le 13. 

■Ouverture des enceintes par les manouvriers , disant. ?ious avous faim, et se tenant assis 
■derrière le temple de Daïenra-Meriamon (Méneptah 1). Ils en appelèrent au commandant 
■de la ville qui passait, et il leur envoya le jardinier Saounefer, fils de Pimenmcnamcnt 
■pour leur dire Voyez! Je vous donne les 50 mesures de grains pour (tenir) le serment 
■qui a été fait par le pharaon de vous donner des vivres." 

Pl. XLT1II, 17 à 23. 
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•L’an 29, de méchir le 13. Au donjon de la nécropole* Dit (aux manouvriers par le 
*acribe) Mon tournés: Voy«t! je tous dis ma réponse: Allez vers le supérieur; tous pren- 
» drcz. tos outils; tous fermerez tos portes; tous emmènerez tos femmes et vos enfants. Je 
•Tais aller arec tous au temple de Menmara (Seli 1) et je tous y Installerai aujourd’hui" 

Comparez Chabas, p. 36. 

L’an 29> du mois de pnshons le 16» 

Le manourrier Ounantaf a dit au scribe Amennakhtou et[au Chef ouvrier Pjetsou : 

Vous êtes mes supérieurs, et tous êtes les gardiens du quartier des tombeaux: Le pharaon 
Totre seigneur tous a comblé de louanges, en disant: je n 'entends plus de parole; je n'aper- 
çois plus de toI dans les lieux grands et dans le lieu profond. 

J’ai gardé le secret; mais voyez! 

Ousoremha, en la compagnie do Fcntaour, a enlevé des moellons sur le sommet de la 
chapelle funéraire de l’Osirls-roi Ousormara-Sotepenra (Ramsès II), le dieu grand. 

Puis il a emmené un taureau qu’on dressait sur l’esplanade du temple d’Ousormara* 
Sotepenra, et il est (maintenant) dans son écurie. 

Puis, il a violé trois femmes. 

La citoyenne Mcnnat, qui est avec Kenna; La citoyenne Taloncnset, qui est arec >akh- 
tonamon; La citoyenne Taourhatapi, qui est avec Pentaour. Vous Toyez l’endroit; le fla- 
beHifêre Hora, qui préside à l’endroit d’où l’on emporte la pierre, a dit: Le chef ouvrier 
Pancba, mon père, a mis deux hommes à emporter la pierre do là. 

Page 40, phrase finale de la planche 48. •Qu’il soit avisé à oe que vous avez à faire à 
eux; sinon je dirai rapport d’eux au roi, mon seigneur." 


Je viens de recevoir le Vl a “* Volume des Records of The Past , publié sous la rédaction 
habile de notre savant, Samuel Birch, 3 Fcbruary 1876. Mr. Chabas y a inséré une intéres- 
sante traduction de notre conte, publié sur les planches 79 à 82, qu’il a arrange un peu 
autrement. Il parait cependant qu’il se range à notre disposition des petits fragments, 
du moins d’après sa traduction je crois devoir l’accepter. Il croit la planche 82 être la 
première du manuscrit, oe qui se peut fort bien. 11 la traduit de la manière suivante, 
en numérotant les diverses phrases, mises entre deux points rouges dans le manus erit. 
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Records of tlie past, VI. pag. 153. 


The Taie of the Garden of Ftoiccr*. 


PI. 82. Ligne 1. »(1) 8b* M m* hiuid in band, awl we 
vent intn ber guntao to conicrre togetber. 

(2) There »be modo bh tajt* <of J excellent Ligne 2. honey. 

(3) Tbe rnibiM (of tbe garden) were verdant ami (ail) ita 
liu.br. flonrtahiag. 

(4) Ligne 2. There w*re carrant (traça) nnd cberrini rcditae 
tbrnr. U>a ruby. 

(3) Tha ripe proches (of ibe ganta* ) L. 4. r****»bUd brome , 

(B) and tbe groree had ibe Iwtro of tha atone nuhoin 
(greeu felepar). 

<7) Th* uuinni nnaheUod like oocou nuta Ligne 3. the y 
brought tn u». 

(8) ita s had»* vu freah aad airy, and aoft for tho répare 
of love. 

(8) Ligne 0. Wheo «h« met me . the daugbter of tbe Châri 
(blgh) Superintendant cf tho orchnrd» 

(10) had eeol Iwr U tho taeueager of love, 

(11) «Coin# to me" Ligne 7. tbe callcd unto me, 

(12) .and «mjoy thjseli n day in the nom of * yosng girl 
«bo beloug* to ma. 

(13) Tbe gtrden ta to day Ln ita gtory. 

(14) Tbere » a tartan» and a parloor.'* [Heie there ta a la- 
cune of about oue line. Tbe mt'ttengwr now addrtMres b erre U 
to the teducUre Phryuo, vbo baa aent ber]. 


PI. 79, Ligne I. 

(151 *Whcn noble mrn bcbold tbor, tbey are joyful, and 
tby «tagbt raviahe* thêta, 

(IB) Ut tbem conte to tby habitation, 

(17) Ligne», and bring tbeir previou* jcwelt witb tbem , 

(18) that tbey may ta* tutoxoeatod by tbe embeaeu , withoat 
hxving been drunk. 

(19) H«tr me. Ligne 3. they corne vritfc their riche* , 

(20) and tb«y bring tbe liqctor lot. 

(21) for ait tby yxmg manient, (they bring), 

(22) ail ktad» of brvtid for reput, 

(23) cakaa ligne 4. of yeeUntay and frwh of to day. 

(21) and ail tbe dclkion» fruit* for («irUe» of ploattue. 

(25) Coma and mnke thta a happy ilay”. 

(24) Ligne 5. F rom the fLrat to tbe tiuird day ebe wai eentad 
la tbe «bade, 

(27) ber Ktaeaiun va» ot ber rigbl band , aod L. 6. ber mrvnnt 
(29) cornnd nut ail bar entant. 

(29) A cuk of beer vu pLtrnd upaide dovn. 

(80) That ibe might drink there of ut ber pleavure , aod ter 

bnkhor aUo. 

(81) K«r Ligne 7. serrant vu a eivter in ber rendez-voiia. 

( 83 ) 


Here end* the recoud page, tbe «ommcercmcnt of the third u wanting, u i* ol»o tho firat venta of al) tbe rcmaiaiag liiun, 
from ibrrn vc gutber that the jtrang lover, who i* deucribed M a prince, noterai iato tbe «mioyment of tbe volnptociie iilaunm 
jweçared for kim ky the lady, tbe mcitengcr (l'entremetteur) tacs eome* to hini to profit by bu lihenility vhile hta good 
humour rcmain*, and uigM bon to — 


(83) Planche 89. 1. *Re»lov on ber (tho Udy) a oeekliv.* 
of tapie luuU, or of liiiw and tulipe, 

(84) Ligna 2. give eaongb for ail ber maiilen», 

(33) aod let tbi* be a day of joyfulnew." 

Tba priaec nov epeakf. 

(SC) I corne forth frova tho abaily bover, from tbe encret place , 

(37) Ligne 8. and tbe inùdoua jiteroved oh aod nid, 

(38) bebold him, b* h rmlly going away, 

(30) eome let ne ewore hlm, and make him falfil hta day, 
(10) Ligne 4. tat u um ail onr arta to retain him“. 

(41) Sbe bail in hcr naontb a vyeocDare fruit 

(42) H or gardener «une and uùd unto ber, 

(43) Ligna 5. AUcntàan (liiten) it ta tbe brother of the queen , 

(44) thou art tben comparable to tbii aaguat lady. 

(43) If there i* no terrant I myaelf vil! bs tbe voiler. 
(4fi) Ligne 0. vbo witl serre tbee vhum tby love captivait'». 

(47) Ebe inffrrcd him to place b<T in ber pu million of tbe grave. 

(48) 8he afered me bo Ligne 7. courre (comment) Yieretage 
to drtak. 

(49) I d>d aot fitl my etomacb whb river vrater. 

(50) We amued onrMlvee by ju«ting Ligne 8. ami uyüqg: 
»AI1 drinking ta forbidden here " 

(51) By my lifo, my vell beloved one , bring me clo*o to tbee. 

(52) The «ycomon flg 

|Hnre eadi tbe lover part of page throc. Frotn tbe iragraonU 
that rannin tbo fullovuig wcntanoM may be ratored.] 

(38) Ptanrha 81. 1. Give me llie ryajœor* fig that tby 
liji* hâve taeted 


(34) and let me oat of il, 

(55) »I do not kiwi witb my lipe only". 

(58) .... Ligna 2. 

(57) meh w«e my plauarca in tbe Pavillkm of tba grave. 

(58) There 1 rcated ail tbe vhüo; 

(59) She vu vith me u a ctator vitb ber brotber. 

(00) ligna 3. Thaa came there othar lovera (to ber bover]; 

(81) tbey vere intozinated witb miuôhn,- 

(C2) tbey m&de tbeokaelvei ilrnnk viüi palmwimc, 

(88) and tba perfuated drink of itmi. 

(64) ligna 4. AU diuin* b> départ fonook mo, 

(BS) oad I «tayed in that gardon ivoire montha. 

(86) Ligne fi. (Thcn i percoivod at bat lhat tbey dreoived me). 

(87) Tben I threv away tho tuLp, 

(88) tbe ou that I had ptaccd the evening before in my 
cbamher. (It may bire l*vr, a lovetokeo). 

(69) (I repreacbe>i mytalf). 

(76) Ligne 6. 1 vbo om a groat military ebiaf ! ..... 

(71) They look ope» mou mferior cap tain. 

(72) If they raramuoiuo tbU (rode) bebavêonr 

(73) I vrill ont bc filent to tbem aboat it . . , . 

(74) .... (At the vext intarriew) 

(75) Tbe crime ta dtacovered (and) 

(78) l iindorgo tbe puoiibraent ol tby lore. 

(77) That Tnm ..... 

(There are the Li*t voril* of the test vbû h are nov visible. 
The pria** uem» to charge (rama deityj lo areoge him.] 

lavription» et Belle» lettre* at Pari*. 
lubiUntiaüy, tho **me a* that vich 


Dana la préface M r. CUataie «lit. » My translation vu flrvt rend befere tho Arml^mta «ta« 
17® April 1871. and pnbltabod in Lu rompt»* rendu», 4° Série, Tome II, p. 117. It ta 
ta now prereutod in u eagUth renoon". 
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VOCABULAIRE ORGANISE 

SELON LE SYSTÈME ADOPTE 

PAR 

Mu. BRTJaSOH, 

DANA SON DICTIONNAIRE. 


a 

stea pi - 1,16 


Piété. 


COa 

&& 

*<;*a 

^Üa 

5 /^a 


88.1. 2. Volaille. 

122, 1. 4. Choses néces- 
saires. 

78, II. 1- 4. Vite. 

146, 1. 2. 147, L.IO. 
Perdre. 

116,1.12. Blesser. 

72. 1. 1. 9. Fardeau. 

120, 1. 8. Peste. 


f 

5ltS;2,t pl - 1, '"“ 

Afm-amn • 94, H. 1.9- Nom propre 
(Le vénérable Arnun). 


MM 

Aah-ntsu 

Aali-ins 

Aah-m^-nJrt-ari 

Ai-r-nu-f 

5?z.ci;atf 

W 

ÀILf 

= v/ 


PI. 97,1.1. Nom de tille. 

n 26, 1. 3. Fidèles. 

• 124, L 8, 13. 125.14. 
Lune. 

» 158, 1. 6. Nom propre. 

• 12,1.4. ■ » 

» 12,1.6.27,1.3. Nom 

propre. 

. 94, IL L 7. 

• 131,1.5. s*Elever. 

• 32,1.4. Arbre. 


» 81, L 1. Dents. 

■ 79, 1. 1. 4. Dents, cou- 

▼ites.Chab. Pleasu re. 
» 78, 1. 1. 9. Abydos. 

comp. 116, 1. 6, 8: 
119, 1. 1: 122, 1. 3: 
129, 1. 2. 

• 140, L 80, etc. 
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-Api IM. 50, 1. 3, 5. Nom pro- 
pre. Comp. 90, IL 
1- 9: 94. II. 2, 4. 


XfV'' , 

V-m 

1 

Ap-hr-u i 

^-Luf ’ 

i 

■ 

Ami-tpu a 
Am n » 

Amn-apt > 

Amn-pa-nfr a 

Amn-m-apt » 

Amn-m-hb > 
Amn-msu • 
Amn-n^tu a 


Amu-ns-tati > 
Amn-rj; a 
Anm-bri ffyiflj] ■ 
Amn-hr-^ps’-s a 
Amo-blp a 


• 124.1.4. Ces. 

» 73. II. 5. Faculté. 

133)1.3. Ouvrir. 

118, 1.3. Eloquence 
louange. 

125, 1. 9. Dieu. 

149, 1.4. Mesure. 

87, 1. 1. 9. Comp. 

148.1.5. Déesse. 
140, 1.87. Expliquer. 

122.1.6. Ces. 

28, 1. 3. Nom divin. 
49, 1. 4, 12. Nom pro- 
pre. Comp. 101,1. 13: 
155, 1.13. 

61, 1. 10, II. Nom 
propre. 

117, L 4, 5. Nom 
propre. 

94, III. L 10: 141,1.2: 
143: 1. 8. Nom propre. 
37, 16. Nom propre. 

95, II. L 5. a 
32,1.1:40,1.3: 45, 
1.9,10 : 47,1.1:49, 
1.7.72,1.2:94.1.1.8, 
11:94,111.1.2,3,5, 
12:99,11.1.2: 107, 
1. 17. Nom propre. 

1 16, 1.9. Nom propre. 
51, L 3. a 

76,1.7. a 

51.1.2. a 
7,1.2:10,1. 6,11:12, 
1.3: 27, 1.3:94: IL 

1.10.111.1.2, 3. Roi. 
98: 11.5. Nom propre. 


AtnnVa PI. 35, L 2: 35, 1. 1 1 : 
49, 1.8: 68, II. 
1.9,111.110:69. 
111.2:92,1. 1. 8. 
9. 10:108, LU: 
UO.l.&S’au.pl. 
45,1.6:01,1.14. 
S'atu,pl.94, IL 1. 
8,9. Nom propre. 
Amsta (Ainsi) a 125, L 2. Dieu 
surnommé éper- 
vier d*or. 



» 79,1.3:80, L 2. 
Pauvres. Joung 
m aidons. 


An a 

offltt “ • 


Aztbu a 


119,1.7: 122, L4, 
Nom de ville. 
101,1. 10: 155, 
1. 10,11:156:1.2. 
Nom de ville. 
93,1. 10. Nom 


Anpu (Anubls) a 
Anher a 


Anbrs’alu a 
Anknt a 



Arii > 


Aru a 


propre. 

137, 1. 9: 138, 
1.7: 143, 6. 
134, 1.7, 8. IL 
L 10. Peau. 

67, LU. Pierre 
précieuse. 

92, 1.4. Le dieu 
Anher, Onouris. 
94, III, L 6. 
Nom propre. 

51 , L 2. Nom 
de dieu. 

8J . 1. 4. 

96,11. 1.8 : 97, 
1.7: 99,11.1.8: 
117, L 2: 166, 
1. 13: 157, I. 6- 
Nom propre. 
101,1. 13: 158. 
1. 8, IL Nom 
propre. 

81 , 1. 3- Espèce 
de Vin. 
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Lj \2S 

m 

.S&mf 
n|f 
i) If 
X; If 

«fty@lf 

Z?£tf 

As-lsis 

Asiri-Osiri 

«HH 


«$»• Es 

Aslt 

ï/ià* 

(«ni 

As-mat 

&J5;Mf 

A/ljalf 

nH 

SiWÏ 


m 


PI. 132,1.7, Mâchoires, i 

• 151,1. 1- Es|)éce de 
poisson. 

■ 23, 1. 4. Malheurs. 

• 85, 1. 1. 4. Maux. 

» 85, 11. 1.2. Palais, 
atelier. 

• 135, LJ, p- 183. Do- 
maine. 

t 135, I. I, p- 183. Do- 
maine. 

» 123, l.Ü. Adulte. 

. 128,1.7. Affile. 

» 125,1.10: 13l,pU32. 

• 125,1.3. 

• 30, p. 3: 80, 1.2: 131, 

1,7. Fleur; nveo n 

pour déterminalil 
pl 124, 1. 12 et 125, 
1.4- Tombe, tombeau. 
Shady bower. 

» 80, 1. 5. Auffustlady. 

. J 58, I. 3, 10. Nom 
propre. 

t 120, 1.8. 

> 133, 1. 1. Le creux : 
do la bouche. 

• 104, 1. 10. Temple 
de la déesse Mu ou 
palnis de justice. 

» 07, I. IL Diamants. 


. 17. 1 8. Tarder. 

» 75, 1.5- Tombe. 

. 132 , 1. 7, p. 180. 
Trembler. 


As’era Pl. 130, 1. 1. Nom propre. 


ïJi 

At-Amn 

*%fÀ 

iJKS{ 

\ 

Atf-amn 


140,1.68. Partie, 

80, 1. 2. Nom propre. 
133, 1.9. fleuve. Pl. 100, 
I. 1: 156,1. 11:157,1. 1: 
157,8. Nom de ville. 

20, 1.5. Gouvernail. 

86, I. 1. 1. Couronne 
blanche. 

35, 1. 5. Nom propre. 
91, III. 1.3. 


m 

-«jlff 

n;M 

5£;3=f 

SjSf 

*■£1 


146. 1. 3. S’étourdir. 
50,1.3, 4. Cn vase. 

76, 1.2. 

IM, 1. 7. 

124, 9. Briller. 

133, L 1. Tristesse. 

82, 1.7. Chabas. Parlour. 
Boudoir. 

135, 1.12: p. 185. Cris 
furieux. 

1 33, 1. 1 1 , p- 1 80. Perdre. 

77. 1. 7. Pincée. 

105, 1. 19. 


*-r 

XJ* 1,1 71. L*. 7,p «O* 

Ay tant do la porte. 


,91 « Ah 


Bat- 
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Séparer. 


^;^ P1 
<>j 4 -f-i 

| ^ * 104,1.4. Rruysch. 


147, II. 3. Vice. 


Kcroholz. 


TfV «-O • I3U.II. Choses 
Delai tes. 

/Va- » «8,1.2:85,111-*: 

**“' ) 90, 1.5. 100,1. ««. 

Pécheur. 

* 20,1. 3. Choir. 

Aa-n^tu ■ 43,1.8. >ojii pro- 
pre. 

• 88, 1.3. Arracher. 

ÆffSLP^* * L7 - 

Z i* 4- » 73, II 7. Conlra- 

Z (Je / ? JL J iolions. 


c 


^;L 


*7 


• H9. 1. 10: 135, 


1.1 1. Contrariété, 
Adversaire, cl 
avec le détermi- 
nntif ^ pl. 148, 
1.4. Choses con- 
traires. 

,| 4- , 1 40, 1. 5. Conlra- 
^ y ^ ^ riéles. 

d^-LLt ' '33- 1 4 J°ye,«. 

‘ftjîï * 711 s ,ote - 

dl/LL^" *«.».* Bo„dir 

4 vt 1L^ ■ ,3t( ' ,7 • 

^HLL^ * ,ïU “ . Poisson. 

iA-gf » 89, 1. 9. Sépulcre. 
m ’ 18 


CD^yJ ^ 7 Pl- 100, 1. 8. >om de ville. 


119, L 9. Apophis. 


124, 1- 4. Ramjter, se 
rendre. 

A pp (Apopbis) 

130, L 1. 

£*JS2 

130,1.3- Arracher. 


60,1.3. Gobelet. 


119,1.12. Caisse. 


142, 1. 13- Signes de 
dignité. 

4Az 

73, II. 1.6. Retour. 


76, 1. 8. Retourner. 

çf 

125, L 7- Crtne. 



;3±Z 

102, II. 1.11, 12. 


133,11. Serment. 

An kri-bnt 

100, 1. 4. Nom propre. 

L2,j3'ë7f 

72*1.3, 4. Citoyen. 


124,1.5. Vivant, brûlant. 

mm 

139, I. 52: 140, 1. a 
Oreilles. 

Anuk-t 

125, 1. 8- Nom de Déesse. 


137,1.14. Nomde Déesse. 


146,1.1. Malheur, 


131,1.6- Crier. 

ÆxÿS 

67,1. 10: 74, 1-lO.Elever. 

ÆîUS 

73, II. 2 Soc. 


146, 1. & Elever. 
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M ^ Z PI. 120, 1. 0. Inflamina- 
^ lion. 

&Jda * 

133, 1.8. Aveugler. 

®s* 

151, L 13— 19. 


31 , 1. 14- Suffoquer. 

* 

1 40, 1. 4. Invocation. 


124, 1. G- Bocages, 

•^HJœ • 

20, IL L 2. Cèdre. 

/gHg=] ’ 

121, 1. 3. Suffocation. 


125, L 8. Coeicr. 

\~S <v7a * 

120, 1. 9- Maladie. 


tP* 

HjP 

ntz 

h\\^ 

éintz 

Ix&HnU 

m\P^ 

£>fôf~ z ' 


121. 1. 1. .Nager, 

139, 1. 16- Membre. 
137, 1. 3. Verser. 

104. 1.3, 4, 5, 6. 7. 

71, 1.4, 5, p. 101. Par- 
tie d’une porte. 

85, 1.1.8. Bibliothèque. 

81, L 2. Pavillion of 
the grove. 

70, I. 1. 6. Cabaret. 
Cash of beer. 

75,1 1. Recrut, jeunes 
gens. 

70. 1.1.1. Jeunes gens. 


if -^4 *~7 • U6.I.1I. » • 

ts&jf* 1 -' % 130 , 1 . 1. Demoiselles. 


PI. 92, 1.1.2. Faut. 


■ 121,1.9. 


ff 


[PI. 102, 11. L 7,9, 10,11. 
Pur (?). 

» 124, 1. 10. La mer. 


4 ; 

PI. 100, 1.4:108, 1.6: II, 
“ 1, 8. Iiart|ue tic lia. 

[ , 112,1.2. Officier. 


■ 148. 1- 13. Tordre. 


/JJ . 119, 1.2. Pciolure. 


G) 

tco 1 


Û 

104,1-1, Charpentier, 
nstflî • 47, 1. 7. Esplanade. 

MJ. *7.17 Aride 

mH))V 7# ' L,a0rféT ”- 

VUIU > 20, II, L8.Peou. 
mu- 124 , 1. 2. Etincèles. 

nW 

i— 1 e i 71 , 1. G, 7 

I M<JM J Crnssiludc 

±L jA\ • 71, 14, 5,6.7. Cn 

J J situde rouraillé. 


• 121 , 1. 2. Paurnon. 

[PI. 125, L 8). 

71 , 1- 4,5. Cro&ai- 
tude murai lié. 


, p. 101. 

muraillé. 


Digitized by Google 



Unanluf PI. 47, L I. Nom propre. 


19,1.8. Bruit. 


131,1.3. Crier de joie. 


30, 1. 3. Guirlandes. 


7. 1.10:90,1. a Droit 
(Les droits). 

^43^^ * 

139,1.36. Defaut. 

Unnu » 

119, 1.8: 144,1.6:78. 
Il- L 6. Hcnnopolîs. 

Unnfr • 

38,1.7:61,1.6. Nom 
propre. 

* 

102.1.1. 8, p.137. Ha- 
billement de fêle. 


124, 1. 5, p. 179. 
Mordre. 

a;-® ■ 

147.1.1.3. Loups. 

/l=/faî • 

139,1. 1, 43, etc. 

Ura . 

110,1.7, 11. III. 19- 
Nom propre. 

Ur-amn ■ 

128, 1.9. Nom propre. 

Urt . 

125, 1. G. Nom de 
déesse. 

4;^ • 

88,1.7. Colombe. 

Urt-hati » 

125, 1. 13. Nom de 
dieu. 


77, 1.7: 92, IL 1.8 
Infirmer. 

-^1; * 

139. 1. 30, p. 198. 
Tarder. 

15*1®$ * 

118, 4. Electron. 

Usr-amn » 

1.2,3. Nom propre. 

Ilsr-m-h • 

12, 1.5. • • 

Usr-m-h • 

47,1-5. » 

Csw-ha-rar-u • 

94, IL 5. » > 

Usr-ba-n^tu » 

45,1.7. • » 

Usr-ba-t » 

40. 1.2:46,1. îaNom 


propre. 


üsr-jjp's 


83, A. II. 3:90, L 8. 
Nom propre. 


Usr-ti-n^ti 

#'S 5 ; 

xffL s ; 

£7^4 


IBô , L 8. Nom 
propre. 

133, L 13. Dimen- 
sion, Large. 

121,1.6,11. Absor- 
ber. 

154, 1.8. Repondre, 
Joindre. 

148, 1.9. Amener. 

51, 1. 10:51, 1. 11. 
Retenir. 


iïjï 

cfrllfifêj 

l*Ll) 


142, 1. 12 Bande- 
lettes. 

73, II. 1. 6. Décrit. 

150. L 3: 151,1.4- 

II. Vert, fraîche. 

III. 1.18,21. Table. 

79,1.1.7: 132, 1.12: 
133,1.3. Voyager. 

139,1.46, 47- Su- 
blime pensée. 

124,6. Moiiroir. 


122, 1- Tarder. 

118,6: 119,1. Amu- 
lette*. 


P 


PI. 146, M. Impétu- 
osité. 


ÙL))Z$ 

Oamti » 57,1. 5- 

5^f^ëë5&p • 22, 1. 4. Couronne. 
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2 # 

MM 

i 

g 

JÎ2.4L&4L 

Ba-n-nnta 
Bft'DTa*M ri-mnn 

ns)4 


Bst (Bubastis) 
Basaint 

'giMIA L 
¥-®a,4L 

Sèffï* 


PI. 85, I. I. 3. Ini- 
quité. 

» 89.1.4: 119, L 5. 
Nom do déesse. 

• 133,1.8. Place. 

» 88, Ml. Mi'Ji- 
terrannéc. 


» 84, p- 122. Ame. 

• 114, L 4. Mer- 
veille. 

» 149,1.8. 

» 151,1.8. 

» 118, 1. 10. Rom 
de dieu. 

• 4,1.3. 

» 4G. Nom de roi. 

» 71,13.4. Partie 
d'un tombeau 
dontla face la b au- 
teur la largeur 
et l'epaisseur sont 
indiquées. 

» 107,117. 

• 11 9, 1.6. Nom d’un I 
Pays de l'orient. 

» 1 46,1.6. Nom d’un ' 
Pays de l’orient. 

• 78,1.1.3:124,1.2: 
135,1.2: 140, 1.58- 
Nom de déesae. 

• 57, 1. 6. Nom de 
femme. 

s 138,1.4. Pierre. 


• 121,1.7. 


• 81,1.3. Mode 
Palmier 


PI. 130, L 7. Matin 


Bak-n-£iisu 

Ba-la-u-antn 

cfL 

£,&}L 

2&52JL 

T'Z’ûjL 

iM 2,P;L 

Æa.a-;L 

Bu-thn-amn 

l-Z'pL 

iiï'FL 

ï; a L 

Æ-jlL 

ÿ-ZXl 
11L1L 
«l 
îiî al 


58, 1.8, 12. Nom propre. 

12.1.1t. * 

137, 1- 3- Nourriture. 
98, II. 1. 3. Mesure. 
92,1.1,2. Miraculeux. 
118,1.3 1. 12. Fer. 
88,1.4. Puissant. 

146,1.5. Abîmer. 

116.1.1:117,1.4:129, 
1. Nom propre. 

118, 1. 6: 125, L 7. 
Phénix. 

137 , 1. 8. Envelopper. 

98, H. 1.1,2, 8,9. Dattes. 
121, 1.9. 

19,1.3. Négliger. 

131, 1.1: 14, 1. 8. 5. 
Retrancher. 

81, 15. 

74, L 1. Céréales. 
131,16 Serpents vé- 

nimeux. 


-»4 


Pa-un-amn PI. 96, IL L 6. Nom pro- 


Pa-aa-aa » 


prc. Le seul Aiuùn. 
73, I. 1. 5. Cycle des 
dieux (petits) pl. 125, 
1.9. (grands) pl. 125,1.9. 
155,1 11.12: 156, 1.1. 


Nom propre. 
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Pa-s&-aa-phti PI. 143,1.1. Nom propre. 

Pa-aliu a 168, 1. 6. Temple de 
la lune. 

Pa-aa-^t ■ 158,1.4. Nom propre. 

Pa-aa-t’nt’a « 158,1.5. > . 

Pa-ab » 38, 6. • * 

Pa-on a 35, 1.4: 91 , 11 . 1 . 5 . Nom 
propre. Le gentil. 

Pa-an-kni . 92, I. 1.9: 94,1.1.3. 
Nom propre. 

Pa-amn*pa»n£tu » 76,1.9. Nom propre. 

Le fort Amun. 

Pa-amuu-ra-sonter » 92, H.l. 5: 101,1.2: 
155, L 2. Temple de 
Ainunrasontcr. 

Pa-ari a 106,1. 16. Nom propre. 

Pa-airo » 37,1.14. a a 

Pn-osiri a 68, 111. 9. Nom de 
▼illc. Bu si ri». 

Pui-nlisi » 44, 1. 19:65, 1.5:66, 
1.4:101,1.3: 101, Ml: 
155: 1.3: 155, 11: 
156,1.9:157,2. Nom 


propre. Painekasî. 
(Le nègre). 

Pa-uns’u a 100,2. Nom propre 
(Le loup). 

Pa-ur-aa a 101 , L 11, 12: 100, 
1. 14. Nom propre. 
(Le 1res vénérable). 
Pa-upçt a 10, 12:54, 13. Nom 
propre. 

Pft-ot’î a 94, 111. L 7. Nom 
propre. 

Pa-bak a 76, 1. 1: 100, 1. 15. 

Nom propre (l'es- 
clave). 

Pa-basa a 111, L 2: 117, 1. 1: 
153, 11. Nom propre. 
Pa-bu a 57,1.5. a a 


a 69, L I: 10, p. 98. 
Quelque ingrédient 


Pû-mati a 90,11.1.2:92,11.1.7: 
101 , 1. fl. Nom de 
temple ou do ville. 
Demeure de la vérité. 


I 


Pa-mntu-nb-uas PI. 101 , 1. 2: 155, L 1 : 8. 

Temple de Mont , 
Seigneur de Thèbes. 

Pa-nofre a 76,1.3,4,5: 92, 1.4. 
Nom propre. 

Fa-Ra-usr-ma-.stp-n Bu a 76,1. 1.T.PalaisRoyal. 

Pa-Ra-m-hbi a 68,111.1.3,12. Nom 
propre (Le soleil dans 
sa fête). 

Pa-hapi a 72, II. 4. Nom de ville. 

ou de temple (De- 
meure du NU). 

Pahani a 100, 1.2. Nom propre, 
Pahn a 35,1.6. a » 

Paliora a 8, 1.11. a a 

Pa^aro a 37, 1. 13 : 38, 1. 13: 
59,1.4 91.1.1:93,1.3, 
7:100,1. 13,15:145: 
156,1.7,9,11:157,1.1. 
Nom propre. 

Pa^numu • 94, III. 1.7, pl. f 01 , 
1.11. Nom propre. 

Pa^num a 155, 1. 11. Nom de 
temple ou do ville. 

Psîiinontu a 143,1. 1. Nom propre. 

Pa-Scbak a 151, 1. 8. Nom de 
temple ou de ville. 

Pa’stu a 54,1.12. Nom propre. 

Pakamn a 96,11. 1.2,5 : 97,1.2. 
Nom propre. 

Pukamnt > 129, 1.9. Nom propre. 

Palm l'a a 99,11.1.5,7. a 

Pnta-amun-m-apt a 141,1.1. a 

Pa-ta-mtt-amun a 93,1.3. a 

Pa-ta-mta-amun a 93,1.6. a 

Pa-la-hai » 93, 1. 7. a 

Pa-lhuti a 19, b. Demeure de 
Thot, nom de temple 
ou de ville. 

Palklu a 35, 1. 7. Nom propre. 

Pa-tu-tu » 38, 1. 4. a 


^14 » 131,1. H, p. 179. Che- 
^ /—J» min. 

■ 8, - l s d® hier 

» 89, L 6. Renverser. 
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Pnpa^ntiPl.dO,1.4. Nom propre. 

Pnantn r 54, 1- 12. ■ * 

Pnnsilatiu • 91,11.1.4.* » 

Pnnu * 37, 18. * • 

Pcntnura * 10, 1.3: 35, 1- 16: 37, 
1.6: 38,1.7.8:42,1.8: 
47,1.5,10 : 57,1.1.6: 
72, l. 1, I. 10:92, 1. 
1.8, 9, 10:94, 1. fr. III. 
1. 4. Nom propre. 
Pataha » 10, 1.2,11 -Nom propre. 
Pentoharcsi r 96, H. 1.4. » ■ 

Pentabathrt » 126,1.4. Nom propre. 
Pentas’fit r 114, 1.9. * » 

Pnlhuti r 96,11.1.6- » • 

, 80.1.1:81,1.5. Fleur. 


> 75, L 4. Fruits. 


y n il i Pi. M . i. 3. Ité- 
rez j fitruction. 

/mm . i* 2 , 1 . 1 . i*q'- 

l>lh . 78,1.1.3:1*0,1. 
(kI.Iihii dedleo. 
P (? f III » 125,1. 11. Jambe 
( C J ) L. I ^ inférieure. 

Pthmbbi .99, ni. 1. 7. 

Nom propre. 


M/ — VP1.C7, 1.9. Elcn- 

TXjZfa ' 89 - IB - SouIe,<,r - 

"■A 1 , — u . 133, 1. 5. Li- 

ai 1 ^ c, quide. 

2 . 77,1.7:93.1.2. 

2 ^ ^ Reptile. 

AJ? /-J'z-J'fl • 12*.I 5 P 179 

cv )J -sa, -a, | Ramper. 

y ^ . 73, H. 1.10. Ex- 

£- / 7 J ^ puiser. 

Ftta . 93, III. 1. 11. 
Nom propre. 


» 72, I L 4. Diviser. 

c -h\=\ 

, 90, 1. G. Partie. 

’CJJXEE] 

. 121 , 1 . 6 . 

» 31,1.3. Byssns. 

«fla-ui • 102,11.1.6. Evacuer. 

~&r>L r n III • • ' P ‘ ,rtc ‘ ,0 

l'enfer. 


aée. 

a/.tr»-, » 120,13,10. Sou- 

* tf<d, 2_T veau. Ile. 


ifij- ' 5 
- 77 


,1.7. Lion. 


Mai * 44, I. 11. Nom 
propre. 

^; 12 L^*^ ,Cou - 




• 22, 1. 3. I.'eau. 
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l(ùf& 

n 4 p 

*■^(<553 

SfêujQ 

èjsSLGO 

*80 

èté«3 

4ï; û ^ 

Mat 

(©£*4 

Matera 


Mal’ai 



&*%■%?] 


PI. 1 18, 1.2. Lionnes. 

t 83, b. 1.2. Recto. 

» 143, 1.6. 

• 26, 1. 8. Choses 
admirables. 

• 133,1.2. Eh bien(?) 
PI. 124,1.6, p. 180. 
Partie du corps, 
les fesses? 

» 124, 1.6. Manger. 

• 20, 1.3. Forte» tuin. 

• 144, 1. 1. Mnnunu, 
District de Thcbes, 
las tombeaux. 

» 87,1.1.1. 

• 135, 1. 2. Cruche. 

> 23, 1. I. Les en- 
trailles. 

• 7,L9. 

b 50,1.6,7. 

b 88,1.2. Rôtir. 

b 32, 1.7. Ornement. 

b 147, 1. 1. Z Déesse. 

b 158, 1.2. Nom do 
ville. 

b 96, H. 3. Nom 
propre. 

b 78.L1. 10:93,11. 

. 69,1. 1.8. II. 1.11. 
Fèves. 

b 80, 1. 7. Quelque 
liquida 

b 123, 1. 1. Mania. 
Nom de ville. 

b 76,1.8. Le bétail. 


Lifo 1 ’ 1 

- 

&px\- 

Mnrnn b 

&zmr 

Muna b 


Mnnut i 


ipm 

£>Uf 


104.1.3. Les jambes. 

116,1.8. Arrircr. 

39, 1,13: 147, II. Pa- 
steur. 

146.1.4. Soldai. 

46, 1. 16. 

140. 1 . 62: 147 , 11 . 
Marcher. 

04, 1. 1. 9. Mont propre. 
47.1.6. . , 

135, 1. 2. p. 183. 


■ 

*A- 


• 133,1.2. Maladies. 

95, III.: 102,11. Hnnu- 
tab, espece de bronze 

«niri de jgff 
PI. 102.11. 1.7,9. 10,11. 
Suivi de 1)5 Pi 102. 
II. 1. 8. Suivi de 

I - 3 » ÏZ- PI. 102. 

11 . 1 . 12 . 

Munfr . 10,1. 3,6: 70, 1. 10. .Nom 
propre. 

146, L 13. Cartouche. 

88,1.10,1.89,2. Ba- 
teau de transport. 

18, 1. 6. 

73, IL L 4. Goutter, 
absorber. 

146, L 9. Achever. 


fyÜX . 133,1.1. Maladie. 


tr CS SU, • 


J 19, l.Z Forces bien- 
faisantes. 

125, 1- 10, 11. Jambe 
supérieure. 
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HM ^ p, ^ nL,2Ubou - 

Mntu a 61, ]. 10: 101, 1.2: 
1 55, I 2-Le dieu M Ont. 
PI. 20,1. 10,le«4 Môot. 
Mntu-m-una » 38, 1-3. Nom propre. 

Mont dans la barque. 
Mutu-msu ■ 42,1.9. Non» propre. 
Mntu-m^ps’f i 105, 1. 15. * 

Mntu-nsr » 49, 1. 4. » 

Mntu-hr-unmif • 49, 1. 3. a 

Mntn-hr ps*f » 58, 1. 9. * 


Dj^Sj , 81,1. 1. 


a 119,1.6. Le serpent 
Mebiturt. 

• 133, 1. 7. La vache 


^>OP1.68: 118, 1. 11. texte 

Q p- 93. 

///IfOA * 91 • 1 1 6 H- 1- 3. 

<**S [ [ |J |\ Grain ou gateau. 


<-J .-#-r 


. ü9, 11. 1. 8:90, 11. 1.3: 
70, 1. 15- Tailleur de 
pierre, uiaçotu tailler. 

■ 136, 1. 6. Armes. 


Mr-apu • 158, I.IO.N'om propre. 
Mr-atf • 8, L 6: 10, 1. 10. Nom 
propre. 

Mri r 44, 1.14. Nompropre. 

r 105, 1.22. Sycomore. 

/ r 135,19. Port. Pièce 
de terre inondée. 

Mr*hr*amtin • 12, 1. 9. Non» propre. 

a 131,1.9. Bandeau. 


» 104, 1. 8. Sycomore. 

» 142, 1. 12. Baume. PI. 
68,111.1.2. Oindre. 


/ » 108, 1.2. Merse^crt. 
Déesse. 

r 128, L 17. Maîtriser. 




Mmi r 40,1. 10:43,1.8: 69, 
D.L 1.90,1.1.35:92, 
1. 1. 11. Nom propre. 
r 154 b, 1.9. Brugsch 
dicL Mensu ravit. 


1 19, 1. 2- Défendre. 


yflfl A " 091 1 1 5 ' p 97 - 

0 | IJ |\ Brugscb. Ceinture, 
cordon. 

» od | | r 121,1.11. Apporter 
) J -LL 4\J les offrande*. 

Mest r 125, 1. 10. Voyez Ain- 
set. PI. 23, L 1. 




r 118,1.5. Stibium. 


Mst’r • 59,1.3. l’Oreille. 
ff£ » 68,111.1.1:139,1. 1: 

140,1.63. Déesse 
Mouth. 


P rc"1 


a 124,1. 12. Midi. 


118,1.5. Veines. 


nrtftt 7 1*1. 31,1- 14- I>e serpent 

/c&> 11^-7 >ûj*. 

3 Ao \VHZ * 20, K 7 ' Parlic J ul1 

/ vaisseau. Brugscb. 

Nai-puai a 158, L 3, 4. Nom 
propre. 

. 69,11.1.6. 6, 7. Tarn. 
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PU 34, 1.2: 147,1.18. 
Voir. 


Sj5\ 

Q ’ 88> *• 3 - va tog«- 


■ 85, 1. 1. 7. Agir. 


Z A/It * ,5 ®- 1 2- Tr» 

ZÆ||J° \ leurs (reolo). 


Travail- 


iijlT 

fljfL-' 

Nbrnhi 

Kbofr 


5^ 


>ul > 93, 1. 3, 6. Nom 
propre. 

46, 1. 9. Fleuves. 

# 123, L 7: 125, 1.3. 
La Déesse N un. 

t 160, 1. 4, 8: 151, 
1.4—11. Sycomores. 

» 132,1.3: 133, 1. 12. 
Flamme, chaleur, 
étincelles. 

» 37,1.22. Nom pro- 
pre. 

» 94, 111. 1. 10. Nom 
propre. 

* 102, II. 1.1 ,3. Mar- 
teau. 

Nblati » 12 , 1. 10. Titre 
royal. 

» 81, 1. L 


Nfrluri-inr-n-mt 


» 142,1.10. Terre la- 
bourable. 

» 142,1.10. Fruits. 

» 124,1.1. Souffles. 

» 124, 1.2. Etincelle. 

Nfrhra > 49,1.3,9:50,1.3,5: 
58,1.12:59,1.4:90, 
n. 1.9:94,11.1. 4. 
N'frbtp » 40, L 10: 92,1. MO: 
94, 1.1.5: III. L 12: 
139, 1. 3. 

* I2,M8.Nom propre. 


NfrtmPl. 125, 1. 11. Nom de 


K')Iï55‘1 

-IJ) 

2-^1 un ou krb 

Aff=w 

dite 

ALnM-z? 

9M 

lam 

f 

ni 

Nlim-p i 
N^twunun i 


dieu. 

• 131,1.5. Coucher. 

» 78, 11. 1. 8. Lieu de 
supplice. 

124,1.14. Nain. 

154,1.8. Reudre débita 

• 88, 1. 4. Affaiblir. 

86, I. 1.2. Couronne 
nemmes. 

» 88,1.6. Plat. 

► 76, L 8, p. 113. De 
même ou encore. 

82, 1. 4. 

121, L 2: 126,1.9: 155, 
1. 5. Partie du corps. 
146,1.L Valeur, force, 
victoire. 

. 26, 1.2: 125,1.6. Va- 
leureux. 

105,1.23. Agiter. 

78, 1. 1. 6. Perséa. 

136. 1. 12. Cris de joio. 

142.1.13. Vigilare, 
réveil. 

147.11.1.9. Bircb, 
Complain. 

80, 1. 1. Bouton. 

44, 1. 19. 

89, L 4. 119, L 4. 
N bu ou N £ b, Maîtresse 
du Midi. 

47, I. 9. Nom propre. 

20. 1. 9. Domaine, ter- 
rain. 
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N;çtuuP1.29,1.5, 7. >om propre. 
N £ tu* tau » 55,1.2, 1 • 

N*fct-st » 16,1-t. » 

^3 J — ' • 13G, 1 6. Langue. 

■ »M.a Feu. 

Nesi-amun » 8,1-5:9,1.3:100,1.10: 
101,1.2:107,1.20:156, 
1 9:157,1.3,5. Nom 
propre. 

Ncsi-suaman » 95,11.1.7: 97, 1-5,8: 
155,1.2: 158,19. Nom 


<£;L^ 

Nes-bu-amun 


propre. 

* 77,1.3. Avaler. 

» 9,1-3. Nom propre. 
» 118,1.1. Munir. 

■ 118,1.2. Attaque. 

. 102,11.1.5. 


i=] • «2.1-* s i >a,h wt 


Ifîa ■ 

Nt » 


131,1.3,1. Affliger. 
119, 1.3:121,1. 11. La 


Déesse Nicit. 


A-x^-^ 1 - 1 '• 

Slr^rli . 101 . I. 3: «55. 1. 3. 
Nom propre. 

4 , - » 116, 1. 3. Prouoin per- 


MP? 


souci. Vous. 

» 121, 1.2. Mâchoires. 


«;jr- 


125, 1. 1 1. Mâchoires. 

121, L4, p. 179: 133. 
1. 7. Eloigner. 


J70Ç i _ » 77.1.7, p. 115: 123,1. 

13: 131, 1.8. Reptile. 
Ra-aa-^pr-n » 12, 1. 1. Nom d’un roî. 
Rn-aa-^pr-lia . 12. 1. 2. Nom d’un roi. 


Ra-usr-ma-mri*nmnP1.64, a-g, PI. 156, 
1. 1, 7. Nom d’un 
roi. 

Ra-usr-ma-mri-amn-Amn- Pag. 103 — 108. Nom 
d’un roi. 


103— 108. Nom 
d’un roi. 

103—108. Nom 
d'un roi. 
103— 108- Nom 
d’un roi. 

103 — 108. Nom 
d’un roi. 
103—108. Nom 
d’un roi. 

103— 108. Nom 
d'un roi. 


hr-^pVf-Ramss-s^pr-n-ra 
Ra-usr-ma-mri-ainn-hr-^p 
’s-f-Raïuss-stp-n-ra* At-ntr- 
hk-an 

Ra-usr-ma-inri-amn-Raiii&s 
Mri-tum 

Ra-UMr-ma-mri-amn-Ramss 
llk-an 

Ra-usr-ma-rnri-omn-stp-n- 
amn-Rainss-Hk-ma 
Ra-usr-ma-rari-amn-stp-n- 
amn-Ramss-Hk-ina 
Ra-usr-ma-^u-n-amn-Amn 
hr-^ps'-f-Ramss-Hl rl-setl 

Rn-nsr-ma-stp-n-amn-Ram n , 

-, . 1 . PI. 63. 

asu-Mn-amn-lta-hk-ma 

Ra-usr-ma-slp-n-ra » 22,1.5,7:42,1.7: 
47, 1.6,7:64, 1.4: 
83 b , verso. Nom 
d'un roi. 

Rn-tna-nb » 76, 1.9. Nom d'un 
roi. 

Ra-m,vnb*Mri-aron • lia, PI. 20, 1.2. 

Nom d'un roi. 

Ra-mn-ma » 11 B. a, b:6l,l. 6. 

Nom d'un roi. 

Rn-mn-ma-Slp-n-ptl'-Ramss ■ 66, 1.3, p. 103 — 
S’aniuas-Mri-anin 108. Nom d'un 
roi. 


Ra-mo-£pr.Tkulims » 1,1-1: 42, 1.3: 83, 
B, 1. 1 . recto. Nom 
d'un roi. 

Ra-mri • 40, 1. 10: 49,10: 
94, I. 1. 10. 11. 
Nom propre. 

Ramss-Amn-br-^ps’-f-Nlr- • 20, 1.2: 64 a, 1.8: 
hk-an 88, 1. 10. Nom 
d’un roi. 

Ramss-At-amn • 86,1.1.4:87,1-13. 

Nom d’un roi. 

Ramssu-ma • 49, 1. 2. Nom d’un 
roi. 

Ramss-mr-amn • 19, 1. 2. Nom d’on 
roi. 
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Rwnsü'mr-amn S'a muas PL 3-1, I. 1,2. Nom 

Ra-nfr-ka Stp-n-ra d'un roî. 

Ra-nb-ma Mri-amo » 88, 1.9, p. 103-108. 

Nom d'un roi. 

Ra-nb-phti » 12, 1. 4. Nom d’un 
roi. 

Ra-nfr-ka Stp-n-ra » 8, L 5, p. 103-108. 

Nom d’un roi. 

Ra-bar-ma^is • 153, L 12. Nom de 
dieu. 

Ra-hk-ma • 64a, p. 102:32,1.3} 
49, L 1 .Nom d’un roi. 

Rn-xpr-ma Amn-hr- > 64a, J. 2, p. 103-108. 

XPsTRoxnafi Stp-n-ra Nom d’un roi. 

^ ft ‘£P r ’fc a • 12, 1.5. Nom d'un 
roi. 

Ra-sr-ka • 12, 1.3. Nom d’un 
roi. 


tr-EiSS 


* 26,1-7. Cours. 

» 73» II. Lf 0:74,1.6 
114,1.0:122,1. 6, et 
les formes prolon- 
gées; séparer. 

» 89, 1. 5. Lybic. 

• 77, 1. 9. Très noble. 


Roina » 37, L 18. Nom propre. 
aj » 148,1.8. Circuler. 

» 78,1. 1.2. Intelligent. 

* ,W ' L# * 

^ » 119, 1. 7: 120, 1. 6. 

LXJ ÂJ } 7 Rosta. Nom de Tille, 

nâ'ïîï 1 *- 

Ifl.XU I * ®*. U. 1. 4. Nom 
CfnjGr)^-' propre 

« *3 * «- 1 >-6.8= p ‘ 90, 
UjjTU J-* 3 - II. 1.3. Ceinture. 

• 29,1.3. Maçons. 


t <^2 PI. 31,11.1. 14: 131. 
CC^JŒml ) 1.11. Gâté, mau- 

vais , liquide 
putride. 


4ÆL3- 

m \ RjMté • 


126,1. II. Pieds. 

34,1.0,10:139, 
L34. Coté. 

78,11. 1.3.p.ll7. 
Nom de dieu. 


Cl 

ÆS&GI 

*;2LC1 

Tja,Gl 

Aff2LCI 

5=;2LC1 

£J*&C1 

<£&jn&En 

(ÎF^Gn 

f=»=;ci 


PL 75, 1.9. 

• 150,1.7, recto. 

Mas». 

■ 140, 1. 68. Du- 
rée de U rie. 

> 19, 1.2,0. Tuil- 
ier. 

. 104,1.6,7. Pie- 
fond, 

■ 78,11.1.5:137, 
1. 9: 146, L 7. 
l'Ibis. 

• 136, 1. 3. La- 
bourer. 

. 87,1.1.3. Loi. 

• 75, 1. 5: 136, 
1.6. Approcher, 
apporter. 

• 89, L 1. Prori- 
sions. 

. 146,1,7. Coffre. 

> 135, L 2, 8. 
Preaacr. 

, 138, 1.2. 

• 136,1.8. Hoha! 

. 78, IL 1.8. Le 


• 118, 1.5- Cer- 
cueil. 

■ H 
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aigr 


140, 1.66. Tran- 
quilliser. 


zir,C\ » 121, 1-6. Plonger. 

7 J lly 


èj&,lGT 

in A' 

nifeJC 

ÆXffe? • 
Iî\j2.î ' 

Hnu-nfr » 

tt*fn L? ■ 
SnJHf - 

Haï » 

“îfHT 

Hapi » 
Hapu » 

èLJti' 
ùL\ ‘ 


68, II. 1.6. Cru- 
ches. 

142, 1. 10. Do- 
maine. 

124, 1. 5, 12. Em- 
buscade. 

147,11.14.>'uire. 


119, 1-9- Etre nu. 

32, 1.6, 7,9: 73, 
11.1. 10. Nombre, 
en outre. 

88, 1. 11. 

put. 

4, I. 3. 
propre. 

88,1.9: 124,1.4. 
Pencher. 


Occi- 


Nom 


80, 1. B. Comp.88, 
1. 10. Capturer. 
133, 1. 10. Stati- 
ons du soleil. 

91,1.2. Quantité. 


74,1.3. Bateaux. 

55, L I: 94, III. 
1.5. Nom propre. 
133, 1. 10: 14G, 
1. 6. Plein midi. 
132,1.7: 133,1.8. 
Le Nil. 

23,1.1: 125,1.2: 
125,1- 10. Nom de 
dieu. 

121, 1.8. Coup. 

133,1. 5,9. Lenil 
montant. 

69.II.P1.97,!.* 


s < 

«x^ . 


IPI 


A,tt& 

«XV) 


</ 


U)\ ■ 


142, 1.10. Gâ- 
teaux. 

29, 1. 3. Inten- 
dants. 

i 28, 1. 4. Pauvres. 




nll- 

lAp^V 

ùL&f>*’ ■ 

nm- 

A\\^\ ■ 

4^'S}- 

<vlpW 
âtïp* Il • 

¥H- 


Hantu-ns^ru • 


Hnt-tati * 


F=) 

«xv> 

f=\ 


19. 1.3. 

67, 1. II, 12. 
Fleur. 

92, I, L6: 109. 
1.13,21:112,1.1: 
113,1.6: 150,1.5. 
laboureurs , of- 
ficier a. 

82, 1. 7. Armoire. 

18,1.9:21,1. 10. 
Milliard. 

85,1, L7- 

148. L 6. Offre. 

146. Phallus. 

125,1.10. . 

82, 1. C. Chab. 
Messenger. 

73, II. 1.5. Tache. 

3», 15: 93, 1.8. 
Scrgeauts, 
129,1.8:130,1.1. 
Jeune princesse. 

93, 1. Il, Rom 
propre. 

97,1.3:100,1.10: 
101, L 6: 158, 
L6:156. 1.8:157. 
1. 4. Rom propre, 
107, L 15. Cou- 
Terole. 

71,12,4,6. Hau- 
teur. 
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FL 71. L 4, p. 101. La 
faoe du Bans*. 


Doras » 138, 1. 13. Nom de 
dieu. 

Doras d’or a 124 , 1. 5. Nom de 
dieu. 

èLVi'tk ' mju Pcur - 

Hors ■ 7,II.L2,5,7:8.1.8: 
10,1.2,88.: 9, 1.2, 4, 
10:11 a b. 1.3c 29, 1.8: 
49,1.4: 46,1.20:47, 
1.10: 49,1.4: 72.1. 
1. 2: 90, L 1.2: 92,1. 
1.10, II. 1.4: 94. I. 
1.4. 111. L 9: 94.111. 
1.9: 99.11.1.6:109, 
1.9:110,1.7. Kom 


propre. 

Horamun > 83, A. II. 1. 4. Nom 
propre. 

Hornofre » 94, IL 1.6. III. 1. 8. 
Nom propre. 

Hora^m » 94, III. L 9. Nom 
propre. 

Hri-ma-t a 19, 1. 2. Nom propre. 
Hri-nfr • lof , 1.6: 155, L 5. 
Nom propre. 

Iïormesu » 83. A. II. 1. 4. Nom 


propre. 

Hers'afiu » 138,1.7. Nom propre. 
Hers’atu • 94, 111. L 1. Nom 
propre. 

i Ç*, *18, 1. 2, Sur un 
— 7**^5 champ. 

Hrtn^tu » 93, 1. 11. Nom pro- 
pre. 

O (1^-2* » 67, Ml: 105,1.19. 

cc$ I 




<^3 Pierreprédeuse , 


èH 


> 34, 1. 3, 4. Oleum. 


II • 

è;8ÜÎ- 


133,1.12. Chercher. 


69,11.1.3. Cruche. 


mun 

5*21 


PL 85,11. 1.1. Titre d’un 
livre. Chant sur 
Peau. 

• 132, 1. 14, p. 180. 
Souffle funeste. 

• 26, 1. 5. Champ. 

» 79, 1. L 3. Bière. 


A'jfâl 


137, 1. 14. 


124, L 7. Tirailler. 


m . 139,1.38. Coeur. 




» 20, 1. 8. Antennes. 


5 SW 


. 124, L 4: 133, L 2. 

Gorges, lance. 

» 88, L 9: 89, L 10. 
Pure offrande. 


Htpui a 93,1. 8. Nom propre. 


C t>^rf * 83, A. II. 1. 1. Im- 
cf ôl I pots. 

Promesses. 

« 106, 1. 16. Observer. 

Ha-urt a 118,1. II: 119, 1.8. 
Nom do ville. 


Ha-pthka a 11, 1. 3: 119, 1.7. Nom 
d’un quartier de 
Memphis. 

Ha-l-hr a 93,1.9:123,1.6:125, 
LU: 136,1.8: 137. 
L 12:141.1. 1. Nom 
de déesse. 



151, 1. 9-19. Argent. 


SH 

«êJAÎ 


• 9, 1.6. 


a III. 1.22. Pain blanc. 

» 133,1.8. Rayons de 
lumière. 
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cb 




PI, 26. U. Étang. 


' Lampe , flambeau. 


» 20, L 7- 


73, II. 1.6. Se cour- 
ber. 

■ 78, V 1.6» Fruits 


üj-w&X 

h * 

1S\<^ 2Lv£j * H^ fc ^ r 

yaro . III. 1.7: 83, B. 1.3 
recto. PI. 93. 1.10- 
aiLWodi el Chor 
au sud de la Pa 
lest inc. 

131. 1. 14. p. 179 


Se défendra 
• 126.1,7 Rnineui 


1 ,Z-0- . 65, i.i o« X nu " 
£ — 


TîôIW: 


<SJ 


fi 


• 148. I V S’opposer 


^ **G> ■ *23» L ®1 

CC/) J * — ^ tection. 


Pro 




, _ . 133^1. 4^p. *7». 
I e0 Mordra. 


£ft-nnin » H, II. Nom 
propre. 

43SÈ » 125. 1. 1. Scarabée. 

ÆfK£: L " MaUri ’ 


2®: 1 1 . 


142, 1. 16. p. 200. 

Planètes. 


2 U Cb » iw. »• Déclarer, 

2 Q^~ dU j propbèter. 


&)bt 


PI. 141 ,1.7. Arranger. 

• 69,11. 12: 107>1.20. 
Architecte 


a a 

— , 

^num 

^num-kn-mt-f 


82, 1.3. Jaspe. P1.67, 
TTITlmethyslê 
100, L2: 119, 1. 1. 
Nom de dieu. 

125, 1. 10. £num, 
fécondateur de sa 


mère. 




39, 1.14:88. 1.3. At- 
taebés. 

121. 1. 10. N’ourrioe. 

74, L 9: 79, 1- 1. 5. 
Gouverneur, frère 
aîné. 


p/num-n^tu 

;çnum*su 

^onsu 


^ousu-atf 

£onsu-in-hb 

^onsu-ms 


^Fft® 

^enli-ari-f 

^£S, 

»â 

mm 

ISIS. 


53,1.7- Nom propre 
bÔ.Tt. • 
45, 1.7: 60, 1-4 : 94, 
II. p.2, 3: iæhj-3: 
140,1. 63: 142- 1. 14. 
Nom propre. 

36, 1. 9. Nom propre. 
7, 1.7: 108, 1.1. Nom 
propre. 

36,1.2: 93,1.0: IIP, 
1.8; 111,1. 10: 156, 
1.7. Nom propre. 

148, 1. 8. Marcher. 


130, 1. 11. Aller arec 
le courant. 

44,1. 13. Nom propre. 

124. 1. 9. Tomber. 

122, LL Volonté. 

125. L 7. Partie du 
corps. 

124 r 1. 4. Souffles. 

» fiL L 1ÎL Lapis la- 
züli. 
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fj&Sg- 


^^?P1.7L, 1.3,5, 6. Largeur. 

/x^Q) * HO» 1- 2- Pierre de 
m *-t taille. 

-72 I 

» 09, 1. 6. Pars de yct. 
U U/u/ 

* ÎM.L1Z Domaine. 

• 120, 1. 11 Frapper. 

ML r4 <"» ■ |*G,1- 10 Arbre do 

ccy Cb T »l *r Tic. 

/I q » 131. i, 3. Reculer. 


t*4 


<1 

fW olln PI ?L.tllll9akt 

I I ^Co[ Jt | Corroboration. 

Sais • 125, 1.9.!Vom de ville. 

fi? » 136^1^ Bâton. 




— » 17^ L EL Faire con- 


naître. 


lîfïi » 13ÇJ. j^et JLL- Jr.ük, 
Sau » 13,1,3. Sais. 
Sau-n-fr • 46, 1.16. Nom propre. 
a i? * 136» 1. 2. Faire re- 

^ | tourner. 

Sarol » 93, 1.4. Kom propre. 

jY^ O Ifl * I2LUi*I8a.kli. 

3v0 I p. 479. Lier, se 


réunir. 


• 9. 1.7:10,1.4. Bât. 
7^ 7 ^| ■ 102. 11. 1.3. Orner. 

a 141. L t Momie. 

Elargir. 

Uk b 124,1. 9. Etoile. 


T?;a §1 

Sutn-nn-se 

Ûé. 

5nffciL1 

iiPIBLI 

JCLLI 

540111 

Sebak 
Sebak ko tepu 

Sebak sn b 

nrïï 

^J4 

^;2ï 

5ff;i5 

^(4 

Sinat-u, bu u u ro 


1*77, LHa Charmer. 

60. L 3: 147.1. 1.7. 
Demander. 

22, 1. 9. Bassin. 

119, 1. 8. Iléraciéo- 
polis. 

77, 1.6:123,1.3:124, 
1714: 125,1. 11 :136, 
178, 10. Scb- Nom de 
dieu. 

SfiLt Portes. 

124.1.1. Mauvais. 

81, 1. 4. To déport. 

135, 1. 7 , nrcc le dé* 
terminnlif£gP1.140 
1.C7. Prière. 
100,1.2.iVom dedleu. 
105, 1. 16. >om pro- 
pre. 

76. 1. 3. ?iom propre. 
8L.LLL Palais. 

139, L 41. Poisson. 

125, 1. 6. Lèvre. 

79, 1. 6. (al hcr) plna- 
sure, Chabas PI. 139, 
1. 36. Yerlu. 

77 . L Ji Bouche 
éloquent. 

72, IL 1.3: 74, 1. 1. 
Graines, céréales. 

124,18- Délier. 

124.1. 3. Demande. 

20, II. 1.6.t T stcn»lles. 

108.1. 5: 109. L 18. 
Gardes. 

«3 
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78. 11. L_L_ Premier 
né. 


WW ' 
5 £; 7 I 

<yj> 


* 22, I, 6. Chants. 

mmXŸ 

■ 124 , Officier. 


• 13fl, 1. 12. Passer. 

■ 134, 1- 1. Fondement. 


Sims’ro-nfr » 101, 1.5. Nom propre. 

» 133,1- Kl, P- ISO- Lier. 
Snkli-u o C5a, 1.9. Les Scythes. 
^ ,fj ,fj . II». 1. 1 Sonlir. 

1 , 10$. 1.9. Fondement. 

"I . 80,1.2. 


èjï s* 


im y 


Snrln-f > 94 . 11. Lî Soin 
propre. 

8S, 1.3. Chacnalopci. 


Sort . 77^1121 131 . yjs 
130, 1. 8. La déesse 
Sclk. 

• U2.LÜ Omrlr. 

/\ Q || j H a 17, 1. 10. Contraire. 

^IF F t f(] - MxLiL 12^1,6: 

/ ^}V*v ) \ I Jointures, reluire*, 

^ assemblées, groupe», 

p. e. Scku-n-apt-u , 
pL 121, 1. 7. Schu-n- 
pl. 121 , 1. 7. 
groupes de canards 
et d'oias. 

Saliu-nCr ■ 93.1. 3 , 6: 100.1-2. 
Nom propre. 

* 124, 1. 2. Brûler. 




SnJm-ta-nfrlM.10l. 1. 12: 155. 1 12: 


mjft 

Sc^inu 

nfî'® 

Se^et 

ÙLT 1 

iwm 

X 

<SJ Q 

^j 2 LÎs 

S-R'a-n-Ka-Meriainn- 

Rainss-Septnli 

ÎÎ^TS 


186, i*: 117,1 g. 

>oin propre. 

116,1. 10. Malade. 

119,1. 8. Nom de ville. 
Panopolis. 

12LÜL Sanctuaire. 

122. 1. 7. Supports. 
12L.LÜL Tomber. 

131. 1.5. Ancanter. 
121, 1.7 Se dépêcher. 

119, 1. 2. Moulure. 

80. 1. i. La couronne 
double, IVcnt. 
78.M.3: 119.1.11: 
124,1. 1,2: 125, 1.7. 
Nom de déesse. 

102. 1. 1. 6. Nom de 
couteau. 

120.1. 10: 138, 1. 4. 
Plaie. 

89. 1. 3. Caralleric. 

80. 1.7: 135.1. 8. Eva- 
cuer. 

149.1.4. Habile. 

Page 103 — 108. Nom 
de roi. 

124. 1. 1- Attaquer. 

80. 1. 1- Lotus. 

20. 1.1: 119.1.2. Pro- 
lectiou , attraper. 

20.11.1.5. Diadèmes. 

150, Il recto et 
verso. Couper. 


Digitized by Google 


2*3 


8f'!*n*^Diiu Pi. 1, 1. 6. Nom propre. 

» 87. 1. L *. Parcourir. 

» 137, 1. L Rétablir. 

* 70,1.6- Subjuguer. 
**X\ . IM,. Li Prendre. 

( l^.jL2L4‘l*^^ Cris - 

^ » 149,1.5. Bien com- 

I Ï^T(PjT 

£07 • I^LIL. Femelle. 

2f » 132. 1. 3: 124. 1. la 
X I Sol, saïïles , roches. 
I _ „ t — ■ * 98, II. L 5. Bougé , 

pzj^p^ TTdytt. ~p.l37. Socle. 

Set » 124,1.1, 13:125,14, 
7: I3tf, 1.7, 11,13: 
137, 1. 11. Noin de 
Dieu. 

■ 107, 1. 10. Echafaud. 




;&.-1 


Srki » 23. 1. 2. Nom de La 
déesse selk. 


Sali » 78. I. 1.3: 125. 1.8. 



Nom de Déesse. 

• 132,1.1. Rayonner, 
laucêri - 


■ 158, 1. 8. Chasseur. 

Seti 

» 37,1.20. Nom propre. 


* 28, 1 1. Engendrer. 

l %jW\ 

* 77, 1. k- Herbes. 

Zip 3^ 

* HL.L.1L Chaussée. 

§1-1 

. 3B..LL 

iXLui 1 ] 

t 119, 1. 12. Bandeaux. 

Kpn A 

. 31, L3. . 


\S\ P1.&U. 2. Ecuroer. 

ÏIdîTiLïf g; 

1.14: 136,1.10. Ha- 
bitslinge , matelas. 

• mjj. *■«*» 

a 


, 1. 7. Rire. 


(cipi L 4 = 

U J^r I Jardin. 

■ 73,1.1.8: 140, 1. 3(P). 
Promettre (?). 

* 32^ 1.4. Pcrsca. 

X (^2 — ’Q JJJ "SI. L LL Comp. 
V 7* r S’anro. 

a • 26.1- 8- Se hâter. 



S'asu » 8: 95^ II. L 7. 

Population. 

vv^ • 86, 1,11,3. Cou- 
Z-'-r ronner, couronne. 


S'a -omit 



* 40. I- 8: 08. 11. 1 7. 

Nom propre. 

* 97, 1. 4. Grenier. 

* 20^ L J* Ustensile». 

. 79. 1. L 2. Jewels. 


S’au u 40, 1. 3. Nom propre. 
S’abe^enmi » 94, II. 1. 3. • 

S'a in u as • 30,1.8:40. 1. 10:83. 

A. II. I. 3: 105, 1. 25. 
Nom propre. 

S’a-m-nsbu » 37,1,23. Nom propre. 
S’a-m-sprl » 30, 1. 3. » 
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S’a-ro-m PI. 155, I. 3. Nom pro- 
pre, 

1, 1. 6. Nom propre. 

ÔÔ.II.U « 

150, 1.2. recto. L'a- 
battoir. 

HUI. 1. 2:92, 1.1.4. 


S*a-r-ra 

S'a-m-^num 

S'a-tu 


Sa lu -an 
S’atp 


-EslP 13 

fi» 5 — 

âtf^ 


S’nnu 


Nom propre. 

90, 1. 8. Nom propre. 

»&.LL * 

101. 1. 7. Voile. 

123.1. 11: 142. 1. 14. 
Nom <le dieu. 

140. 1. 2. Faible. 


79, 1. 1. 5. Shade. 
Chabas. 

95, H. 1.2. Marchand. 

85 , 1 . 1 3 . 

140, 1.90,91. Fermer. 


149. 1. 0. Nourriture. 


79, 1. 1. 4- Repose 

5L.L*îi Payement 

131. L«i 133. 1. 14. 
Evacuer. 

124. 1.2. 11. Ardent. 
Comp.Pl. 133,1.4. 

100, 1.5, 7- Magasin. 
Comp. PI. 97, 1-3. 
100. L 4: 101 . L 12. 
Semailles. 

82. 1. 6: 136. 1. 5. 
Arbres. 

13. I- 5 : 158, K JL 
Notn de ville 


n'idhpi PI. 149, 1. 3. Greuier. 

* 135, 1. 10 Acacia. 

» 137.1. 9. Brûler. 

if N03? » 133, L 6. Provoquer, 
( instiller. 

iïjr- • 11 8,141. Lithurgiquo. 

S’etu-su-rat » 129, 1,9. Nom propre. 
S’etu-omn-n^t » 90, 1. 1.4. » 

S'otu-m-taut ■ 110. 1. 1. » 

n 




© 

cts> 




K ai ta i 




Sb 


Fl. MLLJL. Taureau. 

140, 1. 72: 133, 1.7. 
p. 180. Mari, fécou- 
couda tour. 

82, L 3^ Curraut 
(trocs) Chabas. 

121, L h 12L. LL 

Forme. 

44, 1. 18. Non» propre. 
77, 1. 10. Evacuer. 




157,l.l.Architectc(?) 

107, 12. Vase , déter- 
miné par ® PI. 

tco 

135, 1. 5. Figue 
26, 1.5. 


tmiüîâ 


par ^Pl.l 36.1.12. 
Exclamation. 

Knroro » 101, 1. 3. Nom pro- 
pre. 

102.1.1.4. Fouet. 
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s&fm 

-fil&P- 

Kn.sbti 

ivZÏÏZ H 

Kakarî 

Katt 

Hl itZfi 
Æ&J&a 
IL* 

Kebhscnnuf 

C *-r y 

n;ÎA 

Kni 

Kni-ainn 
Kni-^ruiin 
Km ta 

•s»(<3ia 

Æ'/fKtt 

m 


1.61 , LS^ 10,. 16*. 18. 

Blocs de pierre. 

147, II. I. 7. l’Exagé- 

ration. 

78, 1. 7. Chaînes. 

94, 11. 1. 7. Nom pro- 
pre. 

121, L 4. Bircli. 
chaume. 

93,1.10. Nom propre. 

WÏÏ&. 

150, verso , U et 6. 

140,1.93. Retenir (P). 

125, 1. 10. Surnom 
du dieu Seb. 

125, L2a.UL Nom 

de dieu. 

ÜZJI-M Mc hçrcr. 

52, 1. 2 Joncs. 

125,1.8. 

87, 1. 3 Chanteuse, 

Kcmai. 

68, 1. L2, 4, page 87: 
ST Tl. 17TT76. ver. 
31 : 72, 1. 1. 5- 
136.1. 13. Sein. 

101,1.4,5: 155,1.4. 

Résidence. 
03.1.7: 94.11. LG. 10. 
50 ni propre. 

1 17, 1.4. 5om propre. 

lii , 

44,1.14:47, 1.8:94. 
III. 1.6. Nom propre. 
137, LL Coffre. PI. 
I19.1.8avec lc déter- 
minatif Senctuaire. 
102.1.1. 10:152. 1.1. 
Jardinier. 

120, 1. 11. Dompter. 


jSj ^q Pl.H3. !.7. Vase. 

■ 97.1. 4. Graine» 

(Z *rl • 29,1.5,6,7. 011- 

CjCQ I J Triera. 
Katli-^râtl , 91,11. 1. 8. Nom 
propre. 


» 406,1.3:107,1.12, 

15. Albâtre. 


Lt'îl2LIJ12L^' 

«S?- 

X . 


PU 46, 1.12. Coups. 

80 . 1 . 4 . To ro- 
tai n. 

i 140.1. 67. Aveu- 
gle. 


Cb 


425.1 11 Plante 
des Pieds. 

67,1.11. Pierre 
précieuse. 

140, 1-86. Battre. 

140, 1.89^ Ser- 
rure. 

411.1.20,22,23. 
Kalistcis , des 
pains. 

H0* L£HL Ser- 
rure. 

20, I. 1. 8. Cy- 
près (7). 

132, 1.7: 140. 1. 
60- Claqueler, 
lourbiller. 


3 


Ka ou knu 




P1.133,1.2:12l,1.9. 
Souffrance, pîT- 
vatiou. 

. 136J 
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Penche. 


yLaÆ 1 


PS' 




Kabu 


^x;jh 2 l 4 ’ 

WZA 


.82, L_ÎL Penche. 
Chabas. 

149. 1. 3. 5. Triste. 
S-kabui. P1.H6.1.11 
affaiblir, s-Labukn- 
bui. Pl. &L.B. L % 
recto. 

125. 1. 7. Coude. 

38, 1. 6. ^om propre. 
140, 1. 98. UoulcTcr- 
ser. 






, 20, II. 1. 8. 


. mu. 1.3. 


<-~5 


\Î&M ’ 
’îfla^ * 

SMS . 107, 1.20- 


107, L 19- Aparte- 
mout, naos. 

105, 1. 18, 20. A par- 
lement , naos. 
81,1.6: 147, II. L 6. 
Se taire. 

89.1. 5. Flèche. 

37, 1. 1 4» 16 as. Guer- 
rier. 

119,1-7. ;çcrau. >om 

do ville. 

107, 1.20. A voir soin. 


IÊb;a ,5 


PI . 1 32J. 1 3.Fcu , flam me 


££2 


Ta-tira • 47, 1. 9. fliom propre. 
Ta-ur-m-hbi * 72, 1. L 3, 4, 9. INom 
propre- 

C> , |)8, 1.4. Mctal. 

+ » 141, 1. 8. Entcrro- 
I ^/CoSÇ ment. 

Ta-hun-sst ■ 47, L 9. -Nom propre. 

» 19. 1. 10. Kom d’un 
A > région. 


^ P1.87, 1. 1. 8. Toutes les 

^7% ,err09 - 

Tali > 68, FI. L_ 8^ i\om 
propre. 

C\ — ■ f ■ i ; ■ j » 2L LLiL Nom d'un 
*X==i s'** i région. 

Ta-nutr-t » 3, 1. 7. IVom dePavs. 

/fS » 119,1. 3. Ennemi. 

ISMl • 121, L 4. Saule. 

» 69, II. 1. T Espèce 
^ | de liquide. 


Jèjl 

h 

À 4 


143.1. 7. Matin. 


■ 123, 1. II. L'Image. 

Tui » 12, 1. 7. Piom propre. 
Turoi * 114. 1.1, 8. » 

.1 7i » 122, 1.3: 140, 1. 89. 
T 14 90 a 92;. Caisse funê- 

/ raire. 

^ ^ » 26. 1.3. Grenade. 

^^Li'^ Lk " r 

!J -jp.^1 • 2». 1. 2 : 76. 1. 7. Me- 
£L Gfj L itl nuisicr. 

y V II » 7*. >• 5= 12S. 1. I. 

<Vb\\s~» Agiter. 

* 74. i. 5- Palpiter. 

■Z. a 105,1. IQ. Cotnp. PI. 
104, 1. 8. Petite cha* 
pelle. 

• 68,11. 1. 5. Poisson. 


a 




. 1 ÜLL 2 . 


L: 

Tum-ngt • 105 , 1. 15. Ji' 
propre. 

Kïïhh p 136,1. 5. Bassins. 
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Za Pi- 1*3, 1. *. Chaque. 


. 125. 1. 1. Aile. 


Thuti 


• 88,1. I. Jardin. 

» 133, L JL Saison de 
l'été. 

» 23, 1. 3:24,1.9. 10. 
m. : 136^ 1.^ 10. 
Thot. 

Thuti-us’bi » 101,1. 14:155, L H. 

156,l.oJ >om propre. 
Thuti-ra-hb » 55, 1. 10: 57, L5s 
155. LO: 156, 1.7. 
Thuti-ms b 12. I. 1.2: 55. 1. 8: 
65C, 1.6:76, 1. 10: 
00.11. 1.9: 91.1. 1. 
94 , 111 . 1 . 1 : 100 . 1 . 1 . 
6, 12: 101,1.1,4,5,9, 
10, 15: 110, Ll; 129, 
1.1: 155. 1.1, 4. 5. 
6, 9. Non» propre. 
Thuti-htpu b 70, 1.9. Nom propre. 


\^zu\ 

lÿa 

ülla 

X ***» 

£2-;â 


b 136,1.9, 11. 1/élévé. 

b 124. 1. 14. Bronze. 

b 121.1.10: 79.1.1.2.6. 
Enivrer. 

b 79, 1. 1.6. Entremê- 
ler. 

b 75, 1. 6: 89, L 13. In- 
spirer de la terreur. 

b 20. II. 1.10: 82. 1.3: 
187. 1. 11. Saisir, 
fracturer. 


ez? 

V tO t,~ 90, II. 1. 4. Cordes, 

Q_ manteau (P). 




B 6$^ II. L2,. Travaux 
rurales. 


• 78, 1. 1. 6- Cruche. 


&ws 

4;52 

K 

4*? 


b 128, L 14. Louange. 

• 102, II. L 4. Etoffe 
fine. 

b 116,1.8. Monter. 

b 116, 1. 6. Barque. 

t 1 18, 1. 3. Instrument 
pour ouvrir la 
bouche. 

b 23,1.6. Prendre. 


II. 1.7. Rester. 

«te,-- b 123, 1.11. Vêtement. 
Tuau-mut-f • 125,1-2, 10. Nom de 
dieu. 

B 118. L ll. S'écarter. 
7y^| ^ * 80, 1. 4 Couronnes, 

iû L %uc* 

• *20, L 10. Frapper. 

• |2> . 8 p*)- 

• 76, 1. 8. Prier. 

» 132. 1. 9. Couler. 

• 89, L 1- Navire. 

» 125, 1. 8. Vertèbres. 


H 1 * 3 , 
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£L\* \ f^ pi ~ 5,1 - 6 *">>««■ 
dfMfi* 




ma/* 


<o. 

cc$- 


(•ht 

tt*¥% 

d£<Liri 

£Jâ— 

O ~#T 


£&JE 

«vttëJS 


1 48. 1. 5. Nom d’un 
serpent. 

121, 1. 8: 132, 1.9. 
Trancher. 


13LL1L v <>ir. 

123. L 2^ Place de 
réunion. 

133, 1.2. p. 180. Pra- 
tiquer. 

104, 1. 2, 5. Panier. 
18,1.0- Agrandir. 


85.1.1. 1. Onéreux. 
118. 1.2. Infecter. 


18, 1. 4. Ecouter. 


131*. LIE Frayeur. 


9. 1.7. Peaux. 

118, L 12: 119,1. G. 

tirés. 

98. H. 6; 137. L 3. 
Cruches. 

82, L_ 3. Chabas lit. 
Tpu et traduit par 
charries. 

70.1. 1. 4. Comp. 81, 
TTLTPàte. 

136. 1. % Marcher. 


« 119, 17: 12 
l®tT 135. 1.10; 
' Tattn. Mei 


119.1.7: 122, LL 5: 
135. 1.10: 141, 1.5. 
Tattu. Mende». 


t r 

\ PI. 7, 1.2:51,1. 12Rc8l»'. 


Hï 

mi 

aai 

£ jljlJLI 

nfîf^gLl 

të)JX H 2lI 




Taroi 


îeM 

Taroaal 

H MS 
îSSr? 




SI 

4>;;l 

ww 

3:1^ 


Pl.99,11. 1. 3. 


• 70, 1. 3. Naviguer. 

• 72 ± E^ 1. 7. Espèce 
de tissu. 

» 135^ E 10^ p. 184. 
Brûler. 

. 73,. H LÇ, Souf- 
france. 


» 20,1.5. 

et la forme prolon- 
gée. PE31,E14 î. 77, 
1. 5: 134, 1. 4 smipi 
Lèpres sorties jf 
pour déterminatif. 
PI. 120. 1. 10. 

. 85*11. E2. 

» 130, 1. H. Nom pro- 
pre. 

» 97*1JE Chef. 

» 120, 1.1. Nom propre. 
. 72. L 1.9. 


• 31. 18. Anéantir. 


• ** 7 » 1 18 

» 131,1. 10: 143. 1.9. 
Combattre , Ira rail- 
ler. 

• 121 . LIiIÆLLIl 

Orteils. 

» 133, 1. 1. Eloquence. 

• 134. 1. 1. Vertèbres. 

• 131, 1.9 Apprêter. 

• 13L.L81 135, 1. 8. 
Huhau. 

» 132, 1.13, p. 180. R» 
trancher. 
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T’tsu » 47, 1. 2. Pion» propre. 


f|^ Nbs Page 91. 


n * L.L3 
O I H ! L8:3 

âJULdfcz-^ 


1 4 l Esprit. 

: 22.1. 10:28. 

1ULL 

1 . 6 , 8 . 
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INTRODUCTION 113. 

Plaxche L Papyrus du temps de Tbot- 

IDM 111. . ilfl. 


. Fragments do Papyrus du 
tempe d’Anwnoplua III. . . 
Fragmenta de Papyrus do règne 
de Rn-ma-men ÏU 1 *»» dy- 
nastie. .... 

Papyrus du règne de Roms ta II. 



Texte religieux. 


Vqyo le renie de ce texte. PL LXXUL 


XX. Hymne de 1» XX» dynastie. 3^32. 

XX. n. a a a 1LL 

XXL iil » > » 32, 33. 

XX IL nr. a a a 33. 

XXIII. i. Hymne h Thut de U XIX» 

dynastie • 31, 35. 

XXIV. n. Hymne * Tbot de U XIX» 

dynastie. ...... 35. 

XXV. III. ïlymno à Tbot de la XIX» 

dynastie IXL 

XXVI. Hymne en l'honneur d'un roi 
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r^w». 
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40. 
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XXVIII. Hymne en l'fconneor d'Amcno- 



phi» et d'Àhiues-neler-tan. . 

iü 


XXIX. KeTen de la planche XX VIL 
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XXIX. Pnpyrui dn temps de Htmmi II. 

♦1, 42. 


XXX. Fragment do lettre de la XIX» 



dvnutie. ....... 

43. 


XXXI. Fragment d'nn teste magique 



XIX, djmwt. Voyez P1.LXX VII. 

44, 45. 


XXXIL Rerera de la carte des mine* 



d'or de Eo-nuv-mcn. . . 

46, 47. 


XXXIII. KeTers de la carie des mines 



d’or de Ha-ma-tnen. . . . 

47. 


XXXIV. Ti>ts donguonta du temps de 



Ratura Et". ...... . 

48, 413. 


XXXV. i. PapjT.du temps de Eooimc III- 

50, 51. 


XXX VL n. > > 

51. 62. 


XXX Vil. IM. a a 

5*2, 53. 


XXXVIII. iv. a a 

53, 54. 


XXXIX. V. a a 

54, 55. 


XL. vl > > 

55. 


XLL n. a a 

55. 


XU. vu, via. > a 

56, 


XT.II. ix. > a 

53, 50. 


XLUI. X. a a 

50, 00. 


XLIV. x. * » 

01, 02. 


XLV. xu a a 

62, 63. 


XL VI. xi. a a 

03. 


XLVII. XU. a a 

64. 


XL VIE. su. a a 

04, 00. 


XLIX. Texte de l’un ±1 de Ra-mssu- 



mfc-bak-m* i Btunaes IV). . , 

■J6, «7. 


L. Telle de Fan ü de Rji-masu- 



mo-hnk-ma lUomaee IV). . . 

CL 


LL i Papynia dn temp* do En-h*k- 
mn (Ruais*?* IV) 

w, w. 


LU. i. Papvnm du tempe de Ka-hak- 

00, 70. 


ma rltaiMiu 1V)l .... 


LUI. H. Papyrus dn tempe deRa-lwk- 
iu (Eomaes IV) 

70, 71. 

» 

LIV. Ul. Popy rns dn temps de Rn-lmk- 
ma {Unmoas IV). .... 

7L.72. 
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Puwirr LT. m. Papyrus «In temjwdn Rn-bidt- 

uia (Rumsw IV) 

a LVI . III. Papyrus du tempe do Ha-bnk- 
raa (Koxnsca IV). .... 
» LVU. iv, v. Papyr.du tcompa de Ra-buk- 
mu (Ramsès IV). .... 
a LVin. v. Papyrus do tempe de Ra-hak- 
nu iTUmwe IV). ... . 
a LIX. VL Papyrus du tempo do lia-bik- 
Dt (Kamse* IV). .... 
a IX ri. Papyrus du t*mm de R*-li*k- 

IDU (Ram - • IV) 

» LXI. Liste de Herenu* do tempe do 
Ra imr-ma-Tnr-ttTnuiii 

s LUI. Traité sur - la ttiostructson d'un 
monument du tempo de Ram- 
era IV 

» LXni. Traité sur U construction d’on 
monnaient du tempe de lUm- 

«a IV 

a LXIV. Fragment* do UxUa du rigno de 

Ramwe IV ...... 

a LXV. a b. Texte do tempe de Ka-/rir-mi. 
a LXV. e. Le* papyrus de Runww M tr- 
am un , Samoa*, Ramn-ma, 
Stopnptab. ....... 

a LXVL Lettre do Bamaea UU. . . 
a LXVn. a a a . . 
a LXY1II. Liste de En venin de l'an 7. . 
a LXIX. a > a 

a LXX. l'opyro* du tempe de Uanuet- 
kk-Ulj finir» «nf IU. .... 

a LXXL La revendu papvrua connnsoua 
le num de tombeau de Kam- 


w* IV. ; 100, 101. 

LXXH. Le revers du papyrus connu soua 
le nom de tombeau de Ram- 
eea IV 102. 

LXXIII. 1 . Papyrus du tempe de la XIX* dy- 
namo, O^tnp. pl. XVIII, XIX. 109. 

UX11I.IL Fapvrusduteropsdn U XIX*dy- 

luutie, Comp. pi. XVIII, XIX. 109,110. 

LXXIV. Papyrus du tempe de la XIX» 

dynastie 110. 

LXXV. PapjmM do tempe de la XIX* 

dynwtte. 111. 

LXXVI. l^p.dutempedolaXIX*dyunfi. 112, 113, 
LXX VU. Texte magane Comp. pl XXXI. 1 14, 1 15. 

LXX VIII. i. a a XX* dynastie. 11G. 

a n. a a a a 117. 

L X X 1 X . Texte magique de la XX« dynas- 
tie liant aCante" etc. . . . 118, 119, 

LXXX. Texte magique de U XX* dynia- 

tie lises * Conte" etc. . . . 119, 933. 

LXXXI. Texte magique de lu XX* dynas- 
tie lues * Conte” «te. . . . 110, 120, 
LXX XII. Texte magique dp la XX« riyntë- 

lie liaex aCante” etc. ... 120, 223. 

LXXXUI. Texte magigue de la XX* dynas- 
tie lise* aCtaile” etc. . . . 121, 223. : 

LXXXI V. Texte religieux 122. 1 


PLlKCirr LXIXY. Texte religieux, rever*. . . 

Tip. 

422. 


LXX XVI Hymne «n Ricnnt'in do Ram- 



me ht-auiun. ..... 

123. 


LXXX VU. Hymne en l'honneur de ilam- 



an at-amun. ..... 

123, 124. 
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